
Le 24 avril 
sous 'l:egide de la Societe « Histoire et Tourisme .» 

Premiere du film 

": Saint-Macaire, filleule de Bordeaux JI 

et conference de M. Gohyenech, attache au C.N.R.S. 
I 

INSI qu'il a ete deja annonce, 
la societe Histoire et Tourisme 

organise, dans un but de v.ulga:risa­
tion artistique, une soiree qui sera 
donnee a l'hotef. de ville--.de Saint­
Macaire, salle des Conferences, sa­
medi 24 avril. a 21 heures, a i'occa­
sion de la sortie du film : « Saint· 
Macaire, filleule de Bordeaux >). 

Pour la circonstance, la societe 
s'est assure la participation de M. 
Goyeneh, attache au Centre national 
de la recherche sciehtifique qui, 
avec le president Giraud, a effectu&. 
d'eminents travaur et recherches sur 
l 'archeologie et l'histo1re de noire 
ville. II fera un interessant expose 

·qui nous revelera un aSJ>eCt inso­
lite de l'histoire de Saint-Macaire, sur 
lequel nous reviendrons dans un 
prochain article. 

En premiere partie, nous verrons 
un film realise sur notre cite en 
1943, sous !'occupation, dans des 
conditions difficiles et perilleuses, 
par trois cineastes amateurs de La 
Reole : MM. Jean Saubat, Pierre 
Thomas et Ravmond Grillon. Les 
Macariens -pourront se reconnaitre 
dans des films de Jean Lavilfe 
toumes en -1944 a !'occasion d 'une 
mission (Notre-Dame de Boulogne), 
de sorties d 'eeJises pour des grandes 
fetes et en 1947 pour la kermesse 
des ecoles laiques. Ils se reconnai­
tront aussi dans un film sur la ca. 
valcade du 28 fevrier ,dernier. 

Enfin, sera J>rlisente le court 
metrage en couleurs : . « Saint-Ma. 
caire, filleule 'de Bordeaux », que 
Michel Vidal, avec des moyene 
d'aimateur, a realise ii y a quelques 
mois, et dont le montage · et l'enre­
gistrement sonore viennent d• se 
terminer. 

Avec ce film, d 'une duree de 
trepte minutes, qui n 'a ete rendu 
pclJ!ISible que irr;ice a [a participa. ·r et au concours de nombreux Ma-

cariens devoues et sympathiques, 
nous suivrons un 1 .ieune Bordelais 
venu decouvrir Sairit-Macaire et son 
histoire (notre photo). 

Nous rev1eitdrons la semaine pro­
chaine sur le programme de cette 
soiree qui pt'omet d'etre , divertis· 
sante. L'entree sera gratuite et Jes 
portes lariiem~nt ' ou..;ertes tl tous. 
Une seance ·speciale est prevue pour 
Jes ftlfants des ecoles· le meme jour 
a 16 h;3o. 

Les Macariennes participaient a 
la dlijense de la ville et, du hau t 
des remparts, jetaient des barri ­
ques sur les assaillants (photo 
du film « Saint-Macaire f illeull! de 

Bordeaux ,,) 

. (Photo " Sud-Ouest »·> 



1AUJOURD'HUI, PRESENTATION DU FILM 

< Saint-Macaire~ filleule dt Bordeaux> 
. t 

Vole! le programme detaille de - la 'b folklorique Lous . Reoules; . i exte de 
sotree 'organt.ee aujourd'hut, A 21 .heu- Jacqueline Roby dit par Claude Lor ­
res ulle des co~erenceis de l'hOtel riot; conseillers historlques : Henry 
de 'ville . de Salnt-Macalre,,.par .« ~·- Girau? et Jean.Marie Billa;. assistants 
tofre et Tourilfue • . en presence .de teclftf1q1les : Andre Dab!~ et Louts 
M. Poutays, malre. i!e . Salnt-Ma-calre, Duport;: alde-camerllman ·: Alal_n Fa­
et de M. Paule, conselller general : · . ~l~sard ;_ enreglstremel'lt. son?re : Jac-

Le theme : un jeune Bordelals ~ 
couvre chez un bouquiniste une vleille 

.histolre de Saint-Macalre oil i1 decidP. 
;d4!l .se rendre. 11 se replonge al.~ dans 
le"· j>asse ... 

·· ,· _;_<.ce !olr, ii est lnstanunent re'" 
command!\ d 'a r,river A l'heure. Les 
'i>ortes seront ouvertes A partir de 
20 h 30. L'entree aera cratutte. 

l!:n premlere partie. « Images du Quellne R?bY et <;laude Lorriot; mon­
passe ,. ~ grAce au ·ctnema, Jes .Maca- hlif~ . :. M.1chel Vidal. ~ chanson <!U 
r lens se reconnaltront dans une re- tonneher de Mothes · e~~ · lpterpretee 
trospective de manifestations locales. par. Charles Can.dau , sohste des Chan - A 16 h 30, une seance speclale sera 

1985 : La ca.va.lcade du vin avec 'Jes teurs du Commmges. .reser,·ee pour ll!s enfants des ecoles. 
char~ et le groupe folklorique Lous 
Reoules, nous parcourons la re,Ion 
des grands vlns blancs; dans chaque 
vllle, l 'aubade est donnee. A Salnt­
Macalre, Lous Reoules danse devant 
la porte di! Cadillac; sur l'ecran, le 
nublic, les enfants... (film en cou­
leursJ ; 

1949 : La ffte du Bas-Pian : la 
traditionnelle « rioetaoulere • parcourt 
Jes rues de la vllle; 

1947 : La . kennesse de.s ecotes la.i­
ques vue par la came1'a . de Jean La­
vllll! : le defile des ·chars fleuris , Ja 
representation enfantine. Jes stands, 
la sauterie, le public; 

l!H-4 : Remontons encore dans le 
temps. Toujours grAce .A "7ean Lavllle, 
la mission evangellaue de Notrl!­
Dame-dl!-Boulogne : la procession en 
vllle, des sorties d'elillse, beaucoup 
de Macarlens qul avalent vingt ans 
de moins ou qul ont helas I dis.Paro; 

1943 : Avec des cineastes amateurs 
de La Reole, Jl!an Saubat, P ierri! 
Thomas «>t Raymond Grlllon, volci 
le vleux Salnt-Macalre, fllme clan­
destinement aous !'occupation alle­
mande. Notre compatrlote Gerard Pe,r­
roy nous guide a travers les riles 
etroltes. Depuls la tour du chAteau 
de Tardes. 11ur le. t olt de l'eellse, un 
poste d 'observatlon amenage par Jes 
·Allemands: au loin, un train blind!! 
passe; a la Liberation.. le drapeau 
francals flotte s11r -la porte de Cadil­
lac. Ce film sera agremente du .relief 
sonore grAce a la stereophonle. 

A1>res quelques minutes d'entracte. 
la deuxieme partle ~ ·ouvrira sur une 
conference de M' Goyenech, archl­
vlste repute, attache "u Centre natio­
nal de la rechei:che sclentlfique, qut 
a effectue d'lnterel!B8nts ·travaux sur 
l'arcMologle et l'histoire de Salnt­
Macalre et nous reve.lera des aspects 
lnconnus de . notre · cite: II develop­
·pera entre autrl!s ,un . theme sur la .vie 
d 'un· sehmeur du quartler du Turon 
devenu etrangement celebre, qUl .Jals­
la apres sa mort un tr~r enfoul 
quelque part dans la vlellle vllle. 

lrnfln, la soiree se terni!nera par la 
presentation, en nremlere vision, ·de 
c Salnt-Macalre, fiileule de Bordeaux » 
(notre photo), film en couleurs de 
Michel Vidal, real~ avec la colla-
boration de (par orare d 'entreel : 

Jean-Marie Billa dans le !'Gle du 
vlslteur; Jacques Florentin. l'evfque 
Macalre; Marcuerlte Vidal, la femme 
au tonneau: Gerard Esl>aenet. l'&gent 
municipal; cure-doyen R. Davtaud, le 
celebntnt, et le concours du groupe 

SUR NOTRE CLICHE, un · extrai t du fi!rr.. : la poli ce ,Jerquisttionne 
au ·domicile de Frani;oi.t Bergoieng, depute girondin et mciire de 
SaintJMacai re, recherch1f par la Convent ion. L 'agent municipal (G~­
rccrcl E$pagnet) ae dirige .ver& l'armoire truquee ou ae cache le 

conventionnel. 
(Photo archives ., Sud-Quest ,..) 



({ msTOIRE ET TOURISME}) 
donne une deuxieme soiree le 30 avril 

Devant le succ~ trlomphal rem­
portt! par la solrt!e du 24 avrH der­
nier, la s&lle des conft!rences s·est 
avert!e tro,p petite et bon nombre de 

1Personnes ont e~ obllcees de retour­
ner chez e1les. 

Afln de s&tlsfalre le plus cra.Ild nom­
bre d'lntl!reses, la SQCll!te H111tolre et 
Tourlsme, a Salnt-Macalre, a decide 
de donner une deuxleme soiree, qul 
aura lieu da.ns la meme 1alle, Je ven­
dredl 30 a.vrll, a 21 heures. 

Ceux qul eurent le prlvll6Ce d'assts­
ter a la premiere soiree se rettre­
r ent plelnement sa.tisfai ts et le pro­
aramme purement macarlen semble 
leur avolr procure des minutes tres 
agrt!ables. 

La premlere partle permit a. beau­
coup de Macariens de se· reconnai­
-tre avec un recul du temps de ... vlnct 
annees et de reconnaltre avec une 
melancolie emprelnte aussl de tris­
t esse, ceux qul ont marque une ePO· 
iq ue, pourt.ant pas tres lolntaine, et 
qu l ne soll't plus. 

C'est davantace les Images du sou­
venir qul furent chaleureusement ap­
plaudles, que la quall.tt! de la pelllcu- • 
le qul nous permet de mesurer le 
progres accolDJ)ll depuis vlnct ans 
dans le domalne du cl~ma d'&ma­
teur. 

Une pensee de reconnalllsance aus­
sl pour ceux qul, au m~ls du dan. 
ger, tlnrent en plelne occupation a l· 
lemande, a fixer sur la pelllcule des 
vues de notre magnlftque patrlmoine 
hlstorlque. 

Ce patrlmolne hlstorlque a1lalt etre 
une nouvelle fols representt! et mls 
en valeur en deuxleme partle, dans 
le film de Michel Vidal : « Salnt­
Macalre, ftlleule de Bordeaux ·». 

La, le proerh est pa.tent. Les 1ma-
1es en couleurs superbes; et le the· 
me fort blen men6. Tous, rt!allsa-

l 
teur et acteurs sont a felldter pour 
cette reuvre lll'lilcra.lement macarlen­
nt, llui est dicne de f111.1Ter & cote 

de bien des courts .metrages reall* 
par des professionnels. 

En prelude a. Ja deuxleme part1e. 
M. Gohyenech, archlvlste du centre 
national de la recherche sclentlflque 
flt une remarquable conference sur 
un nomme de Lancre, ancien habitant 
du Turon, qul se rendlt tristement 
celebre au XVIIe slecle. 

Et sl malgre la bonne volonte de 
la Societe Hlstoire et Touri.sme, cer­
talnes crl·tlques ont pu etre tal.tes, ee• 
la prouve· qu'elle a « touch~ Juste ,. et 
que son action en faveur des sites 
et des monuments ih19torlques. 
Saint • Maoalre dolt etre poursulvle, 
et cela avec le concours de tous les 
Macarlens. 

Ce soir,- ,deuxieme ,soiree 
Histoire et Tourisme de 

e la societe 
iint-Macaire 

.~ins! que nous l'a.von s relate, 
devant ]'affl uence qui ravait obli-
1'8 cle r.efU!er du mondc lors de 
~• .PI"emiere soir e·e du 24 avril, 1a 
SOeiete Histoire . e t Tourlsmc a 
S"nt-Ma.caire a done · decide d e 
donner une deu xieme soiree . 

Cette soi ree a ura lieu aujour ­
d'hui 30 avtil, a 21 heurcs, salle dc­
con fe renees de l"hOtel de ville 

11 est ai mablement demande · a 
ceux qui 0nt assiste & la prem iere 
sieiree de s'abstcnir de venir a Ja 

. ff<:ond e, afin de faciJiter la tachc 
' ·de 'la Societe 'et de permettre a tous 
l• Macariens de volr le program -
me (!u"elle propo e et de faire plus 
ample connaissance avec son acli· 
vlte en iaveur de Sain t -Macairc. 

11 nous ,a e te particulieremcnt 
a1r4! a~le de rek_ver parn}i nos in­
dtios a la pre m1ere soiree la pre­
~•nce de Mme Mery, epouse de 
M. le So~s"Prefet d e Lang0n ; de 
M. le Cur e-doyen ; de M . le Conseil­
ler general et Mme P aule: de M. le 
Maire et Mm e Poutays; de la plu­
part des mem bres du Conseil m u­
nicipal . de mcme quc plusieurs per­
sonnalites des en virons que . nous 
nous C'xcusons de n'avoir p u re ­
connaitr c dans cc tte a ffl uence. 

Nou avons ete tres sensibles a 
l' ln teri:t 'que ces personna'lites por­
tent a l'acti vi!e d e la Societe Jiis· 
toirc et Tourismc a Sain t-Macaire 
et les en remcrcions bien vivement. 

.Nou& remercions aussi chaleureu-
11ement nos concitoyens de la gran­
de ·sympathie qu 'ils nou s on t tc" 
maignee, ce qui prouve bien que 
tout ce qui touche a Saint-Macaire 

· ne leur est pas indifferen t. 

M. J ean ~at tiera fl!'Hent et ex­
pliqouera dans quelles conditions tut 
toume penf.)mt l'occupatlon son f ilm 
realise sur •Saint-Macaire. 



Au Xie siecle les premiers moines 
s'installaient 

PLU lE RS fois dan ces colon· 
ne , a la faveur de communj. 

cations de la . societe Histoire et 
Tourisme, le . prieure de l'eg,lise 
Saint.Sauveur et on cbantier de 
restauration ont ete evoques. Les 
visiteurs et Jes Macariens ont pu 
penetrer dens ce qu'il reste de eel 
ensemble religieux, notamment a 
!'occasion de la kermesse parois­
aiale· (dont le benefice va a la res­
taoration de la charpente). Les re· 
1Ultats des recherches historiques 
faites par Jes jeunes qoi assurent 
le chantier de restaoration permet· 
tent aujourd'hui a la societe His· 
toir'e et Tourisme de commencer la 
publication d'nne serie d'articles 
donnant des eclairciesements sur 
l'histoire et le role joue par le 
prieore de Saint-Macaire. 

Le premier document faisant foi 
de l'existence d'un monaetere a 
Saint-Macaire date de 1027 : ii 
11'agit de l'acte de sa donation a 
l'ahbaye Saint-Croix de Bordeaux 
par Guillaume V, due d'Aquitaine, 
et sa femme Aremberge. Mais ii 
est Iott probable que des religieux 
1'installerent heaucoup plus tot 
tnr Jes lieux. 

C'eot en effet poor bonorer lcs 
reliques du saint eveque Macaire, 
mort en odenr de saintete au IVe 
1iecle a Ligena, qoe l'ordre de 
Saint-Benoit envoys une petite 
communaute i Saint-Macaire. Cet· 
te derniere devait et£e originaire 
de l'abhaye Sainte·Croix de Bor· 
deaux, ee qui permet de situer son 
arrivee aux environs des IXe et 
Xe siecles. Comme partout ailleurs, 
les Benedictins devinrent tres ra· 
pidement Jes chefs de file du de· 
•eloppement de la ville qui n'etait 
alors qu'une hourgade rentree Sllr 
la basilique dediee a Saint-Laurent 
et construite des la mort du saint 
patron de la ville. 

I ls commencerent done par aider 
a la constructioti du chiteau, de 
fa"on a dormer aux habitants et a 
eux-memes la possihilite de se pro· 
teger de lout danger <ceci vers Jes 
Xe et Xle siecles ). Ce chiteau fut 
edifie a proximite de l'eglise, sur 
l'emplacement actuel des maisons 
llothes et Thomas. Le systeme de 
defense fut par la ulte complete 
JIU lu encelnte1 maralea (a par· 

. , 
au pr1eure ... 
tir du Xlle siecle). D'autre part, 
etablis directemept au-dessu du 
fleuve, ils comprirent l'interet de 
la Garonne comme voie de corn· 
munication )>our l'ecoulement de 
produits qu'ils recoltaient sur le 
coteau, tels le vin et le hie. Ils de­
terminerenl ainsi la vocation com· 
mer~ante qu'eut Saint-Macaire lout 
au long du loyen Age. Cependant 
qu' ils accroissaient leuro 1>0;;,e, . 
sions alentour ;, ur Saint·M aixanl 
Saint-Pey-de-Langon, Sa iat-PierrP· 
d'Aurillac, etc., ils entreprirent 
l'edificatioo d'une nouvelle eglise 
sur !'emplacement de la preceden· 
tc, detruite par quelque sevice. 

eule suboiste de ce hi1iment la 
pierre de consecration datee de 
1038 (encastree dans le mur nord 
de la ncf de l'eglioe actuelle). Un 
nouvel evcnemenl destructeur vero 
la fin du Xie siecle mit fin a son 
existence. 

Nollement decourage;;, Jes moi· 
nes allaient entreprendre au Xlle 
~iecle la con truction de fegli~e 
Saint· aoveur et dn cloitre. Simul­
tanement, fort. de leur rid1 e;; .c et 
de leur efficarile, leur ;oul'i d"i11· 
dependan ce allait l'roi ooant et de· 
vait Jes mener juoqu·a la revolte 
c-onlre lcnr ouzeraine liordelabc, 
l'abbaye Sainte-Croix. 

Le prieure domine les remparu. 

(Photo c Sud-Oueol >.) 

SAINT -MACAIRE 

Le prieure au XIIe siecle • 
• 

constructions et contestations 
VERS le debut du xn• siecle, 

Jes moines comrnencerent 
la construction de leur eglise 
par l'abside. Ce monument, 
destine d 'abord a ]'unique ser· 
vice prieural, etait probable· 
ment projete sur un plan en 
croix grecque identique a un 
trHle a quatre feuilles oppo­
sees deux a deux . Ce n ' est 
qu'en cours de construction 
que le parti changea et que 
!'on decida de construire la nef 
pour permettre a la paroisse 
d ' assister aux offices dans le 
meme edi fice que Jes moines . 

Parallelement, le c I o it re 
commen<;ait ii s' elever, enserre 
entre la ligne primitive des 
rernparts et le mur sud de la 
nef. Un plan rectangulaire 
(douze arcs pour le grand co· 
te, six pour le .pet it) fut ainsi 
adopte . Au centre fut creuse 

sanctions aussi severes que 
I' excommunication. 

Estimant qu'ils pouvaient 
tres bien se passer de la tutelle 
de l'abbaye de Sainte-Croix de 
Bordeaux puisqu'instal!es dans 
un fertile domaine, Jes moines 
sommerent, en 1080, J'abbe de 
Sainte-Croix, Armand Tren­
C!lrd, d'accroi~re Jes posses­
sions de leur prieure, condition 
sine qua non de leur obeissan­
ce. Mais, en 1096, Guillaume IX 
d' Aquitaine pensa clore !'inci­
dent en mettant Saint-Macaire 
il feu et a sang. 

En 1120, un premier proces 
confondit les moines qui pre­
tendaient pbsseder des chartes 
promulguees par Guillaume 
VIII et l'evt!que Goscelin de 
Parthenay, faisant foi de l'in· 
dependance du prieure vis-a-vis 
de l'abbaye de Sainte-Croix. 
L'archevt!que ordonna aux moi· 
nes de se mettre aux ordres 
d' Andron, a b be de Sainte· 
Croix. Devant leur refus d'ob· 
temperer, its furent excommu· 
nies. 

L'incident prit alors toute son 
ampleur et une escalade allm 
s'intensifier durant un siecle 
en tier. 

(A suivre.) 

le puits, magnifiquement bati: 
margelle monolithe, vingt me­
ures de profondeur, dont neuf 
metres cinquante construits en 
blocs tailles en arc de cercle . 
A l'est et a l' ouest s'organi­
saient Jes batiments conven­
tuels (salle capitulaire, refec­
toire, cellules, chais , etc .). La 
pierre, extraite du lieu, permit 
de donner aux arcs le soutene­
ment de fines colonoes jume­
lees. Les angles se distin· 
guaient · par des faisceaux de 
neuf col onnettes. 

Une cerlaine grace 
Le tou·t recelait et rec.<! le en· 

core une grace et une elegance 
reelles. Les decorations anne· 
lees des chapiteaux, toutes de 
composition differente, evitent 
toute monotonie a l'ordonnan­
ce des colonnades. La symetrie 
de !'ensemble est seulement in· 
terrompue par l'insertion de 
4 colonnes surmontees d'un 
depart d'arc perpendiculaire 
a la colonnade . Sans doute Jes 
moines avaient·ils comme pre· 
mi ere intention le desir d' ame­
nager un cloitre plus petit 
(neuf arcades sur six) que ce­
lui qu'ils construisirent. Tous 
ces detail s techniques n'ont 
pour uniq•Je but que de rnon­
trer le soin apporte par Jes be­
nedictins a !'edification de ba­
timents dedies au service divin . 

Cependant, sur un plan beau­
coup plus terre a terre, les re· 
ligieux surveillaient jalouse· 
ment leurs droits et preroga­
tives . C'est ainsi que vers 1250 
existaient encore, au milieu des 
rues de Saint·Macaire, des 
chaines delimitant Jes juridic­
tions respectives du prieure et 
de Pierre de Gavarret, co-se i· 
gneur de Saint-Macaire et de 
Langon . 

Divergences 
Mais vers la fin du x1• sie­

cle devait se dedarer une que­
relle beaucoup plus grave, qui 
allait amener !'intervention de 
trois papes successifs et des 

L& /aisceaux de colonnea recelent 
encore grtiee et iU,ance. 

(Photo c Sud-Ouest >. ) ._ ______ _ 



Autour du 
. , 

pr1eure 
Drames et comedies 

A P 1RTIR de ·1.120, fa revolte <}es moines macari.ens contre leur suze· 
rame ~o~d.elaise , . l.abbaye, Sar.nte·Croi;. prend u11e t.res grove .tour­

nure. Lfl d1/f1c1le pos1t1on « d excommunies » des religieux n'entrave pas 
pour autan.t la construction de l'eglise et du cloitre. 

En ll21, le legal du pape dans 
Jes GauJes. \ISSiste· de Bertrand Ba­
lasde, eveque de Bazas ( entre HU• 

Ires prelats) , prononce un juge­
ment favorable a Sainte-Croix. 
Mais l'arcbevcque de Bordeaux se 
defiant du pape Innocent P . passe 
. utre ceue decision et accorde au 
prieure non seulemcnt l'indepen­
danee, mais encore )'elevation au 
l!l'Bde d'abbaye. Les interventions 
d papes Calixte II et Hono­
rlus II contre · cet et at de fa it res- . 
teront caduques a la suite de la 
soustraction de l'Aquitaine a l'au­
torite pontificale. Le premier efli· 
sode se solde done par une victoi­
re t.otale des moines dissidents, a 
la faveur surtout des desordres sus­
cites par Jes empereurs allemlmd ~ 
qui opposent aux papes legaux-.des 
« antipapes ». 

L'abbaye de Sainte-Croix deman­
de alors, ootre !'excommunication 
et l'alienation de tout benefiee, !'in­

. terdiction pour Jes moines d'assis­
ter aux offices religieux. Mais l'ar· 
1·hevequ~, toujours bienveillant, to­
lere que la mesoe so it · dite dans 
l'eglise de Pian aux portes de la 
viii e. 

Se oentant pluo que jamais at­
teinte dans son prestige, l'ahbaye a 
rerours anx press.ions d'Henri II, 
roi d'Angleterre, alors en lut.te avec 
Thomas Beckett pour obtenir l'ap-

•plication integrale des sanctions. En 
1165, Jes moines cedent brutal e­
ment , ne pouvant resister ii l'auto­
rit e royale et se rendent faire pe­
nitence a la maison mere. 

L'affaire ue s'arrete pourtant pas 
la, car Jea jeuae .111oines, · contes· 
tant la tot~ . ·oam,i•ion cte Jeurs 
aines. s 'evadent de nuit de Bo . .r­
deaux et arrives a Saint·'Macaire 
pe.netrent dans Jes ceUiers du 
prieure pour y repandre le vin qui 
y etait conserve, coudamnant ainsi 
lcurs freres au regime sec. Pour al­
leger leur fa111e, ils vont jusqu'a 
ecrire une fau ose lettre au sceau de 
l'urcbeveque. Ce dernier, jus~ 
qu 'alors Favorable a la revolte , 
rhange alors totalement d'attitude 
et excommunie une troisieme fois 
les moines, allegeant cependant Jes 
sanctions papales qui ordonnaient 
]'interdiction de dire la messe en 
l'eglise de Pian et la « mise en 
quarantaine » des revoltes par les 
fideles maceriens. 

La sitnat·ien. cfevient alors tres 
l!rave pour la cite, qui ri sque d'etre 
ecartee de la chretiente et le mou- · 

·En ll54, Alexandre III ordonne 
une enquete precise afin de tran­
cber le differend. Ccue enquete 
provoque la hargne et l'exaispera­
tion des moines, c1ui ne peuvent 
produire ai:rcunc preuve de leur in­
dependance. L'abbe de Sainte­
Croix, Bertrand de Lignen, v.a 
meme jusqu'a ecrire au pape qu 'il 
serait « dangereux » pour Jui, dans 
Jes · circon5tances presentes, de 
« s'approcher de Saint-Meceire ». 
La delicate negociation fut alors 
menee per l'eveque de Bazas et 
l'abbe de la Sauve-Majeure, et de­
veit aboutir, en 1164, a une nou­
velle condamnation des moines. 
Ces deroiers se sente·nt cependant 
en position forte, achant perti­
nemment que l'erche.veque, jaloux 
de le prosperite de l'ahbaye de 
Sainte-Croix, soutient secretement 
leur action. 

Un relichement de la discipline 
se f.ait alors sentir. C'est ainsi 
qu'un dignitaire du monastere s'en 
va de par le monde e,t que ciaq 
jeunes gens sont revetus de !'habit 
monacal sans que l'abbe de Sainte­
Croix en soit senlement informe. 
Le clerc Bonafous amime adroite· 
ment Jes bourgeois de la ville a 
prendre fait et cause pour Jes re­
voltes et Je, mouvement prend une 
teinte d'hostilite a l'egard de la me­
tropole hordelaise en general. 

' vement prend fin. Les-m4ines sont 
disperses en d'autres etablissements 
benedictins, tandis que des moines. 
bordelais leur succedent a Saint­
Macaire, sous la direction de Ge· 
rard de Ramefort. 

Soutenus..par la cite et l'arche­
veque de - Bordeaux, les moines 
avaient cru en leur capacite de 
s'eriger en abbaye independante : 
c'etait surestimer leur puissance. 
trop localisee, et sou -estimer la 
volontii bordelaise de controlel- la 
vellee de la Garonne. Heureuse­
ment, ce Iourd ecbec ne devait pas 
alterer le developpement de la cite, 
qui atteint son apogee au XIVe 
srecle. 

(A IUil!J'e.) 

SAINT -MACAIRE 

Le prieure et la prosperite macarienne 
du XI ye siecle 

A VEC le reglcme1•t definitif de la revolte monacale s'acheva la prepori· 
derance du prienre dans la co11duite des affaires de la cite. Cette 

derniere resta cepeadarrt animee de !'esprit auquel l'avaient initiee ses 
rcligieu:c et devait at.teindre, comme nous allons le voir, une co11side· 
rable prosperite, culmi1umt entre la dcuxieme moitie du Xllle siecle et 
la premiere moitie du X/Ve. 

Les bourgeois macariens s'assu· 
rerent des le debut de l'hegemo· 
nie anglaise une indepeadance 
presque totale. Ils ·reussirent taat 
et si bien la OU avaient echoue les 
moines qu'ils obtinrent a la fois 
l'exemption de toute redevance fco­
dale et l'annexion de la ville a 
la couronne d'Angleterre par 
Edouard Ill, upprimant ainsi 
to111e· autorite seigneuriale intcrme· 
diaire souvent abusive. Les mar· 
chands qui avaient succede alll( 
benedictins dans le developpement 
de la vocation commer~ante de 
Saint·Macaire surent profiler de ce 
privilege pour s'eu faire octroycr 
un second, non moins negligeable : 
jusqu'a la Noel, ii etait interdit 
aux vins recoltes en amont de 
Saint-Martiri-de-Sescats, c'cst-a·dire 
au-dela de la juridiction macarien· 
ne, de passer devant la ville. Ce 
« hloquage » des vins assurait uu 
delai de trois a quatre mois a 
l'ecoulemeut des crus du terroir 
sur Bordeau.~ et mcme Londres. 

La v.italite du commerce favo· 
risa l'essor des arti sanats telles que 
la tonnellerie et la construction 
de « gabarres ». La population 
comptait alors environ s.ix mille 
habitants a l 'epoque OU Bordeaux 
en avail quaraute mille ou cin· 
c111unte mille. En 1377, ]ors d'une 
incursion fram;ai se en terre guyen· 
naise, Froissard, entrant dans 
Saint·l\facaire devait y noter de 
nomhreux «beaux logis et grands » 
et les signes exterieurs d'une ecla­
tante ricbesse. 

Les henedictins, durant tout ce 
temps, participerent a la 1>rosperite 
macarienne. Ils possedaient, eux 
au ssi, un fertile domaine de vignes 
lres f.ecoudes et purent Se permet· 
tre au XIYe siecle de constru:ire 
a !'avant du premier rempart un 
nou\'eau nmr garni de contreforts, 
autorisant l'amenagcment de nou· 
veaux celliers et cellules et d'un 
rCfertoire ( ancienne salle de ea· 
thechiome de I'« ermitage » ) . 

Leur action ne s'ar.retait pas la : 
ils di opensaient une instruction 
primaire et oecondaire gratuite et 
coutinnaient la comtruction . de la 
lougue nef de l'ep:lise, necessaire 
:i WI nombre Si eleve de fideJes. 

·La prosperite citadine favorisait 
aussi le dcveloppement des arts et 
Jes moines surent en profiler pour 
faire revetir Jes v01ltes du chreur 
trefJe de magnifiques peintu·res 
murales qui, bien que maladroites, 
n'en sont pas moins emouvantes de 
sinceritc et de foi profonde. 

Les dtoyens accordaient de , . ., 
fait un imme .• n'"''-"e--"=""!'-·"'· 

nedictins. C'est ainsi qne Jes U• 

8emblees municipales les plus im· 
portantes se tenaient dans le cloi· 
tre et que le ler mai, jour de la 
fete de Saint·Macaire, les quatre 
jurats pretafout scrment chaque an• 
nee devant le prieur et le capitaine 
des gardes du chateau~ 

Ce prestige se repandit a l 'ex· 
terieur puisque certains prieurs de· 
vinrent abbcs de Sainte-Croix ou 
de La Sauve-Majeure. Le .peage du 
prieµ.re . etait alors le principal re· 
venu de l'abbaye bordeJaise. · 

Durant Jes XVe et XVIe siecles, 
le monastere suivit le lent declin 
de la cite pourtant bien fortifiee 
et tres peuplee, declin amorce par 
des jalousies hordelaises et Ian· 
gonuaises notamment, ainsi que par 
le retour de la Guyenne 8 la Fran· 
ce. En 1562, Sympborien de Dura& 
ravage avec ses protestants Jes hi­
timeuts conventueJs et, l'ordre de 
Saint-Benoit tombant dans l'indis· 
cipline et la venalite des charges, 
le prieure · fut donne aux jesuites 
en 1579. 

La presence henedictine a Saint· 
Macaire s'acheva ainsi avec la 
prosperite macarienne et l'initia­
t ive lai ssee aux moines dans le 
dcstin de · la cite. 

f ,f _, ,,_ •oA 



LE PRIEURE ET SON HISTOIRE 
La presence jesuite au prieure 

et la destruction des b~timents conventuels 
LE 25 mai 1579, le prieure <l e 

Saint-Macaire fut uni au colle· 
ge de la Madelaine que les jesuites 
possedaient a Bordeaux. 

Les disciples de saint lgnaee fi. 
rent alors face avec h eaucoup d'ef. 
fi cacite aux lourdes charges de 
!'administration du monastere et 
de ses dependances. lls firent re­
parer des 1583 les voutes de l'egli­
se et exhausser le clocher commen­
ce an XVe siecle. Ils installerent 
trois ensei gnants qui ouvrirent en 
1615 un petit college specialise 
clan s la rhetorique. L'instruction 
p_ro~i guee par les h~nedictins put 
ams1 trouver une bonorahle conti· 
nuation puisque cet etahlissement 
finit par etre rattache au college 
royal cle Bordeaux. 

Les j esuites restaient, malgre ce­
la, tres detaches de la vie courante 
de Ja v_ill e et, par consequent, de 
ses habitants. Ceci se traduisit p ar 
I~ division de l'eglise en deux p ar­
ties par on mur eleve entre les 
deuxieme et troisieme travee . Le 
chceur, dedie a saint Sauveur fut 
reserve au service prieurial t~ndis 
qu'etait octroye it la paroisse le 
reste de la nef, consacre a saint 
Martin. 

La signification profonde de cet­
te separation ne tarde pas d'ail­
leurs a Se manifester plus concre• 
tement. Lors de !'Avent 1644 les 
jurats et Jes peres ne purent ;rou­
ver un terrain d'entente sur la de­
signation d'nn predicateur. Deux 
fa ctions se creerent done autour 
des deux postulants qui se pre­
scnterent simultanement a l'eglise. 
Quelques femmes empecherent 
l 'un d 'eux de monter en cbaire. 
Qu elques housculades s'ensuivirent 
et Jes jesuites deciderent d'en faj. 
re appel au Saint-Siege par l'in­
termediaire de l'archeveque Fran­
<;oi s de Sourdis. Ce dernier tran­
cha le differend en interdisant 
l'egli se et en fai sant porter l e 
Saint-Sacrement au couvent des Cor­
deliers, extra-muros. Jurats et J e. 
suites se coaliserent alors pour 
ohli ger le cure a le ramener a 
l'eglise. L'archeveque excommunia 
alors Jes · jurats et Jes offices pa­
roissiaux eurent lieu au convent 
des Ursulines (}'hospice actuel). 

L'affaire se termina par u11 arret 
. du conseil du r oi favorable aux 

peres. 

Le declin 
. A partir de ce moment, le prieu. 

re ne cessa de decliner et le colle­
ge de tomher en desuetude. En 
1762 intervint !'expulsion de Fran­
ce de la Compagnie de i esus et le 
prieure fut administre par des fer· 
miers sous le controle du corps 
de ville. Un pamphlet, puhli6 BDQ• 
nymement sous le titre « Jes Maca. 
riennes », reprit alors eJJ 11ascon 
les griefs r etenus par les habitants 
contre les jesuites. Ceci n e les em· 
pecha pas pour autant, des 1764, 
de regretter la presence m onaeale 
a Saint-1\'lacaire, la _grand-rnesse e; 
Jes vep res chant.ees qu'a.ssuraient 
quotidiennement les henedictins et 
l'e 11seignement que dispensaient Jes 
j esnites. 

En 1794 et 1795, Jes hatimenis 
du prieure proprement dits sont 
veudus a T homas Sieuzac. Durant 
cette ·p eriode trouhlee et qui devait 
p_ar la meme troubler l'approvi-. 
s10nnement, ee dernier n 'hesite pas 
a detruire troi s ailes du cloitre 
pour iustaller un jardin potager et 
planter des ar hres fruitiers. La 
municipalite devait se charger du 
reste, en 1842, date a laqueJ1'. poar 
degager l'eglise, furent dh:.ante• 
les la salle eapitulaire, la chapetle 
prieuriale, les hatiments des nO'f'i. 
ces et les chais. La commk • .ibn 
regionale des Monuments histori­
ques felicita meme le maire pour 
cette saine op eration. P ar la suite 
Leo Drouyn et Prosp er Merime; 
deplorerent ces actes insenses mais 
ii etait trop tard. C:e qui suhsiste 
it l'heure actuelle p ent laisser sup. 
p oser que !'ensemble eloitre-ciglise 
aurait pu devenir l'un des flenrons 
des monuments de la region hor­
delaise. Nous laissons les lecteurs 
seuls juges des motifs q ui susci. 
terent cette demoli tion mais nous 
l es incitons a en tirer un eusei­
gnement et a prendre conscience 
de la valeur des richesses de Ieur 
cite afin de Jes mieux conserver 
clans une totale harmonie. 

( A suivre.) 



La sortie tourislique 
· de la societe Histoire et Tourisme 

QANS le but de r.ecompenser< ses 
• jeunes ouvriers • qu i aont 

les auteurs des travoux de res­
tauration du prieure et qui, pou" 
cela, ont obtenu prix de 5 OOO 
francs de .Ja Caisse nationale des 
monumenfi historiques, la Socie­
te histoire et tourisme avait deci· 
d'e de leur. offrir une sortie par­
mi des sites historiquea et tou· 
ristiquea reputes. 

Cette sortie avait lieu diman· 
che dernier 20 avril. 

Le premier objectif etait le cha­
teau de Bonaguil, en Lot-et-Ga­
ronne, camouflee habilement aux 
yeux des arrivants par les re­
plis du terrain, la redoute des 
Roquefeuil apparait •ubitement au 
detour de la route dans toute aa 
~uissance et toute aa majeate. 

Viaite d'une heure et ·demie 
awemf!ntee d'une conference at­
tra)fante et detaillee par l'un des 
auteurs de la mise en valeur de 
l'ouvrage, M. Pons, qui nous fit 
partager son amour et aa foi pour 
ce magnifique t6moin de l'histoire 
qui, bien qu'il fut fin pret en 
son temps, ne fut jamais inquiete 
par un quelconque ennemi,- ce 
qui ajoute a sa particularite. 
· Sopaguil est prenant, imposant 
et ceux qui partagent avec nous 
la passion de l'histoire de Fran­
ce, ne manquent pas d'etre im­
pre11ionn6s par ce veritable chef­
d'oeuvre . d'architecture mititaire 
(nou• allions ajouter moderne) du 
XVe 1iecle. 

vers objets m is au jour par les 
f'ouilles . effeetuees depuis de 
longues annees par feu ' M. Tau­
ziac, qui y a consaer~· sa , vie, 
pere de Mlle Tauziac, 'qui avec 
une verve passionnee, no.us fi t 
les honneurs 'de ee qui est un peu 
son bien et qui, dans des .expli­
cations trea documen.tees, rlous fit 
revivre les diverses peripeties et 
difficultes que son ' pere eut a sur­
monter pour parvenir a faire re­
n.aitre du passe ces restes tilo­
cjuenh, d'une grande epoque, et 
Pas assez connue de not~e his-
toire. · 

Et e'est a regret q ue les vo itu res 
regagnent Saint-Macaire ou, dans 
un autre joyau du Xllle siecle, le 
prieurii cher a nos j eunes et de­
voues amis, nous attend un suc­
culent repas compose de mets ty­
piquement macariens. 

Et voila comment se deroula, en 
toute simplicite, empreinte de la 
plus franche et joyeusea C?amara­
derie, une journee' qui aura, sou­
haitons-le, pour bientot d'au\res 
suites et qui nous apporta le te­
moignage que notre jeunesse, fort 
heureusement, n'est pas celle que 
l'on a trop souvent tendance a 
nous depeindr11. 

Merci, jeunes amis, pour cette 
~ nouvelle satisfaction que vous 

nous avez procuree. 

' La journee se poursuivant par i· 
un temps malheureusement in­
certain, ii est 13 heures quand la 
presidente, Mlle Roby, • sonna • 
la halte pour pique-niquer. Un 
peu de pluie, beaucoup de joie 1 
qui supplee au soleil deficient. 

Puis apres une rapide visite 
du chlteau de Biron. en Dordo­
gne, c'est la reprise de la route 1 
pour Montcarret ou nous · atten­
dent des vestiges gallo-romains 
d'une tres g·rande richesse. 

Les jeunes de la S0clete d'histoire 
et cle tourisme a l'honneur 

Rien ne fut epargne pour nous 
6merviller. Mosa'iquea d'une ' reel­
le beaute et dans un etat de 
conservation remarquable, tel­
les celles qui ornent le fond de 
la piscine a laquelle ne manque 
que l'eau pour prendre un bain I 

Fonslations de la villa et lea di· 

Nous apprmons, en effet, 11vec 
plaisir que la Caisse nationale 
des monuments historiques vient 
d'attribuer un pritt de 5 OOO F 
a notre Societe d'histoire et de 
tourisme, .fruit d·e sa participa­
tion au concours des chantiers 
benevolu de jeunes. N os /elici-

tations. 

SUR NOTRE CLICHE : M. J.-M • . 
Billa lors de la remise du prix. 

(Ph~to U.P.I.) 



"Les activites de la Societe Histoire 
et Tourisme 

Les magriifiques arcades ii doubles colonnettes du prieure, 
monumeru du Xllc siecle, en voie de restauration. 

Le 15 novembre, a 21 heures, se 
tenait a l'h6tel de ville, une reu­
nion de la Societe • Histolre et Tou • 
risme •, dlrlgee par Mlle Roby, sa 
presldente. 

C'est avec une vive satisfaction 
que Jes participants purent se rcn­
dre compte de la parfaite sante de 
cette a;sociation qui s'est donne 
pour tache de sauvegarder la p<i­
trimoine hlstorique de Saint-Ma­
caire. 

En ce qui concernc les travaux 
accomplis recemment, indiquons la 
pose d'un panneau-guide a I"entree 
de Ja viellie vllie, destine a signa­
ler aux vlsiteurs les monuments 
a visiter et qui comporte aussi un 
plan et un itineraire touristiquc au ­
tant clair que precis. I! sera fort 
apprecie nous n'en <ioutons pas des 
touristes qul cbaque annee de plus 
en plus nombreux, sont attires par 
nos riches vestiges du passe. 

Toujours et encore des travaux ! 

La societe a enrei;:lstre avec pla i­
slr Jes resultats fort encourageants 
obtenus par ses jeunes adherents, 
Jean-Marie Billa. Joel Baudet et 
Aisin Falissard, qui avaient re~u la 
mission d'entreprendre la restaura ­
tion du Prleure (plus connu de nos 
contemporains sous la denomina­
tion d'Ermitagel. (Xotre photo.) 

D'autre part, ccs jeunes gens dont 
on ne Jouera pas assez le devoue­
ment a la cause du • Vieux Salnt­
Macaire >, participeront a un 
concours dote genereusement par la 
Caisse nationale des monuments hi s­
torlques. 

Souhaitons-leur un vi£ succcs. In­
diquons que par le reglement de 
ce concours, les sommes allouees 
doivent etre obllgatoirement consa­
crees aux restaurations en cours. · 

· Au cours de cette meme assem ­
blee, 11 a ete decide de fa!re im­
primer un depllant plus interessant 
et plus complet que le precedent. 
Celul·ci sera dellvre gratuitement 
aux membres honoralres lors de 
rencaiuement des cotlsatlons en 
janvler :>u fevrler . 

Pour lllu&\rer le depliant, ii a ete 
decide de ralre appel a la panlc1-
pation des photographies amateurs 
qul sont aimablement invites a de· 
poser leurs mellleures vues de nos 
monuments chez. Mlle Roby, dans 
la qalnzalne. 

Le secritaire fait une communl· 
cation au suejt de !'usage lntempes­
tlf de J>ADDNUX publicltalres a 
proxlmlte d• nos monuments clas· ns ou lnlcrlts dana l'lnventalre dei; 
sites et cela. au meprls de la loi 

t Photo « Sud·Ouc;,t ~-) 

du 12 avril 1943. II est decide d'y 
mettre bon ordre. 

Comme on le voit , la societe 
" Histoire et Touri3n1e • a Saint­
Macaire se porte bien et nos mo· 
nu men ts cha rges d "hlstoire on t en 
eile un gardien vigilant. 

1\ t: X PllOTOGR.\PHE'S 
AMATEURS 

Toutes cclles et tous ceux qui 
possedent des photographies des mo­
numents ou. sitei; de: notre vleille 
ville sont aitnable1nent invites a 
Jes sournettre a la presldente de Ja 
societe. Mlle Roby , groupe scolaire, 
Saint-Macaire . 

Les meilleures vues seront selec­
tionnees en vue d'etre utlllsees pour 
illustrer le prochain depliant tour!•· 
tique. 

Date Umite de la reml&e des pbO• 
tos : !er decembre 1968. 

Les • chevaliers de la pellicuie • 
sont vivement remercies c! 'avance 
pour ieur contribution A mieux fal· 
re c1mnaitre 1totre cite medievale. 



IDSTOIRE 
LE 6' i. ovembTe dernier, a 21 heu-

res, se tenait, a l'hotel de ville, 
lllne reunion :de la rnciete Histoir& 
et .Tourisme, dirigee par Mlle Rdby , 
sa pres1den te. 

Suite a notre preced·ent article 
paru da ns ces colonnes, notre so­
ci~te enTegistre une correspondance 
fo urnie, comprenant des offres de 
documents et des demandes d'adhe­
sion. Que tous ces correspondants 
soient remercies p our l'interet qu 'ils 
,portent a notre ·.cite et la confi<ince 
qu'ils accordent a notre 6 ocie t e. 

Plusieurs photographies retentles 
ont p ermis l 'elatboration d'un de ­
.pliant qui sera remis aux societai­
res lor s d e Ja pTesentation de la 
carte pour l'annee 1969. 

Tous les membres presents ont 
approuve le 'nouveau ,panneau-'t>l·an 
execute de main de maitre par M. 
Douilhet . Il permet aux touris tes de 
visiter les monuments les p lu s in­
teressants 1de a10tre cite. 

Au cours de la ;reunion, Jes so­
cietaires se sont . preo't:cupes des 
t ravaux en cours dans la ville. Mme 
Ca m.pot nous a fa.it pa-i·t des deci­
sions qui on t ete prises par le 
Conseil m•unicipa•l au sujet des t ra ­
V'aux de restauration envisages p ar 
M. l'tArc'hitecte des lbiltiments de 
France et des facilites accordees · 
a ux propri1etaires in teresses par le 
service departemental de cet orga­
ni.sme. 

La 5 ociete a decide l'<ichat d'un 
equipemen t de protection Conforme 
aux rf!glements de secuTite en vi­
gueu r. Ce materiel est destine a. 
etre confie a •nos j eu nes membres 
qui sont a J'origine de Ja remise en 
etat d'une partie de la cdlon·n•ade 

ET TOURISME CONTINUE 
de l'ancien doitre du prieure et 
qui ont entrepris, avec !'accord et 
Jes encouragements des proprietai­
res, la restauration de ce Tic'he ves­
tige. IM. tMaltete s'est charge <le .pro­
curer ce materiel: 

Le fin-ancement ctes travaux de 
couver ture du .prieure est partieltle­
ment assure p·ar Je produit de la 
k"rmesse •paroissiale du Ier sep­
temb-re dernier. Cepen d-ant, dans 
l'attente de la subvention p.romise 
par M. l'tArchitecte d'eparteunen tal 
des biltiments de France, la societe 
vote une aide fin<inciere permettant 
l'achevement des trava ux. 

Les jeunes font ,part de leurs re ­
cherC'hes concernant la mise au jou r 
des fondations dll cloi tre et . de Ja 
documentation relevee aux di,ffe­
rente5 sources d'archives. Le resu] ­
tat de ces rec'herches sera relate 
prochainement dans ces colonnes. 

Tou tes Jes personnes sensibillaees 
par tJe probleme de la conserv.ation 
et de la "mise en valeur de no,s r i­
chesses historiques sont invitees a 
offrir leur energie, leur desi nteres­

•sement, leur competence et leur ·de­
vouement a no.s vieil'les •pierres et a 
adherer activement a notTe societe; 
qui • se propose, par une action 
soutenue, a !'•aide d'Une propag•ande 
i·udi'cieuse avec tous Jes moyens ma­
teriels dont elle disposera, de met· 
tre en vale ur les richesses incompa-
1rables que constituent Jes sites, les 
edifices et Jes m onuments histori· 
ques de Saint-'Maoaire, provoquan t 
ainsi la venue nomfbreuse des visi­
t eurs qui accroitra necessai rement 
le tpotentiel economique et social de 
ses habitants • . (Article pt"emier .aes 
statuts.) 



- Nouveau succes 

de nos ieunes archeologues 

:Surplom6arit les rempartl, le 
prieure Suint.Sam·eur apparai.<­
sait voici quelques anruies com­
me 11ne biitisse en fort piteu r 
etat. Par' Ufll' restauration imell ;. 
gente l't suii:ie, conunencee e" 
novembre 1%~. 11ne equipe de 
_ieunes be11 fro :es s'occupe d,, re· 
do1mer U t'e f/c111 OIL medWt:Cll 
so11 lustre d'a11tcm. Cffl! jeunes i· e· 
1wnt de :Saint·M acaire et des eii· 
virons montrent wie conviction 
profonde et une ardeur illimitee 
ii amenager ce moriument duns 
le cadre de la l'Cnaissance de no· 
tre vieille cire. Deja laureats en 
1968 du conco11rs organise par la 
Caisse nationale des monuments 
historiques, ils viennent de se 
voir decerner le premier prix 
regional des chantiers a l'initi<t· 
tive des jeunes. A insi le ministi<­
re de la jeunes.~e et des sporu 
recompense le sens de responsa­
bilite des jeunes q11i, recher· 
chant une ambi.tmce de camara· 
derie, revelent aussi leur person· 
rialite et leur gorit pour le tra­
vail collectif. La Societe H istoire 
et Tourisme /elicite done ses ,ie11· 
nes adherenu et invite les Ma· 
cariens a encourager ces bene· 
voles qui favorisent le renouveau 
touristique de noire ville, but 
principal de leurs activites. De­
vant un tel facteur de prospe· 
rite, qui resterait indifferent ? 

SUR NOS CLICHES. - Quel· 
ques realisatiom en cours de 
l'equipe de jeunes : restauration 
de la fa~ade est du prieure 
( comprenant le brossag'e et te 
rejointement du mur, ainsi que 
la reouverture d'un arc en plein 
cintre). - Au cours lie l'ame· 
gement exterieur du cadre du 
prieure, mise au jour de fonda· 
ti«Nla d'anciens batiments et son· 
dagea dana une cave voUiee. 

( Cliches S.O.F. \ 

0 

Un appel 
du chantier benevole 

des Jeunes 
de Saint-Macaire 

Le chantler benevole de 
restauration des jeunes de 
Salnt-Macaire (section ar- , 
cheolorie du Foyer d'educa­
tlon populaire) invite, a l'oc­
casion des vacances de Pa­
ques, tous les jeunes des en­
virons s'lnteressant ii !'archi­
tecture et a. l'archeolorle. a 
venir, s'lls le deslrent, partl­
clper a la restauration des 
restes du Prleure Saint-Sau­
veur (Xlle slecle). Ce chan· 
tier, ouvert depuls quatre 
ans, propose a ses tuturs 
membres : 

- Sondage pour retrouver 
les fondatlons des anclens bil.­
tlmenta conventuels. 

- D6prement d'un cellier 
voiite falsant · partle de la 
salle capltulalre. 

- Travaux de fouilles dan 
l'anclenne ralerle du cloitre 
(mllie a jour des anclens bi&­
tlments carollDflen&). 

- Re tauratlon lnterieure 
da prleure avec divers tra­
vaux de 111&9onnerle, remon­
tare d'un plancher, tallle de 
plerre pour restltuer meneaux 
et a dlfrerentes fenetres du 
batlment, montage d'une che­
mlnee dans l'anclen refectol­
re. Tous ces travau:x contrl­
bueront a la mise en valeur 
de !'ensemble eglise, prleure, 
remparts et, par extension, 
de la vieille vllle tout en­
tlere, 

Garqons et fllles · de~reux 
de partlclper a la aauvegarde 
d'un des plus beaux temol­
gnares du passe macarlen et 
de meabler agreablement 
leurs loillirs devront 1e faire 
lmcrlre le ebantier oil 
r- des mable se rera. 
- pla tes aecaeUllll. 

A97- rJ . 
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~ les prix ~ 
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~ d d ~ ~ 'enca rement ~ 
~ ' 
~ a l'initiative ~ 
r des ;eunes ~ 
~ ~ 

:: ~ DE la construction d'une ~ 
~ fusee experimentale d ~ 
f l'etude de La condition fe- ' 
~ minine au Mexique, en .~~ 
i passant par la restauration 
1 de monuments anciens, ! les jurys ' regionaux char- ~ 

gcs d'altribuer, en 1970, Les ~ 
prix d'encouragcment d !~l· 
l'initiativc de jeunes n'ont • 
souvent eu que L'embaTTas : 
du choix. ' 

Cent quamnte · six prix ~ 
de 250 a 2 OOO francs ont 

1
~,~~ ete decernes iL des projets 

presentes par des groupes 
de jeunes de 16 a 25 ans. : 
On trouvera ci • dessous ~ 
une selection de quarante- : 
dew: pTojets primes, qui l 
donne une Tepresentation : 
assez fidele de L'originalite l 
et tie La diveTstte des ac- l, 
tbns entTeprises par lea ,',•, 
jeunes. 

A Bordeaux. - Explora- l 

tion et t?tude de l 'Adour :::'.::::::: 
<au profil des clubs de ca-
noe-kayak) : Michel Guat­
terie, 12, avenue du Val­
Fleuri. Saint - Pierre ·du­
Mo11t (Landes). 

Silmt - aca1re, : ean-
Ma m BUia. Samt - Macai- l 
re ( Gironde). l 

- Voyage d'etude en · : 
Afrique occidentale pour :,~ 
trois etudiants I.U.T. : 
Alain Slimak, pav illon C ! 
de 201, village 3, domaine ! 
universitaire Talence (Gi- ' 
ronde). l 

- La vie des routiers au : 
Sahara : Philippe Moreau, : 
4, rue Jean • Zubieta, Ta· l 
lence (Gironde). l 

A Toulouse. - Enquete 
1

:, 

sur la jeunesse : Hongrie, 
Roumanie, Bulgarie : Jean- : 
Jacques Guibbert, 11 , TUe 
F·ragonard, Tou louse (Hau­
te-Garonne). 

- Fabrication d'une voi­
ture automobile : Gerard 
Glenad - Rejourd, Cahors 
(Lot). 



A PROPOS DES TRAVAUX 
DE RESTAURATION 

:H. H. Giraud, provrletalre, nous 
prie d'lnsere r : 

J'ai Ju avec plaisir, dans • Su d­
Ouest >. d u mar<li 26 novem bre, a 
la rubrique Saint~'\faca lre, que la 
Societe Histolre et Tourisme, dont 
je suis le fonda teur. • se portait 
bien >, sous la di rection dynamique 
de sa nouvelle p resi'dente, Mlle Ro­
by, directrlce d'ecole, 

Par contre, j 'ai fra nchement ri, 
en apprenant c les travaux accom­
plls recemment > par cette societe : 
pose d'un panneau-guide dont l'iti­
neralre n'est pas complet, collecte 
chez !"habitant avec remise de de­
pllant.s, decouverte d'un cloitre. La 
verlte m'oblige a dire que le mer­
vellleux cloitre du P rieure, sur le­
quel M. le · professeur Ronodle doit 
faire une communication. a ete mis 
au jour par ma femme, quelques 
amis et moi, avec l'autorisaUon 
ecrite de :M. le Cure~Doyen decede. 
Je teliclte les jeunes gens amou­
reux des vieilles plerres qul ont pris 
Ja suite en continuant Jes fouiJles , 
sous le.s contr6le. de M. I' Archltec­
te regional des B . de F . et de M . 
l' Architecte de la villc, conservateur 
du chateau de Chambord. 

fection de la toilure de l'e·glJse; la 
restaura tion de la demeure de l\4. 
Saussi n, r ue d 'Aulede , celle de M. 
Saint-Sevin, rue Carnot, qui n'a 
p as attendu a ce jour . alnsi que 
de .quelques habitations dans le cen­
tre de la vllle et dans le quartier 
du '11huron; la :restau rat ion inache­
vee de la porte Rendesse et du Re· 
lais Henri IV; la restauration de 
la tres belle place du Marche et 
tie bien d'.au·tres encore qui vont 
sulvre, les annees prochalnes. 

Ne croyez pas que ce soit grlce 
a la Soclete Hlstolre et Tourisme, 
qui n'a rlen fait et n 'a r len a y 
volr. C'est grace • la munlcipallte, 
a l'autorlte religieuse et au depar­
tement, c'est grace au minlstere de< 
a ffa!res culturelles et surtout aux 
proprleta!res qui ont compris· leu1 
interet et celui de leur cite. 

Certes, 11 y a eu et 11 y a encore 
a Saint..Macaire de nombreux tra­
vaux. 

La disparition de la plupart des 
fils electri'que1 Pllz l'E.D .F .; la r l!• 

Histoire et Tourisme ... 
A la suUe d'un article paru le 

6 octobre, M. Rene Lagahuzere, 
secretaire de la Soclete Histolre 
et Tourisme, nous adresse une 
lettre ouverte a l'adresse de M . 
Henry Giraud. En volcl l'essen­
tiel : 

Quand vous etes arrive a 
Saint-Macaire, anime, semble­
t-il, des meilleures intentions, vo­
tre premier souci a ete de faire 
restaurer ce batiment qui, au de­
meurant, n'est pas depourvu de 
beaute historique. Le naif que je 
suis, croyait tout simplement que 
vous l'aviez acquis dans le bu t 
d'apporter un concours precieux 
a la restauration progressive de 
notre patrimoine historique. 

Et de parler de musee c na­
tional > des postes - de poste a 
cheval - pour en revenir. en 
fait, a la destination que vous 
reserviez a cet immeuble, c'est­
a-dire un prosalque restaurant. 

Vous qui vous targuiez <le faire 
quelque chose pour Saint-Macai­
re, reuvriez, en verite, pour vous, 
uniquement, et la Societe Histoi­
re et Tourisme que vous aviez 
contribue a creer, devait servir 
vos desseins. 

Malheureusement pour vous, 
v.>us avez manque de diplomatic, 
VOUS VOUS etes demasque. 

Vous croyiez abuser de notre 
candeur. 

Quant a no51 ji:unes, ils n'ont 
rien a envier a leurs ames. 
L'amour du travail - et du tra­
vail bien fait, ce qui ne gate 
rien - Jes anime, de meme que 
l"exercice de saines distractions. 
I! en est des jeunes d'aujour ­
d'hui comme des jeunes d'hier. 
Les bons finissent par l'emporter 
sur les mauvais et c'est tres bien 
ainsi. 

Je ne m'etcndrai pas sur le 
chapitre de la restauration du 
prieure, car dans votre texte, 
vous avez l'air de compter pour 
rien Jes c heures et les heures 
prises sur leurs loisir51 • qu'ils y 
ont passe. Alors, monsieur Gi­
raud, les recompenses nationales 
qu'ils ont obtenues pour cela, :il­
lez-vous pretendre que c'est gra­
ce a • votre laborieuse et cons­
tante presence • ? 

M. GIRAUD, 
p roprle taire 

Un appel des jeunes de Saint-Macaire 
pour la restauration des vestiges 

du prieure Saint-Sauveur (Xlle siecleJ 

Le cha11tier benevole de restauration des ie1111es de Sai11t·Mi1cnire -
secti_on archeologique du Foyer d'educatio11 11opufoirP - invite toua 
les 1eu11 es des en virons s'interessant it l'architecture et ci /"r1rcheolo· 
gie, it ve11 ir par~ iciper it la restauration des restes du 11rieure Sai11t· 

::,r111 ve11r de Saint-Macai.re, Xlle siecle. 
Ce dumtier, ou vert depuis trois ans, propose it ses /u111rs membres · 
restauratio11 i111erie11re clu prieure par le nettoy"ge et l'amenag;. 
me11t des celfules mo11astiques, oinsi que de l'ancien refectoire. -
Ravaleme11t des fa<;ade exterieures; demolition des murs para.~ ites 
aitlour des ar~ades d_u_ cloitre. - Sond"1lc pour ret1ourer le fo 11 da· 
tio11s des . a_11 cie11s b11tm1e111s conve111uels; degagement d'1me salle 
, i·outee; recherche de l'm1cienne c/>opelle SoitrJ-L1111re111 . 

1 ?" s. ces travaux contribueront ri · let mise en valeur du cote sud de 
~'eglise . Gar!;ons ei fille , it portir de 14. a11s. desireu.t rle pflrticiper 
". fo sau vegarde d 'rm ~es p~us beaux temoignages du P"Sse maca­
rien, devront se /111re m scrire snr le chantier ou l'wi d es respoiisa· 

bles sc / era 1111 plriisir de les nccueillir. 

LR NOTRE CLICHE. - Trois jeunes re111et1c11t e11 r;alcur une sal· 
le du prieure. 

(Cliche .O.F.) 
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aca1re 
la Garonne 
a oublie 
les temoins 
medievaux 
d'un passe 
merveilleux 

S
AINT-¥>.CAIR!, c'est trots vllles en une. Trols vllles 

que faGOf"IMrent qulnze alecles, deux notions et un 
fleuve. Troll Yllla dont lo premier• s'oppela Llgene 
et changea flirement de nom pour prendre celul de 

IOft fcnclateur, l''vAque Mocolre; < Ollm Lygeno nunc 
St Maco.TI nomlne urbl > : < Autrefols Llgene, malntenant 
vme • Salnt-Macalr• >, est-II 'crlt IOUS les ormn locoles. 

C. Solnt-Macolre, vous le t rouvere:i: o quelque 45 kl­
lornitNa au SY<Mat de E;!ordeoux, aur lo D. 10, presque en 
bordure de la rive drolt. de lo Goronne. Ce < presque > 
M1CC1c1e au c 10ut ll falt > qul eut convenu naguere. < Si 
la Goronne ovolt voulu >, c:omme dlt une C11UVr• ~tique, 
Solnt-MacoWe fOt demeure un port prospere. Mais II 'toit 
clt que lo a'ographl• •'olllerait a l'hlstolre pour Jou•r ovec 
le Milin de cett9 petite vllle. Le fleuve, pour aa part, 
IUfnlt '°" commerc:. en dfsertont ses murs. 

Mola eommen'°'11 par le commencement. Celo nous 
report. au IVe alkle et ou choix de ce lieu par l''v6que 
Maeolre poui y flnlr sea jours. Le saint homrne n'o gu•re 
lat• d'autre trace de son passage sur terre : 10 blogra­
phle ne put jomals 6tre completement etablie de fo~on cer­
tolne et'" rellques, tronsportees en 1666, dons une ch6sse 
d'C11W9nt, ii lo cotnedrole Soint-Andrti de Bordeaux, ont ou­
jourd'hul disporu. 

La locollt' qu'll fondo connut, trols slecles duront (de 
1137 lll 1453) de fri6quenta changements de notlanolit1t 
Ent* dona le clomolne royal de Fronce par la volont' de 
IAull VII, elle pa11a ll celul d'Angleterre par le marloge 
#INonore d'Aqultalne et, dis lora, le Jeu des ormea et de 
la poHUque entretlnt un mouvement pendulolre ouquel 
Sa!RW.1acalN dut de connottre tantOt lo domination d'un 
~ tanl6t eelle d'tA"I auh'e. Une seule choee dlmeura 

- •mllullfllll\ile uni u, ftnan. 

• ..,-. NnClu8 tant6t b l'un, tantOt b l'outre 
Nllll. C... le pays IOUffrlt de renJtu qu'~lllllllltft\ICllt et 
.. r.. • cll,lputolt, malt, au total, H le tlra fart blen 
I...,. - camme beaucoup d'autrea viii• de (iuy9nne. 

Nie le auerre iii Cinf lvl1, Solnt·Maoalr.e connut une 
tral'lqulll"' aeulement troubl'9 par 111 affrontementa entre 
eatf,olfques et protestants. La pate, t n 1630, le due: d'Eper­
nan, en 1649, flgurent ensuite sur lo list• noire de lo vllle; 
en Nvonche, celle-cl ne s'ollongeo pas durant lo phlode 
rfvolutlonnalre que l'on trovtrso avec: beaucoup de dlscr'­
tlon. 

Moln1 dltcrMement • manifesto lo rlivolutlon urboln• 
du XIX. alkle. Les restes du ch6teou (partlellement d6trult 
en 1626) fvrent abattua. L'jforgfSHment de certolnea ruea 
• flt eu clltrlment de beaux lrTVNuble1; les malaana frap­
"'99 d'ollanement tornberent en ruin• dt mtme que In 
PMtPGrlL Tel fut le prbc de l'am&llorotlon de l'habl1ot et 
• l'-'nllaement de lo vllle. 

Maia ,. coup I• plus dur avalt 't' portli par la djyrtlon 
... Ganinne. 

Le fteuve, qul, Ju1qu'ou XVllt alecle, bolgnolt IH 
murs de la viii•, 1len jlolgna peu o peu, tmportont ovec 
lul l'....,,tlel de l'octlvlt' c:ommercla le. Uni Intense <Mpa· 
pulatkln a'ensulvlt; dllOnl jg()istement que nous lul dtvons 
le merve!Heux Solnt-Mocolre d'oujourd'hul .•. 

*** 

Car une clt' rich• en expansion s'occommode mat de 
IOft potrlrnolne arch6ologlque. Le neuf l'emporte fatale­
ment eur l'anclen, la plerre nouvelltmtnt t'O'lllM "" lo 
vtellle - et ne parlona pas du Wton ..• 

It trt va tout autrement ll Solnt·Mocalre. Sur lul, le 
XVllle elkle n'eut mtme pas de prise - falt exc1ptlonn1I 
dona le Bordelal1 - tondl1 que le Xllle, It XIVe, le XVt 
et le XVle y campoaent une '1-onnonte aymphonle orchltec­
turale. Paa de trt1 g~nde ceuvre, excepMt l'egllse Solnt­
Souveur, le plus remorquoble et It mleux conserv' des mo­
numents loc:aux, mal1 prnque partout des notes charmon· 
te1 1 une porte, unt fenltre, un escaller, une IC'Ulpture, 
une Inscription. Certe1 tout cela est rarement Intact; on a 
tantOt murj, tan~t ouvert lnconslderement, mola c• ble1-
1urea clonntnt plus de prlx ii la vie qul subsist• en ces 
lieux. On lo aent rellee li un pau' qul porte la marque 
de chaque 1lkle et prftque de cheque onnu. 

I 

c Troia vllle1 en une >, avon1-nou1 dlt ou dtibut de ces 
llgnea. C.la 1'expllque par lo 10pographle du lieu. Du 
rocher qul domlnolt 11 fleuve un ch6teau tt une jgllse 
occupirent d'obord It sommet, 111 premleres molson1 IH 
y rejolgnlrent. Au XIVe slide lo populat ion devlnt telle 
qu'fl follut construlre IUr les pentea : · deux faubourg1 
vlrent olnll le Jour, l'un a l'est, l'autrt 6 l'ouest. Enfln au 
XIXe slide, la viii• modem• s'empora du c6te norc:l. 

Laluons oux excellent• opuscules qul lul sont consocres 
11 10ln de decri re en detail Saint-Moco lre et d'y guider I• 
promeneur. Les portes, les remports, les vleilles rnolsans, lo 
rovllsante place du Mercodiou, l'eglise Saint-Sauveur, deja 
mentlonnM, 10nt Justement proposes o l'odmlrotlon. Mais 
quel plalslr n'6prouv1-t·on poa o jouer au dkouvreur I Si 
riche, II lmprevu, 11 varl6 est le butln que les mont6ea et 
111 dacentea dons lea ruelles souvent tortueusea donnent 
l'lmpnllion d'une promenade ou pays des m-_rveillea ..• 

Comme on comprend ces jeunes Moca lrlen1 qul, flera 
de leur vtlle, consocrent depuls des mols leura lolslra li res· 
tltuer une portle dt ce que les ons lul reti rerent. Les 
foulllu, In deblolements, les restaurations qu' ils men~rtnt 
dona le cloitre bl§nedlctin ottenont o l'eglise ont, notam­
ment, obouti a lo remise en voleur de vestiges orchitectu­
raux : une colonnade formee de neuf ores f inement soute· 
nus par des supports jumeles en est le fleuron. 

Au baa de cea coteoux, ou Malogar Inspire Mauriac, 
Salnt·Macohw fait dorer HI tulles a u soleil.~ 

Guy Desdemaines-Hugon. 

c:fu.o/ {)f.luf-:J)irna11cle­

v/! ('"'fief f o . 
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Une visite importante pour notre ville 

persomiali!es duns le v ieux bourg de < Reude se 
si riche en te11w ig1tages du passe. 

(Photo .O.F.) 

Le 1,3 decemb re de rn ier , Saint-Macaire a e u le p laisir d'accueil· 
fir dans ses murs lea memb r es du burea u d e l'Un ion tou rist ique de 
la r ive droite de la Ga ronne. 

Cette societe qui englobe le re­
Jais touris tique de Cadillac, le 
Sy ndi cat des coteaux du Borde­
lais, Jes syndicats d 'ini tiative de 

• Sai nt-Ferme et de Lonnont e t le 
Syndicat d'initiative du canton 
de Saint-Macai re, a pour but de 
mieux faire connaitre Jes riches­
ses touristiques de Ja rive droite 
du fleuve, en di r igean t par J"in­
termediaire du pare de la Pey­
ruche. · a L angoiran, Jes touristes 
vers Jes sites, les monuments et 
les villes Jes plus interessan ts 
de notre region. 

Au cours de la visile de la vil­
le, assuree e t commentee par Jes 
jeunes de Ja societe Histo ire e t 
Tourisme, Jes person nalites au ront 
le plaisir de decouvrir Jes nom ­
breux temoignage historiques et 
architectu raux de Sain t-Macaire. 

Un serieu effort 
lls coostaterent egalement !'ef­

fort accompli p<>ur la protection 
e t la restauratioo de la vieille 
ville; effort se concretisant par 
le ravaJemen t des fa~ades de la 
place a arcades dite du • Ma r­
cadiou •. la refecti on en cours 
de la charpente de l'eglise. Jes 

I travaUX, fa ils par Une equipe de 
jeunes Maca riens. pour Ja rPmise 
en valeu r du prieure Saint-Sau­
veu r e t aussi la restauration de 
quelques maison 5 qui on t repris 
Jeur visage primitif " race a la 
comprehension de leurs propr ie-

ta i res et au re pect des lo is de 
protection. 

Des encouragements furent pro­
digues aux responsables locaux 
pour la bonne marche de cette ac­
tion de sauvegarde. 

A cote de cela, ils ne purent 
que deplorer plusieurs transfor­
mations malheureuses mettant en 
danger resthetique et le charme 
de certaines rues ou ruelles. 

Cette visite. qui ne reslera pas 
ans lendemain. a permi de lar­

ges echanges de vues qui Jaissent 
bien augurer d J"avenir touris­
tique de Saint-Macaire. 

Nous citerons (en nous xcu­
sant si notre lisle est incomple­
te) . parmi Jes personnalites pre­
sentes : MM. Vezio. president de 
J"Union touri tique; Lafon, ecre­
taire de !'Union touristiquc; Pel­
le t. ingenieur - conseil de l'Union 
louristique; le colonel Orus, 
p resident du Relais touris-
tique de CadiUac; Desmond, 
adjoint au maire de Creon; Sou­
l ie. de Quinsa ~; J acquet, de Bor­
deaux: Thierson. de La Tresne. 

Nous profiterons egalement de 
cette occasion pour remercier M. 
Georges Sentieys, proprietaire de 
la maison • Messidan ., qui pei;­
mit la vis ite de es trcs belles ca­
ves voutees. 

u nouveau 
au chantier benevole 

De nouvelles decoovenes ont ete 
faites par les jeonee · qoi travail· 
lent a la sauvegarde des bitimenu 
du prieure. 

En effet, au mois d'aoiit demier, 
l'equipe chargee de retrouver et 
de degager Jes fondations des biti· 
menta conventuels Cdetruita au 
XIXe eiecle ) a mis au jour one 
tombe de laquelle furent retire• 
de nombreux oesements; le tami· 
sage de la terre donna pour reenl· 
tat la trouvaille de pieces de mon• 
oaie du XVlle et d'une bague. 

Pourmivant ses travaux, la me· 
me equipe, en amenageant le mois 
dernier la galerie du cloitre, eut la 
surprise de decoovrir one nouvelle 
tombe profanee vraisemblablement 
au ~iecle demier; malgre toot, cet· 
te decouvene Se reveJa intereHan• 
te car des fragments de mosaique 
gallo-romaine et de nomhreux tes­
sons de poteries y furent trouves. 

Ces tombes, de par leurs dimen· 
sions, soot assez corieoses, elles se 
composent de deux parties : 

Une partie superieore oil le corps 
etait etendu sor one claire-voie de 
pierre oil. pour la deuxieme tom· 
be, de barres de fer encastrees dans 
lee paroie. La partie · inferieure, 
comprenant une fosse mai;onnee, 
devait aervir de charnier. 

II est tres probable que, au cours 
de cette annee oil Jes travaux de 
degagement seront axes sur la re· 
cherche de l'ancienne cbapelle 
Saint-Laurent, de nombreuees et in· 
tere santes decoovenes eront fai· 
tes. 

Les travau de re1taa1atioa 
Parallelement a ces travaux 

. d'amenagement exterieor, la restau· 
ration du bitiment se pounuivait 
activement par la reconstitution de 
la galerie superieure du cloitre. 
Cette operation necesaita la pose 
d'un eolivage de chene puis, aux 
vacances de Noel, la mise en place 
du plancber fut executee en on 
temps record malgre le froid trea 
vif qui sevissait a cette epoque. 

Actuellement, ces jeunes l\faca· 
riens continuent leun travaux; 
l'arrivee d'un lot de pierres per· 
mettra de tailler Jes meneaux et 
Jes appuis des fenetres du refectoi· 
re et des cellules ; ii faut poser 
de no.uveaux planl!hers, rejointer 
les murs des dif~Ittes salles, etc. 

Souhaitons bonne chance a ce 
groupe de jeunes travailleurs be· 
nevo}es qui9 depuia qoeJques an• 
nee&, a cbaQ1'e week-end, se trans­
forment tom • tour en terra11ier" 

ma-;on ~, charpentiers. tailleurs de 
pierre; tout cela dans le seul but 
de susciter daos Ja vilJe UD e)an 
de restauration qui amenera la re· 
crudescence du touri me de pa&• 
sage, favorisant ainsi l'accroisse· 
ment du potentiel economiqoe et 
social de la cite. 

Le degagement des fandations se 
poursuit activement. Nvs jeunes 
< terrassiers > Armand, Berna· 

det et Baudet en action. 
(Cliche S.O.F.) 



.CONCOURS ''CHANTIERS BENEVOLES DE JEUNES '' 
Les 24 equipes laureates 

ont re~u leur prix 
L A remise des prix du qua­

trieme concours « Chantlers 
de benevoles de jeunes • 

cree par la Caisse nationale des 
monuments historiques, 'que pre­
s ide M. Yves Mal~t, a eu lieu 
bier dans le cadre majestueux de 
la saUe des Gens d'armes du pa­
Jais de.Justice, sous la presidence 
de M. Jacques Duhamel, ministre 
des Affaires culturelles. 

Vlngt-quatre groupements, com­
p0&es de jeunes qui, pendant 
leurs loisirs, travaillent a sauver 
des temolgnages du passe et i 
Jeur rendre une f'onction sociale 
ou cuiturello, ont ete primes. En 
quatre ans, la Caisse des monu ­
ments historiques a alnsl attribue 
600.000 F a 84 chantiers de bene· 
voles sur les 250 qui avalent pose 
leur candidature. 

Une exposition de photogra. 
phles des principaux monuments 
mis en valeur par ces • passeis­
tes • enthousiastes et aglssants, 
permet d'apprecier un travaB qui, 
a plusieurs repris~, , a conduit le 
jury du concours il demander une 
proposition de classement du mo­
nument alnsl sauve. Car ce con­
cours est destine l recompenser 
la qualite des travaux entrepris, 
plus que leur ampleur. 

Tous Jes chantiers sont visites 
par Jes architectes des bitiments 
de France ou des monuments his­
toriques, ce qql · etabllt une lia i­
son, bautement beneflque pour 
Jes jeunes, entre les benevoles et 

Ja direction de !'Architecture.. Un 
conseil n'est pas negllgeable !ors- · 
qu'il s'agit d'entreprendre un tra­
vail toujours delicat, et parfois 
dangereux, si toutes ies mesures 
de securlte ne sont pas prises. 

Rolf Lemoine. 

LISTE DES :-iAURU JS 
'PRIX DE 25.000 F 
- Soelft6 d'RllWlre et de Tou· 
rlDle de lafat.Macalre (Cban· 
tier Saln&.SauYeur de saint· 
Maealre, e• Gll'Ollde). 

PAtX DE 15.000 F 
J AaJ. de I' Abb•Je de Ja LU· 
cerae (Chantler du Chiteau de 
Plrou, dans h Manche). 

PRIX DE 10.000 F 
- la-. Club de Plcard le 
(C~tler, cave cothlque a 
AiidJ••, dans Ja Somme). 
- Clull du Vieux Manolr 
(CllllMier de J'Allbaye d 'Ar­
&ll••a. dans Jes Landes). 
- Aals de Ja lallranenqu.., 
(Clulafter de Saine.Victor, Ja 
cosie: ... le Gard). 
- Amis des Slte1 de Troia 
........ et Chembt1111 (Chan· 
tier de l'Allllaye de Trots Fon­
talnes, dana Ja Marne). 

Ollwe prlx de 5.oot F, sept de 
?.lllO F et sept t6mol1nace1 de 
1atiafact1on out, de plus, ete 
d6cernes. 

La mise en valeur du prieure Saint-Sauveur de Saint-Macaire (Gironde) et le degagement d'une belle suite d'ar­
cades jusqu'a lors prises dans lo ma'ionnerie a volu le premier prix a l'equipe dirigh par MM. Boudet, Billa 

et Fol issard. 



A la Conciergerie, M. Duhmnel rt9tf It p....ier prix (25.000 F ) du quatrieme concours dK Chan· 
tien W.tvoles de !tunes a I'.,. tie Saint•Macaire (Gironcle). (Photo Rene CHOMONT - F.-S.) 

CONCOURS "CHANTIERS BIN/VOLES. DE JEUNES '' 
Les 24 · equipes laureates ont re~u leur prix 

L
A remtse des prix du qua­
trieme concours c Chantiers 
de benevoles de jeunes • 

cree par la Caisse natlonale des 
monuments historiques, que pre· 
side M. Yves Malecot, a eu lieu 
hier dans le cadre majestueux de 
la salle des Gena d'annes du pa-

LISTE DES lAURllTS 
PRIX DE 25.000 F 
- Socl~ d 'Bl.9tolre et de Toa· 
rtsme de Baint·Maealre (Chan· 
tier Saint-Sauveur de Sa1nt­
Macalre, en Glroade), 

PRIX DE 15.000 F 
- Amis de l'Abb&;re de Ja Lu· 
ceme (Chantler du Chlteau de 
Pirou, dan1 h Manche). 

PRIX DE 10.000 F 
- .Jazz Club de Plcardle 
(Chantler, cave gothlque 1 
Amlens, dans Ja Somme). 
- Clu) du Vieux Manolr 
(Chantler de J'Abba;re d'Ar· 
thoua, dans Jes Landes). · 
- Amis de la Sabranenque 
(Chantler de Saint-Victor, la 
Coste, dans le Gard). 
- Amis des Sites de Trols 
Fontalnes et Chemlnon (Chan· 
tier de l 'Abba;re de Troll Fon· 
talnes, dana Ja Mame). 

Onze prtx de S.080 F, lept de 
z.ooo F et 1ept Umolgnages de 
1atlsfactlon on&, de plus, ~6 
dkern~s. 

lais de Justice, sous la presidence 
de M. Jacques Duhamel, ministre 
dei Affalres culturelles. 

Vingt-quatre groupements, corn· 
poses de jeunes qui, pendant 
leurs loislrs, travaillent l sauver 
des temolgnages du passe et A 
leur rendre une fonction sociale 
OU culturelle, ont ete primes. En 
quatre ans, la Ca1sse des monu· 
ments hlstortques a ains1.attrlbu6 
600.000 F A 84 chantiers de Mnll-

La mise en valeur du prieure Saint-Sauveur de Saint-Macaire (Gironde} et le 
degagement d'une belle suite d'arcades jusqu'alors prises dons la ma~onnerie 
a valu le premier prix ii l'equipe dirigee par MM. laudet, Billa et Falissard. 

voles sur les 250 qui avaient pose 
leur candidature. · 

Une exposition de photogra. 
phies des principaux monuments 
mis en valeur par ces • passeis· 
tes • enthouslastes et agissants, 
pennet d'apprecler un travai:l qlli, 
A plusieurs reprises, a conduit -le 
jury du concours a demander· une 
proposition de classement du mo· 
nument ainsl sauve. Car ce con­
cours est destine a recompenser 
la quallte des travaux entrepris, . 
plus que leur ampleur. ·· 

Tous les chantiers sont visites 
par lea archltectes des bAtiments 
de France ou des monuments his· 
toriques, ce qui etablit une llai· 
son, hautement benefique pour 
les Jeunes, entre les benevoles et 
la direction de 1' Architecture. 

Prenant la parole, M. Duhamel 
a soullgne combien la polltique 
des monuments hiatoriques devait 

l!tre l'ceuvre de tous, depuis lea 
· collecUvites locales Jusqu'a l'Edu· 
cation nationale, dont le role est 
declslf dans la formation de la 
senslblllte esthetique des enfan ts. 
11 reste beaucoup a faire et le ml· 
nlstre a declare Mre decide a pro­
ceder aux reformes indispensables 
a une gestion moderne de notre 
patrimoine monumental. 

• J e suis convaincu, a-t.ll dlt, 
que i'animation culturel!e ne 
prendra sa veritable dimension 
qu'a partir d'une utilisation rG­
tionnelie de ce qui existe. II n'11 
a pas, contrairement d ce que 
certains pensent, deux fonctions 
dana la politique culturelle : celle 
de conaervation et celie d'anima.­
tion. II n'11 en a qu'une qui conju­
gue c11 deuz notions vera le m.I· 
me objectif de "beautll ei de cui. 
tuT"e. • 

Bolf Lemoine. 

Des contrats 
pour sauver 
les « vieilles . 
p1erres », an nonce 
M. Duhamel 
M JACQUES DUHAMEL va 

• proposer aux munlclpa­
llt.es - apres Jes elections -
ua contrat afln que les collec­
tlvltes locales entrepnmnent avec 
)'administration un pro,ramme 
de renovation de bitiments an­
clens. 

C'etlt ee qu'a annonce le ml· 
nlstre des Affaires CultureUes 
en remettant mardi aprie-mldi a 
la Conclergel"ie. a Paris, les prlx 
du 4• concours des Chantiers 
benevoles de Jeunes, organise 
par la CalMe Nationale des Mo-

. nument1 Historlques et des Slt1>s. 

• J'al l'lmpression que l'hom­
me modeme attache du prlx a 
vlvre, ne serait-ce que quelques 

1 Joars, au)lres de vieilles cbemi­
n6es ou dans des cbambres 
mansardees ., a declare 
M. Duhamel , qui veut lancer 
un programme d"accueil de tou­
rlsme dans des monuments hls­
toriques. 

Depuls 1967. la Caisse de!! Mo­
numents Historiques. par l'inter­
medlalre de prix decernes aux 
Chantlers benevoles de jeunN, • 
particlpe au sauvetage de pres 
de !1 chileaux et Z2 eglises. 
Hier apres-mldl. le mlnistre des 
Affalres Culturetles a reads le 
premier prlx du e o n co u r 1 
(25.000 F) a une equlpe de clnq 
rartons qul, depuis 1968, ont 
reetaure le l'loltre du XII• 11lecle 
du prleure Saint-Sauveur la 
Salnt-Macalre (Gironde). 

Fuw.u....J~. 
H £U lit.U .A q 7- -1 

f9 ~ t?i;u.&~ ('lu_ 

f '-°j M<> J lu ~ A 'l.lf-1 



M. Jacques Duhamel a decerne 
le prix des monuments historiques 

a la Societe · d'histoire 
et de tourisme de Saint-Macaire 

M JACQUES DUHAM EL, ministre des affaires culturelles a, au 
• cours d'une manifestation officielle, qui s'est deroulee a Paris, 

remis le prix des monuments historiques a la Societe d'histoire et de 
tourisme de Saint - Macaire, pour son chantier du prieure de Saint­
Sauveur. Nous reconnaissons, sttr notre cliche, Joel B audet, J . • M. 
Billa, M. Jacques Duhamel, A . Fallissard, Franco B ernadet et Patrick 
San Jose. · (P hoto A.-P . Nire .) 

I"'~~~''''''''''''''''''''7.. 
~ ~ i e M. JACQUES DUHA · ~ 
~ MEL, ministre des affaires ' ,. ~ i culturellea, a procede hier, ~ 
~ dans la aa ll e Saint-Loui1 ~ 
~ ' ~ de la Concie rger ie a Paris, : 
-. . I : 
~ a a remise des prix du : 
~ quatrieme concou rs des : 
~ h : ~ c antiera benevoles de jeu· : 
~ nes, organise par la Caisse : 
~ : 
~ nationa le des· monuments : 
~ historiques. : 
~ : 
~ : 
~ . La recompense la plus : 
~ 1mportante (25 OOO F) a ete : 
~ attribuee a la SOCIETE · l 
~ D'HISTOIRE ET DE TOU - ! I RISME DE SAINT • MA . : 
~ ~AIRE (Gironde), que pre· ~ 
i s1d~ "."lle , Roby. Cette as- ~ 
~ 1oc1at1.on s attache a la res· : 
~ ta'!rat1on du _ pr ie ure de ~ 
~ Saint-Sauveu r. ~ 
:ii-: I f ~ 

~ Parmi lea principaux ~ 
~ laureata de ce concoura des i 
~ chantiera benevolea de jau· ~ 
~ nes, on a pu remarquer : • 
~ LE CHANTIER DE FOUIL- : 
~ LES D ' ARCHEOLOGIE : 
~ MEDEVIALE DE LA FOR· ~ 
~ TERESSE DE BLANQUE- : 
~ FORT, 33-Eyai nea (Prix : : 
~ 5000 F) , et LES AMIS DE ~ 
~ CAUBIN, Arthez·de-Bearn· : 
~ 64. (Prix : 5 OOO F.). : 
~ ~ 
~''''''''''''"'2ltti.'''''''''''''''''''''''"~ 

Remise des prix du IV" conoours des chantiers b6n6voles de 
jeunes orpnis6 par la Caisse nationale des monuments histo­
riques et des sites, en pr6sence de M. Duhamel, ministre des 
A~ires culturelles, dans le cadre de la mqnifique salle 
Saint-Louis de la Concief'lerie. Le ministre a f611cit6 les 
membres de la soci6t6 11'hlstoire et de tourisme de Saint­
Macaire qui ont obtenu le premier prix pour leur chantler 
du prieur6 de Saint-Sauveur (nos deux photos). 



UN CHANT/ER BtNtVOLE DE JEUNES : 

LA RESTAURATION DU PRIEURE 
SAINT-SAUVEUR A· SAINT-MACAIRE 

A
U debut de ce mois, M. Jacques 
Duhamel ministre des Affaires 
culturell~s, proclamait le palma­

res du concours des chantiers benevoles 
de jeunes, orga·nise ·par la Caisse natio­
nale des monuments historiques et sites. 
Deux chantiers originaires de la Gironde 
y fi gurai ent. Un prix de 5.000 F fut 
attribue au chantier des fouilles du chii­
teau de· Blanquefort et le premier prix, 
soit 25.000 F, r'evenait aux jeunes de 
Saint-Macaire qui y ont entrepris le de­
gagement et la restauration des vestiges 
du prieure Saint-Sauveur (xu•, xiv< et 
xv" siecles). 

Les Bordela.is ne seront certainement 
pas surpris d'apprendre l'existence a 
Saint-Macaire de temoignages architec­
turaux du Moyen Age. Cette petite ville 
de l.800 habitants recele en effet, dans 
\Ill etat plus OU moins vetuste, Ja plu· 
part des elements batis propres a la vie 
quotidienne occitane des xm• et xiv" sie­
cies, depuis l'enceinte fortifiee jusqu'a 
l'egli se, en pas·sant par les portes, fa 
place a arcades, les boutiques, ies de­
meures des negociants et, bi en stir, le 
monastere. 

(Suite page 3). 

La restauration du doitre, douzieme siecle. 



La rcstauration du pricure Saint-Sauveur a Saint-Macairc 
SVJTE DE LA PREllllEBE PACE 

De cet etablissement benedictin ne 
subsistait en 1968 qu'une biitisse isolee, 
dominant Jes remparts au sud de l'eglise 
Saint-Sauveur et n'offrant exterieure· 
ment aucun interet. A partir de 1968, 
une equipe de jeunes entreprenait de 
la transformer et d'y degager les pre· 
cieux vestiges qu'elle renfermait. Les 
Macariens, comme beaucoup de visi· 
teurs, se sont ainsi familiarises avec 
!'image de l'elegante aile du cloitre 
subsistante, tythmee de neuf arcs, sou· 
tenus par de fines colonnettes jumelees 
dotees de chapiteaux anneles . 

• 
Les jeunes procedent ii un travail di· 

vise en deux parties : restauration et 
iouille. La restanration est destinee ii 
rendre utilisables dans leur visage pri· 
mitif Jes anciennes cellules, refectoire et 
celliers. Les fouilles, elles, ont pour 
objet de faire comprendre par l'exhuma· 
tion des fondations des anciens bati· 
ments conventuels (detruits en 1842) le 
plan et !'organisation du monastere. 
Ainsi seront definis un vaste espace pu· 
blic dominant la vallee de la Garonne, 
avec pour element central la colonnade 
du cloitre, et un batiment, propriete de 
la paroisse, qui pourrait etre utilise 
comme auberge de jeunesse. Une partie 
des celliers serait alors reservee ii !'expo· 
sition des objets et pieces recuperes au 
cours des fouilles. 

Dans cette optique, les fonds investis 
ont ete consacres ii la mise hors d'eau 
du batiment, ii sa consolidation e t ii son 
amenagement, soit environ 17.000 F, 
dont 4.500 F offerts par le Comite pa· 
roissial pour la refection de la char­
pente. Le reste des fonds a ete acquis 
griice aux concours organises par la 
C.N.M.H. ou le Secretariat d'Etat ii la 
Jeunesse et aux Sports, et egalement 
grace aux dons des visiteurs. La presque 
totalite des travaux est assuree par 

l'equipe des jeunes, conseilles par 
MM. Duru ef Gaston, architectes des 
Batiments de France, et par Jes artisans 
locaux. L'originalite du chantier reside 
dans le fait que son recrutement est 
essenti ellement local et que Jes jeunes 
adherents y apprennent sur le tas Jes 
techniques de la taille de la pierre ou, 
par exemple, du rejointoiement. L'im· 
portance numerique ne depasse pas jus­
qu'a maintenant la dizaine : Jes ti ers 
i·esponsables se repartissent Jes !aches 
d'organisation generale du chantier , de 
tresorerie et d'approvisionnement en ma· 

tel'iaux et, enfin, de conduite des 
fouilles. 

• 
Cependant, durant la periode de pros· 

perito des x111• et xiv• siecles, l e prieure 
joue un role important sur le plan local. 
Les jurats nouvellement elus pretent 
solennellement serment de fidelite ii 
Dieu et aux interets de la cite aupres 
du prieur. Les assemblees municipales 
se tiennent clans Jes galeries du cloitre. 
Un enseignement primaire est dispense 
gratuitement par Jes moines. En 1579, 
Jes Jesuites remplacent le~ Benf dictins 
et ouvrent un college de rhetorique. Les 
biitiments passent aux mains de l'admi· 
nistration municipale en 1768 qui Jes 
rase en 1842 pour amenager une place 
autour de l'eglise. -Heureusement, la ne· 
cessite d'une habitation sauva une partie 
du oreur meme du monastere oil s'exerce 
actuellement l'entrepri se de restaurntion 
qes jeunes de Saint-Macaire. 

Ainsi r.enaitra au souvenir des Maca· 
riens le prieure qui a marque si forte­
ment l'histoire de leur cite et aussi 
celui de l'abbaye Sainte-Croix de Bor· 
deaux. En effet, le premier document 
faisant foi de !'existence d'un monastere 
ii Saint·Macaire est l'acte de sa donation. 
en 1027 ii l'abbaye Sainte-Croix de Bor­
deaux par le due d'Aquitaine. Durant 
la meme periode, Jes reliques du saint 
eveque Macaire, inhume au IV' siecle 
clans la basilique Saint-Laurent, sont 
transferees ii Bordeaux. Les moines pro· 
testent energiquement contre cette 
atteinte ii leur opulence, entretenue par 
la droit de peage sur la Garonne et le 
developpement des vignobles sur Jes co· 
teaux. En 1908, pour calmer leurs vellei· 
tes d'independance, Guillaume V ravage 

Je5 biitiments conventuels et le nouveau 
nnctuaire consacre en 1038. En 1123, 

ii la faveur des luttes entre papes et 
antipapes, le prieure obtient l'indepen· 
dance de Girard d'Angouleme, ex-legat 
du pape dans Jes Gaules, et la conserve 
jusqu'en 1153. 

C'est durant cette periode que fut 
coilf;u le nouvel ensemble religi eux et 
quc commen~a la construction de l'egli­
se actuelle par le chreur triconque. La 
dispute avec l'abbaye Sainte-Croix d,. 
Bordeaux s'acheva en 1164 par la dis· 
persion des moines contestataires et 

I ui' remplacement par des moin cs bor· 
delai s. Malgre Jes excommunicat ions 
successives e t la venue expres en 1163 
du pape Alexandre III, Jes moines ma. 
cariens avaient reussi it gagner Jes 
autochtones a leur cause et n'avaient re­
culo que devant Jes menaces d'expedi· 
tion militaire d'Henri II Plantagenet. 

• 
Ce travail s'inscrit clans l'optique d e 

renovation generale d'une cite medievale 
preconisee notamment par la Societe 
Histoi re et Tourisme, association locale 
qui a rt>11ssi- jusqu'a maintenant a scnsi­
biliser Jes pouvoirs publics et plus par-

. ticulierement la municipalite. La protec· 
tion du site intervenue en 1965 a mis 
fin en principe aux depredations. L'edi­
tion de plaquettes et depliants a repon· 
du aux besoins d'information des visi· 
teurs et parallelement un film docu­
mentaire etait presente aux Macariens 
afin de leur montrer leur cite dans 
ses aspects les plus originaux. 

L'organisation de spectacles sur la 
place ii arcades a ete une tentative d'ani· 
mation de la vieille ville. Le probleme 
auquel s'attache l'association est essen· 
tiellement · celui de I' application de 
l'arrete de protection, encore mal accep­
tee par les Macariens. 

Cetie situation appelle m1e meilleure 
information et une action plus concer­
te,c des institutions et associations lo· 
cales, afin d'eviter ii court terme 
!'absorption de la cite dans la banlieue 
pavillonnaire de la sous-prefecture voi· 
sine de Langon et la perte definitive de 
son originalite et de son ame. 

Joel BAUDET, Jean-Marie BILLA 

et Alain FALISSARD. 



n groupe 
SAINT-MACAIRE 

le premier pnx concours 

8e la Caisse nationale des monuments historiques 

/ls «degagent» le prieure de 
Saint-Sauveur. jusque-la inaccessible 

E pr&mier prix du co11Cours de 
' a Caieae Nationalei des moilu· 
ments hilltoriquea vient d 'itr• re­
Fia dana la salle Saint-Louill <i'e ia 
conciergerie , a Paris et sous la 
~residence de M. Georges Duha­
f •l. ministre deta Affairea Cultu­
relles, a Ja Societe d'Hilltoire et 

ouriame, a Saint-Macaire, pow 
~on chantier du Prie.ure <ie Saint­
Sauveur. 

Lea travaux ? Ila on! permia de 
egaq&r une aib d'un cloitre du 
lle siecle, de reataurer un oot'i· 
en! d~ X!Ve slecle et de presen· 

e r eel ensemble juaqu'alora Ina<'· 
Ce88ib~e, et don! J'existence meme 

o(,)<k.. f°ll-~~ 

1 ~ ,,.~ .A 't -1 

etait igoor&e. par la plupart des ha­
bitants de Saint-Macalra 

En fait i'equipe qul reslaure le 
cloitre comprend une aizaine de 
Jeune& gens. · 

Ages de 15 a 20 ans. ils eom. 
tous do!! Saint-Macaire , scolaires ou 
ancieaia acolalres de bonne vo· 
Jonte. 

Cene equlpe est patronnee par 
la Societe d'Histoire et de Tou· 

Ainsi ont ate rea lises le degaa e· 
ment e t la restauraiion des arcad~s 
du cloitre du Xt9 s iecle et de s::i 
colormade romane. Travaux Ires 
aertt>usement conduits par un ele ve 
architede fean-Marie Billa. un 
aqrlctilteu'r Joel BauMt. un e tu· 
diant de claue terminate , Alain 
Falisaard. na consis tent dans Ja 
119stauratlon de ma~onnerle d'e 
moellons et de piene, de taille, en· 
trepris auivant Jes techniques de 
restaura6on des monummts h is to­
r iquea. 

rlsme. a Saint Macaire. avec a sa • I 
tite. jusqu'en 1970. Mlle P.Oby. di- Apprendre ~or e ea~ 
r&cirice de l'ecole communale G ='!'· 
minee de Saint-Macaire . Depuis Mi­
chel Maltell'I· a pris la releve. 

l .a main it la pafr 

Les jeunes gens travaillem d!!· 
pui.s cinq ans. lls font but e;ux-m.S­
mes. n'besitan t pas a oile r jusqu'& 
Ja carriere ou i!s von t chercher 1 ~~ 
plerre1 qu'ils travaillent 
m~ttent en, place. 

. Ce chantler guide par des moni· 
teurs mas;ons e t tailleurs de piene 
est 1ans doute le plus mte ressant 
du departement, car ces jeunr.s gens 
sont Jes aeuls qui apprennent BUI It> 
tas .. Ila y coneacrent tou. leurr loi· 
sirs. L'ceuvre eat asaez spectacu. 
lail'9- Aina! lee gTOSHB reparaUons 
en coure ii: 11eq1lsa clauee. leu1 
permet de s'initier, dans a e~cel'. 
1entes condition•. aux techniques 
des travaus wr '- ~Ill 

i.-ullJ-'"'''"\;fU. VQ . .-•-.o;, _t"' __ __ , · ~·--• 

charpent!Elt', de Sain'l-Macaire, a tra­
vaille avec Jes jeunes. 

Faul-ii dire que la Jeune equipa 
n'est pas riche. N',empiche cette ac • 
livite leur a valu. !ors du concours 
des chantter1> b9n,v::>l21S de feu~es . 
organise en 1968 par la Caisse Na­
tionals des Monumente Historiques, 
un premier prix de 5.000 franca, 
auquel s'ajout.errt lea dons des v i· 
siteurs qui' viennent Jes voir travai;· 
·};;ir. C'est dire si cetle seconde re­
compen!e qui vient de leur etre ac­
coraee ,99! blen venue ... 

Le . d~partf'Dtf'n• 

aide lf'fll jf'onrs . 

A note~ ~cependant. !'effort du de­
partement qut. en 1970 • votalt une 
subv<!lltion au titre de la sauve­
garde des villages anciens_ En 
1971 la subvention s 'elevait a 
6.250 franc1. . 

Depuis 1967, cent quatre-vin<;I· 
deux gToupement.. ont pose leur can­
didalUie presenlant le travail de 
deux cent cinquante char/tiers. Le 
montant des prix ·cittribues a permis 
de sauver deflnltivement vlngt 13t 
un aha•eau et six villages. 

Cette annee, vingt-qualre prix de 
25.000 a 2.000 francs , ainsi que sept 
tem::>igna~ de satisfaction ont ete 
attribues par le jury. 

Ainsi s'amorce !'effort d 'informa­
tion d,e sensibilisation en attenciant 

Jes reformes indispensables '"l':t une 
qestion moderne de noire pa trimoine 
monumental. 

Claude B. 

RemlM des recompe...- pour la Jeune ~uipe. M. c;,or.- Duhamel remet dipl6me et cheque. Petrick 
lla1rd, Maurice. Bemardat, Jun-M"arie Biiia et Joil S.Udet ont le sourlre. 

.Iese, Alaln 

=--~~------~--



Nouveau succes pour ~es jeunes benevoles 

L'equipe des jeunes qui depuis quelqrtes a11nees s'est c attaquee » a 
la restartration du prieure Saint.Sauveur, vient de remporter un nou· 

veau prix. 
ll s'agit du prix de l'initiative des jeunes alloue par le sttretaritit 
d'Etat a la jeunesse et aux sports. Ce pri.t d'un montant de 2 OOO francs 
per1net1ra a nos jewies Macariens de poursuivre lertrs travaux et, 
ainsi, dans le cadre de la ociete Histoire et Tourisme, d'll!uvrer pour 

la vieille ville. 
· Signalons eii outre que c'est l<t deuxieme an11ee con.•ecutive que ce 

prix est deceme a ce chantier de jeunes. 

SUR NOTRE CLICHE. - Ces colonnades du cloitre remontant a~ 
Xlle siecle /urent degagees eii 1968. 

FAIREVIVRE 
LESPIERRES 
Si vous aimez l'histoire, !'ar­
chitecture, les vieilles pierres 
et... les travaux manuels, in-

scrivez-vous a l'un des six 
chantiers bl!nevoles de jeunes 
qui fonctionneront durant les 
vacances de Pftques. Pour 
tous renseignements, ecrivez 
OU telephonez a R.E.M.P. 
ART, 65, avenue de la Gran­
de-Armee, Paris 16e. Tel. : 
727.89.89. 
Creee en 1966, !'Union 
R.E.M.P. ART (Rehabilitation 
et Entretien des Monuments 
et du Patrimoine Artistique) 
entierement devouee a la sau­
vegarde des sites en ~ril, a 
rassemble une cinquantaine 
d' associations representant 
environ 180 groupements dif­
Mrents, qui, soit a longueur 
d'annee (durant les week­
ends. comme a la Comman­
derie des Templiers de Cou­
lommiersl. soit pendant les 
vacances scolaires (a Pftques : 
Saint-Victor de la Coste, Pirou 
dans la Manche, Cruas dans 
l'Ardeche. etc .. l'ete : ChA­
teau-Rocher, Puy-de-06me ... ) 
se consacrent au deblayage 
et a la restauration de ruines 
prestigieuses. En cinq ans, 
grace a 250 chantiers bl!nll­
volement animes par des jeu­
nes, 21 chftteaux, 22 eglises, 
6 villages, de nombreux cloi­
tres, fontaines, maisons an­
ciennes ont ete sauves. La 
Caisse Nationale des Monu­
ments soutient avec enthou­
siasme les travaux. Chaque 
annee elle distribue de nom­
b x prix aux associations les 
plus miritantes: Les 24 grou- ,. 
pes qui ont ete primes pou 
l'annee 1970, ont rei;:u leur 
recompens~ le 2 mars demier •. 
des mains de M. Jacques Du­
hamel. ministre des Affaires 
culturelles. Le premier prix 
(25 OOO F) fut remis a la So­
ciete d'Histoire et de Touris­
me de Saint-Macaire pour son 
chantier du Prieure Saint-Sau­
veur. 
Aucune qualification s~ciale 
n'est requise. II suffit d'avoir 
18 ans, de la bonne humeur, 
du courage et un peu de foi. .. 
(logement gratuit. Pour la 
nourriture : participation aux 
frais: 8 F par jour. Duree du 
chantier : 15 jours). 



LA . CAISSE DES MONUMENTS . ' 

· RISTORIQUES 
1 

RECOMPENSE LES CRANTIERS 
de Saint·Macaire et Blanquelorl 

Saint-Macaire, ete 1967. Au cen­
tre de Ja cite medievale : les ruines 
d,un m0<nastere benedictin qul sus­
citent l'interet d'une poignee de 
jeunes . gens, lyoeens surtout, m:ais 
aussi ouvriers ou vitiC'Ulteurs. 

Deja, grAce il leurs efforts, cer­
taines rues de 11a ville ont retrouve 
leur chanJ\e du passe. Le manie­
ment du grabtoir et • du rateau 
n'atvant iplus · aucun secret pour 
eux, ils decident, sou<S l'egide de 
Ja societe Histoire et Tourisme, 
cr!!:ee en 1963, de renover mainte­
nant le cloitre qui s'etowffe sous 
le Herre. 

Saint-'Macaire, ete 1970. Une nou­
velle richesse du patrimoine artis­
tique de la viille retrouve le souffle. 

Aujourd'hui, il 17 h 30, la Caisse 
des monuments historiques recom­
pense ces « Viollet-<Le-Duc » en 
herbe en les mettant en bonne 
place sur la Uste des Jaureats de 
leur concou.rs.t 

IDE\jil, en 1968, el'ie leur a accor­
cle une subvention. 

Le ministre des Alffaires cul· 
turelles recompense ainsi Joel Baj­
det, Francis Bernadet, Jean-Marte 
BHJat, Alain Falissard et Patrick 
San Jose, tous de Saint-Macake, 
en leur attrilbuant une certaine 

somme d'argent qui leur ipermettra 
de poursuivre leurs travaux de 
restauiration. 

De l'usine 
au champ de fouilles 

Leur jou.rnee a l'usine, dans Jes 
champs ou au lycee terminee, cet­
te equipe s'acharne a nettoyer, de­
gager, gratter Jes vieux l)ans de 
rnurs, sous Jes consei1s de MM. 
Duru et Gaston, arehitectes des 
Bfltirneillts cte France. 

A cOte de la restauration propre­
rnent dite, ii faut songer il des ta­
cbes d'organisation genera.le du 
chantier. Trois responsables de 19 
il 21 ans !dont l'un est vitioulteur J 
se r epartissent ]'organisation du 
chantier. de tresorerie et d'a1ppro­
visionnement en rnaterlaux et en­
fi n du deroulement des fouilles 
arc'heologiques. Les recherohes his­
toriques paralJfleles il ce travail s;us­
citerent Ja redaction d'une pJaquet­
t e historique et descri!ptive par 
Jean-Mallie Billat. L'interet gran­
dissant qu'ils attachent a 1'a conser ­
vation de nomlbreuses demeUTes 
anciennes enc()re intactes a 8'alnt­
Macaire les a arnenes a assUirer 'i1e 
pre-inventaire des richesses natu­
r elles, 'historlques et arohitectura­
les de la "Ville. 

·:vJ:ais l'equiPe de Saint-Macaire 
n'es t nas la seule a etre distinguee. 
La Gironde est encore a ~'honneu1r 
av ec Jes jeunes de Blanquefort. 
Leuirs t ravawx au chateau de BLan­
q.uefor t du ·douzieme siecle leur a 
vaLu d'etre aussi convoques il 111 
Oonciergerie pour reeevoir,- des 
mains de M. Duhamel, une enve­
l<Jfppe de ta Caisse des monuments 
historiques. 



Pour la sauvegarde de noire cite 
Afm de mettre un terme a cer­

taines interpretations erronee •• met­
tant en cause, d'une part la m uni· 
cipa li te, et d'a utre part, '1a Societe 
Histoire et Tourisme, le maire de 
Saint-:vlacaire. soucleux d'lnformer 
!'ensemble de ses aclministres . donne 
conn a issance ci -ap res, de la teneur 
des decisions e t instruction;; qu 'il a 
rei;ues de J'au torite de tutelle en ce 
q ui concerne la sauvegarde de Saint­
Macaire. 

Tout d 'abord, une Jettre datee du 
21 mai 1965 : 

OBJET : Inscription sur l'lnven­
taire des sites du \>'lllace de Salnt­
)lacaire et d 'une partle de ses 
abords. 

J"ai l'honneur de vous faire con­
naltre que pa r arrete du 22 avrll 
1965, YI . le Mmist re d'Etat charge 
des aifaires culturelles a inscrit sur 
l'inventaire des sites le village de 
Saint-Macaire et une partie de ses 
abord.; . 

Je vous adre sse sous ce pli 420 
ampliallons de l'arrete intervenu. 
dont . cle~x ampliation - vous son ! 
destlnees quc je vous se rai5 oblige 
de bien vouloir notifie r aux proprie­
taires des parcelles cadastrales vi-

sees dont vow; trouverez ci-joint la 
liste,. en leur r~ppelani que cette 
rnscriplion entrame !'obligation de 
ne pas proceder a des travaux au­
tres que ceux d'entretien normal 
en ce qui concerne les constructions . 
sans m'en avo ir avise quatre mois a 
l'avance. 

Vous voudrez bien me faire par­
venir le p roces verba ux constatan t 
l'accomplissement de cette forma­
lite. 

Signe : Le preret. 
r.e texte de l'arr~tf date du 22 

avrll 1965 est alnsl ftabll : 
Le minlstre d'Etat charee des af · 

faires culturelles, 
Vu la !di du 2 mai 1930 reorgani­

sant la protection des monuments 
naturels et des sites du caraetere ar­
tistique, historique, sclentifique. Je­
gendaire ou pittoresque e notam­
ment !'article 4: 

Vu !'article 5 de la Joi du 12 avrll 
lll-13 portant reglementation de la 
publlcite et des enselgnes; 

Vu le decret du 3 fevrier 1959 re­
la ti{ aux attributions du ministre 
d 'Etat; 

Vu le decret du 24 juU!et 1959 por­
tant organ isa tion du ministre des 
affaires eulturelles; 

Vu le decret du 18 mars 1960 por­
tant application du decret d u 7 fe­
vr1er 1959 relat if au c.aming, et no­
tamment Jes articles 2 et 6; 

Vu l'avis e mf · par la commission 
departementale des ites. perspecti­
ves et paysages de la Gironde. dan s 
Sa Se'!nce du 29 octobre 1963, 

Arrete : 
Article premier. - Est inscrit s ur 

l' inventaire deti si tes pittore~ques du 
departement de la Gironde, le villa­
ge de Saint-:vlacaire et une partie 
de ses abords comprenant les par­
celles cadastrales -uivantes : 

Art. 2. - Numeros 242 ii 835 in­
clu 652. 6H ii 683 inclus et 638 ii 
700 inclus. 

Art. 3. - Le present arr ete sera 
notirie au prefet du departement 
de la Giron de au maire de Ja com­
mune de Saint-:\facaire et aux pro­
l>r letaires interesses. qui se ront res­
ponsables, chacun en ce qui le con­
cerne. de son execution . . 

Art. 3. - II sera publie au bureau 
des hypotheques de la situation du 
site inscri t . . 

Pour le :\llnistre et par dele­
gation, le Maitre des requetes 
au Consell d'Etat, dlreeteur de 
l'arrhltecture. slgne : 

~ax QUERRIEN. 

Contraintes et avantages 
de la prot~ction · du site 

Par arrete ministeriel en date du 22 avrll 1965 Saint-Macaire 
est inscrit sur l'lnventaire des sites pittoresq ues de la Gironde. 
Vecl impllque que les proprietaire~ concernes (parcclles cadastra­
lcs n. 242 a. 635 inclus, 652, 674 a 683 inclus et 688 a. 700 inclus) 
n'ont pas le drolt de proceder a des travaux sans en avolr avise 
qu;;tre mois a l 'avance, les services competents, c·est-a-dire essentiel: 
lement l'arcbltecte departemental des batlments de France. 

Suite a la multitude de confu­
sions involontaires on non re­
gnant autour de !'applicat ion de 
cette mesure, la Societe histoire 
et tourisme tient a apporler quel ­
ques eclaircissements. 

II est d·abord completement 
faux que n·e t pas tenu de res­
pecter l'arrete celui qui ne l'a 
pas signe. Lorsque les serv ices 
municipaux ont apporte aux in­
teresses le texte en que tion, ii 
ne leur ont fa it igner qu·un ac­
cuse de reception et rien d'au­
tre (cf. Joi du 2 mai 19301. La 
seule possibrnte de refus se si­
tuait au niveau de J'avi - don­
ne par le Con eil municipal avant 

. la promulgation de rarrcte <la 
municipalite d'alors avait adopte 
une position favo rable >. 

Ceci precise. ii est bien en­
tendu que !'obligation de se re­
fe rer a l'architecte departemen­
tal des batiments de France. en 
!'occurrence M. Duru. est une 
mesure de sauvegarde du cad?·e 
bali exceptiom1el oue possede en­
core Samt-Macaire. Ain i. • Jes 
conseils don nes par l'architec:lf' 
vont dans le sens de la preserva­
tion et de la restau ralion de· 
batiments ayant conserve cxtc­
rieu rement leur cachet medieval 
(par le respect de fenetres a 
meneaux et des porle en ogives. 
par exemplel. Les autres type 
de fac;ades leur ont discretem ent 
integres grace a la couleur des 
mortiers de rejoin oiement ou de 
crepls age et le gabarit des ou-
vertures. · 

Ces contraintes. violemment 
critiquees. ·accompagnent d'avan. 
tµges ma! connus. La possibilite 
d'octr~i de subven tion s n'est pa 
le momdre En effet. le Conseil 
general accorde. au tit re de la 
sauvegarde des villages ancien:. 
une subvention se m ontant ac­
tuellemcnt a 40 3- du montant 
cl s travaux dfectue sur J'extc­
rieur d·un baliment situ e dan · 
une 7.011e in crite ( fac;ade et cou­
vcrtu rel . Cettc subvention n·est 
ni remboursable ni imposa ble 
dans quelque delai que ce soi l. 
Son octroi n'implique pa l'ob li­
ga~ion . ~·utili er Jes enlrPprise 
speciahsee 'des monuments hi.­
toriques : les artisans locaux pcu­
vent elre solliciles. sans restric· 
tion aucune. 

II suffil done es,e n t i e ll !'m ~ nt 
d'effe· tuer le dem arch es indis­
pen ,abl~s : · dads un premier 
tr mps. df'mander l'autorisalion a 
J'ar ·hite«t 0 rlepartPmen tal d E' pro­
ceder a de~ travaux SUi' pre. en­
tatinn de plans: puis. !'accord 
dn r• n O " ~· ·,. .... 1 .... ..:J -,-r ·· ·-. 1P ~ "' ' ' ' 

vention en commt111iquant les df'· 
vis: proccder, ensuitc. aux t.rll-

v~ux: enfin. a leur achevement. 
et apres visite de verification 
de J'architectc. rediger un me­
moire a fin de signaler Jes even ­
tuelles modifications du projet 
initial survenues en cours d'exe­
cu ion. Le paiement de la sub· 
vention suit de deux a quatorze 
mois ces demarches, par le ca ­
nal de la sous-prefecture de Lan­
go11. 

Cette marche a suivre peut pa­
raitre Jongue et faslidieuse, mais 
es fonds publics ne peuvcnl etre 

u tilises qu 'avec des precautions 
minimales D'autre part. la mu­
ni cipalite s'est attachee M. Gas­
ton. a rchit?cte departemental des 
batiments de France pour le Loir­
et-Cher, qui e tient a la dis­
position du public, a la mairie, 
le premier m ardi de chaque mois 
pour regler Jes problemes a ce 
suj et. 

Enfin. outre Jes operation 
spectaculaire. comrr.e la renova­
tion de la place du Mercadiou , 
une vingtaine de proprietaires 
ont deja use. sans difficulte. du 
privilege ainsi offerl. Peut-on'donc 
encore c livrer a des operations 
de de figura lion de ces immeubles 
sous pre' exte de mode:·nisation ? 

:E;t re mode ·ne et vivre son 
temp . c'es t d'abord savoir uti­
li ser Jes re ·so urr·es que legue le 
passe. II ne 'agit pas de reve­
n ir au Moyen Age et de fai re 
de Saint-Macaire une ville-mu­
see. Ii s'agit de respecter et 
d'ad apter a nos besoins actuels 
un cadre ba ti qui a une origina­
li te et une coherence que bien 
peu de villes connaissent Doit­
on cont inuer a le gratifier du 
terme meprisant de « vieilles 
p ierres • e t refuser d'en recon­
naitre les enorm E's avan tages ?. 

La societe 
Hi ioirc et Tourisme. 



Ce soir 
Veillee au Prieure 

Comme nous l'avons deja an­
nonce, Les jeunes du chantier de 
restaura tion du prieure invitent 
les Macariens et les gens des a!en­
tours a se joindre a eux pour re­
vivre quelques passages du passe 
et du present de Saint-Macaire. 

Pour cela, it suffira de se rPn ­
dre derriere l'eglise, au prieurt!, 
Ott, en cas de m auv ais temps ou . 
de temperature fraiche, a la mile 
des fe tes siir la place de l'Hor­
loge. 

Les mo1itages audiovisuels pre­
v us evoqueront tour a tour Les 
Beneclictins a Saint-Macaire, les 
travaux entrepris au prieure et 
le tournage du film ,, le Moine ,,, 
tous ponctues d'in termedes de mu­
sique ancienne interpretee par des 
jeunes du chantier. 

A la suite de ces projections 
qui occuperont la moitie de la 
soiree environ, tous ceux qui vou­
dront la prolonger trouveront dif­
ferents centres d'interet sur le 
chantier . 

En premier lieu, comme a t'en­
tracte, s'ouvriront buvette et buf­
fe t largement garnis de brochet­
tes . crepes et boissons diverses. 
Pres d'un feu alimente pour Les 
besoins de la cause, les quelques 
musiciens presents se regroupe­
ront et, sur des themes de mu­
sique actuelle, la fe.te pourra com­
mencer. 

Paraltelement, dans l'ancien re ­
f ectoire, sera presentee une ex­
"J)O~i tion rassemblant differents 
elements : les fragments de cera­
mique et des sculptures Les plus 
interessantes trouvees au prieu1·e 
des gravures inedites de Saint~ 
Macaire au XVIIe siecle quelques 
tableaux de peintres loc'aux mon­
trant nos monuments sous des 
jours les plus divers. Les dossiers 
photographiques des travaux ef­
fectues au prieure ainsi que le 
detail du budget du chantier se­
ront laisses a la libre consultation 
de tous. 

Enfin, ceuz qui en exprimeront 
le desir pourront visiter le chan­
tier, sous la hou le tte d'un de11 
membres de l'equipe. 

Vous etes done tous invites a 
cette soiree portes ouvertes ce 
eoir, a partir de 21 heures. E.,:tree 

1

aratuite. 

SOIREE DIAPOS 
AU PRIEURE 

La societe Histoire et Tourisme, 
en collaboration civec le chantier 
de restauration a le plaisir d'in· 
viter les Macariens a la soiree dia­
positives C!Ui aura lieu au Prieure 
le Yendredi 18 00Ut I Q 21 heures, 

Ce spectacle sera ainsi cornpo· 
se : 

Tout d 'abord sero presente un 
montage sonorise « Des Benedic· 
tins a Saint-Macaire ,., consocre au 
role que joua, au cours des sie­
cles, le monastere dons la vie de lo 
cite et' olus porticulierement a sa 
lutte contre l'abbaye Soiiite-Croix 
de Bordeaux. Taut ceci illustre par 
de nambreuses diapas qui

0 

surpren­
drant par leur aspect insolite. 

Puis, naus verrans ensuite une 
se rie de vues sur le degagement 
des anciens bcitiments co'nventuels 
du Prieure, qui mantrerant les 
trauvailles faites au caurs de ces 
travaux : pieces de mannaies, ba-
9.ues, etc, ainsi que les fragments 
de peintures murales du VIiie sie· 
cle retrouves lors d' un sandage 
dans le deambulatoire. 

Et pour t erminer la soiree, les 
diapos prises oendant le tournage 
du film " le Moine » seront ega­
lement presentees. Ce ·qui ne man· 
quera oas d'interesser les nombreux 
Macariens ayant participe a ce 
film . 

Pour rendre le spectacle agrea­
blc a' taut oaint de vue, des inter­
medes musicaux seront assures par 
Jaky Grattecap et Michel Dedie.u 
et la presence d' un buffet cansis· 
tont est prevue. 

Une autre precision : I' en tree 
sera grotuite. 

Vendredi, soiree inha.bituelle au Prieure 
Comme, un. article precedent 

l'annoni;ait, le cliantiifr benevole 
des jetme• et ·'lo ·toei~·- ~gotre 
et Tottrfsme ,,, {1!'Dttefrt -<eo-rdilffe- , 
ment Les Macariens et les autres 
bien .~itr, a une soiree de di apositi- • 
vea qui 11e. d~qulcr~ .le v.e.:ndredi 18 . 
aotlt, d partir de 2[ 1ieures, dan.s 
le cadre du RTieure Saint-Sau­
veur. 

Cette presentation de montages 
sonorises de dia.positives e11 cou ­
leurs s'attachera a faire decouvr ir 
a tous certains aspects peu 
comms de notre cite, tant sur le 
plan de leur qualite estlletique 
qne sur celui de leur significa­
tion dans le contexte medieval. 
Pour exemple, il suffit de "cite r 
les gros plrms de detail des pei1L­
tures murales de l'eglise Saint -
Sauv eur OU les series ex pliqua'llt 
l'interet atc;heologique des travnux 
de degagement effectues au prie ti­
re. 

Ces diapositiv es sont orgcmisees 
autour de deux themes. Le pre­
mier, ,, des Benedictins a Saint­
Macaire ,,, evoque a travers la 
journee d'un moine, le 'Tole joue 
par sa communaute duns la vie 
locale ,et var ta meme depeint 
certains cotes de la vie quotidien­
ne des Macariens au Mo ycn Age. 
Les travaux des champs SU'T les 
cotes, le marche sur la place clu 
Mercadiou, les ussemblees muni­
cipa!es et !'election des jurats 
(conseilleu municipaux ). La m is­
sion d'e11seignement spirituel des 
moines ne sera pas omise avec la 
lectiire de quelques fragments d'l!S 
µcintures murales de l'eglise, et le 
rappel de !'existence d 'mi college. 
Le passage des p eleri11s pour 
Saint-Jacques-de-Compostelle, le 
commerce du vin en Garonne. La 
peche de . creacs et coulacs, tout 
cela reprc11dra place dans nos 
memoires. Et 7JUiS bien s tlr, l' i'pi­
sode marqucmt l'a·pogee et l'as ­
soupissem en t. du prieure, c'est-ci­
dire la lutte co11 tre l'abbnue 
Sn inte-Croix cle Bordeaux , su-:.e­
raine d tt monastere. fera l'objet 
d'1111e attention particuliere grace 
a cles clia logues de moines resti­
t iLes pour la circonstance. 

1Da11s ime deux ieme partie, se· 
ront decrits les trav aux de dega­
gement et le sondage archeoLogi ­

.. mt.e •ef/ec.t11-es aii J>rieure: sous la 
charpente. provisoire edifiee ' 

•-0011 tre ' I! eg lise. ·. . . 
·. ·. Aprea un bref rappel montrcrnt 
l' etat du prieure avant et ap_res 
restauration ainsi que les premie­
res constatations urcheologiques 
faites sur le biitiment existant, se­
ra reprise l'evoluti..on des decou,­
vertes entre eglise ·et tempart . Ce 
hit d'abord le cellier voute et les 
·rombes " )Jourrissoir.s ,., puis les 
fondatio11s du premier monasterc 
edifie durant le Mayen Age er 
detm it en 1098. Les .diapositives 
insisteron t sur le m orcecm le pius 
interessant de ces trouv ailles, 
c'est-d-dire les fra.g ments de pein­
tures murales decorati-ves mises 
cm jour d'environ deux centime­
tres de profondeur, m ais aussi sur 
le mobilier ninsi rassemble, c'est­
u-clire essentielleme11t Les pieces 
de m onnaies. 

Pour rendre pltts agreable ces 
cleux mo11tages longs de quarante 
minutes chacun, les jeunes du 
prieure ant prev ii quelq ues inter­
m edes de musique medieu c1 le, in­
terpretes a la f lfrte ci bee par des 
Macariens. 

Pour achever snr tme note plus 
actuelle, seront presentees les dia­
positives du tournage du film "' le 
Moine ,,, notamm ent clan's ses pas- 1 

sages pris SILT le parvis de l'eglise . 
dans le cloitre et devant le cLo­
cher. C'est ainsi que beau coup d e 
Macuriens, badauds pour l'heure, 
ponrront se reconnnitre groupe:> 
autour des technicie11s du cinema. 

E11fln, 1me pet.He e;cposltiOIL cle 
grmmres du X V IIe ~i ecle montrant 
Saint-Macaire a cette epoque et 
d e plans dlL developpement cer­
tain cle let cite Ull COUTS des ages 
est prev ue ni11si qu'tme visite du 
chantier pour ceux qui le desi­
renc. 

A noter qu' un buffet et une bu­
vette sont prevus et qiie ln. soiree 
pourra con tinuer nvec deux ou 
trois musiciens p1·ese11ts. 

ntr_ee gra tu·i c. 



·A propos des travaux 
de restauration des ramparts 

On nous prie d'lmerer le texte 
d'une lettre, slrnee de M. Des· 
moullns, premier adjoin& au mal­
re, eerlvani au nom du Consell 
municipal de Salnt-Maealre a 
M. Michel Maltete, president de 
la Soclete Blstolre et Tourlsme 
a Salnt-Malxant : 

Monsieur le President, 
Par un recent article de pres­

se, non siene la societe que vous 
dirigez a d~sire attirer !'atten­
tion de tous sur les dangers qui 
menacent nos remparts, en sou­
haitant notamment • que les au­
torites competentes Cmunicipali· 
te, ministere des affalres cul-tu­
relles, batiments de France) 
prennent des mesures urgentes 
de consolidation et de restaura­
tion •. 

Nous savons bien que run des 
buts de votre societe consiste a 
proteger !'ensemble architectu­
ral que constitue Saint-Macaire 
et nous ne pouvons que vous en 
feliciter. ma1s croyez bien que la 
munlcipalite, parmi ses multiples 
charges et ses multiples obliga­
tions, par tage votre souci et doit 
assumer aussi a part entiere la 
responsabilite de ce qui doit etre 
realise 

Ceci etant dit, nous aurions 
souhaite que votre societe ait une 

· mei!leure information de la si· 
tuation existante, des problemes 
qui se posent et des solutions que 
nous .avons deja decidees et en· 
treprlses. 

En ce qui concerne Jes infor­
mations, il est regrettable que 
l'on se soit permis de qualifier 

de depot d'ordures le terrain, 
propriete privee, qui surplombe 
le pan de mur qui vient de 
s'ecrouler dans le quartier du 
Thuron. II suffit a quiconque 
d'interroger les proprietaires voi­
sins pour avoir une idee correcte 
de ce qu'etaient les choses. Nous 
ajoutons que le ruisseau qui cou­
le au bas de ce mur etait entre­
tenu tous . les ans en bon etat 
de degagement. 

Par ailleurs, et toujours dans 
le cadre de !'information, !'espla­
nade de l'egUse etait, j~qu·a ces 
demieres annees, en parfait etat 
d'entretien. 

Les tilleuls centenaires qui la 
bordent n'avaient jamais gene 
personne et n'{lvaient jamais mis 
en peril les remparts. L'ecoule­
ment des eaux s'effectuait par­
faitement, notamment celui des 
eaux de pluie provenant de la 
toiture de l'eglise et s'il n'en est 
plus de meme actueilement vous 
en connaissez bien mieux que 
nous Jes causes. 

Dans le cadre des problemes 
et des solutions a apporter nous 
vous remercions d'avoir aborde 
la question des remparts et plus 
particulierement ceux situes en· 
dessous de l'eglise et du prieure, 
ce qui nous donne !'occasion de 
faire une mise au point. · 

Il est parfaitement e x a c ·t 
qu'une tres importante lezarde 
est visible le long des remparts, 
que son evolution est inquietan­
te, puisque l'ecroulement du rem­
part qu'elle annonce entrainerait 
celui du prieure. 

Sachez que, Iongtemps avant 
votre premiere manifestation a 
ce sujet, la municipalite avait 
deja saisi de ce probleme M. Du­
ru, architecte des batiments de 
France. et M. Gaston, architecte 
communal. Une etude tres se­
rieuse vient d'etre terminee par 
M. Gaston pour la consolidation 
de ce rempart. Le devis, dont 
nous venons d'avoir communica­
tion, s'eleve a plusieurs dizaines 
de millions d'anciens francs. Ces 
travaux vont etre executes des 
que la municipalite aura J?U de­
gager les credits necessa1res a 
leur financement. 

Vous voyez que nous avons agi. 
II semble que l'on aurait pu 
epargner quelques inquietudes a 
votre societe, aux Macariens et 
aux amis de Saint-Macaire en 
s'informant de la maniere la 'plus 
simple, c'est-a-dire en prenant 
connaissance des deliberations du 
Conseil municipal ou en interro· 
gearit quelques conseillers qui 
auraient pu rassurer les inqulets. 

Pour notre part, nous consi­
derons cet incident comme clos, 
et nous vous rappelons que la 
municipalite reste toujours dis­
posee a vous ecouter et a tra­
vailler de concert avec vous, pour 
autant que vos informations 
soient exactes et vos preoccupa­
tions ~ustifiees et positives. 

Veuillez agreer, etc. 

Decouverles- archeolog1ques 
L ES truvuux de refection de 

l' ecluirage public de la v ieil­
le ville, entrepris sur l'initiutive 
de la municipalite, ont conduit /es 
ouvriers de la C.E.P.E.C.A. a per­
cer ;me trunchee de 0,80 m de 
pro/ondeur, face q la grande µorle 
de l'eglise, et destine'? it rerevnir 
le cable d'alimcntulion des lumpa· 
duires. 

Cette excavation, lnngeant le 
mur de cloture 'du monument uux 
morts sur 30 metres envirtm, puis 
retournant d' tiquerre sur !e prie.'.t• 
re, a permis le degagement d'une 
serie de . tombes et fondations. 

une excavation degagee a cet elfet 
duns une pierre speciale. Ces tom· 
bes reposent sur une couche d'in­
cendie se superposam ii une couche 
d'urgile, p.·iis de graviers. "us sa· 
vons. d'apres J''irlJ(" et un plan du 
XVllle siec:le, qu'a c:et emplace­
ment, uinsi que toul le long de ltt 
nef, au 11ord de l'eglise, se 1ro1t· 
vait le cimetiere de Suint-Mu­
caire. 

Ces observations sont quelque 
pert contrudictoires puisq,•1e la [i. 
mite entre le prieure et le cimetie· 
resemble mal de/inie. ' 

Ont ete ainsi retrouves six murs 
paraUeles aux remparts, uppurte· 
nant aux anciennes annexes agri­
coles du prieure ( dont fait partie 
d'ailleurs la maison de M. Robert 
Thomas) , le dernier de ces m;.m;, 
situe au milieu du cours Victor· 
Hugo, mesure 1 metre d'e11aisse11r 
et doit correspondre a l'euceinte 
du monastere contre laquelle etait 
uppuye le college. To;1s ces bitti­
ments uvuie11t ete detruits en 1842 
par la municipulite de l'epoque et 
ne nous sont contius que /lflr un 
plan du XVlle siecle, conser11e a 
la Bibliatheque nutio1wle. ( Lu pho­
tocopie de ce plan est exposee au 
pr~1Te.J 

De to11te fat;on se revele, une 
fois de plus, s'il en etait besoin. 
l'interet du site de l'eglise et d,;_ 
prieure. ll suf/it de se rappeler 
la superposition de sarcophages 
q;/avait laisse nppuruitre, l'an der­
nier, la mise en place du parutoll· 
nerre du cloclae. 

Le chantier benevole 
de;; jeune:; de 
Saint-Macaire. 

Quatre lombes 
orienlies nord • est . 

D'autre part, quatre tombes 
orientees elles aussi nord-est (les 
pieds tournes vers Rome ou ]eru· 
salem) ont ete uussi exhumees. 
Couvertes de dalles monolithes ii 
l' ettJt brut, leurs ('i.tVes · sont bfiti"s 
de pierres tressees de champs plan· 
tees d11ns la terre et liees mi nwr· 
tier de chalix. l eur fond e&t dame 
et gumi de fragments de teguloc 
(tuiles introduites par les Ro­
mains et utilisees . j11squ'a l'epoq.'.te 
carolingie11ne). 

L'une des tom/Jes avec la dalle 
de recouvrement · bri .~ee laissrm t 
apparaitre . les jumbes de l'ocrn· 

La tete repose cependunt duns 

Bisleire et Tourisme 
La societe Histoire et. Tou risme 

a tenu le 26 mai son assemblee 
generale annuelle, dans la grande 
salle de la mairie. 

Le nouveau . bureau est ainsi 
compose : Presidente d'honneur, 
Mlle Roby · president actif, Jean• 
Mar ie Billa ; premier vice-p_resi· 
dent, Rene Lagahuzere; deux1eme 
vice-president, Robert Thomas. 

Secretaire general, J oel Baudet; 
secretaire adjoint, Mick Labrous­
se; tresorier, M. Florentin; .t reso­
rier adjoint, Alain . Falissar~; 
conservateur, ,Mme Vidal; arch!• 
viste, Mlle Aurore Alamc. 

Au cours de cette reunion qui 
a vu ]'admission de nouveaux. 
membres une activite plus large 
et plus dynamique a et~ envi~a~ 
gee, une !igne de condmte a ete 
definie dans ce SE:llS. 

En outre. la societe rappelle 
qu'el:e reste a Ja disposi tion de 
tous ceux desirant avoir des ren­
seignements concernant la res· 
tauration des immeubles de la 
vieille ville et l'obtention des sub· 
ventions s'y rapportant. 

pn11t. 

(Photo S.O.F.1 



Ce soir 
Veillee au Prieur.a 

Comme nous l'avons deja an­
nonce, Ies jeunes du chantier de 
restauration du prieure invi tent 
les Macariens et les gens des aten­
tours ci se joindr e ci eux pour re ­
vi·vre quelques passages du passe 
et dii present de Saint-Macaire. 

Pour cela, il suftira de se nm­
dre derriere l'eglise, au prieure, 
oii, en cas de mauvais temps ou 
de temperature fratche, a la Salle 
des fetes sur la place de l'Hor -
1.oge. 

Les m ontages audiovisuels pre­
vus ev oqueront tour ci _tour les 
Benedictins a Saint-Macaire, les 
travaux entrepris au prieure et 
le tournage du film " le Moine '" 
tous ponctues d'intermedes de mu­
sique ancienne interpretee par des 
jeimes du chantier. 

A la siiite de ces projections 
qui occuperont la moitie de la 
soiree,; environ, tous ceux qui vou­
clront la prolonger trouveront di.f­
ferents centres d'interi!t sur le 
chant'ier . 

En premie1· lieu, cam.me a l'en­
tracte, s'ouvrirpnt buvette et buf­
fet largement garnis de brochet­
tes , crepes et boissons diverses. 
Pres d'un feu alimente pour les 
besoins de la cause, les quelques 
musiciens presents se regroupe­
ront et, sur des themes de mu­
sique actuel!e, la fi!.te pourra com­
mencer. 

Paral!element, dans l'ancien r e­
fe ctoire, sera presentee ime ex­
position rassemb lant differents 
elements : Les fragments de cera­
mique et des sculptures les plus 
interessantes trouvees au prieu.re, 
des gravures inedites de Saint­
Macaire au XVIIe siecle, quelques 
tableaux de peintres locaux m on­
"trant nos m onuments sous des 
jours les plus divers . L es dossiers 
photographiques des travaux ef­
f ectues au prieure ainsi que le 
detail du budget du chantier se­
ront laisses cl la libre consu ltation 
de tous. 

Enfin, ceux qui en exprimeront 
le desir pourront visiter .le chan­
tier; sous la houlette d'un des 
membres de l'equipe. 

Vous i!tes donc -,tous invites d 
cette soiree port es ouvertes, ce 
soir; ci partir de '21 heures. Entree 
gratuite. · · 

Affluence a '1a-. veillee 
d~ Prieure 

La .. veillee organisee vendredi 
derrtier par les jeunes du chan- · 
tier de restauration du pril!ure 
Saint-Sauveur · a rassemble de 
nombreuses personnes, tant de 
Saint-Macaire qUe. des alentours. 
Trois cents a quatre cents per­
sonnes s'etaient reunies autour · 
de l'ecran dresse entre l'eglise et 
la colonnade du cloitre. C~tte .af­
fluence . suffit aussitOt aux orga­
nisatei.trs pour donner une secon­
de r epresentation le lendemain, 
dans le meme cadre. · 

L'un des membres de l'equipe 
· situa des le depart les buts de 
.la soiree. Le chantier, cree de~ 
puis bientOt cinq ans, se devait 
de donn·er publiquement un aper- . 
c;u de ses activites et de l'histoire 
du bAtiment oil il les exerce. 
D'autre part, les projections· s'at­
tachaient a, redonner leur si-gni­
fication aux· temoi:gnages ·batis 
du passe de Saint-Macaire afin 
de susciter ou d"entretenir chez 
les Macariens le desir de les sau­
vegarder. En fin ,· cette manifesta­
tion donna !'occasion a tous de 
se retrouver autour d'un them-e 
local, dans une atmosphere de 
fete· et dans un souci d'anima­
tion de la vie de la cite. · 

A la fin du spectacle, d'ai1-
leurs, nombreux encore etaient 
ceux qui · prenaient le temps de 
prolonger la soiree. Les uns se 
rendaient dans l'ancien refectoi- . 
re des moines pour y voir une 
petite exposition ou etaient ras­
sembles- divers objets et docu­
ments : outils de tonnelier, ta­
bleaux et gravures des monu­
ments locaux, mobilier archeolo­
.gique trouve au prieure, dossiers · 
des travaux et budget du cha.n­
tier. publicat ions, etc. D'autres 
examinaient avec attent ion les 
lieux et verifiaien t sur · place ce 
que les projections avaient de-
crit. · 

II est v1·ai que tout cela se 
passait a proximite . d'une bu­
vette - buffet largement pour­
vue en brochettes et ·boissons \es 
plus diverses et de deux feux 
a utour desquels s'et aient reunis 
les musiciens presents. . 

Nous avons pu -remarquer a 
cette rencontre une proportion 
equivalente de jeunes et de 
moins jeunes, de specialistes de 
l'archeologie et de profanes, de 
connaisseurs de la vie - religieu­
se monastique et d'iqdifferents. 

Et c'est ' l'interet de ce brassa­
ge pour SainJ;-Macaire et les Ma­
cariens qui encourage les jeunes 
du prieure et leur organisme of- · 
ficiel, la societe Histoire et Tou- l 
'risme. a r enouveler !'exper ience · 
dans un jour prochain sur des 
themes nouveaux. . 

De partie de notre patrimoine historique 
en · danger 

LORS d'une recente visite effec· 
tuee tout le long des remparts 

. (cote Garonne) , par les membres 
de la societe « HistoiTe et Touris­
me :i> , ·ceux-ci ont pu constater avec 
inqtt•ietude l'accroissement des -le· 
zardes et des crevasses ainsi "que 
de nomhreuses chutes de pierres, 
sur !'ensemble des remparts. 

· Comme pour · dormer raison a 
ces _craintes, un pan de muraille 
surplomhant le rubseau du Thuron 
vient recemment de s'ecrouler, cet 
accident etait inevitable, car cet 
endroit, non entretenu, etait depuis 
longtemps transforme en depot 
d'ordures. 

·,Mais le ri sque le plus· grand se 
situe sur la portion de remparts 
ei;i dessous de l'eglise et du prieu· 

. re . . 
En effet, si ces enormes fortifi. 

cations, hautes a certains endroits 
d'e plus de 17 metres _.venaient a 
s'eerouler, eels entrainerait la dis· 
~arition du prieure, de l'eglisll, 
ainsi que l'ebranlement des mai· 
sons voisiue·s. 

En outre, il est incontestable que, 
!'absence d'ecoulement d·es eaux, le 
trop g-rand nomhre d'arhres sur 
!'esplanade de l'eglise et du mo· 
nument aux morts, avec le manque 
d' entre.tien, sont responsables de Ja 
situation actuelle. 

ta societe c Histoire et Tonris· 
me > soucieuse de la securite des 
habitanis concernes et de la pro-

. tection d~ !'ensemble architectural 
que representent l'eglise, le prieure 
et les remparts, souhaite dans l'in· 
teret de tons que les aotorites 
co~petentes Cmunicipalite, minis· 
tere des Affaires colturelles, Biti· 
ments de France ) prennent des me· 
sores uigentes de consolidation et 
de restauration afin. d'eviter dans 

.. 

la mesure du possible une r egret· 
-table catastrophe. 

Les vieux remparts de - Saint· 
Macaire sont-ils condamnes ii dis· 
paraitre ? 



if' 1nler1.-----_.,. 
pour la veillee oc:c:ilal\e 
Samedi dcrni:er, environ quatre­

Vingt,:; personne.; venues de ~ Sen· 
Machari • et de.s env!J·ons se sont 
reun ies dan.; l'ancien refectoire du 
prieure, au tour des jeunes du C.D. 
J.O. de Bordeaux et de la Gir,onde. 

Une forte proportion de moins de 
30 ans. ctont une delegation du 
Foyer des jeunes de Gi ron de. c6-
toyait l·es ancien,; pratiquent enco-
re le ga ~con. -

Apres un bref rappel de l'identite 
ethnique et culturellc de l'occi tanie 
et de" condition s de son rattache­
ment a la Francie, divers textas il­
lustrant l'u age politique et adminis· 
t ratif de l'occitan furent !us, ainsi 
qu 'un ex trait des • Macariennes • 
pour en montrer l'un des meilleurs 
emploi litteraires. · 

Ens uite. le poete ·Miqueu Baris , 
issu du cceur du terroir landa1,;. ex­
prima avec verve et conviction 
l'iime de son pays dans une suite de 
poemes qu'il a . rediges ,en gascon 
bien si\r) . Cette in tervention ne 
pouvait s'achever sans le recit d'un 
des contes de la grand-Lande, re­
cueillL• par Felix .Armancl in. Entin . 
un montage de diapos1tives s'a tta· 
cha . a dcpcindre le mode . de . vie 
des d~frniers charbonnier.s avec un 
tina l poe tique zmpl i d'espoir et il­
ltts t re a l'orgue µar le m~lt1'e Chris­
ti an Robel't. de la cathedrale Saini · 
Andre de Bordeau.'\: . 

La soiree prii alors l'alluTc d' un e 
discuss ion !'1£lllC!Uee de reci ts d'hio­
to: r-es OU d etextes. rediges notam­
ment par le poete local 'Elie Boirac. 
.VI . Pezat, ct'Omel. s 'inquieta de la 
creation d'une ortho&raphe norma li-­
;ec pour l'occita n qui. selon Jui , 
presentait le dange r d·e niveler leo 
nuances propr~ a chaque dialecte 
regiona l, t e)S le gaoC011 OU Je IJ'ear• 
na is . 

Les ,i euneo OCCJtan s lui repondlrent 
que la normalisa tion de l'orthogra­
phe n'impliquait paj; celle du parte r 
et que cette operation n 'awiit pou r 
but que d-e mieux fair e corriprendre 
l'occitan a l'e tra.nger et Jes diffe­
rents dia lectes en lre eux. 

Mlle Roby et :vi . Barbe. ins titu : 
teur; . mirent !'accen t sur le fail 
qu'en particulie r, clans la vallee cle 
la G aronn c, p ius aucun• j eLLne ne 
par lai l n i ne c:omprena it le ga.scon . . 
Ce a quof iJ. rut retorC]ue que. s' il 
e~t vrai qu e jam cer ta ines reg ions 
la de; occitan isa t.ion est com plete , Jes 
.stru cture . .: tnentaies e.-:; ten t. 1L'l6 1ne­
me : l'emploi cle mot, ga con.; · tel'j 
que • cass uer. guei !le •. e tc: l'em­
ploi de forrnules ocei tt<IH!'o fra nci: 
see, , • je suis ete. je me prends le 
manteau . etc. >, ou bien la facilite 
~Vee laqu clle. dans le midi, ies eJe­
ves ass imilent !'accord du participe 
pa.sse . 

Au cours de cette "oiree done. 
furent evoques es principaux pro, 
blemes auxqueh se heurtent li. prise 
de conscien ·e occitane mais l'in· 
teret t! t la pa;sion meme que surent 
su5citer cla n~ · i'auditoire Jes jeUne.; 
occita11 1ste~ r.e peuvent que le,; en ­
courager a 'renoulcler cette expe­
rienc a Sen )Vlaci~an meme, dans 
une formulE' plus elaboree . 

. \ noter qu 'un d«p3t de pub;ic•­
tions o :..·cilane .3 a ete lab:;e au ;Jr1eu .. 
ri:, a la i: bre- c-011·su itat: o ~1 cteS ~fa .. 
cariens. 

« Saint-Macaire, notes 
et informations 

sur la vie locale » 

On nous prie d'inserer : 
Des aujourd'hui, chez leur li­

braire habituel, ou le dimanche 
a u prieure, les Macariens et tou­
tes les personnes interessees 
pourro.nt trouver le premier nu­
mero de • Saint-Macaire notes et 
informations sur la vie locale , 
(ou • Semmachari • engaxon). 

Au sommaire : un editorial , 
une enquete sur le~ societes lo­
cales, des themes d'actualite: • le 
Marche du jeudi ., • les Visites 

, touristiques " • la Vigl\e et le 
vi.n • ; un sujet historique \. • l 'Au­
tonomie · de Sa int-Macaii·e avant 
1789 . ; une bande dessinee hu­
moristique, basee· sur une a nec­
dote locale authentique; quel­
ques photos d 'actualite ou du 
passe, rappelant le visage de 
quelques personnalites macarien­
nes a ujourd'hui dispa·rues 

11 est temps · maintenant de 
preciser q ue c 'est la societe His­
toire et Tourisme et les jeune3 
du prieure qui sont a l'origin e 
de cette initiative. 'Le premier 
numero est done uniquement re­
dige par les ensembles de ces 
groupements. Mais, en aucune fa­
<;on, • Sain t-Macaire • ne veut 
etre le bulletin de l a societe His­
toire et Tourisme, mais celui de 
toutes Jes societes locales et d e 
tous 'les Macariens d esireux d'ex­
primer quelque chose. 

P our encourager cette tentati­
ve il est necessaire d'acqu erir le 
premier .numero de • Saint-Ma­
caire ., ma is aussi d'apporter des · 
suggestions et des articles. La 
formule, le systeme de diffusion, 
le Htre rien n 'est definitif II 
su ffit, pour pariiciper a la . re­
da'Ction comme a la composition 
de ce jour nal. de s'adresser ou 
d 'ecrire a Joel Ba udet, Bas-Pian, 
33490 Saint-Macaire. (Le numero 
2 ne paraitra probablement qu'en 
fevrier. ) 

Un nouveau journal : 
« Saint-Macaire » 

La societe Histoire et Tourisme 
de Saint-Macaire fait savoir aux 
Langonnais interesses que ceux-ci 
peuvent desormais trouver le jour­
nal « Saint-Macaire ,, ou " Sem­
machari ,, en depot a la ·!ibrairie 
Labuzan, place du General-de-· 
Gaulle. ·-
Un nouveau ioum l 

« Saint-Macaire ,, 
La societe Histoi;e ~t Tourism e 

de Saint-Macaire fait savoir aux 
Reolais interesses que ceux-ci 
peuvent desormais trouver le 
journal " Saint-Macaire ,, ou 
" Sernmachari ,, en depot a la li­
brairie Chiasadia, 17, rue des Fre­
res-Faucher. 
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·Saint-Manire et · son passe·.:; 
' . ' 

Nous commen~ons aujourd'hui 
la publication d'une serie d'arti­
cles sur Saint-Macaire et s~n 
passe d 'apres les travaux pre­
sentes au Centre regional de . du­
cumenta·tion pedagogique en Jan· 
vier 1963, par Mlle Henriette Es· 
pagnet, professeur, et avec son 
autorisat1on. · 

I.ES ORIGINES 
Saint-Macaire est situe a 48 ki­

lometres au sud-est de Bordeaux 
sur la route naionale 113 Bor­
deaux-Toulouse. La . population 
actuelle est de 1 767 habitants. Sa 
devise • Urbs sancti Macari olim 
Hgena •. Ville de Saint-Maca~re, 
autrefois Ligena. ~ich;e v1l~e 
gallo • romaine. d apres Leo 
Drouyn. On a trouve des fra~­
ments de mosai'que dans le ;o~­
sinage Saint-Macaire est bat1e 
sur wi rocher tornbant d'aplomb 
sur la Garonne qui coulait direc:­
tement au pied a l'origine, d'ou 

•facilites de defense, de commer­
ce de ravitaillement. 

Ses sol et .climat sont _favor:~ · 
ble,;; a la culture des fruits (pe­
ches, poires, l?ommes, raisins) d e 
la vigne <cotes · de Bordeaux. 
saint-macaire blanc et bordeaux 
rouge), du ble dans le pa·sse. 

Saint-Macaire est encore mal 
connue et cependant elle est une 
des villes les plus curieuses de la 
Gironde. .. · . . 

lJ convient de considerer trou 
petiodes dans l'histoire de Saint· 
Macaire : avant, pendant et 
aDres !'occupation anglaise. 

PREMIERE PEltIODE 
Rome regne en Aqui.taine d;e 

.lutes Cesar a Honorms, so~1 
471 ans. Saint Macaire naquit 
probablement au temps _de Ju_les 
Cesar, sans que l'on-~sse rien 
preciser. 

Les Wisiroths succMent awe 
RoinailllS. . M 

Macaire envoye par eamt ar­
tin de Tours, evangelise l'Aqui­
taine et meurt a Ligena Qui 
change ·de nom. . 

507 : victoire de O~ovis sur. 
A 1 a r i c : Sain t-Macan·e1 avec 
l' Aquitaine, entre dans 1e do­
maine des Francs. 

826 : premiere ii:icursion nor· 
mantle en notre reg10n : tes No.r· 
mands remontent la Garonn e, le 
monastere de La Reale est de­
vaste 11 est permis . de s1.1:pposer 
que Saint-Maca1re a1t eu a souf-
frir de ces evenementis. , . 

10%6 : Guillaume, due d Aqu1· 
taine et sa femme Aremberge, 
donn~nt le prieure de .Saint-M~­
eaire a l'abbaye de Samte-Cro1x 
• avec la dime, le droit de terre 
et de "'ler et l•a ~•\Stice de~ ~11nll. •. 
Les reliques de saint lYlaca1re 
sont transportees a Bordeaux. 

1120-1226 :, graves troubles ~au­
ses par la rebellion des momes 
de Saint-Macaire contre l'abbaye 
de Saint e-Croix, de Bordeau~. La 
population, lesee. dans ses mte· 
rills :fait cause commune avec 
son' clerge. Une premiere rebel­
lion avait donne lieu, en 1096, a 
une interventio!l d!l due . de 
Guienne qui a-va1t rum.e la vil~e. 
En 1120 l'abbe de Samte-Croix 
veut contraindre le~ moines de 
Saint-Macaire a resider a Bor­
deaux. C'est 1e signal d'une nou• 
Velie r~olte qui deviait durer 
46 a•ns, resister aux excommunl· 
cations de deux archevequ.es e1 
de trois papes. Le • dro1t de 
sallvete • que possedait ['abbaye 

. lui permettait d'etablir a Saint• 
Macaire des gens exer~ant tou­
t~ s<>rtes de metiers ~ans , P.ayer 
de redevances au ro1, d ou le 
mecontentement dee hll'bitants 
incafables de Iutter contre une 
t e I e concurrence. Le pape 
Alexandre II flit 1 •u roi 
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d'Angleterre Henri II pour prn­
teger Sainte-Croix contre les M.a­
cariens qui veulen~ ma·rcher con­
tre l'abbaye (Samte-Cm 1x de 
Bo1·deaux> 

<A su ivre.> 

Saint-1Macaire et son passe 
(Suite) 

1 

Nous avons commence la 
publication d'une serie d'arti­
cles sur Saint - Macaire et 
son passe, d'apres les travaux 
presentes au Centre regional 
de documelntation pedagogique, 
par Mlle Henriette Espagnet, 
professeur, de qui nous avons 
obtewu l'autorisaticm. Aujour­
d'hui : 

Deuxieme period~ : 
1152 . - Mariage d'Alienor 

d'Aquitaine, avec Henri Plan­
tagenet, comte d'Anjou, due 
du Maiue et de NOTmandie. · 

1154. - He;nri herite de la 
couronne d'Angleterre : de­
sormais, les activites de l'Aqui­
taine et us interets se tour­
nent vers le NOTd. A Saint­
Macaire, comme dans les au­
tres possessions anglaises, on 
n'est ni Fra.."tcais, ni Anglais, 
on est d'abord Aqui1ain et 
meme, avant tout, de Saint­
Macaire. 

Les Anglais ne se conduisent 
pas comme en pays conquis : 
pas de troupes nombreuses : 
le roi. assoit sa puissance par 
!'accord de privileges, sai;is 
COnfirmes OU etendus. 

1173. - Saint • Macaire au­
rait deja eu un maire, des 
jurats, un corps de prud'hom­
mes, avec les memes attribu­
titms et qualites qu'd Bor­
deauz. (Date avancee par Au­
gustin Thierry.) 

4 novembre 1256. - Un do­
cument portant le nom de 
Raymond Guillaume - Ayme­
ryc, de Snibit • Macaire, « ma­
jor ,,, prouve l'existence d'une 
municipalite. Cette municipa­
lite veille au maintien des 
privileges : la commune n'est 
assujettie d aucun subside s'il 
n'est regulierement consenti : 
elle controle le commerce des 
vi:ns avec l'Angleterre : on 
trouve le nom de Saint - Ma­
caire sur les registres du 
Guild Hall . de Londres, ou les 
creances etaient inscrites en 
Vue de contraintes eventuelles. 
C'etait un graJnd commerce, 
les A nglais fournissaient un 
supplement de bze, des pois­
sons sales, des laines, des 
draps, en echange du vin, 
seul tcmique connu pour lutter 
contre le "' fog » • On s'orien­
tait en Aquitaine vcrs. la mo-
noculture. · 

Avant meme· la guerre de 
Cent Ans, l'Aquitaine est 
L'enjeu d'une lutte tantot lar­
vee, tantot deliberee entre les 
rois d'Angleterre et leurs su­
zerains, les rois de ·Fra>nce. Ce 
sont evenements politiques im­
portants : a maintes reprises, 
on put croire qu.e les deux 
pays n'auraient qu'wn seul roi : 
le fu tur Louis VIII 1 se vit of­
frir la couronne d'Angleterre 
par les barons revoltes CO>':l.tre 
Jean Sans Terre : il y eut un 
commencement d'execution. La 
mort de Jean Sans .Tehe, les 
fa'Utes de Louis firent echouer 
la combinaison : le jeune Hen­
ri, fils de Jeaf.i, finit par rem­
por~er tous les suffrages. 

Pierre de Gavaret, seigneur 
de Saint - Macaire, rend hom­

. ~flae. d Henri III d'Angleterre. 
Henn llI refuse de rendre 
hemmage d Louis VIII. · Ce­
l1'i • ci passe en Guienne .et 
8olntonge. Satm - Macaire se 
•oumet sans difficulte au roi 
de Fra.'1ice. 

Henri Ill . envoie a Bor­
deaux son frere Richard, com­
te de Poitou et de Cornouail­
les. · Richard remonte la Ga­
ronne avec une flotte impres-· 
sionnante de 300 voiliers, re­
prend L.a Reale e~ Saint - Ma­
ca'ire. 

Henri III ecrit aux p1·u­
d'hom:rn.es de Saint-Macaire de 
se trouver iL Royan avec ,leurs 
chevauz et leurs armes le 
premier jeudi apres Pentec6te : 
c'est la bataille de Taillebourg, 
ou Saint • Louis rempOTte la 
victoire. Simon de Mont fort 
gouverne la Guyenne avec une 
durete et une tyrannie qui 
souleve la province. Sat~:i.t­
M acaire participe au mout:e~ 
ment : on menace de se don- . 
ner au roi de France. Henri 
III s'emeut, il arme une flot­
te, remonte le fleuve, s'em­
pare de Saint - Macaire. Hen­
ri III y fait un sejour. C'est 
la qu'il regle les conditiolns du 
mariage de son fi ls a tne, 
Edouard, avec Eleonore, filte 
de Ferdinand III, roi de Cas­
ti.lle. La reine d'Angleterre, 
Eleonore de Provence, epouse 
d'Henri III, fait d Saint - Ma­
caire un sejour. 

(A suivre.) · 



Notre cite et son passe 
(Suite) 

Nous avons publie dans nos colonnes des 10 et 30 novembre 
le debu·t d'une serie d'czrtic/es sur Saint-Macaire et son passe, 
d'apres les travaux presentes au Centre regional de dor:umenta­
tion pedagogique par Mlle Henriette Espagnet, professeur. 
Aujourd'hui, fin de la deuxieme periode. 

Le cluiteau de Tardes. 

1265. - C'est le moment de 
la grande prosperite pour 
Saint-Macaire : les remparts · 
du XIe siecle sont reconstruits 
et compl~tes •. a l'est et a 
l'ouest, par deux enceintes en­
serrant les faubourgs du Tu­
ron et de Rendesse. De fas­
tueux logis s'elevent, construits 
avec une pierre dont on peut 
juger la qualiee par notre 
Grand-Theatre ou notre pont. 
(Carriere de Lavison.) 

1294. - Edouard I en appelle 
aux jurats de Saint-Macaire 
pour l'aider a lutter contre Phi· 
lippe le Bel : l'argent donne 
d'une main revient de l'autre, 
sous forme de privileges ou 
d'exemptions. Exemple : abo­
lition d'un droit royal sur la 
vente des vins (1316) . 

1337·1453. - Guerre de Cent 
ans . 

1337-1360. L' Angleterre, 
toujours victorieuse, controle 
tout l'ouest de la France. 

Mais quatre ans apres Bre­
tigny, le roi de France Char­
les V discute les textes. 

1363. - Guiraud Eyquem fait 
a Bordeaux, en la cathedrale, 
serment de < foiaulte et 
d'obeissance > a la couronne 
d' Angleterre, mais, pour l' ave­
nir, obtient que les jurats 
n'aient plus a preter serment 
< hors la ville > (Saint-Macai­
re) . 

1369. - La Guyenne est en­
vahie par les armees du roi 
de France. 

(Photos c: Sud-Ouest ».) 

Pendant plus de vingt ans, el­
le restera frarn;aise sans que Jes 
Anglais cessent de legiferer 
comme si elle dependait tou­
jours de la couronne d' Angle­
terre. Pendant la periode anar­
chique du regne de Charles VI 
le Fou, elle est soumise a une 
veritable ·guerilla de la part de 
Langon, restee au deux tiers 
anglaise. 

1420. - Henri V met le sie­
ge devant la ville : ii dure un 
mois. Le 12 aoO.t, sur ordre, 
< tous Jes Bordelais valides » 
viennent donner I' assaut sous 
le commandement de RadclifL 

1444. - Henri VI d 'Angleterre 
cede la ville et son chateau au 
maire et aux jurats de Bor­
deaux. 

1453. - La fin de la guerre 
de Cent ans fait rentrer defi­
nitivement Saint·Macaire dans 
la Loyaute fran<;aise. 

Pendant trois siecles, Saint­
Macaire avait joui de la liber­
te de nommer son capitaine, 
de choisir ses juges, d 'elire 
ses jurats et tous ses autres 
officiers, de se gouverner avec 
la plus complete independance. 
Cette liberte politique, qui etait 
de regle en Angleterre meme 
depuis la Grande Charte de 
1215, s'etait accompagnee des 
avantages materiels les plus 
avantagelix, si bi en qu' apres 
chaque siege, la v1lle avait pu 

· se refaire aisement. Les rois 
de France ne lui donnerent pas 
la paix mais maintinrent ses 
privileges par sage politique. 

(A suivre.) 

1370-1384. - Saint-Macaire 
change six fois de maitre et 
subit deux sieges. 

1371. - L' armee de Dugues­
din et du due d' Anjou occupe 
la ville une premiere fois. Elle 
re<;oit une garnison de Bretons 
cpmmandes par Jean de Males­
troit et Sylvestre de Budes, cou­
sin de Duguesclin. 

1374. - Reprise par les An­
glais, apres le depart de Duges­
clin : celui-ci vient la reduire. 

1376. - Les Anglais sont de 
nouveau a Saint-Macaire. Cons­
ciente de sa faiblesse ,la ville 
se confedere avec Bordeaux et 
devient sa filleule en meme 
temps que sept autres aya.nt 
eprouve les memes .difficultes : 
Libourne, Castillon, Saint-Emi­
lion, Bourg, Blaye, Rions et 
Cadillac. 

1377. - Siege en regle de 
Duguesclin : mise en action de 
huit truyes et d'engins de tous 
genres. La ville se rend . Frois­
sart, qui etait dans l'armee, 
·raconte le siege et dit que 
Saint-Macaire avait < beau lo­
gis et grand >, ainsi qu'abon­
dance de pain et <le vin. 
· A chaque changement de 

maitre, Saiht-Macaire oJ:>tient 
subsides pour relever ses rui­
nes et nouveaux privileges. La porte de l'horloge fai;ade sud. 



·NOTRE CITE ET SON PASSE 
TROISIEME PERIODE 

1461. - Louix Xl sejo·ul'!lle a 
Sai•nt-Miacaire, y prend dive•rses 
disposiitions en faveu•r de Saint­
And.re et de Saint-Seul'i1n, ac­
corde des privileges, en confirme 
d"anciens a l'ab'baye de La 
Sauve, y fait celebrer le mari1a·ge 
de sa sceur MadeJ.eine avec le 
prince de Vi·ane. 

GUERRE DE RELIGION 
-.Juln 1562.- - Peu apres le mas­

sacre de V-assy, Sym.phorie·n de 
Duiras ayant embrasse la religion 
nou·velle, ravage Saint~Macaire . 

1563. - A la paix d'Amboise. 
Saint-Macaire es•t • la soo1le viUe 
de la Senechaussee • ou le cuUe 
protestant est auto'rise. 

1565. - Charles IX vient a 
Bordeaux et J>romulg.ue une 
chaf'te en trente-six arti'CJ!es pour 
rem Po~·a cer, par u-n acte u1riique et 
nffciel, ie.s archives birulees par 
Dura s. 

1577. - - Favas. chef protestant. 
o r i g i n a ~ r e de Sa-i·nt-Macaire, 
tente de s'empare·r de la vi.Jle. 
D'Aubigne, qui fai s-a.i:t partie du 
corp.s expedition.naire - ainsi 
que Rosny. le fu-tur Su1Uy - fait 
un recit debai.Jle de cette a:ti!laque. 
Echec total. Les t•roupes de Fa­
vas so·nt d~imees par la popula­
tion qui 11'est portee aux rem­
pa·rt.s 

LA FRONDE 
1652. - Penidian.t Jes troubles de 

l'OI'lnee, SaLnit•Macaire etant aux 

L'egl~ Saint.Sauveur. 

mains d'un Heutena·nt de Conde, 
est reprise J)'8·r les t-rO'\llpes royia­
les, su:bissa.n.t alors son dernier 
siege. 

FIN DU XVIIe Sl'ECLE 
16'18. - La Choambre de l'edit 

es-t-eo.x-H.ee_c. de Bordeaux a S . 
Maoaire, ~me sumr-l'Utie ·~ 
colotfo 

XVII~e S{ECLE 

Z6 m&l l,62, - r..es· jesu1tes 
ex•pu.lses de la j-iiridiction aban­
donnent le priell're. 

• Les Maca1·iennes • vers gas­
cons ha1bil'es et har-dis, parus 
sa•ns nom d'a•uteur, sont un ref!.et 
de la Jutte conitre les jesuites et 
une pein.ture des mreu·rs du 
temps a Saint~Macaire. 

La Revolution ne fu.t ma•rquee 
a Saion1t-M!acai•re par aucu·n eve­
nement memorable. cependant, 
elle ewt son cl.\lJb • des Amis de 
la li.berte et de !'egalite , ; el•le 
celeb-l'a • le cu.J.te de la dees-se 
Rais on •, la deesse etaint repre 
sentee par Therese de Bannont, 
agee de 15 a•ns, dont le pere 
ven.ai.t de fai·re de la prison 
corn.me suspect. Tallien y vi·nt en 
tour.nee; on ne si-gi:iale aucune 
execution. 

Les progres de Ja France au 
XIXe siecle semblent, chaque 
fois, avoi·r ete ma•rques pour 
Saint-Macaire par un affaiblisse­
ment de puissa·nce. L'aUuvionne­
ment commence au XVIIe siecJ.e 
et Jes grands ~ravau·x du Second 
Empire en stabilisant le cours de 
la Garonne, l'ele>i.gnerent di\! ro­
cher sur leqwel elle est batie et 
firent mour1r son port qui, de­
puis le Moyen Age, alimen.tait 

(Photos « Sud.Ouest ».) 

son ma1rche (stor.dions et sau­
mons) et d'ou partaien:t les ga­
ba·r.res ch•argees de vi·n. 

Au sllid, rocher domi·nan:t I.a 
Garonne. 

Au nor<!, des fosses su•r l'em­
pl.acement des a!lilees aC'tuel1Jes. 

Aa X-U:Ee steele, b:oiti l~di.e-­
rempa:iibs enserrant : a· }'est; le 
faubourg du Turon; a l'ouest, le 
taubourg de Rende.sse; au su:d, 
Jes rempa.rts pr_enaien1t appui sur 
le rocher,; ii en reste des frag-

. ments tres interessants. 

{A suivre.J 

Les remparts et, au fond, 
le prieure. 



L'Occitanie • • Qu'es aquo? 
L'OCCIT A.NIE est le territoire OU r on parle la langue d'oc OU c occj. 

tan .>, c'e&ki<flire le Midi de la France, au sud d'une ligne Libourne· 
Limoges • Clermont-Ferrand • Y alence • Bria~on. Dan& notre Gaat;o· 
gne, comme ailleurs, beaucoup appellent cette langue le c patois >, avec 
une arriere.pensee meprisante OU honteuse. 

Ce palois, d'aucuns le croient avant tout occitane, avec son or· 
derive du fran~is ou bien sont ganisation politique particuliere, 
persuades qu'il est un particularis· tres proche de l'autonomie. 
me qui n'a rien a voir avec le vii· Comment en est-on arrive ii cette 
loge voisin. Certain~ le parlent en· perte de la conscience occitane ? 
core, a la plus grande curiosite 11 y eut d'abord les croisades 
des jeunes pour qui ii est souvent contre le Cuthares," puis ]'edit de 
synonyme de folklore ou de sous· Villers-Cotterets imposant, en 1539, 
developpement. Et puis, il y a J'emploi du franc;ais a DOS region~. 
!'accent tonique, c !'accent du Mi· A partir de ce moment, l'occitan 
di >, recherche par les touristes tend a devenir une langue unique· 
et sujet aux railleuses allusions ment parlee, done sujette aux de· 
que nous connaissons tous. Qui generescences et en particulier a 
ose parler avec cet accent sans la francisation (exemple : Merca. 
crainte de paraitre ridicule., par diou . faussement transfonne en 
exemple ii la television? Marchedieu). 

Et pourtant, l'occitan est une La scolarisation du XIXe siecle 
langue ii part entiere ( ial!Ue du la· et surtout le centralisme etatique 
lin, comme le fran~ais, l'espagnol ont acheve l'integration de la 
on l'italie,n) et prend chez nous conscience occitano au mythe na· 
le visage do g8'8con. <le' fut: · la pre•J · tional • .fT1mr;aia. Et ~ desonnais les) 
~tl Jaw,gq,e,.,J:i~4°1' •. de . t'Euro-1 merid ionaux. consijL\res comme1 
pe, c~e lies trOubadours des :iO'Ie plaisantins ou faineants, subissent 
et Xllle siecles. Ce fut celle aussi une quasi-segregation. Pour trou· 
des Macariens qui firent la pros- ver du travail, snrtout pour Jes 
perite de la cite, celle des bene· cadres, ii leur est necessaire de 
dictins, celle des jurats, celle des s'ext_>atrier dens le Nord ou l'Est. 
negociants, mais aussi celle de · Doit-on laisser notre region aux 
Bayonnais, des Reolais, etc. Il n'y mains uniques des c estrangers l) et 
a, pour s'en convaincre, qu'ii consul· continuer a subir cette discrimina· 
ter les archives medievales conser· tion ? Le Cercle des jennes occi· 
vees ii la mairie. Pour eux, quelle tans de Bordeaux et de la Gi. 
ponvait etre la difference entre ronde, en liaison avec l'Ostau Oc· 
Anglais et Fran~is ? Les deux citan, ne le pense pas et engage 
parlaient une langue aussi etran· les Occitans ii prendre conscience 
gere que pour nous l'espagnol. de leur eulture. Cette demarche 
Saint·Macaire etait, au Moyen Age, n'est pas une vague recherehe nos· 

talgique d'un posse brillant, mais 
se t9urne resolument vers l'ave­

M. SU JOS£ 
A OUVERT UN SALON 

DE COIFFURE DAMIS 
depuls le 19 octobre"' r, de l'Egllse ._ __ .a SAIHT·MA,.AIRE ---

Mos ·.h&tes ammcailiS 
Pour la troisieme annee conse~ 

cutive, le groupe des etudiants 
americains en sejour pour l'an­
nee a Bordeaux soot venus visiter 
.notre cite. Diri·ges par Mme Keyn, 
ils sont originaires des Etats du 
Nebraska Kansas et Colorado. 
Vous ave~ pu les voir , samedi 16 
octobre en fin de matinee, par­
courir ies rues de la vieille ville 
et en examiner les differents ba­
timents. lls ont pu ainsi voir 
concretement comment se presen­
tait une cite guyennaise au Moyen 
Age quel fut son processus de 
dev~loppement urbain et ses prin­
cipaux edifices et espaces pu­
blics. Leur attention s'est egale­
ment portee sur les peintures mu· 
rales de l'eglise Saint-Sauve_ur i;t 
les travaux effectues au prieure. 

Apres une degustation du vin 
du terroir dans la cave du chA­
teau de Tardes, la matinee s'est 
achevee par un pique-nique fort 
gai dans l'ancien refectoire des 
moines, au prie'ure. 

Un exemple parll)i tant d'au­
tres des nombreux groupes et ran­
gers s'interessant a Saint-Macai­
're. ville medievale. 

nir, pour que notre realite ethni-
que, notre maniere particuliere de 
vivre et de parler puissent s'epa· 
nouir ans honte. 

Le Cercle des jeunes occitans 
invite d'ores et dejii la population 
de Saint·Macaire et des environs, 
qoi aime la langue oecitana, i- )a 
veillee qui se deroulera au prieu-l 
re Saint.Sauveur, derriere feglise, 
samedi 30 octobre. 

1912-- ----- -

Un groupe d'etudiants de Californie 
a visite notre cite 

Le groupe d'etudiants ecoutant les explications par M. Desmoulins, 
adjoint au maire, .mr l'histoire de Saint-Macflire . 

Dernierement, un groupe d'etu· 
dianis de Californie, en stage pen­
dant une annee scolaire a l'Uni­
versite de Bordeaux, a visite 
Saint-Macaire au cours d'une jour­
nee organisee par !'Association 
France-Etats-Unis. Directeurs : 
MM. les professeurs Carter et 
Snow. Responsable francais : M. 
Garcia. 

A leur descente de car, nos ho­
tes sont accueillis par MM. Chris­
tian Desmoulins, adjoinJ; au maire 
et president du Syndicat d'initia­
tive, et Joel Baudet, d'Histoire et 
Tourisme. Apres quelques paroles 
de bienvenue, la visite de Saint­
Macaire commence par la · porte 
de l'Horloge, la rue Ca rnot au 
ti:ace en arc de cercle. On arrive 
ainsi sur la place du marche-Dieu 
bordee de maisons a arcades. ou 
des explications leur sont donnees. 
Puis le groupe prend la rue du 
Turon a forte declivite qui 
conduit a la porte du Turon <XIVe 
sieele), que nos visiteurs admirent. 
On revient par la rue du Port 
qui a garde son etat primiti1, et 
voici le chateau de Tardes. En­
BUite, c'est la visite de notre belle 
eglise Saint-Sauve~ qui fait l'ad-

(Photo S.O.F.) 

mfration de nos visiteurs. Ce mo­
nument commence all Xle siecle, 
sur !'emplacement d 'une ancienne 
basilique, ne fut termine que 
beaucoup plus tard. II faisaiot par­
tie d'un prieure construit par les 
moines benedictins. Les etudiants 
ont remarque le chceur roman et 
les chapiteaux. La visite se ter­
mine par le colitre que les jeunes 
de Saint-Macaire viennent de re­
mettre en etat 

Un vin d'ho.nneur fut servi a 
nos hotes au chateau de Tarde. 



<< Semmachari >> numero 2 
• • est arrive 

C'est avec un retard d'un mois 
que Semmachari • n. 2 va 
etre distribue. Le groupe giron­
din de !'Ecole moderne qui a 
accepte d'en assurer benevole­
ment !'impression s'est trouve 
surcharge de travail durant le 
mois de mars et n'a pu le rea­
liser ii temps. 

Pour ce second numero, l'equi­
pe de redaction s'est efforcee de 
varier les themes abordes en 
donnant une place i;>articuliere 
aux sports. La prem1ere partie 
est consacree ii !'analyse du 
contexte macarien : les chiffres 
du recensement de 1968 ont don­
ne pretexte a un premier arti­
cle mtitule : • Qui sont les Ma­
cariens ? ., qui permet de defi­
nir la nature de la composition 
de la population locale. L'article 
suivant s'attache ii decrire un 
quartier un peu oublie, celui du 
Thuron. Puis est ouverte la der­
niere page d'histoire locale qui 
ait frappee !'imagination des 
Macariens, ii savoir • la greve 
des ouvriers tonneliers •. La fa­
meuse charge des gendarmes ii 
cheval sur les grevistes est ici 
evoquee d'apres les journaux de 
l'epoque . . En conclusion ii cette 
premiere partie sont donnees la 
recette du coq macarlen et une 
serie d'informations. Flashes re­
sumant les principaux evene­
ments locaux du trimestre der­
nier. 

La deuxieme partie est consa­
cree aux sports a vec des articles 
evoquant l'ecole du football, la 
section de judo de l'A.S.M. et. .. 
les difficultes de liaison entre 
l'A.S.M. et ses supporters. Pour 
la premiere fois <mais ce n'est 
que le numero 2>, ce sont les 

membres de.s associations concer­
nees qui ont redige les articles 

Enfin, une troisieme partie 
plus breve est reversee a l'his­
toire locale : un chantier retrou­
ve par M. Coudroy, de Lille, des 
• Amis du Bazadais • a permis 
d'identifier les proprietaires de 
certaines maisons de la vieiHe 
ville au debut du XVIIe siecle. 
Et puis · est r appele le siege de 
Saint-Macaire par les protestants 
en 1577, qui s'est solde par une 
magnifique victoire des Maca­
riens-. 

Accompagn.ant cette prose, 
sont ajoutees les photos de l'eco­
le de football, de l'equipe de ju­
do, des trav.aux de percement de 
tranchees pour la mise en place 
des telephon·es automatiques, de 
vieilles maisons disparues ou ma'l 
connues, etc. 

En couverture, M. Gilbert Des­
pujos, un ·des derniers tonneliers 
exer!;ant encore son .:netier dans 
notre cite, avec en toute dernie­
re page le • Chant des tonne­
liers • l'OOUeilli aupres d'Henri 
Bordenave, ouvrier tonnelier re­
traite. 

L'equipe des jeunes du prieure 
se propose durant la semaine al­
lant. de Rameaux ii ' Paques, de 
venir apporter chez vous, entre 
18 heures et 20 heures, les exem­
plaires de • Semmarchari • n. 2 
dont le prix reste fixe a 2 francs 
le numero. Il sera ensuite depose 
ii la librairie Devaux et au 
Prieur e. 

Reservez le meiUeur accueil a 
• Semmachari • afin que puisse 
paraitre ll! troisieme numero en 
juin. proc~ain. P9ur toutes sug­
gestions, reclamations ou articles 
s'ad•esser a Joel Baudet, 33-Pian: 
sur-Garonne par Saint-Macaire. 

cc Se!nmac:~ari » numero 2 
Le- numero 2 du nouveau journai 

lo~a l 1 c Sem.:nacnari 'b e:Jt ar!'ivf: a 
Langon et de;iose a la !ib~airi e La ­
buzan. Dans ce second num~ro 
l'equiµe de redaction s'est e fforcee 
de vari e r Jes . rhe.nes abor(les. No­
~ons . entre autres :!f li::e.s. le re'.'.! it 
de la greve de.s ouvrier - tonneli e r.s 
en lSD3 par les journaux de l'epo­
q u e: ' la de~ollveri.e d'un c ha tn ie:-. 
par M. Cou d.roy. de Lille. p~rme ttant 
i"identification des pro;>rietaires de 
vieilles demeures ma-:.ariennet: , et !a 
recette du coq macarien, la p rese n-

' tation de b nouvelle section de 
judo de :·A.s.:vr., etc. 

est en vente 
La .tournee de por t e en porte e f ­

fectuee cette semame par les jeu~ 
nes d_u prieure a pe.rmis a l'equ ipe 
de redact10n de m1eux situer Les 
lec teurs de . • Semmach ari >, qui 
ont accue1lh le nouvea u journal 
local avec sympathie et interet 
da ns la maj orite des cas. Ces consta~ 
tations determineron t le ch oix des 
th~mes a!'ordes par. Je procbain nu­
mero, pr,evu pour juin ou juillet. 

Mais tout le monde n 'a pu e tre 
sollici te. car certaine.s personnes se 
trouvajen t absentes de Jeur domi­
ci le _au moment du passage de 
l'equ1pe de vente, ou bien h a bitent 
des quartiers extP.rieurs a la com ­
mune (tels Jes Noyers, L aborie, · Ja 
:;,eyse. etc.). Pour ces lecteur~ 
eventuels, comme !ors du lance­
ment . du premier numero, l'equipe 
de redaction a depose une serie 
d'exemplaires du numro 2 a la Ji -

. b!"air1e Deva ux. 
Rappe lons que Jes Maca.riens 

pourront trouver au prieure, le sa­
ft1edi. apres-midi et le dimanehe, le 
premier et le second numero de 
• Semmachari •, ainsi qu'un e re­
production de la couvertu.re du nu­
mero 1 sur papier glace et compor­
ta n t ctne legende indiquant !'empla­
cement. la de stination e t Jes d ates 
de construction des monuments ac­
tuels ou qisparus de Saint-Macai ­
re. 

. « Semmac:hari » numero Z 
. Le numero 2 du nouveau journal 

local • . Semmachari , • est arrive ii 
La · Reole e t depose ii la libr3.-\rie 
Chiarraga. Dans ce second . numer o, 
l'equipe de redaction s'est efforcee 
de varier Jes themes abordes. No­
ton.~ entre autres articles, le reci t · 
de i'a greve des ouvriers tonneliers 
en 1906, par Jes journaux de l'ep~­
q11e ; Ja description faite par Aggn­
,pa d 'Aubigne , de J'.a ttaque des pro­
testants venus de La Reole, etc; Ja 
recette du coq macarieh, Ja presen­
t a tion de Ja nouvelle section d e 
judo, e tc. 



- eux - ers se prepare 
' a ac·cueillir les touristes 

'La malrle de Verdelals a servi de 
lieu de rencontre pour l'ouverture 
de la campagne tourlstlque en En· 
tre-Deux-:\lers. 

Bien que colncldant avec de nom­
breuses autres manllestatlons qul 
avalent notamment retenu Me La­
velx, president du Syndlcat d'lnltla­
tlve de Sauveterre, et M. · Desmou­
Uns, presPlent du Syndlcat d'lnltia­
tlve de Sralnt-MacaJre, . un rrand 
nombre d'anlmateurs a\·aJent tenu it 
venlr partlclper au Iancement de la 
campagne d'annee. 

P armi !'assistance . on r emarquai t 
Ja presence de M. Vezio, delegue da 
Flo irac: M . Guedon , delegue de Lor­
mon t; colonel Oru . preci.dent du 
Rel ais touristique de Cadtllac: M. 
Oarriet, president du Syndicat d'ini­
tiative de Cadillac; M. Merx, ad­
jo in!, represent.ant la m unici.palite 
de Cadillac; MM. Viollet et Laveau , 
con<;ell!ers delegues de Langoiran ; 
Jarrard. adjoin\ au maire de Lou­
piac; Bernede, conselller municipal 
de Loupiac : Mombereau, repre en­
tant la mu Ricipallte de Blasimon ; 
Dou.sseau. consell le r municipal de 
Cessac; Ferran, conseUler municipal 
de Can toill; Blancheton, adjoint au 
maire de Gornac; Amboullit, con­
_eiiler municipal de Gornac; Gay, 
conservateur du moulin-musee de 
Gornac; Dumon t, consei)ler munici­
pa l de Creon; Balllon, conservateur 
du musee de L ign an; Tixier, maire 
de Saint-Pierre-de-Bat; Fontey­
reayd conseil ler municipal de Ver­
deJais'. presiden t du Syn.dlcat viti­
cole: Lagrange, adjo lnt au maire de 
Sai·nt-Genls-du-Bols; Lafltte, maire 
de Saint-Andre-du-Bois; Barres, ad ­
joint au matre de Verdelal.s; Brout, 
Latestere, P iot, conseiller municipal 

Champs de fouilles 
de Saint-Macaire 

~) 

Abo "dant n-ui te la discu>.ston. 
objec l!f par objectif i nscrit 5ur le 
circuit. un a d'abord evoauC le 
cha mp de fouilles de Saint-Ma caire 
qui pre~ente un interet ex"eptionnel 
et ou un~ equip• de jeunes pa r fal­
te ment entra\nee a oecompd un u:a ... 

· vail colo al. 
II a ele rappele pour !es Vl iteurs 

de la collegiale qu'i l s uffi sait d'ap ­
puyer ur la minuterie prevue ii eel 
effet pour obtenlr un eclairage sa ­
ti,,,(ai ·an 1 sw· !es peintures du XIIIe 
siec le , retra<;an t Jes scenes de la 
Legende doree. 

Poursaite des · decoavertes 
i Loapiac· 

M. Berncde a fait le poin t de la 
situatfon . Au Portail Rouge , ou des 

. recherche archeologiqllJ! · se pou r­
suivent utilement, une experience 
sur .la commu'ile'de cessac. a prox1r'" 
ril:te j e F aon d~n :-:: ~. On pou rra ... Uo!.Si 
s 'aneter sous le;, ombrages a 'ele­
V<lge de tru1te., d'E pie l. 

L'altbay de La Sauve 
et . le ch.iteaa d'Epernon 

La frequentation de l'abbaye 
ai 11s1 que ce: le du chateau d'Eper: 
non ne ces.sen.t de s'accroitre. MM: . 
Darriet , Orn·- et M<t·x ont apporte 
d'utiles indications en ce qui con­
ce rne .e volume des flux tour!sti­
ques tran:,itant par ce; objectifs •. 

L'expooition prevue au chiileau 
d'Epernon prevue sur le theme 
c Louis XIII e son temp.,, • n'a pa 
pu etre engagee dan, Je conditions 
.souhauee,:,. 
T~tefoi s, divers contacts onl eu 

lie11,' et, deo maintenant, on peut 
Ati'E" sur qti'a terme, cette manlfe.s­
tation verra le jour 

de Verdelais: Dufa{1 conseiller-deJe­
gue de Bouliac: Perro,tin, maire de 
Sa i n t-Caprais; Gourg, delegue 
ct' Ambare ; Bordenave, adjoint a u 
maire de Salnt-Caprals; Plassan, 
conseiller-delegue de Quinsac, ain i 
que de nombreux delegues venus 
no ta mllJen t des comm unes du Sau­
veterrois et de Saint-Macaire. 

Ce tte reunion etait placee ous Ja 
presidence effective de Mme Fave-
1·eau, maire de Verdel ais. 

En ouvrant ;Ja s eance, e lle tin t a 
remerc1er Je, artimateurs de !'Union 
touristique d'avoir choisi sa com­
mune comme iege de cetle rencon-

. t re. E lle traita de ]'organisation 
avec Jes -con :;eil1er munici.paux et 
s!gnala !'importance du mouvement 
auquel parti cipen t maintenant la 
plupa rt de communes de Ja rive 
droite. 

Tour a tour. Jes ·animateur.s du 
bureau. MM. Vezio. Lafon et P ellet, 
Orus. Da.r.riet, alla ient exprimer le 

schema d'orientation de la campa­
gne d'annee et a u passage r etracer 
]'effort accompli en 1972. 

P lusieu rs dizaines d'au toca rs fi -
nance soit sur le budget de !'Un ion, 
oit conduit par relation dans l'En­

tre-Deux-Mers, ont permis a prcs 
d'un millier de visiteurs de mieux 
connaitre les differents objectifs d e 
la region. On se tromperait si !'opi­
nion croyait que lei ou tel obj eclif 
est mieux connu qu'un autre. C'est 
a peu pre la mem e moyenne. Dans 
chaque car. sur une cinquantalne de 
visiteurs. trois ou quatre seulement 
sont venus sur la· rive droite. Le 
nombre d'e(range.l'S part.ici!pant a 
ces villites a 'ete important. On a 
note notamment la presence d«! Ca­
nadien..s, de Beige- et d'Anglals. Les 
uns et les a u tres ont decouvert avec 

de visite organi ee pourra se tenir a 
l'ete. El le fera l'obje t d 'un commu­
nique uJ terieur. 

Le moalin de Gornac 
M. Gay et le maires du Haut­

Benauge qui participaient a la dis­
cu~sion on t indique l'interet pone 
par les municipali te a !'animation 
de cet objectif ires pi ttoresque. 

On sait. en effe t. qu'ayant sollicite 
le concours des medecins, amis du 
vin, du Quebec, le docteur ' Eylaud a 
reussi a Caire. restaurer eel edifice. 

Aclue llement. le differe.Jl~es com­
munes du can ton de Ta rgon, soHici­
tees par voie de garantie d'emprunt 
v on t permettre l 'amenagement 
d 'u ne ha lte de pique-nique et d'une 
h alte san itai re a proximi te . 

De leur cote, le viticulteurs d e la 
r egion ont envisaee de faire de c&t 
edifi ce u n poin fort pour la promo­
tion des produits du ecteur, dont 
on ne peut que' e feliciter. 

.Provisoirement, et en attendant, 
la pleine sa1son. on pourra formuler 
des demandes de vi site a upres du 
COnServateur dU 111JlSee a Gor nac OU 
daru; Jes mairies du canton de Tar­
gon. 

Le lac de Laabesc 
M. Dous au a fait le poin t de 

l 'a vamie·ment du lac de Laubesc. On 
sail qu·a cet endroit un importan t 
·amenagement est i n terven•u dam; un 
va llon et que huit hectares de lac et 
quatre h ecta res de pare viennen t 
d'e tre mi a la di ·po ition du public . 

Les prem'iers resuliats sont encou­
rageant~ et !'Un ion s'est fellcitee de 
!'action menee en Uaison a vec Jes 
collectivites Jocale.s . Le site se situ" 

Sl' R ·o:; PHOTO . Ou recur11wi1, en haut, de gaurhe it droite : 
.11. I e:io. 1Jre.<hlc111 de /'l 11io11 : lllme . f'uvereuu. mnire de Verdelci is : 

llill. Pellet. /,u/011 u D11fea11 . C11 e i:ue de ru.~sis11 I ·e. 

in teret Jes pay,,age. pr<ifon,is de la 
rive droi te L 'a~s1~ 1.J n.:e s'e.3l inl~r­
rogee a cette occasion sur le depla ­
cement du pe~ert "' age de~ etudiant~ 
de Verdelals a Baza;;. 

portante pour J'exposition d'art de 
Crean ainsi q ue pour Ja frequenta ­
tion du m-usee de Sauveterre, sans 
oublier les foui lles de Sain t-Macaire 
preci tees. 

Sainte-Croix-du-Mont 
Le site de Samte-Crolx-du-Mont a 

vu. a raison d"un dimanche sur 
deux, Jes animabeurs de l'Union 
donner des commen.taires sur la for ­
mation particulierement etonnante 
de cet enorme moniticu le d e coquil ­
les d'huitres. 

Une action concertee va etre me­
nee en liaison avec Jes municipalltes 
de ces cites . 

En vue de ·Ja renovation. et de 
l'affectation du chateau de Ta.ste 
dont Jes perspectives panoramiques 
sont a peu pres unique.s en Gironde. 

M'111ee de Lignan 
La progress ion de cet equipement 

realise par Jes initiatives genereuses 
de Ja municipa.Jite et de M. BaHion , 
erudit conservateur, on.t abouti a 
une (requentation elonnante. Les 
tombe.s monolithes. longtemps aban­
ctonnees. ont beneflcie d'une prQtec­
tion utile. Des notices explicatives 
donnen t ·un commentaire interessanL 
sur cet objecbif. 

Economie 
et campagne ••a•llesion 

L 'economie a ete tres prb;ente et 
1.1n recensement des bAtlments dis­
ponlbles envisage (chats, serres) , 
elevages de trultes, elevages de bl-
ans, f:Jevages de chevres, de mol.!­

tons, champignonnieres. ont pe~Ls 
de decouvrir les multiples attra1ts, 
de Ja region. 

Telle e.st la I.Ache ardue que 
!'Union a entreprise pour la campa­
gne 1973-1974. E lie y sera aidee par 
Jes nombi:eux adherents qui ne ces­
sent de se manlfeste r . 

D'ailleurs e t ce fut la conclu ion , 
une large 'campsgne d'adhesion. va 
etre entreprise clan - les procharnes 
seinatn e 

Le. pare de la Peyrache 
L'exi tence du pare de la P eyru ­

che a....,,te, · une nouvelle fois evo­
quee et Jes animateur pn1 precise 
lp role d Gtte initiati ve. II s'agit 
es en Liellement de beneficier ur 
1'1 tineraire Paris-Pyrenees d'une ve­
ritable gare de touri.sme desti11ee a 
permet tre a ux visi teurs de trouver 
des objectifs attraclifs dans Ja Gi­
roP..d-e interieure. 

Pou.r le premier jour d'ouver ure 
<fe la sakon !973. p lusieurs cen taines 
rlc personnes ont venues admirer 
Jes tuUpes et le, chef -d'reuvre d'art 
e~ artisa11at, sans oublier ceux pre­
tes par Jes Compagnon . du Devoir 
q ui ont fa it l'obje ~ de regards emer­
vetlles . Le.; colaires pourront trou­
ver d'excellentes Jecons de cbOlles. 

Le.s organi ateurs ont pu prendre 
d'utlles contact avec le public et 
informer celui -ci de objectifs si tue.s 
.au-dela de la vallee dans le ec teur 
de Lagorce. Ceux-ci OU\'riront. sauf 
intemperie, le 29 avr il prochain. 

L 'Un ion tourist ique a entendu 
avec p laisir une communication ur 
la restauration du chateau de Lan ­
goiran e t s'est fe liclte que des per­
sonne.s dynamiq ues veuillen t bien 
es..ayer de consolider cet edifice q ui 
m enac;ait r uine et qui pourrait a 
nouveau redevenir un des obj ectifs 
privilegies sur le balcon garonnais . 

La ligne des ltutides 
Les vbites effectuees dans l e~ dif­

ferentes bastide de Targon, Sauve­
terre, Crean. Saint-Mac ai re on t fait 

,l'.obJet d'analyses detaillee . 
'I" P artout. l 'accueil et Ja frequenta­
. ion ont ete atlsfaisants et Jes po­
pulation.;; locales tres sensibil1see6 
au passage des autocars. 

Quelques details techniques ont 
ete etudies et ii a ete decide d 'en­
e:ager une campagne de presse im-



Les Amis du BaiadaiS 
seront le I er mai 
a Saint-Miicaire 

L'excursion annuelle de la So-
1...!te des ami-5 du Bazadais se 
deroulera ce ler mai a Saint­
Macaire. Tous les mem'bres de 
ceite societ e cul tureHe e t tous Jes 
amis des vi·eHles piern·es et de 
n otr·e his toire .r egionale sont invi-
tes a y participer . . 

Le presidenit, docteur Fr·abier 
accueillera Jes visiteu.rs des 
15 heures devant Ja porte de 
l'Hor loge, a l'entree de la vieille 
eglise et present era 'ie pro­
gramme de J'apres-midi. La vi­
site sera faHe sous la conduite de 
M. J .-M. BiHa. p resident de Ja 
Socii!te • Histoire et tourisme de 
Sa int-Macaire •. assist e de MM. 
J. Baudet et F. Ber.nadet. Elle 
comoortera une promenade ·COm­
mentee et sonorisee dam; la 
vieille ci te en passant par la ce­
Je'bre place du Mercadiou (ou 
Mercadi!) avec ses maisons des 
XIIIe et XIVe siecle s, la maison 
du poste de re ai3 du roi Hen:ri­
IV. Ce se l'a. ensui te. ;a porte du 
Turon du XIIIe siecle, Jes diver­
se.s fortifications et portes la 
maison de la rue des Bans; du 
XIVe siecle et le chlHeau de 
Tarde, XVIe sii\ cle. 

La promena:Ie se contin uera 
par Ja visit e du chantier des 
fouilles du prieu:re et par cehle 
de l'egli :>e Saint-Sau veur, remar­
quable edificEJ avec son plan t re­
fle . ses arcades e>t ses peintures. 

A 18 heu-res, la mm:ii-cipalite de 
Saint-Macaire recevra Jes · amis 
du Ba zadais ii !'occasion d'un vin 
d'honneur. Nu ! doute aue cette 
sortie du ler mai 1973 s'a•nnonce 
pa·rmi Jes memeu·res realisat ions 
culture1les de .Ja Societ e des amis 
du Bazadais. 

Les Amis du Bazadais _· en visite. dans" notre cite 

La societe les Amis du Bazad"is 
a choisi Saint-Macaire pour son 
excursion annuelle et le choix 
etait bon puisque tou_s . les vi~i­
teurs se sont declares enchantes 

' de decouvrir la v ieille vUle, qui 
conserve encore de magnifiqu1:s 
vestiges. A 15 Ii 30, les voitures 
des Amis du Bazadais envahis­
saient la place de I'Hor0loge, ou 
M. le docteur Frahier, president 

- de · : l' associatio11, accueillait les 
membres, a/in de grouper tout 
son monde ·/JOiir commencer la 
visite sous la conduite de M. 
J •• M. B illa, president de -la so­
cihe Histoire et Tourisme it 
Saint-Macaire, assiste de M. ]. 
Baudet et M. F. Bemadet. Ce fut 
pendant plus de deux-heures rme 
;promenade a travers la 11ieille 
ville, la &ecouverte de la place 
du Marche, la porte du Turon, le 
ch,ateau de Tardes, la visite 'des 
fouilles du prieure et celle de 
l'eg.lise Saint.Sauveur. A 18 heu­
res, les Amis du Bazadais etaient 

re~us a l'hOtel de ville par la 
municipalite, a l'occasion d'wi 

- vin d'honneur. 

SUR NOS CLICHES : Les Amis 
du Ba:l:adais sur la place de l'Hor· 
.loge a Saint-Macaire. - Jls ecou· 
tent le comme1itaire de M. Billa. 
~ Le doctmp Frahier rassem.ble zer mel1ffJm· de la societe pour 
cd;itinuer la visite de ·la vieille · 

~·. v ille . . 
r 
-s:- (Photo~« S.-0. »·) 



La Societe archeologique 
• va avo1r cent ans 

C'EST en mai procliain que 
La Societe arc/1.eo!ogique 

de Bordeaux aura cent ans et 
c'est a !'automne qu'el!e fetera 
ce centenaire. Expositions de 
ses tresors. conferences, visi­
tes de monuments, montreront 
alors. mieux qu'un bi!an, l'ac­
tivite ·in!assab!e qu'ont de­
ployee des generations de 
chercheurs et d'erudits. 

Actuel!ement cette societe 
compte pr'i?s de quatre cents 
membre~ sous Ia presidence 
di~ docte·u.r Lacoste-Lagrange, 
et rt !a chance d'avo'ir un se­
cretaire genera! aussi « perpe­
tuellement .. devoue que M. 
Marquassuzaa. Au cours de 
p!usieurs reunions par mois, 
el!e recueil!e, analyse, c!asse, 
toutes les t:rouvai!les qui se 
font d Bordeaux sur les chan- . 
tiers de voie·rie et de construc­
tion sans cesse ouverts dans 
notre v i!Le. ou dans la cam­
pagne oirondine riche en tre­
sors ensev elis. 

·Qu'il soit question de villas 
gal.lo-romaines ou de cimetie­
res merovingiens, de monnaies 
de toutes !es epoques Ott de 
gravures de la " Belle Epo­
que ,., de documents . d'archi­
ves pub!iques ou privees non 
encore inventoriees, les sec­
ions ijertrand-Andrieu et Ju-

Les-Delpit rei;oivent des com­
munications toujours erudites, 
ou incitent d de nouveLles re­
cherches. 

I! s'ensuit la pttb!i. ation de 
memoii·es qui sont a la base 
de !'histoire de notre region 
et u1te fois par an !a rcmise 
de dip!omes destines a re­
mercier certains membres pour 
!eur activiCe. 

Recemment au cours de l'as­
semblee genera!e annueUe, !e 
profe~seur Coupry, directeur 
des . Antiques historiques 
d'AqHitaine, et le colonel Du­
fourg, au nom du maire de 
Bordeaux, honoraient ainsi 
qiiat-re laurea~, pour des rai­
sons d'ail!eurs t:res diverses : 

M. Marc Gauthier qui a di­
ri.ge et surveitle sur le plan 
archelogique les foui!!es urbai­
nes, notamment lors de la 
construction du parking des al­
!eeio de Tourny. 

M. Ba!!ion qui a organise le 
charmant musee rural de Li­
gnan. 

M. Billa qui, avec une equi­
pe de jeunes vo!ontaires, est 
en train de mettre d jour et de 
restaurer l'ancien prieure de 
S aint-M acaire. 

M. Julien-Laferriere, enfin, 
habitue des minutes des notai­
res bordel«is du XVIIe siec!e. 

-----------------~-__,,,. __________ .;. ______ .J 

Les grandes files 
de la Saint · Jean · 

Dans le cadre des feies de la 
Saint-Jea!l" · 1973, ia societe His­
toire e t Touri.sme, Je Comite des 
fetes et le Synd.icat d'initiative 
invitent Jes Macariens a assister, 
vendredi 15 juin, a 21 heures, 
dans l'eglise Saint-Sauveur, a la 
conference, avec projection de 
diapositives, sur • Jes Peintures 
murales de l'eglise Saini-Sauveur 
de Saint-Macaire ' · 

· Cette conference sera faite par 
Mlle Espagnet. .;ecretaire de la 
Societe archeologique de Bor­
deaux. 

Entree graluite. 

Fetes de la Saint-Jean 
. Da:ns le · cadre des fetes . de la 
Saint-Jean, les · jeunes du "dian­
:tier de restauration du Prieure 
. vous proposent, en collaboration 
avec le Comite · des fetes, le di­
m.anche 17 juin, un spectacle per­
manent de montages diapositives 
et films sur la ville ·de Sain t­
Macaire. Vous pourrez a cette oc- I 
casion voir tou revoiF) : le mon­
tage diapos sonorisees • Des Be­
nedictins a .Sa'in f-Macaire., qui 
fu t pre&ente aux Maclilriens en 
a.oUt 1972, ai11si.- que le film de 
Michel ·Vidal, realise· en 1965 : 
• Saint-Macaire. filleule de Bor- . 
. deaux ., qui nous petmettra d~ 
revoit: certaines figures macarie 
nes aujou rd'hui ·disparuei>. 

Un spectacle . • non stop , a ne 
pa3 manq4.er. 

Seance salle de la mairie, de 
14 . h 30 a 18 h 30; le soir, de 
21 h 30 .iJ. . 23 heures. 

L'entree· est absolument gra­
tuite. Jl'lais , )es, enfan·ts . non ac­
compagnes pari ·les parents ne se-
ron t pm ad~is. · · 



Trois manifestations culturelles 
pour les files de la S·aint-Jean 

Comme •Cela a ete deja annonce 
dans ces colonnes, le ComUe des 
fetes, le Syndlcat d'initlative 
cantonal et la Societe d'histoire 
et tourisme proposent aux Maca­
riens et aux amis des environs 
trois manifestations d'ordre cul­
turel, incluses dans les fetes de 
la Saint.jean. 

Jeudi,· 14 juin, a Zl .heures 
erlise Saini . Sauveur 
Recital d' org~es 

PierI·e · Gazin, .cotftulafr.e 11!vec 
Bernaiid Ga<voty des ·ongues de 
Sai1nt-1Louis•des-Inva1i'des a Pa­
ris, donnera un recital sur il'or­
gue :de l"eglise paroissiale, ll"~em­
ment restaur.e par les soins de la 
municil!Ja'lite. II em inutile d'in· 
sister sur le ·caracter,e exiception­
nel de l'a qualite drtistique de 
cette presta~ion ·I".' ..silcale. Le pro­
gramme ·e·st ·suscep'ti'ble 'de 5atis­
fai re to us les gouts musicaux : la · 
premiere partie sera reservee au 
repertoire ciassique <Cleram­
baui;t, Couperin, 'Bach) , tan dis 
que la deuxieme •partie se •pa·rta­
gera entre 'le,5 roman'tiq ues 
(Franck, Vierne) ·et les au'teu.rs 
contemporains (Alai:n, Messiaen). 
L'ol'lganiste cloturera ce 'Concert 
par u.ne improvi:sation sur un 
theme 'donne. 

Cette mani'festation entre dans 
l'action que tenite de imener le 
mouvement Musique en Ba:lla-

1 dails, qui regroupe Ies associa­
tions concernees de La Reo~e. 
Bazas, Langon, CadiHa·c... et 
Sain:t~Ma•caire. >Musique en IBaza­
dais est lui-'!Tleme place sous 
l':egide de Q'A.D.A.M.A., associa­
tion pour la di~usio.n et '1'anima- · 
tion musi~aile en Aquitaine, 1pa­
tronnee par ~e ministere des ai­
faires clJltUTel'les. Souhaitons que 
les !Macariens et •leurs hates des 
environs sauront saisi.r cetite oc­
casion d'ecouter de la musique de 
tres haute que'lite d'interpreta­
tion ·mais aussi d'eneourager Ui;l 
mouvement regional a peine 
naissant itui a besoin de tous 
les soutiens~ Le prix des places 
demeure alborda'l>le ppur un con­
cert de · ce .niveau : 12 francs et 
6 francs pour les jeunes, e'tU• 
diant5 ou n-0n. 

A j o u to ·n s que. le meme 
jeud1 14 juin, de 14 heures a 
17 heures. dans la Chapelle de la 
Maison de •retr'llite, :Pierre Gazi:n 
lni'tiera, ·d·e ma.niere ben.Cvole, au 
fonctionnement de J'orgue et a la 
musique specifique a cet lnstru. 
ment. Les eco'liers et les ilyceeps 
de Bazas, La Reole et Sain't-Ma· 
cake, tous les Macariens interes­
ses par cette . operation • a 
tuyaux ouver:ts • so•nt cordia'le­
ment invites a se joindI"e aux 
scol:aires dans la cha•peHe de 1la 
Maison de retraiite. 

'endredi 15 juin, 21 heures 
iglise Saini-Sauveur 

decouverle 
des peinlum murales 

A !'occasion du recital d'orgue, 
tout le monde aura pu admirer 
~$ 11eintw-es .murales. dateeit de 
!a Tin du Xllle siecle debut 
.XXVe sieole, qui ornent lft VOll.­
it11S <du cl;lreur de ·reglise Saint­
Sauveur. MHe Henriette Espa-. 
g.l'\et, secretaire de .!a Societe ar­
cheo'logique ~e Bordeaux, s·est 

.penchee rde tres •pres su.r ·l"ana· 
lyse de la siignifi'Cation de ces 
peintures. Grace a de multiples 
diaposi'tives •qui r end·ront plUs fa­
cile le commen f aire, 
Mlle Espaiget rmon:trera Jes pas­
sa·ge de 1'.A,pocalypse de Jean et 
de 1la Legende 'Doree •et leur Jn- . 
terpretation ·Picturale dans 1es 
peintures. destinees a des .tide.Jes 
qui etai·enlt al-Ora ·pour 98 % d 'en­
tre eux, completement illettres. 
Aussi passerons-Jlous de Qa <vision . 
du Obrist vetu d 'ecarl:ate a la 
rencontre de Jean et du mage 
Aristadeine, rde 'la tenfation de 
saint Jacques ·par [es demons iaux 
tenitatiives de seduction de sainte 
CaJth·erine -par un· prince oriental, 
etc. Mlle Espagnet 9,ui, en 1963, 
fut l'une des premieres a 'jeter 

' un cr1 d'·ala~me pour fa sali·ve­
garde · du vieux Saint-!Macaire, 
nous fera veritablement decouvrir 
1'imp-01."tance artistiq ue de ces 
peintures dans l'art regional 
mals aussi das 1l'approche de la 
menitaltte des hommes du 'Moyen 
Age, avec toute 'la ferv·eur qui 
l'attache a Saint•Macaire et 1e 
langage simple et image qui en­
thousiasme tous les 1pub1ics. 'L'en­
tree de cette • decouverte • est 
entierement libre, 

µ 

Dimanche 17 juin 
hole• de villa 

projeclioas parmanenles 
de deux muvres 

macariennes ., 
Le jour m6me de Ia fete fo· 

raine seront projetees en perma­
nenice de 14 h 30 a 18 h 30, puis 
d·e 21 heures Q 23 h 30, deUX pTo-· 
ductions macariennes deja pre­
sentees a Saint.JMacaire. 11 5'agit 
towt d'abord du !film de Mi'che.J 
Vidal, tourne en 1965 : • Saint­
Macaire, :ti1leule de Bordeaux • 
<couleurs et sonor~). La trame 

. de ce documen:taire ·repose sur 'la 
d·eoouverte du vieux Saint-Ma­
·caire pu un jeune etudian:t bor­
deolais, decouverte des .moniu­
meil>ts et des maisons qui permet 
d'evoquer les ipages 1les t}lus mar­
quantes de ll'hi.St-Oire locale. Ainsi 
pourrons-nous revoir parmi les 
figurants M. l'a:bbe Daviaud et 
M. G6rard Espa~net, tous deux 
aujourd'hui disparus. 

En deUXieme par.tie de cl:laque 
seance, sera .presente Qe montage 
tde diapositives realise par les 
jeunes du _prieUTe : • Des oene­
dictins a Saint-Macaire • <sono­
rise et en coUJleurs). A partir de 
la journee du moine benedictin, 
sont d.ecrits Ies df.fferents aspects 
du rOJ.e d'.un monastere au 
Moyen Age, et p !Us particuliere­
ment a Sainit-Macaire. Ainsi, la 
plupart des cai:a·cteres de v.ie 
quoti'dienne loca1e s'adjotndront 
aux vues 1es plus inattendues de 
l'epoque. 

Les horaires sont amenages de 
maniere a permettre a quiconque 
se trouvant a la fete foraine de 
se rendre dans la salle de projec­
tion, au moment oil il en a envie. 
L"entree est entierement libre. 

Rendez-·vous a tous ~es Maca­
riens et · aes amis des envirpns 
pour Ces" trois mani.festati-0ns qui 
offrent des .possibilites a un assez 
large ~entail de gollts et qui 
parce qu'elles sont ~e fruit de 
l'initi!ltive 'locale, meritent 'l'en­
.coura·gement de la population. 

A la decouverte . de · I' orgue : 

concert, jeudi soir, a Saint-Sauveur 
Jeudi 14 juin a 21 heures, en 

l'eglise Sainrt-Sauveur de Saint­
Macaire, recital Pierre Gazin, 
org:aniste a Saint-Louis-des-In­
valiqes: 

. Place sous l'egide de Musique 
en Bazadais, a !'initiative de M. 
Pierre Host. delegue musical en 
Aquifaine, ce concert rehausse 
Saint-Macaire en fete d 'une di­
mension cµlturelle certaine. II se 
veut &tre l'accomplissement d'une 
animation - en la chapeMe de 
l'hopital-hospice de Saint-Macai­
re - du type c a la deoouverte 
de l'orgue ., a."limation ouverte 
a .tous des· H heures le · j-0ur me­
me du concert. 

Ne· souhaf.tant .point ceder a la 
mode . au flot • baroque • . qui 
subiner.ge pour l'heure les pla­
ges ... discographiques, Pierre (ra· 
zin celebre tous les langages : 

Premlere partie. - Offertoire 
cl!' la • Messe des couvents • <F. 
Couperin);. deux· reuvres de Cle-

rambault : ·prem1ere suite ·basse 
et dessus de trompette, deuxie­
me suite flute. 

Deux chorals de J.-'S. Bach : 
• Nous croyons tous en un seul 
Dieu •. • Viens maintenant sau­
ve~. des paiiens •. .. 

P·relude et fugue en re majeur · 
(J.-S. Bach). 

Deuxieme partie: - Piece he· 
rolque de C. Franck. 

Deux pieces de L. Vierne : 
. • Impromptu ., • Carillon de 
Westminster ._ 

Choral dorien <J. Alain ). 
Extraits de • l'Ascension • (0 . 

Messiaen). 
Troisieme partle. - 'Improvisa. 

tions sur un theme clhoisi. 
Un recital oil tous les tons de 

la palette son-0re sont merveil­
leusement servis. Une fete dans 
l'acception la plus pleine du 
mot. 

Pour decouvrir un organiste 
de talent. 

Prix des places : 12 francs, 
6 kancs pour les jeunes. 



Le . chanleur gascon 
J. · ~. DELBEAU 

au Prieure, le 17 aofll 
L'equipe dlu cha.n iier de reslau­

ration du Prieure a decide de re ­
nouve!er !'experience de !'an 
passe . C'est done le v endredi 17 
a out que se dero ulera. la. soiree 
vei!lee . desormais traditionneLle. 
Des diapositives abso!urnent ine­
dites, teiz.es des prises de vue 
aeriennes de la vieille Ville et des 
episodes des fetes de !a Saint­
J ean et du Bas-Pian, seront pr e­
sentees. Les jeunes· jouant de di­
vers inst1·uments, les brochettes, 
!e vin, etc... seront de la partie. 

Mais, pour donner une note 
inhabituel!e ci la veillee, l'equipe 
organisatrice s'est assure le 
concours du chanteur gascon J.-P. 
De!beau, originaire de Lacanai1. 
A,vec Marti, De!beau est ci In te te 
de six clumsons occitanes et de ce 
fa.it est passe -plusie ttrs · fo is a la 
telev isio11. Delbeau mil'ite po,ur la 
ccmse occitane et poiisse ses re­
cherches attx fonclements de !a 
cu lture gasconne et de sa lcmgue. 
Il a ainsi i·etroiw e l"usa.ge de quel­
ques instruments traditionnels e t 
mis en rnusique de vieu:x: poemes 
et contes ancestraux. 

Macariens, sym pathisants de 
S aint -Ma.wire et d.e I.a cultttre 
gascorme, notez des aujourd'liui la 
date du 17 aofit. 

4 
La veillee au chantier 

de restauration 
Dans un pr ecedent ar ticle, n ous 

avions don-ne, d'une f.a!;on gene­
rale, le programme de la veillee 
organisee le 17 aout, a 21 h eures, 
par les jeunes travailleurs bene­
voles du chantier de restaura­
tion. 

Cette fois-ci , nous n ous eten­
dons d'avantage sur la 2e par tie 
de la soiree, c'est-a-dire· les mon ­
tages diapos et films. C'est une 
r etrospective des fetes et manifes­
tations locales en 1973 q ui vous 
sera proposee. Vous pourrez ain­
si voir : 

La fete du Bas-Pian : le defile 
des maio~,s dans les r ues . 
la ville, !'ape ritif gratuit su r l'es-
plahade · de Iii\< gare; etc. ~ 

I:.& fete de la Saint-Jean : I 
concours de peche, Jes jeux pour 
les' enfants, la course cycliste ... 

Le defile des pompiers a Lan­
gon : nous verrons plusieurs pom­
piers macariens qui ont parti­
cipe a cette manifestat ion. 

L e match de foot, maries · ce­
libataires : un match • epique • 
fe r tile en rebondissement... 

I 
Sous reser ves, des vues sur les 

quines de l'A.S.M. et sur la sec­
tion judo de l'A.S.M. 

Nous pourrons voir egalement 
des film s sur , : la fanfar e ameri­
caine en juin 1966 et sur la ca­
valcade organisee par la • Boule 
Macarienne ., ·en fevr ier 1966. En 
outre, des vues aeriennes feront, 
par leurs angles inhabituels, de­
couvrir a ux Macar iens. des par­
ties cachees et interessantes du 
vieux Saint-Macaire. 

Voila pour ce qui est de la 
seconde par tie de la soiree. Si­
gn alons egalement aux Macariens, 
qu!iJ. l'interieur du Prieure seront 
exposes des r evues et des .plans 
sur- Saint-Maca ire, avec e n plus 
une • p laquette • de 40 pages, 
faite par les eleves de cinquieme 
du C.E.S. • Grand-Pare ., a Bor­
deaux et qui analyse assez bien 
le passe e t l'avenir de Saint-Ma­
caire. 

v 

Macariens, amis de Saint-Ma-
caire, retenez bien cette date et O - . ~ I .{, IJ 't 2 
cette heure : 11 aout, 21 heures l ~ l T v 
au. Prieure, Saint-Sauveur. 

Entree gratuite. buffet abon­
dant ! .. 

Soiree au prieure 

c ·est le ven­
dredi 17 aou t , ii 
21 hcures, que 
les jeunes du 
chant ier de res­
tauration vous 
invi tent a parti­
ciper a leur soi­
ree qui se de­
r o ul e ra au 
prieure • Saint­
Sauveur •. 

Vous pourrez 
y ecouter 1 e 
chanteur occi­
tan P .-A. Del­
beau, defenseur 
et propagandis­
te de !'art et de 
la .cul ture gas­
conne. Certains 
ont deja pu 
apprecier s o n 
talent a la te le­
vision , notam­
ment a , Midi­
trente ., le 
G ra n d Echi­
qu ier ., et c. 

Ensui te, vous 
sera propose un 
montage diapo­

. sitives sur la re­
trospective des 
fetes et mani­
festations loca­
les. Vous pour­
rez voi r entre 
autres : la ·fete du Bas-P ian ,les 
quines de l'Amicale Sportive Ma­
carienne, les fetes de la Saint­
Jean, le judo a l'A.S.M., le match 
de . football Maries-Celibataires, 
le def.ile des pompiers, etc. Ega­
Jement , des vues aer iennes vous 
feront par Jeurs aspects insoli­
tes, redecouvrir Saint - Macaire. 

Des in termedes musicaux se­
ront assures par des jcu1ies, et 
un bµffot abondamment garni 
voue attend. 

Une precis ion importante : l'en­
t ree est gratuite. 

SUR NOTRE CLICHE. - Le 
prieure Saint-Sauveur ou se de· 
roulera la soiree. Ce magnifique 
monument a ete restaure par le 
chantier des jeunes et fait l'admi· 
ration des visiteurs de not re cite 
medievale. 

(Photo • S.- 0 . • .) 



Pourquoi on clianteur gascon 
au prieure, le 17 aout ? 

Veillee au pneure Sain -Sauveur 
L es jeunes du chantier de r es­

t auration du prieure Saint - Sau­
veur a ·saint -Macaire invitent cor­
diaLement les hab,itants de Langon, 
leurs plus proches v oisins, a par­
t iciper a !a v ei!lee qu'ils organi­
sent le 17 aoilt sur les lieux-m e­
mes de leur t ravai l. 

qu'i l es t devenu une langue uni­
quement parlee, non p lus ecri­
t e ? 

La vei!tee du prieure prevue 
pour le v enctrecti 17 aout est cen­
tree sur la presence du chanteur 
Peire-Andreou Detbeau et de son 
accompagnateur Darrancet. Det­
beau a rejoint le Languedocien 
Marti parmi les chefs de file de 
la chanson occitane, et plus parti­
cutierement de la chanson gascon­
ne puisque ne a Lacanau. C'est 
ainsi que, ces derniers temps, iL 
a prete son concours a ptusieurs 
emi&sionB de tlevision . teLles « le 
Grand Echiquier "'• « Miditrente . , 
etc ... 

Pourquoi av oir choisi quelqu'un 
qui utilise le patois pour chanter 
i;on pa11s natal et communique\· a 
ses congeneres le de~'ir d'emanci­
pation de la culture reigonal.e ? 

Pour quelques-uns des m embres 
d uchantier de restauration, situer 
lei courants artistique1 qui ont 
donne au prieure !'aspect qu'il re­
v et encore aujourd'hui, c'es t im­
mediatement faire reference a la 
civ ilisation meridionale dite occi­
tane. 

Retrouver Les conditions ecouo­
m iques et sociales clans lesquelles 
s'est developpe Saint-Macaire au 
Mo11en-Age, c'est decouvrir la 
precocite des structures communu­
tes et commeriales du Midi. Lors­
qu'eltes ne sont pas redigees en 
latin, toutes les archives locale.~ 
remontant au Mo11en -A11e, sont 
redigees en langue gascorme. 

Dans ces conditions, i i est tou t 
a fait logique que le travai l de 
restauration du prieure de Saint­
Sauveur soit inc!us dans l'effort 
entrepris dans L'aire de diffusio n 
de la langue d 'oc pour amener Les 
Gascon.,, LimousirtS, Languedo­
ciem et Prov encaux a prendre 
conscience de leurs similitudes et 
de leurs specificites. L'accent a lm 
seul suffit a de{inir le dom ai11 e 
geographique de la Langue d'oc. 

C'est ainsi que l'equipe d e 1·e­
daction du journal local a decide 
de l'appeter ,, Semmachari ... ori­
gine de la transcription f'rani;a ise 
de Saint-Macaire. Et c'est pour­
quoi, on peut t·rouver au prieure, 
au.x cotes des revues sur l'histoire 
ou la vie locate, des publications 
concernant la Gascogne et !'Occi­
tanie. 

Done, P.-A. Delbeau ne se 
contente paa de chanter les etangs 
landais, le travail du resinier OU 
celui du vendangeur. II recherche 
ausai les veritablea 1<>urces de la 
ap~cificit8 gasconne, tant du point 
de vue musical que du point de 
vue mode de vie. II lutte aussi 
contre l'accaparement de la cote 
d'Aquitaine par lea .. eatrangers ,, . 
(Le mime p1'obleme pourrait se 
produire d Saint-Macaire d court 
terme). Mais il ne perd pas de vue 
pour autant qu'il a'agit pour lui 
de donne1' un spectacle et dans ce 
but, •'est ad;oint le violoncel!iste 
Darran pour donner une v ibration 
plus forte d aon tour de chant. 

De plus, Delbeau se produira 
dana le cadre exceptionnel du 
prieure dont la colonnade et la 
cour du cloitre sont deftn"itivement 

degagees des remblais qui en ern­
pechaient La vue La plus agreab le. 

Rappelons que la v eillee com­
m encera par u.n bref « pot-pour­
ri » des diapositives presentees 
apres Le tour d echant de Delbeau 
et !'entracte. Rappelons aussi qu'iL 
<L ete preVU Un buffet abondam­
ment garni de brochettes, une bu­
vette approvisionnee en vin d e 
Bordeaux c!'appe L!ation controlee 
et des projections " non-stop » 

de diapositiv es su.r le trav ai l eff ec­
tue sur Le chan tier. 

Sympathisants de In cause occi­
tane et de la culture gasconne, 
v ous etes invites a vous rendr e 
uu prieure Saint-Sauveur le ven­
dredi 17 aout. a 21 heures , pour 
ecouter P.-A. Detbeau. ( Entree 
gratuite ) . 

Cet te annee, la v ei!lee est dotee 
d'une tete d'affiche insolite : le 
chanteur gascon Peive - A ndreou 
Delbeau . Au m om ent oil. Les v a­
leurs de la culture regionale ga­
gnent une vigueur nouv elle, il est 
important de donner a tous les 
Gascons, l'occasion de se m ettre 
au diapason de cette renaissance. 
Deja, il y a deux ans, la section 
girondine de l' Imititu t d'etudes oc­
citanes, ., L'Ostan occitan "" etait 
venue a L angon donner les pre­
miers elements indispensables a 
une prise de conscience. Peu 
apres, une vei!lee se deroulait au 
prieure a S aint-Macaire grllce au 
Centre Jeunes Occitans de qui 
Bordeaux qui lurent quelques 
m orceaux de la lit terature gascon­
ne du Bordelais et du Bazadais. 
La v enue du Chartreux P.-A. Del­
beau fait done suite d ces deux 
premieres tentatives, en leur ajou­
t ant un caractere nettement plus 
militant m ais aussi plus .. specta­
culaire » . 

Bien stir, les Langonnais peu­
vent s'en rendre com pte chaque 
vendredi matin au marche, le .. pa­
tois » est surtout pa1'1e _,JJar les 
agricult eurs et phi's patfrcu iere­
ment par ceux orignaires de la 
,, pignada ». Certains v ont m~me 
jusqu'a penser que le " patois ... 
de Sauveterre est dif ferent de ce­
lui de Saint-Macaire~ qui est dif­
ferent de celui de Langon, etc. 
Est -ii besoin de preciser que tous 
les Gascons m eme .. francises ,, 
retrouvent aisement la compre­
hension sinon l'usage d e Leur lan­
gue ancestrale ? Est-ii besoin de 
rappeler que si le gascon est pas­
se au stade de patois multiples 
variaat selon les localites, c'est 

·P.-A. Delbeau a Saint-Macaire, le 17 aout 

Le vendredl 17 aoilt, a partir de 
21 heures, ii s'agit bien de faire 
vivre un public issu du Reolais, 
du Bazadais, du Langonnais et de 
la Benauge, en etroite symbiose 
av ec sa langue et sa culture ori­
gine lles. Et pour favoriser !a ve­
nue de nombreuses personnes en­
core hesitantes, l'entree a la veil­
lee est offerte gratuitement a t ous 
Alors pour couvrir les frais d 'or­
ganisation ,les · jeunes ont prevu, 
apres le tour de chant de J.-A. 
De!beau ,un bu ffet abondamment 
garni de brochettes diverses, de 
vin d'appellation controlees, etc., 
buffet qui devrait connaitre les 
fav eurs du plus grand nombre. 
Comme il s'agit d'ime soiree ma­
carienne,. la derniere partie de la 
soiree sera consacree d la pro­
jection de diapositives sur les ma­
nifestations de la vie locale, apres 
que, durant L'entracte, aient ete ii­
Lustres les t ravaux du chantier. 

Langonnais et Langonnaises, !es 
jeunes du prieure vous attendent 
!e 17 aoilt a 21 heures, pour ecou­
t er P.-A. Delbeau. (Entree gratui­

. te.} 

Lei.- Ba;;;adais se souviennent sans 
doute du siage organise par !"Ins­
titut d 'etudes occitanes l"an der­
nier a Piiques au college agricole . 
Ba;;as avait eu le 1n·ivilege d'etre 
choisie pour celte session parce 
qu'elle est le cent1·e d'<mimation 
d'une regio 11 Qtti demeure tres 
¥ occitanisee .. ou si l'on prefere 
N gasconnisee "'· Tout le monde 
par le OU COlll prend. le patois a 
Bazas. 

lustrant les tmvaux realises par 
le .~ jeunes. 

Lors du stage de travail de P d­
ques, P ierre Andreou - Detbeau, 
originaire de Lacan<tu, avait ete le 
principal anim<tte11r des vei!tees 
dans l'auclitorium du college agri­
cote. veitlees auxquelles etaient 
convies les Bazaduis. Cette annee, 
dans un tour d.e chant nettement 
ametiore m ais toujours ce11tre sur 
les laudes, P.-A . Delbeau se pro­
du ira le vendredi 17 aoilt au priett• 
re Saini-Sauveur de Saint-Ma­
caire. 

Les jeu11es dtt chaniier de res ­
tauratio11 ont en effet place Leur 
trav ail dans l'optique de la renais­
sance des valeurs de la culture re ­
gionale, µuisqi1e ·"interesser au 
passe du Ba::adais ou du Bordelais 
c'est evidemmeni se tottrner vers 
la civilisation d'oc et sa v ariante 
gasconne. Et pour donner ci cette 
veillee la plus large diffusio11, 
l'entree en est absolument gra­
tu ite. 

Pour couvrir les frais et donner 
tllle reelle a llure de veillee a !a 
soiree, un buffet abond.amment 
gar11i d e brochettes et d'appel­
l<ttion controlee est prevu sur les 
lieux memes du spectacle. Av ant 
la derniere partie concernant !a 
vie macariem1e de !'annee et apres 
le tour de chant de Del>eau, se­
ront prese11tees des diapositives i!-

Les Bazndais sont cordialement 
invites a se rendre sur la riue 
droite de la Garonne, a Saint-1Wa­
caire, pour ecouter P . A.- Delbeau, 
le ·vendredi 17 aout, a 21 hettres. 
Entree gratu"ite. 



Un chanteur; gascon, vendredi 
au prieure de Saint-Macaire 

Les jeunes du chantier de r es­
ta ur ation du _prieure Saint-Sau­
veur a Saint-Ma caire ont fait ap­
pel, cette annee, au chanteur gas­
con P.7A. Debeau pour animer 
leur veillee arinuelle. Bien que 
situes aux confins de la Gasco­
gne . et de la Guyenne, Jes Reolais 
connaissent !'usage" ou la com­
prehension du parler gascon. 
Da ns tous Jes cas, l'entendent-ils 
parler, !ors ·du marche du samedi 
matin, sur les quais, ou du mardi 
a la vieille halle. Le • patois • 
demeure ce gascon quelque peu 
sabatardi par des gallicismes que 
savent presque tous les agricul­
t eurs. 

Certains le savent deja, un 
mouvement est ne ces dernieres 
annees pour faire revivre la 
culture occitane et sa variante 
gasconne, faisant suite a !'action 
du felibrige. Ce mouvement- s'est 
dote a la fois d'organismes peda ­
gogiques, tels l'Institut d'etudes 
occitanes, de maisons d 'editipns, 
etc. Parallelement se sont mani­
festes de jeunes cha nteurs deci­
des a donner a la langue ances­
trale une actualite indeniable. 

P.-A. Debeau fait partie de 
ceux-la : quoique originaire de 
Lacanau, il commence a chanter 
en languedocien, comme Marti, 
parce que cette region, autrefoi.s 
atteinte par le catharisme, a ete 
la premiere a prendre conscience 
de son originalite occitane . . 11 a 
tres tot prefere developper !'usage 
de sa langue natale, le gascon 
dont le domaine d'election va du 
Bordela is jusqu'au Bearn. Aussi 

chante-t-il la lande, le vignoble, 
le travail des ost.reiculteurs, mais 
aussi, en t emps que militant, , 
montre-t-il Jes dangers d 'un tou­
risme excessif pour la specificite 
gasconne. 

La va.Jlee de la Garonne cons­
titue une voie de penetration pour 
la francisation . II n 'y a qu'a 
considerer le cas de Bazas pour 
verifier cHte assertion. C'est pour 
cette raison que Debeau prefere 
s'exprimer dans cette zone qui 
Jui permet d 'effectuer un premier 
travail de sensibilisation destine 
a une simple prise de conscience. 
D'autre part, les jeunes du prieu­
re ont situe leur travail de r es­
tauration dans la perspective d'un 
renouveau de la langue et de la 
culture gasconpes, puisque s 'inte- . 
r esser aux temoignages batis du 
passe de la region necessite un 
recours aux sources ecrites et par 

. consequent au gascon. Pour que 
la soiree rassemble le plus grand 
nombre de sympathisants, l'entree 
en a ete laissee entierement libre. 

Pendant l'entracte seront pre­
sentees des diapositives illustrant 
les travaux effectues au prieure 
par l'equipe des jeunes. Un buf­
f f'lt abondamment garni de bro­
chettes et de vin d'appellation 
controlee sera mis a la disposi­
tion du public, ce pour couvrir 
les frais. 

Reolais et Reolaises .. Jes jeunes 
du prieure vous attendent au 
prieure Saint-Sauveur, definitive­
ment degage des remblais, pour 
ecouter ·P.-A. Debeau, vendredi 17 
aout, a 21 heures. 
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Ce soir I veillee au prieure 
C'es t done ce soi r. a port ir 

de 21 heures, que se deroulero 
lo ve illee preporea par les jeu­
r.es du chontier de resi"ourat ion 
du prieure Sa int-Sauveur. En 
va ici ·le programme def initif : 

21 heures. - En preambule 
seront projetees des vues ae­
riennes de Sa int-Moca ire ponc­
tuee!> de portra its inottend i.;s de 
quelques Macoriens. 

21 h 15. - Debut du tour 
de chant de P.-A. Deibeou . 

22 h 30. - L'entracte pren­
rlro alors une d imer>sion suffi­
sonte pou r permettre a tous de 
cansommer les brochettes 
<veaux - ventreche e t cc:eur de 
veau - foie de porcl, le vin rou­
ge M autres boissons. Pendant 
cette dem i-heure, t roi5 poles 
rl ' a ttract ions sont en out re pre­
vus : projection da dia positives 
geantes sur les travaux realises 
au prieure, exposit;on dons 
1
' cnc ien ref~ctoi ra des moines 

a vec vente de publica t ions oc­
citor.istes et mocar iennes, ecloi­
'oge des zones de debloieme:nt 
a rchealog ique. Des tables d is­
posees dons la goler;e di.; doi-

tre permettront a ceux qui le 
desiren t de consomme r tout en 
p1enont connoissonce des dio­
posit ives. 

23 heures. - En deuxieme 
part ie seront presentes les dio­
positives et f il m illust ront cer· 
tain ' des ep isodes de lo vir. 
locale : match de judo a lo 
sallP. des tetes, defi le des so­
peurs -· pompiers a Langon; 
match de foo tball : mories -
celibotoi res; defi le des maj o­
rettes lors de lo fete du Bos­
Pion ; le vin d'honneur qui sui­
v 1t le concours de peche des 
f&tes de lo Soint-Je.:in; ·les jeux 
dPs entonts et lo course cvclis­
tP, enfin, le repos du Comite 
des fetes. Pour clore ces pro­
jections, les Mocariel'.ls :;iour­
ront se reconnoitre dons le film 
n1ontranr lo venue de la Musi ­
que mil itoire omerico ir. e en 
1966. \ 

23 h 30. - Yeill'ee en musi­
qi.;e jusqu 'a l'cube. 

Roppelons que l'en tree a 
cette monifest.:ition demeure 
grctuite et qu 'en cos de tres 
mouvois temps, lo veillee se 
fero a le solle des fetes. 



Lorsque chante_ un Gascon ... 
V en<lredi dernier, la vei!lee du 

prieure se presentait sous les 
meil!eurs auspices, La tempera­
ture etait plus que c!emente, les 
derniers problemes d'organisa­
tion resolus. Au ssi, des que s'a­
cheva la projection des vues 
aeriennes de Saint-Macaire, au­
cune chaise ne demeuraii-el!e 
disponib Le : environ quatre cents 
personnes attendaient La venue 
sur scene de P.-A. Delbeau. 

Lorsque chante un Gascon, l.es 
Gascons se font attentifs, meme 
s'ils ne comprennent p lus l.eur 
langue ancestrale poor !a p!upa·t. 
Et c'est duns un silence quasi­
ment recuei!!i que De!beau la11-
1:a ses premieres invectives contre 
!'am enagem ent touristique de la 
ciite d'A rgent. Puis, torsqu'i! in­
cita ses congeneres a affi rm er leur 
personna!ite et U Se de barrasseT 
de !eur ., gam ba de boy ,,, de vifs 
applaudissem ents Lui firent echo. 
Enfin, Lorsqu'il mit !'accent sur 
la necessite de l'exil duns le nord 
impose aux Occitans pour trou­
ver du t ravail, ce furent de 
chauds acquiessements. 

Tout au long de son tour de 
chant base sur des textes de Max­
Henri Gonthie et de Jean-Marie 
Sarrazin et accom pagne par le 
violonce!le ·de son ami Daman­
cat. Delbeau a su trouv er le che­
min qu'aime !e public v enu clu 
Bazadais, du Reolais, de la Be­
nau ge, etc., si l'on entend par 
,, cime ,, la correspondance qui 
existe entre un individu et le 
terroiT dans lequel il s'est eleve, 
la creation de ce Lieu constitue le 
seul element de reussite dont pou­
v ai t se prevaloir une te l!e soiree, 
lieu qui donna chaud au cceur a 
P--A . Delbeau et recompensait 
largement les organisatem·s des 
efforts accomplis par toute l' eQui­
pe. 

Puis ce fut l'entracte pendant 
lequel beaucoup de spectateurs 
chercherent a rencontrer Delbeau 
et d. se procurer d.isques et pub li­
cations occitanistes. Ce fut aussi 
le moment oil. les umis du chun­
tier du prieure repondirent a 
!'appel emis par l'equipe organi­
satrice et aUerent s'approvision­
ner au buffet en v in, crepes et 
brochettes ufin d'uider au recou ­
vrement d.es frais. 

La deuxiem e partie restuit dans 

1.e ton am orce par le recital de 
Delbeau puisque Les diapositives 
projetees m ontraient les aspects 
Les plus courants de la vie d'une 
petite cite gasconne de nos jours. 
Les commentaires devenaient su­
perflus des que les Macariens 
s'exclamaient en se reconnaissant 
ou leur fils, leur v oisin, leur 
umi, etc. L a projection "inopi'r1ee 
du fi lm ,. Cavalcade en Macu­
rien » de Michel V idal achevait 
de comb!er Les vceux des deux 
cent cinquante personnes restees 

jusqu'd. -minuit. 
L'equipe du chantier de restuu­

ration du prieure remercie tous 
Les amis qui sont v enus se join­
dre d eux pour ecouter P.-A. Del­
beau, en pctrticulier Les chuntiers 
de Nuujons, Monsegur et du cha­
teau de Lan goiran. 

Notre cite toile de fond 
pour des sequences du film 
d'Ado Kyrou: <<Le Moine>> 

Silence 011 ioume ... sur le marche ! 

(Photo c: Sud-Ouest » .) 

COMME nous l'avons relate dans c: S . .O.D. », la cite medievale de Saint· 
Jl:focaire a, pour deux jours, retrouve, grace au metteur en scene 

A do Kyrou, qui tourne actuellement dans le S1td.01mit un _film en co· 
riroduction, tire du. rom<m de Monk iLewis, c: le Moine », une ambiance 
asse: /olkloriqu.e Jaile de contruste et d'arwchronisme, qui laissent tou· 
_io1trs le curieux n.on in.i.tie aux mystere., du tournage, legerement decon· 
temmce. 

La vieille vill~ toujours enton· 
rea de ;ieo remparts, qni renfo r-­
ment des demeures, comme par 
exemple la place du Marcacliou, 
datant du Xlle, bordee de maisons 
a corni ches, avec arceaux, est un 
joyau d'architecture, comme Ja 
Maison de Poste du R elais Henri· 
IV. Ce fut ce cadre que choisit ]e 
metteUr en scene pour faire eVO• 
Iner sur la place Marcadiou une 
nombreuse figuration. hommes, 
femmes et enfant~ de la region, Jes 
pri es de vues ponr J'enlevement 
Iurent dirigees sur Jes cavaliers du 
Club Hippiqne Langonnais « La 
Gourmette », qui, epees et dague;; 
anx cotes, capes · et plumes volant 
au vent, dans le bruit assourdis· 
i;ant des sabots des cbevaux Ian· 
ce au galop, passaient et r epas· 
saient devant Ja camera a la de· 
mande d'Ado Kyrou. 

Un marche pittoresque ... 
La sequence precedente avait fait 

revivre un marcbe pittoresque, 
comme i1 y en- avail, ii y a plu· 
sieurs siecles ~ur le meme emp!a· 
cement, vivant, colore, avec Jes 
etals de « marchands d'habits », Je 
debaJlage de Ja volaille, l'odeur du 
crotin de cheva] qui se melangeait 
a ceUe de la paille et ·du poisson 
sur l'etaJ du marchaud, tout y etait, 
!'ambiance, le cadre, la couleur, 
les gens du peuple, s'inclinaot au 
pasrnge des moines (Franco ·ero 
et Den.is Manuel) , les gentilsbom· 
mes de "la nob1esse avec en iete le 
due ( icol Willianson), tout cela 
vit, grouille, founnill e et ferait 
oublier le reel si ce n'etait la pre. 
sence de camion& de la production 
et des campings qui servent de lo· 
ge aux acteurs, et aus'<i Jes corn· 
mandements de preneur de son, 
du ehef de la photo et du metteur 
en scene qui, pour un nnage, un 
bruit de fond. ou encore un mou· 
vement mal compris par les figu· 
.. _,,...,...__ attention motenr >. c i:a 

tourne._ », « coupez » et une foi s 
de plus Jes acteurs reprenoent Ja 
sequence, une foi s, deux fois, troi 
foi s, on recommence, tout est en 
place, « ita tourne... », cette foi s 
c' est pour de boo, le silence re· 
gne, plus un bruit, seul le pieti?e· 
ment des chevaux snr le grav1er 
qui dissimule le goudrou sur la 
chaussee, le bruit d"une piece dans 
la sebiJe de l'aveugle d'un mo· 
ment ou de l'unijambiEte qui, apres 
la prise de vue, repart sur se~ 

deux jambes, avec sa jambe de 
bois sous le bras, tout cela est du 
cinema, mais Jes amateurs de salle 
obscure rice au miracle de l'il· 
lnsion et au talent d'-4.do yrou, 
revivront les aventureo de la belle 
Mat11ilde (Nathalie Delon) et du 
moine Ambrogio (Franco Nero ) 
possede par le demon. 

« Le cirque » d'Ado Kyron a 
charge les « projos », ramasse les 
cables demonte les lourdes came· 
ras, l; place du Marche·Dieu a re· 
trouve sa physionomie de tons les 
jours, les fi gurants ont quitte les 
habits du XVIe siecle, les camions 
out pris ]a route du chiteau de 
Bonaguil, pour tourner Jes der• 
nieres sequences et Saint·Macaii-e 
a repris contact avec la rea1ite. 



Nouveht" 'ucces 
pour le chantier 
de restaurati<>ll 

L'equipe des jennes Macariens 
qni, depnis 1967, a entrepris la res· 
tanration du prienre Saint.Sauveur 
vient de se voir decemer on pri; 
de 7 OOO francs a l'occasion du 
concours de la Caisse nationale des 
monuments historiques et sites 

Signalons, en ontre, que c'esi la 
troisieme fois (1969, 1971 et 1973 ) 
que c~ chantier est prime par cet 
orgamsme; au total 37 OOO francs 
qui ont permis OD avancement ra· 
pide des travanx. 

! Sud.Oue~t > se joint a la popn· 
lation macanenne pour adreeser i 
ces jennes du chantier de restan· 
ration lenrs sinceres felicitations. 

..... 

· Nouveau succes 
pour le chantier 
de restauration 

L'equipe des jeune8 l\facariens 
qui, depuis 1967, a entrepris la res· 
tauration du prieure Saint.Sauveur, 
vient de se voir decemer un prix 
de 7 OOO francs a l'occasion du 
concours de la Caisse nationale des 
monuments historiques et sites. 

Signalons, en outre, que c'est la 
troisieme fois (1969, 1971 et 1973) 
que ce chantier est prime par cet 
organisme; au total 37 OOO francs 
,qui ont permis OD avancement ra· 
pide des travaux. 

c Sud.Ouest > se joint a la popu· 
lation macarienne pour adreSBer i 
ces jeODes du chantier de restan· 
ration lenrs sinceres felicitations. 



La vie locale au centre de la· soiree 
du 9 aoit aa Prieure 

lnitialement etait prevue pour 
les 9 et 10 aout prochain, la 
projeetion du film de Michel Vi­
dal « Une journee comme les au~ 
tres ». Une greve des P.T.T. da.na 
la. ··regio~· pu.isi~ne a . empech8-
le r-etour norm!il des pelllculell. 
La date de cette projection est 
done remise ·a des joura plus fa­
vorables, mais un programme de 
remplacement a ete mis en place 
pour le vendredi 9 aout, a partir 
de 21 heures toujours au prieure. 

La teneur de ce programme ne 
saurait deplaire aux Maearlens 
puisque, encore une fois, les projec­
tions seront associees a des pres­
tations musicales : diapositlves et 
films, axes sur quelques evene-. 
ments de Ja vie locale de l'annee 
passee,1seront ponctues d'interven­
tions de musiciens locaux places 
sous la houlette de Jacky Grate­
cap et de Michel Dedieu. lls se­
ront plus d'une dizaine (accor­
deonistes, trompettlstes, saxopho­
nistes, f!O.tistes, batteurs, tous 
issus de com.mun.es 1J,voisinantes) 
qui, dans un premier temps, pre­
senteront des adaptations de 
m orceaux medievaux et conclu­
r ont par la suite cette manifesta­
tion par un grand bal musette 
chaudement anime. 

Voici done le programme de 
cette soiree qui sera. assortie des 
traditionnelles brochettes et du 
vin du terroir. 

De 21 heures a 21 h 45, l'or­
chestre donnera une serie de 
morceaux de musique medievale 
ou renaissance. Michel et Jean­
Paul Dedieu s'y distingueront 
particulierernent, l'un a la aui-

tare, l'autre aux claviers. De 21 h 
45 ·a 21 h 50, ~ra presente un 
film noir et blaac sur Saint-Ma-
aire, tourne par une equipe de 

l'O.R.T.F. qui met en vedette Jes 
lavaodieres du ·'Phuron. 

J:)e 21 h ISO a 22 h 05 seront 
projetees tour a tour des diaposi­
tives sur la communion solen­
nelle, le feu de Saint-Jean 1974 et 
la recente soiree .du 26 juillet, oil 
de nombreux Macarieris pourront 
se reconnaitre. · 

De 22 h 05 a 22 h 15, l'orchestre 
donnera l'envoi de l'entracte, 
pendant lequel seront mis a la 
disposition du public, brochettes, 
vin et boissons diverses. 

A 22 h 45,. reprendront Jes festi­
vites avec la· presentation de trois 
films en couleurs sur le match de 
football Maries contre Celibatai­
res ii. l',A.S.M.; !'inauguration du 
musee posta l d'Aqulta.ine au re­
lais de poste Henri - IV et la 
sortie de la chorale a Montron­
sur·.:I'lsle. 
. Aussitot apres, a partir de 23 h 
10, J'orchestre entamera le final; 
c'est-ii.-dire le bal qui permettra 
ii. tous de s'amuser au mieux de 
sa forme. · 

AjoutoRS que l'entree a cette 
soiree sera gratuite et que seuls 
seront proposes a l'achat du pu­
blic, des programmes. 

Au sujet 

de « Semmachari » 

Dans L'article de presentation de 
" SemmachR<ri » , le nouveau nu­

. mero a ete chi ffre par erreur. 
comme etant le sixieme : il s'agit 

. en fait du numero cinq. 
Ra.ppelons son sommaire : l'a.f­

faire du pont de Langon, la riva­
lite entre Langon et Saifflt-Macai­
re, l'histoire de l'occitanie, l'inau­
guratton du musee postal d'Aqui­
taine, les anecdotes de M. Guy 
David, la presentation de la cho­
rale par Michel Labrousse, l'exp­
p!ication du tit·re de l' association 
des vieiUes pierres « Mouvement 
pour le sauvegarde et la Renova­
tion de Saint-Macaire '" le comp­
te-rendu du chantier du prieure, 
le rappel du programme du 14 
juillet 1905 et enfin les resultats 
comp lets des elections 1 presiden­
tielles dans le canton et la re­
gion. 

,, Semmachari .• , numero cinq, 
est en vente au prix de 3 F a la 
librairie Devaux et au Prieure. 

Charivari musical , -· 
pour la soiree du. 9 aout . 

Dans un precedent article, nous 
a1;0'ns insiste sur ~e caractere loi:al 
des projections de fi lms et diapo- · 
sitives prevues pour la soiree du 
·vendredi 9 amlt au prieure. 

Mais nous avons aussi signale 
La presence d'une dizttine de jeu­
nes m.usiciens des environs qui 
pour un soir, sous !'impulsion de 
Miche l Dedieu et Jacky Gratecap, 
mettront leur talent au service des 
causes musicales !es plus variees. 

Au debut de la soiree et en gui­
se d'envoi sera iJtterprete par i•en­
semble des insirumentistes un 
morcea1u du XVIe siecle qui seT­
vit de theme au m,·omtage audio­
visuel : ,, Des Benedictins . Ii 
Saint-Macaire '" Puis le trio Mi­
chel, Jean-Paul Dedieu et Jacky 

Gratecap donnera en aubade au 
public une :ierie d'ceuvres musi­
ca!es a couleur medievale OU Re­
naissance. Des· morceaux originaux 
du XVIe siecle (Branle du P oi­
tou, basse danse « Mon Desir ,-) 
precederont les quatre mouve­
ments de la musique du · fitm 
« Feux interdtts '" Enchaineront 
des compositions m odernes d'e M. 
Polnareff : « Michael .., et d'Emer­
s,o,n, Lake and Palmer : « The · Sa­
ge '" Enfin; cette premiere pres­
tation sera conclue par une. crea­
tion intitulee : " Sen Machair '" 

Apres la,.. 1J'l"emiere se'l'.ie de. Pro ­
jections, c'est-cl-ttire vers 22 h, 15 , 
l'orchestre cl6turera la .prem~ere 
partie du spectacle · par des varia­
tions musicales sur « Prin-ta-
Gueille '" · 

Apres l'entracte-buffet . les dix 
musiciens donneront L'envoi de 
la. deuxieme partie pour entame1· 
veirs 23 heures le bal musette · O"I' 
regneront ' pasos-dobles, . tangos, 
javas, valses, etc ... 

Si le temps est de la partie, 
l'<tmbiance promet d'etre chaude 
au prieure le vendredi 9 <*l!Ut, a 
partir de 21 heures. L'equipe or­
ganisatrice a pris la precaution de 
laisser l'entree lib.re pour permet­
tre a tous et a toutes de Be joindre 
a la fete • 



Public enthousiaste 
a la soiree du Prieure 

Apres la soiree du 26 juillet 
axee sur l'occitanisme, ce fut en­
core dans l'allegre entassement 
de 400 personnes que se deroula 
au prieure la veillee du 9 aout. 

Le mauvais temps s'etait op­
portunement efface pour quel­
ques heures. ce qui permit de 
preserver l'integralite du pro­
gramme. Ce dernier, articule sur 
des interventions musicales et 
sur des projections, eveilla l'in­
teret, les commentaires et les 
rlres des Macariens qui formaient 
la majeure partie du public. 

Le debut de la premiere partie, 
qui mit en scene Jacky Grate­
cap a la basse, Michel Dedieu 
a la guitare, Jean-Paul Dedieu 
a l'orgue et au piano. surprit 
par la natm·e des morceaux in­
terpretes. Jouer de la musique 
ancienne a l'aide d'instruments 
modernes semblait delicat. mais 
Jes musiciens, renforces a !'occa­
sion par Jeannot Bielsa a la 
trompette, tinrent le pari. 

Puis le film noir et blanc sur 
Saint-Macaire donna !'occasion a 
nouveau de situer notre vieille 
cite dans son contexte medieval, 
mais <11ussi de surprendre a l'ou­
vrage les lavandieres du quartier 
du Thuron. Les diapositives qui 
suivirent donnerent un apen;u 
de la communion solennelle et 
du dernier feu de Ja Saint-Jean. 
mais surtout retracerent les prin­
cipaJes activites du chantier de 
restauration du prieure durant 
le mois de j uil let. 

Pour conclure cette premiere 
partie, la douzaine ~e. musiciens 
presents fit voyager 1 a1r de « Rm­
tagueille • sur les cinq conti­
nents devenu tour a tour samba, 
rock,' valse, etc. L'enthousiasme 
du public s'exprima alors par des 
applaudissements nourris. 

La deuxieme partie s'ouvrit 
sur les projections du match de 
football maries - celibataires et 
de la sortie de la chorale a Non­
tron, qui montraient ~eauc.oup 
de Macariens dans des situations 
inattendues, ce qui declencha la 
risee generale. 

Avant d'entamer le bal mu­
sette !'inauguration filmee du 
mus~e postal d' Aquitaine remit 
en memoire aux Macariens le 
nouveJ atout qu'a acquis notre 
cite. Le bal. comme l'entracte, 
donna !'occasion a tous de se 
restaurer en crepes, brochettes 
et vins du terroir. Le benefice 
ainsi realise a permis de couvrir 

le deficit occasionne par la re­
ception des quinze benevoJes du­
rant le mois de juillet. 

Les organisateurs, c'est-a -dire 
le Mouvement pour la sauvegarde 
et la renovation de Saint - Ma­
caire, remercient tous Jes musi­
ciens qui ont benevolement ap­
porte leur concours a cette soiree 
et, en particulier, Pierre Salo­
mon, de Langon, qui a fourni la 
sonorisation. 

Un bilan positi.f done pour Jes 
soirees du 26 juillet et du 9 aout, 
qui ne peut qu'inciter Jes orga­
nisateurs a recommencer l'annee 
prochaine. 11 reste a projeter le 
film de Michel Vidal : • Une 
journee ~mme les autres • ... 

Concert a Roqaetaillade 
La societe Histoire et touris­

me et le Syndicat d'initiative du 
canto11-de Saint-Macaire, encou­
ragent Jes Macariens a assist~r. 
le 27 mars. a 21 heures. au cha­
teau de Roquetaillade, au con­
cert qui sera donne par le Trio 
tcheque. lls pourront y applaudir: 
Josef Palenicek (piano), Sacha 
Vcctomov (violoncelle) et Ivan 
Straus (violon), qui interprete­
ront des ceuvres de Mozart, Ha­
vel, Beethoven. Precisons que 
cette soiree est placee sous l'egi­
de de Musique en Bazadais, 
groupement nouvellement cree. 
comprenant des representants des 
differentes societes touristiques 
et ·culturelles de Bazas. La R eo­
le, Saint-Macaire. Cadillac et 
Langon. 

Ceci dans le but d'une meilleu­
re coordination des diverses ma­
nifestations musicales dans no­
tre region. 

Le prix de.s olaces est de 15 
francs, 8 franc~ pour les sco­
laires et etudiants, des reduc­
tions seront faites pour Jes grou­
pes. 

Location chez M. Desmoulins, 
73. cours des Fosses, La·ngon, te-
lephone 3.78. · 

Signalons egalement que Je 
prochain concert aura lieu le 7 
avril , a Cadillac. 

Appel du chantier 
de restauration 

du prieure 
de Saint · Macaire 

LE Foyel' des jeunes et 
d'educatron populaire de 

Saint-Macair e, en G ironcle, 
organise, du 6 au 27 juilLet 
indu.s, un camp d'adolescc•t1s 
ages de plus de 18 ans IJOHT 
partidper auz travaux de res­
tauration d·u prieure Sai n t­
Sauveur, contme1ices en 19!i7 
et p£a.cu actue£lement S'>US 
l'egide de !'Union Rempart. 

Gere et diTige direc tem ent · 
par les jeunes de Saint-!Vln­
ca'ire, ce cli.antier s'attache d 
remettre en valeur une aile 
de cloitre roman et les biiti­
ments co1wentuels contigus 
('refectoire, cellules et cel­
lie·rs). 

L'arrivee des participants 
etant fi:cee polliT le sa.medi 6 
juiUet, s'adr-esser ' dans· les 
'plus brefs delai& a Alain Fa­
lissard 33490, Saint-Macaire. 
Pri:c du sejour : 15 fra~ics. 
par jour, ?Wu.rrit.ure, h~ber­
gem.ent et loisira co1npris. 

' 

I 



Les quinze du « Rempart» 
restaurent pierre a pierfe le prieure 
roman 
·de Saint-

SOU.S 1;egide de . ·l' Union Rem• 
'"J part, a11ociation cl:iarg~ de 
•f!cr.u,ter iau niveau national et in· · 
ternational des · jeunes s'inte iessont 
a- l'archeologie et· done a l'archi· 
tecture, une quinzaine de gar§:ons 

, et . de filles appartenan"t a diffe­
. rents milieux ra~ux se sont atte· 

les a une belle · tache : la rostaura­
t ion du prieure Saint-Sauveur, situe 
en haut des ramparts surplombant 

· la Garonue a Saint-Macaire. 

Ce chan t ier, ii est de .bonne 
justice de le preciser. n ·aurait 
peut-etre pas vu le jour· et bien 
des merveilles n 'aura ient pas 
ete ... rnises au jour sans !'esprit 
d'entreprise de trois etudiants 
oeiginaires de la localite : Alain 
F a lissard (22 a ns). chef des tra­
vaux, qui compte faire carriere 
dans l e genie civil : Jean-Ma rie 
Billa (25 ans), president du mou · 
vement pour la Sauvegarde et la 
l'enova tion de Saint-Macaire, q ui 
poursuit ses ·e tudes d'architectu­
re, et Noel Baudet (25 ans), pre­
sident du Foyer des jeunes viti­
culteurs. 

Ce sympathique . e t perseverant 
trio joua le role delicat de piou­
niers en 1967. en collaboration 
avec M. Duru, architecte des Bii­
timents de France a Bordeaux. 
L 'ensemble du prieure, qui date 
du Xlle siecle, epl>que ii laquelle 
il fu t fonde par des benectictins, 
ava it ete divise en deux parties 
en 1840 par mesure . de securite 
afin ou'un .eventuel incendie ne 
se propageat pas : d'une pa rt 
l'egli se. de l'autre le clolt 1e qui, 
jusqu 'rrn 1900, servlt d'atelier de 
tonnell er ie. 

Du pain sur la planche 
La besogne quJJs avaien t de­

vant eux etait d'autant plus ar­
due ,one le;. lieux couverts de 
chaux -et de peinture eta ient mu­
r·es. II fa llut d 'abori:I -s'employer 
au degagement d'un e colonnade 
de s tyle roman d'exceptionnelle 

·q ua li te . et ii la consolidation de 
la ma c;onner ie. une tache de lon­
gue haleine qui sera terminee 
d<1ns un an . Ajoutons que ces 
biitim'ilnts conventuels s'lls se­
rout viRites ne deviendront pas 
pour autant un musee mais une 
salte lapidaire 11e1·a installee d8ll5 
UTJ celller. 

La seeon4e ope1·ation menee 

L« t ol.onnude romane du clo_itre dejt"i degagee et corrsolidee. 

en · meme temps -co.~si s te en lies 
foulll e~ et :iondages dont le but 
est · de rechercher les batiments 
Pncore enfouis llOUS la salle capi­
t ula ire et' dans la partie de !'es­
planade comprise entre le rem­
part et l'eg lise. 

11 s'agit atissi de reconiotituer 
une voute a pa rtir de ma teriaux 
ancien.s et de pierres taillees sur 
place ainsi · que -de proceder au 
repiquage des murs en etfectuant 
un de;ointoirment des bierre.,; 

-..;::;r 



Ces deux jewies filles reuvrent 
ir.;i comme tailleurs de pierre, 
tarid.is que ( ci-dessous) leur& ca­
marades refont. une volite a par· 

tir de mareririux anciens. 

afin de pouvoir renouveler le 
mortier ·et brosser la ma!;onne~ 
rie. Quand la restauration de cet 
endroit sera 1;1.chevee, un podium 
sera installe dans la perspective 

. de !'organisation de spectacles. 

I 

Trois squelettes 
Comme souventes fois dans u~ 

cas semblable, des restes hu­
mains ont ete exhumes. 

Ce soot trois squelettes (de 
moines ou de notables) dont deux 
etaient enterres a flem· de sol et 
le troisieme se trou'vait dans un 
sarcophage. 

« Je tiehs, au nom du mouve­
ment, nous a precise M. Falis­
sard, a souligner combien nous 
furent precieux les concours de 
M. Duru. de M. Gaston, archi­
tecte des Bi.timents de France a 
Blois; de M. Coupry, directem· 
des antiquites historiques et re­
gionales; du Conseil general (avec 
ses subventions) , de la mairie, 
des charpentiers, ma~ons, me­
nuislers et des autres artisans 
qul nous prodiguent leurs conseils 
pendant la duree d'ouverture du 
chantier, chantier qui vient d'etre 
ferme, ce qui n'emp6ch.era pas la 
main-d'reuvre benevole locale de 
continuer .3, s"occuper .• 

Indiquons epfin que le geste de 
ces etudiants est d'autant plus 
dtgne d'estime qu'il exige de leur 
part un sacrifice financier pen­
dant les trois semaines oil ii. 
casmpent litteralement au pied 
du mur. Dans tous les sens du 
mot, c'est ce que l'on appelle 
travailler pour !'amour de !'art ... 

Maurice Faure. 

"'\· , (Photos « Sud-Ouest »: 
oper. Guy Carlsen.) 



Demain, bal musette 
au prieure 

C'est done en rempJacemen t de 
la projection du film de Michel 
Vida l « Une journee comme Jes 
autres ., qu'est organisee dem ain 
soir au Prieure, un.e veillee m a­
carienne. 

Nous avon11 deja .ecrit que le 
pr ogra mme de cette veillee 
contiendra des projections d e 
films et diapositives s u r la v ie 
loca le a vec dies intermedes musi­
caux a resonance medievale. 
Mais ii n'est pas inutile d e preci­
ser que le tout s'achevera s ur un 
ai r de fete iavec un veritable bal 
musette, comme Sain -Macaire 
n'en a pas c on nu d.epuis plusieurs 
annees. E n effet , la diza ine de 
musiciens q ui se ont don ne 
Tendez-vous au P r iem·e <ee ven­
d redi 9 .aout, a ppa rtienne n t aux 
mei11eurs orchestres die varietes 
de· Ja r egion. 

Citons parm i eux : J ean not 
Bielsa, de · Ca udrot (trompet­
t iste); Claude Bosquet, d e Sa int­
p i e rr e-de-Bat (a ccordeoniste); 
Berna rd Tartas, de Bor~ux 
(saxophoni ste ), Loulou Coussil· 
lian, d e Castres (clarinet t iste), 
Max Pavis, de Saint-Hilaire-de­
la-Noaille (batteur), P atrick Ju­
net, de Saint -'Emi1lion (percus­
sionniste), Michel et Jean-Pa ul 
D edieu. d e Saint-A ndre-du-Bois 
(guitar e e t piano) e t bien d 'au­
t res dont u n M:acarien, J ack y 
Gratecap (guitare basse). 

P ar a illeurs la sonorisation est 
assuree par· le chef d 'orchestre 
Pier re Salomon. Au cours de ce 
bal qui eomrr11mcera ver,s Jes 23 
heu1·es, le buffet e t la buvette, 
abondamment pourvus en bro­
chettes et vins du pays, d emeure­
iront a la disposition du public. 

R a ppelQns .que J'entree .au ba1 
comme a la soirfie d a ns son en ­
semble est gratui te pour tous. 

« Semmachair » n. 5 
La venle porte a porle etant 

achevee, l'equipe de redaction prie 
Ies personnes intleressees qui n'on t 
pas ete atteinte par cette. vente de 
se procure r « Semmachart • . n. 5; 
soit a ta librai rie Devaux, soit au 
prieure. 

P o u r o b t e n i r la collection 
complete des c Semmachari • il sUf­
fit de passer au prieure ou d'ecrire 
a la B .P . 5, 33490 Saint-Macaire. 

Rappelons le programme de la 
soiree, en bref : 

De 21 heures a 21 h 45 : cock· 
tail d'reuvres muoicales a couleur 
medievale OU Renaiesance. 

De 21 h 45 a 22 h 5 : projection 
du film noir et blanr « Saint·Ma­
caire », tourne par l'O.R.T.F. en 
1971. et de diapoeitives sur la CO!ll· 

munion solennelle, le feu de la 
Saint-Jean et la 8oiree du 26. · 

De 22 h 5 a 22· h 15 : 1·1-0ture de 
la premiere parlie avec des varia· 
lions musicales sur J'air de « Prin 
ta gueille ». · 

De 22 h 15 a 22 h 45 : entracte 
hrol'hettes et boisoon . 

De 22 h 45 ii 23 heure• : pro· 
jection de troi fit ms en couleurs 
sur le match de football Maries· 
Celibataires, l'inauguration du mu. 
see postal d'Aquitaine, et la 1!0nie 
de la chorale a Nontron. 

A panir de 23 heures : bal mu· 
sette avec paoos-dohles, valse~, ja. 
vas, etc. 

Entree libre pour tod . 
En ea de pluie, la soiree se de· 

roulera a la salle des fetes. 

auPrie~e 

NOTRE PHOTO. - Vue gene· 
rale d1t Prielll"e Saint-Sauveur apres 
~a refection par l'equipe de jcu­
nes. 

·(Photo < ud-Oue;,t »-1 



. Les. camps archeologiques en Aquitaine 
LES associations de sauvegardirdes monu ments 

et de mise en valeur des sites ant tellement 
a faire dans une region au passe 'aussi riche d'his­
toire qu'elles font appel regulierement a l'aide de 
travailleurs benevoles qui viennent manier l'ou­
til, deblayer, refaire ~es toitures ou donner u n 
precieux coup de main aux · fouilles entreprises 
par la Directon des antiquites. 

Au cours de ces stages de fouilles, on trouve 
rarement un vestige de poterie romaine au bout 
de sa pioche, mais l'humeur y est joyeuse, le site 
admirable incite aux randonnees, l'hebergement 
Se fait a la bonne franquette, SOUs la t ente OU 
dans les locaux d'une simplicite toute estivale. 
Les repas sont pris en communaute et les fra.s 
d'hebergement avoisinent 10 F par jour. n •a~ t 
prevoir une tente ou un sac de couchage. Les 
responsables precisent ces deta ils au moment de 
I' inscription. 

9'1 peut participer dans la region a deux cate­
gor1e_s de camps : ceux de sauvetage, restaut"ation 
et mJSe en valeur des monuments et des sites et 
Ies camps de fouilles archeologiques, ou les spe­
cialistes ont souvent besoin de bras. 

· MISE EN VALEUR DES MONUMENTS 
e GIRONDE 

· Le chateau de Mallengein. Pour enfants de 
11 a 16 ans et adultes. Initiation a la poterie 
et au tissage. Ecrir e M. Chassagne 31 r ue 
J .-Simon, 33 Libourne. '. ' 

Le chateau de Rauzan e t le prieure de 
Saint-Moacaire, ou des stages archeologiques 
sont egalement prevus. CVoir plus bas.) 

e DORDOGNE 
Abbaye de Boschaud. Du 6 juillet au 

24 aout: 
Eglise de Saint - Pompon. !Du 2 juillet au 

15 aout <Club du Vieux-MQiloir, . 10, rue Cosso-
nerie, Paris). · 

Chateau de Commarque. Association du 
Chateau de Commarque. Mairie de Sir euil, 24. 

e GERS 
Chilteau de Lavardens. Du 13 juillet au 

16 aoiit <Club du Vieux-Manoir, 10, r ue de la 
Cossonerie, Paris) . 

e LOT-ET-GARONNE 
Chateau de BonaiUil <M. Frugie, mairie de 

Fumel 47) . 

e LANDES 
Donjon et chateau de Peyrehorade (Asso­

ciation de sauvetage du chateau. M. Dupaya, 
40 Peyrehorade. 

e TARN-ET-GARONNE 
Eglise du XIe siecle a Saint-Sernin-du­

Boac (Les Amis de Lauzerte, 82). 
e LOT . 
A signaler deux camps du ler au 31 aout 

au cbiteau de Payrac et a l'eglise de Carny; 
un camp du 2 julllet au 31 aout a la cite· Roca­
madour (Club du Vieux-Manoir). 

CHANTIERS ARCBEOLOGIQUES 
e GIRONDE 

II 

Plassac : villa gallo-romaine au· Clos du 
Chardonnet. Du 20 juin au 10 juillet (M. J.-P. 
Bost, 12, rue de la Chenaie, 33 Gradignan) . 

Saint-Yzans-de-Medoc : vestiges gallo-r o­
mains du le r au Ille sickle, au Bois-Carre­
Cabanieu . . Fouilles continuelles jusqu'en octo­
bre (M. Galy-Ache, Saint-Seurin-de-Cadow·ne­
Pauillac). 

Les Salles:de-Castillon : vestiges du Ier sie7 cle. habitat gallo-r omain et barbare a la Va­
cherie-de-Reynault. En juillet (M. Grancoin, 
26, quai de la Marine, Castillon) . 

Soulac-sur-Mer : decapage d'un sol gallo­
romain a la Pointe de la Nega de. Du 28 juillet 
au 31 a-0ut CM. J . Moreau, 3, r ue Pasteur, 
92210 Saint-Cloud) . 

Baigneux : matte medievale associee a un 
t umulus celte. Du 15 joillet au 28 juillet in­
clus (M. H. Garaud, Comite d'Et, Aerospatiale, 
groupe archeologie, B. P . 11, Saint·Medard-en­
Jalles). 

Rauzan 1 chateau medieval sur site proto­
historique, gallo-romain et merovingien. Du 
ler juillet au 30 aout (M. Coste, residence 
Arago, bat. A , appart. 64 Pessac). 

Saint-Macaire : fondations du cloitre et 
tombes du XIle siecle. Trois poles de travail 
possibles sur ce chantier CM. A. Falissard, le 
Moulin, Saint-Macaire) . 

e DORDOGNE 
Perigueux : villa urbaine du ue:.IVe siecle 

apres J .-C. de la rue des Bouquets. Du ler au 
31 aout (M. Tobie, 36, r ue A.-Gadaud, Per i­
gueux) . 

Lussas-et-Nontronneau : villa gallo-1·omalne. 
Du ler juillet au 10 septembre (M. Le Cam, 
4, r ue des Cordeliers, Nontron). 

Petit-Bersac : edifice du IIe-IVe siecle. Jus­
qu'au 31 octobre (M. J. Pichardie, Petit-Bersac, 
Riberac). 

e GERS 
Seviac : villa gallo-romaine du Ille siecle 

aux tres belles mosai:ques et habitat merovin­
gien. Juillet et aout, 18 ans minimum, fouilles 
uniquement la matinee <Mme Launet, Tour 
de Lamothe, Cazeneuve, Eauze). 

e LOT~ET-GARONNE 
Villeneuve-sur -Lot : vicus gallo-romain a 

la Tour-Rouquette. Fouille du quartier artisa­
nal. Du 4 au 16 aoilt et du 18 au 30 aout <M. J .­
F . Garnier, 10, rue Marechal-Juin, Villeneuve­
sur-Lot). 

Grezet-et-Cavagnan : village fortifie de aa 
Butte-de-Lanau, deserte a la gu~rre de Cent 
Ans. Juillet (M. J. Clemens, 36, avenue de 
Gradignan, Pessac). 

e PYRENEES-ATLANTIQUES 
Saint-Jean-le-Vieux : station routiere anti­

que Ier siecle avant J.-C., appelee l'itineaire 
d'Antonin. Site exceptionnel. Du ler au 31 juil­
let <M. Tobie, 36, rue A.-Gadaud, 24 Perigueux) . 



Sauvegarde . et renovation 

de Saint~Macaire 

UN mouvement aussi sympathi-
que qu'efficace a ete lance 

pour sauvegarder et renover 
Saint-Macaire ipar M. Billia, un 
animateur de talent et de gran­
de bonne volonte. 

Du 5 au 27 juillet, sur le chan­
tier de restauration du prieure 
Saint-Sauveur de Saint-Macaire 
(Gironde), le Foyer de jeunes 
propose trois themes de travail 
(fouilles a.rcheologiques, restau­
ra tion et amenagement) el un 
programme complet de loisirs en 

partie oriente sur la connaissan­
ce du milieu local. 
CONDITIONS D'INSCRIPTION 

• 18 ans a 25 ans. 
• 16 francs par jour (beberge­

menl sous tentes collectives, 
plus nourriture, plus amurances, 
plus loisirs). 

Pour t o u t renseignement, 
ecr1re a Alain Falissard, le 
Moulin, 33490 Saint-Macaire. 

(Photo "'· Sud-Ou.est ,.,) 

Jeudi 24 juil.let, soiree theatre 
au Prieure 

t,•est done le jeudl 24 juillet 
que se· deroulera la premiere soi­
ree~ estivale du Prieure. Cette 
manifestation servira de cloture 
a.u stage de travail qui occupe 
actuellement vingt jeunes a la 
restaura.tion des b a t i m e n t s 
oonventuels. 

Cette annee, le theatre est a 
l'honneur. La. troupe de l'Onyx 
de Bordeaux viendra animer 
cette soiree a.vec une piece tirie 
du repertoire italien traditionnel 
et adaptee a ·la scene par la com­
Pacnie Jacques Fabri. II faut si­
rnaler !lue l'Onyx est le premier 
cafe-theatre cree en province et 
qu'll est de loin le plus ancien. 
Son fondateur Guy Suire, a ras­
semble une ·quinzaine d'amis, 
egalement comediens, pour ac­
complir une tournee d'ete en 
Aquitalne. C'est done veritable­
ment ,au theatre sur la place pu­
bliQue qu'est convie le public. 
Qllf plus est, II s'agit d'une farce 
qui sera donnee sur le parvis de 
l'eglise Saint-Sauveur, comme au 
Moyen Age. 

• Des ltaliens a Paris .. , tel est 
le titre de l'reuvre, met en scene 

.les penonnages. traditionnels de 

la comedie dell'arte : Arlequin, 
Colombine, Pantalon, etc. Ces 
personnages au costume si par­
ticulier soot confrontes a la tur­
bulence de la capita.le, Paris. 
Cette situation a.mime une suite 
de bouffonneries, qui sont. tous 
autant de pretextes au rire, a la 
danse, au mime, a la chanson, 
etc., etc. 

Une batterie complete de pro­
jecteurs et une discrete sonori­
sation completeront ce spectacle 
qui s'insere dans la plus pure 
tradition des • treteaux sur la 
place publique .. ; les organisa­
teurs osent esperer que cette ma­
nifestation saura trouver !'atten­
tion du public, puisque le prix 
d'entree est reduit a 5 .francs 
(gratuit pour les enfants) el 
qu'un buffet et une buvette son& 
privus. . . . 

Pour tout renseignement sup­
plementaire, telephoner .au chan­
tier du prieure Saint-Sauveur : 
6.35 a Langon. 

SUR NOTRE CLJiCHE : i.•egli­
se Saint-Sauveur, au devant de 
laquelle sera donne le spec~cle. 

<Photo • Sud-Ouest •. ) 



·RestauaiatiOn du Prleure 
Le bilan · d'un -stage 

Cette annee. comme en 1974, 
18 jeunes sont venus se joindre 
ii l"equipe permanente du prieu­
re. du 5 au 26 juillet inclus. 
Ages de 18 ii 22 ans, ces jeunes 
se repartissaient en une majorite 
de filles et par consequent. une 
minorite de gan;ons. Ceci n'a 
d'ailleurs pas empeche les tra­
vaux de s'executer ii leur rythme 
normal. 

Trois themes de travail avaient 
ete retenus par les responsable.s. 
Du point de vue' e.me11agement, 
une dalle hourdie de beton a 
ete .eoulee au-dessus de la voute 
d'un cellier, voute reconstituee' · 
!ors du . stage 74. Cette dalle 
correspond alf sol de l'ancienne 
salle capitulaire du monastere et 
de ce fait. les murs qui la de­
limitent. ont du etre exhausses 
en ma~nnerie de pierres sur le 
mode du petit appareil. Un re­
vetement de galets de Garonne 
sera ulterieurement coule sur 
cette dalle, apres la pose de 
J'etancheite. Lorsque le8 excava­
tions des fouilles seront rebou­
chees, ce qui ne saurait tarder, 
le • lavoir ., c'est-il-dire l'abri 
protegeant !'ensemble, sera enfin 

.demonte. ii l'entiere satisfaction 
des usagers de la petite porte 
de l"eglise. 

Un benivole lors de la pose du hourdi beton au-dess11s de I.a voide 
du, cellier. 

Du point de vue restauration, 
un escalier de pierres a ete re­
constitue pour permettre d'acce­
der au sous-sol du refectoire du 
prieureL encaisse entre les rem­
parts. es marches ont ete re­
cuperees dans une cave de la 
.place du Mercadiou. Elles re­
posent sur une maconnerie dont 
le parement est· assure par des 
pierres taillees, soigpeusement as­
sisees. L'ensemble a ete rejoin­
toye au mortier de chaux gras­
se ii base de sable rouge de 
carriere. Dans ce sous-sol, reste 
seulement le .sol a amenager pour 
en achever la restauration. 

Enfin, du ·point de vue archeo­
logique c'est l'ancienne galerie 
nord du cloitre adjacente a l'egli­
se qui a ete fouillee. Comme 
d'habitude. une serie d'inhuma­
tions, pourvues de pi~es de 
monnjlie au niveau de la main, 
orit ete mises a jour. Plu.e ex­
ceptionnel. un four qui a servi 
ii fondre du bronze, a ete re­
pere ii proximite de fragments 
d'un moule de terre cuite · : il 
s'agit sans doute, des vestiges 
de !'operation de coulage d'une 
cloche de bronze. Et puis, ii Y 
a les fondements des murs des 
etabli.asements anterieurs au mo­
nastere du Xlle siecle. notam­
ment une a·bside poftant les tra­
ces d'un revetement de marbre. 

Les teisiu 

Evidemroent. le travail ne pou­
vait i!tre le seul objet du ras­
semblement de 20 jeunes. au 
prieure. 11 y eut les loisirs aux­
quels plu.sieurs families macarien­
nes ont collabore puisqu'elles 
ont invite des participants au 
stage chez eUes. 11 y eut bien 
sur. la visite complete de Saint­
Macaire. celle du musee postal, 
celle des grottes, etc. Plusieµrs 
.!loirees ont ete consacrees ii des 
projections. grace ii Michel Vi­
dal. D'autres ont ete devalues 
aux types de loisirs habituels 
des jeunes. 
- 11 faut '.enfin parter de J'he­

bergement dont la qualite et la 
condition • sine qua non • d'une 
bonne atmosphere globale dans 
la vie d'un groupe. Beaucoup 
nous ont aide dans cette voie : 
Mlle Roby et M. Lorriot noui; 

(Photo c Sud.Ouest >.) 

ont prete sans diifitulte, apres 
demande ii l' Academie, deux 
classes de l'ecole servant comme 
dortoirs, et le preau utilise 
comme retectoire. M. Poisson, ·di­
recteur de la Maison de retraite, 
a mis a notre disposition les 
douches de son etablissement, 
toute la literie et surtout les 
qualites de l'equipe de cuisine. 
Cette derniere a mis en ceuvre 
toute son habilete pour satisfai­
re les gouts- de chacun. et ceci, 
sous la houlette de Mmes Tau­
zin et Fauriat. Le transport des 
plats se faisait grace aux mar­
mites norvegiennes. gracieuse­
ment pretees par le C.E.S. de 
Langon. Une partie du materiel 
de cuisine et surtout le vehicu­
le utilise pour l'intendance, ont 
ete pretes par M. l'archipretre 
Pierrot. La municipalite, grace 
ii M. le Secretaire de mairie et 
MM. les Employes municipaux, 
a ete egalement mise ii contri­
bution sans diffi<:ulte. 

Un bilan de stage qui s'avere 
somme toute satisfaisant "ne peut 
qu'inciter Jes responsables ii re­
nouveller !"experience ran pro­
chain. Signalons que du 26 juil­
Jet au 8 aout, une quinzaine de 
scouts belges sont venus de 
Br.uxelle.9 pour participer a leur 
tour, aux travaux. 



Ce que fJrent les so1rees 
du · Prieure 1975 

C'est finq.lement en ·i::ompagnie 
dw 'f.roid que s'est deroulee la soi­
ree theatra!e du 24 juil!et, SUT !e 
parvis de l'eglise. Beaucoup de 
Macariens ont done prefere r.ester 
chez e!.13: et le public se limita a 
deux cents personnes environ. 
C'est evidemment le risque de tout 
spectacle en plein-air. 

Ce!a n'a pas empeche pour au­
tant les personnes presentes de 
goi'iter pleinemerit · aux joies du 
spectacle. Une constatation s'im­
pose au prime abord : le parvis 

· de l'eglise otfre un cadre idea! 
pour Le theatre. De p!us, la com­
media deU'arte restitu·e !a plus 
pure tradition de la farce sur !a 
place pub!ique, qui ne connait pas 
de meiUeur emplacement que le 
pan1is d'une eg!ise. 

Cela dit, les quinze comediens 
se donnerent completement a !a 
tiiche pour imprimer un rythme 
~< enLeve » au deroulement du 
spectacle. Les dialog11-es, simp!es 
et naturels, etaient suivis sans 
difficuite par Le public. Les sept 
ta.bleaux du divertisse.ment propo­
se : « Les Italiens et Paris >,, etaient 
de fait axes sur !a « pantalonna­
de '" c'est !e cas de le dire puis­
que Le personnage central en etait 
Pantalon lui-meme. Tous ces ele­
ments conpouraient a faire de la 
representa.tion un veritable spec­
tacle popu!air·e, au sens non gal­
vaude du terme. C'e&t ce resultat 
qu'i l faut sa!uer dans le travail 
du cafe-theatre !'Onyx. 

Les 8 et 9 aout, Les Macariens 
etaient invites a deux vei!!ees 
axees sur des themes !ocaux. I! 
s'agissait a.ZOrs de cinema, de trois 
films realises par Michel Vidal e.t 
produits par !es M acariens asso­
cies. 

Cependant, lor.s d,e la premiere 
soiree qui reunissait trois cents 
personnes environ, Jacques Gra­
tecap et ses amis musiciens ani­
mer-ent un bal musette et un ra­
dio-crochet qui permit a l'equipe 
des scouts belges de montrer tous 
ses talents. 

Ce qui retint !'attention, r.e tit~ 1 

rent !es images de Saint-Ma~aire 
vu d'avion et surtout ce!les du 
film « Une journee comme Les au­
tres » . Rires, interjections excla­
mations ponctuaient les sequences 
qui montraient ·les Macariens sous 
un jour souvent inattendu. La mu­
sique et le commentaire par.tici­
pdent evidemment d creer la bon­
ne humewr du public. 

' Le « Pelerinage et Rome » ne 
jut presente que lors de !a se­
conde vei!!ee. Cette derniere dut 
se de.rou!er a la sal!e des fetes 
. en raison du mauvo.is temps, mais 
rassembla tout de . meme deux 
cents personnes. ' 
L'eq~ipe du Prieure espere que 

ces soirees auront satisfait le pu­
blis dans son ensemble et dit a 
tous : a !'an prochain pour autre 
chose. . · 

Une journee comme les autres 

Encore le titre d'un film, mais 
celui-Ia de3il connu des Maca­
rie.ns · qui ant assiste a sa pro­
jection en aolit dernier, un film 

~ Trobi lou Renart • 
et · « lei: Biei:lho 

d'Alourou • 

veadredi soir 
a la Salle ties files 

I! s'a~it - 'l'aurlez-vou.s devlne? 
- -des titres de deux chansons ·parmi 
o e 11 e s qu'l-nterpretera vendredi 
10 O!;Ctdbre a 21 heures A la sane 
des mes, 'Pierre Coudroy, de LUie 
a 1'0'C'Casion -de la velllee macarienne 
011ganis6e ;par •le iMouvement pour Ja 
sauvegarde et la .renovation de 
Saint-!Macaire. 

t. 
En effet, s'il ha'btte· Auros, 'Pierre 

Coudr oy de ir..me, 'blen connu dans le 
Bazadais, est un -.fervent sympathl­
sant des actlvi'tes du chantier d-u 
prieure et -des "festl'Vites qui ·s•y atta­
chent - en somme, un !Macarlen de 
cceu'l" ! ... 

Auteiir d'ourvrages sP,6cJAlis61 sur 
le 1passe de notre r~gion, it est ega­
lement passionne de viel.nes dwm­
sons gagconnes et 'les l.nterpret.e vo­
lontiers lui-m.eme en pUblic. 

Ainsl, il sera accompagne d emai·n 
par IMlch.e'I Pedleu . et Jacky Gra·te- · 
cap A la .gu}t&re ; Ohrlstlan Vleussen.s 
a Ja 'flftte e't !Mµ: !Pavis au tamboii­
rln. Ces derniers feront d'allleurs 
l'ou~e de na .soiree par q-uelques 
airs mstrumentaux oil d'aucuns 
pourront reconnattre « .A11ons-y gale­
men't "'· « Deobat J'Emban dou 'Merca· 
diou >, « Senmaccharl > et blen d"au-
tres. · 

I 
La rpreml~re ;parttie du spectacle 

.sera alnsi p!acee sous le signe de ·la 
chanson locale. Les films c Le :Maca­
rien vu du cie'I » et « une Jour.nee 
comme Jes autres ,. ldej'A an.nonces, 
compl~teront ia solr6e. 

Comme I\ l'accoutumee, un bulffet 
a•bondamment ,garni de brochette.s, 
merguez, vin du pays et bolssons 
dlverses_ sera A :;- disposition du 
public durant n'entracte. 

Entree generale, 3 francs; grat1,1ite 
pour Jes eD'!ants. . 

en couleur sonori,se qul montre 
nos concitoyens dans leur vie 
quotidienne. C'est un film· d'ama­
teurs bien sur, tourne par l'equ.i­
pe des Macariens assocles, · mais 
comblen est savoureuse l'in':er­
pretation vc.io.ntatre ou involon­
taire dei; Maca-tiens. Quelques 
gags emaillent ce recit, mais l'es­
sentiel rest.e les gestes de la vde 
de tous le.s jours saisis clans leur 
plus ,simple ve11ite. Et c'est grace 
a cette simplicite qu'eclate com­
me une evidence la douceur de 
vivre dans une peti';e ville mec 
ridionale. 

Pour .voir ou revoir ce film 
comme les images de Saint-Ma­
caire OU d'avion, reunies dans le 
montage intitule : • le Macarien 
vu du ciel ., rendez-vous a Ja 
sane du Feyer culture! le ven­
dredi 10 octobre, a partir de 21 
heures. ' 

NOTRE CLICHE. - Une sce­
ne du film ; le marche du jeudi. 



~e • so1r, hienvenue·.-11 la salJe .. des letes 

C'est done ce soir a partir de 
21 heures que se deroulera a la sal­
le des fetes la premiere veillee ma· 
carienne d'biver. Pour cette occa· 
sion, l'equipe du prieure a prevu 
de doubler !'installation de cbauf· 
fage de la salle et de loner des sie· 
ges confortables .. La televisiori etant 
en greve, rien ne semble done 

s'oppo8er . a la venue nomhreus..-. 
des M111:ariens et des amis· des e~ · 
virons · pour goiiter au programme 
propose que voici · : 

De 21 heures Ja 21 h 45, les tren· 
te-dnq cboristes de !'ensemble . vo· 
cal reolais Prelude, diriges par 
Claude .CuviUier, donneront un re· 
cital de chansons modernes, la pin· 
parf. d'inspiration comedienne. 

Parmi ces dernieres, citons < Mon 
Pays "•· de Claude Leveillee; « la 
Valsr. a Joseph >, de Felix Lecler.c; 
< J'ai pour toi un lac > et « le 
Doux Chagrin >, de Gilles Vi. 
gneault. Pour evit&r trop d'unifor· 
mite, des morceaux tres differents 
seront inseres dans ce repertoire, 
on chant liturgique orthodoxe rus· 

· se, un negro spiritual, un chant de 
prisonniers, mais anssi < la Boite a 
chansons » o-q_ < Fi1le de laine >. 

Pour seul commentai·re, notons 
que l'effet produit par trente-cinq 
voix reunies dans une parfaite bar· 
monie, ne pent laisser personne in· 
different. 

DES CREPES ET MERGUEZ ... 

A l'entracte, 's'ouvrira on buffet 
garni de crepes, de merguez et de 
broohettes veau. • ventreche qui 

. poun:ont etre arrosees de vin rou· 
ge d'appellation controlee ou · de 
vin blanc. Des boissons diverses se­
ront mises a la disposition . du pn· 
blic. 
. La deuxi6me partie debutera a 

22 h 15 avec la projection d'actna• 
lites mac.arienne ~'bier et d'an• 
jourd'hui; Grace a Rene Labat, 
manifestations des annees 48-50 : 
Fete du Bas-Pian, kermesse des 
ecoles publiques aux Corde1iers, et 
Michel Vidal offrira la chronique 

en conleurs du mois de novembre 
·1975 : . la confirmation, le 11 no· 
vembre, la remise de medaille ii 
M • .Pomirol, un mariag.e a la Mai· 
son d~ retraite. 

DES SUCCES 
DE L'ENTRE-DEUX-GUERRES 

Puis, a partir de 22 b 45, fera 
son apparition en st!ene notre ve­
dette d'nn soir, Rene Lagabuzere. 
Ce demier interpretera des succes 
de l'entre-deux-guerres et des 
chants traditionnels : « Beth ceii 
de Pan », « le Temps· des cerises >, 
« la Paloma >>, « Violetta >, « Je 
t'ai donne mon creur », « la Chan· 
son des tonneliers », etc. Le sex· 
tet de J111:ques Gratecap l'accompa· 
gnera avantageusement, .grace a la 
participation de l'accordeoniste 
Claude Bosquet, du trompettiste 
Jeannot Bielsa, du fluti ste Chris· 
tian Vieussens, du guitariste Michel 
Dedieu, du batteur Max Pavis et 
grace a la souorisation de Pierre 
Salomon. Tons ces mnsiciens vien· 
rlront benevolement, comme ils 
rout deja fait par le passe, appor. 
ter une conclusion a ·Ja S'Oiree par· 
ticulierement joyeus.e. . 

L'equipe du .Prieure vous invite 
done tons a parti-ciper, ce soi,r, 
dans la salle des fetes bien cbauf. 
fee, a la premiere veillee macarien· 
ne d'hiver, moyennant le versement 
de 3 francs ( sauf pour les en· 
fants de moins de 14 ans ; Jes en· 
fants non accompagries oe seront 
pas acceptes.) 

Le benefice eventuel de la soiree 
sera utilise pour Jes travaux d'ame· 
nagement du Prieure ( pnohJ ci.des· 
sus.) • 

(Photo « Sud.O.uest ».) 



Ce soir, Saint-Macaire. en chansons 
et en images 

Nous ra ppelons que c'est ce 
soh·, vendredi, a 21 heures, que 
seront projetes a nouveau, a la 
salle .des fetes, Jes films de Mi­
chel Vidal : « le Macarien vu du 
ciel » et « Une journee comme 
les autres •· (productions en cou­
leurs sonorisees des Macariens 

ctroy de Lille, accompagne par 
la fo1'mation musicale qui anime 
regulierement nos veillees maca­
riennes. 

Jes enfants. , 

Associes), · SUR NOTRE CLICHE. Le 
En compiement, un programme 

original de musique et de chan­
sons locales populaires sera pro­
pose au public par Pierre Cou-

Buvette et buffet garni. Entree 
generale : 3 francs, excepte pour j 
MercadiQu, sou rce d'inspirat ion 
de tant de chansons d'Elie Boi-
rac. 

(Photo « S.-0. » .) 

« Prelude » le 12 decembre 
a la salle des f etes 

La chorale Prelude de La Reole 
sera !'invitee d'honneur de la 
premiere veillee macarienne d'hi" 
ver organisee par l'equipe du 
prieure, et ce le vendredi 12 de­
ct·mbre, a la salle des fetes. 

L'1insemble vocal reolais Prelu­
de a ete cree en 1974 dans un but 
de promotion de la musique et du 

• chant choral. Paraflelement, ii 
se propose de developper_Jes li.ens 
d'amitie qui . peuvent unir Jes 
adeptes de !'expression artistique 
chantee. L'esprit dans lequel cette 
jeune formation se produit entre 
completement dans l'optique que 

· nous avons .definie pour Jes soirees 
du prieure. Le!! conditions de sa 
ve,nue nous permettre d'offrir un 
.prl:lt d'entree qui ne represente pas 
."plus qu'une participation aux 
jrais. Le choix du repertoire et la 

-fOl'llle de l'execution sont bases sur 
le aoucL d'atteindre reellement 

· tcriul Jes publics et notamment le 
· p!Ublic non avert!. 

Ceci n'empeche pas d'ailleurs 
que la chorale Prelude ait partici­
pe a des manifestations prestigieu­
ses, comme pour ,le dixieme anni­
versaire de !'ensemble Campanel­
la au cours duquel elle s'est pro­
duite avec plusieurs formations 
bordelaises de grand renom ! La 
p:upart des concerts donnes jus­
que-la -restent cependant des pres­
tations de " base ,, offertes · au 

' public de la region. 
Dirigee par Claude Cuvillier et 

Michel Pac, Prelude proposera en 
premiere partie de la soiree un 
repertoire allant de la Renaissance 
a l'epoque contemporaine en pas-

. sant . par des negro spiritu~, 
Quelques morceaux des chante • 
canadiens · tl 
Vigneault. 

choix de ce programme. Parmi Jes 
trente-cinq executants, .Jes ~;ica­
riens auront sans doute plais\r a. 
reconnaitre notre concitoyen Yves 
Dutrouilh. 

Pour eviter de donner un carac­
tere trop uniforme a la ,veillee et 
la rendre tout simplement plus 
agreable, la deuxieme partie pren­
dra un tour tout a fait differP.n t 
quoique dans un esprit voisin. Ce 
sc1·ont en effet les actualites cine­
matographiques macariennes 
d 'hier et d 'aujourd'hui qui en­
chaineront sur l'entracte. Michel 
Vidal et Rene Labat projetteront 
une serie de films inedits. 

En fin de soiree et pour cloturer 
par la musique et la chanson, M . 
Lavaux interpretera un pot-pourri 
des chansons de l'entre-deux­
guerres. M. Lavaux possede un 
talent reel d'interprete connu de 
quelques Macariens et meme de 
Bordelais. puisqu'il a eu !'occasion 
de se produire dans des cafes -
theatres dont l'Onyx. . 

Si l'on rappelle que l'entracte 
sera le moment des excellentes 
brochettes, du vin du terroir et de 
divers autres amusements. cette 
soiree devrait attirer beaucoup de 
monde. Et puis l'entree ne sera 
(i\le de 3 francs a debourser par 
ptorsonne, excepte les enfants; en-
1in, la salle sera tres bien chauf­
foe. 

Esperons dans ces conditions que 
ceux qui proclament qu'il ne se 
passe rien a Salnt-Macaire sauront 
enfin se deplacer jusqu'a la salle 
des tetes. Dans tous les cas, 
l'equipe d~ieure invite toutes 
.;H oos"a ' se jOin'i!re a elle le ven­
dredi 12 decembre en soiree pour 
un de chaude ambian~e. 

DU PRIEURE 

· La prajeetion du film • Une 
journee conune les autres ., les 
8 et 9 aout dernier, a connu un 
tel succes que l'equipe du prieu­
re a "decide de renouveler cette 
operation le vendredi Ifl octobre 
prochain, salle du Foyer cultu-
re!. . 

11 taut rappeler que cette reu­
vre des • Macariens · associes • 
montre la vie quotidienne des 
Macariens sotis les angles les plus 
inattendus. Que ce soit au travail 
au marohe. a la poste, etc., beau~ 
coup de nos concituyens ont ete 
surpris par la camera dans leurs 
occupations ordinaires; pas tous, 
cependant, car il etait µlfficile de 
presenter toutes les activites lo­
cales. 

Comme • le Macarien vu du 
ciel ., qui sera egalement projete 
a cette occasion, ce film a ete 
tourne sur pellicule couleurs su­
per 8 millimetres et sonorise. Le 
commentaire et la musique con­
courent a donner a ces images 
une valeur de document, qui 
prouve combien, fina•lement, il 
peut etre agreable de vivre dans 
une petite ville. Ceux qui pensent 
qu'a Saiht-Macaire ii ne ·se passe 
rien devraient trouver un ·de.. 
mentL 

La pretniere partie de la soiree 
sera consacree aux chansons loca­
les traditionnelles don t certaines 
en gasc1m. JaCE!!ues Gratecap et 
Jes frer.es Dedieu aceompagneront 
Mon. Coudray de Lille venu 
d'Auro~ pour chant~r • en pa­
tois •. C'est ainsi que l'on pourra 
ecouter Jes reuvres de notre _poe­
te Elie B<;>irac, dont • Debat l'em­
ban dou Mercadiou •. 

Macariens et sympatihisants des 
environs, notez des a present sur 
votre calepin la date du 10 octo­

. bre, quj vous permettra de passer 
un moment inhabituel. . . 

.A q 'f,r. 



La soiree de l'equipe du Prieure: -Un g~an 
Organiser une soiree en hiver 

a la salle des fetcs, essayer de re­
trouyer !'ambiance familialc et ro­
pulaire des concerts qui se derou­
laient il y a vingt-cinq .ms et plus 
a l'ancien Eldorado, cela relevait, 
en 1975, ,de la gageure. L'equipe 
du Prieure de Saint-Macaire, ani­
mee du Jouable desir · de renoll(·r 
avec la tradition, apres Jes succi:s 

· de ses soirees annuelles de juillct 
et aout, dans le cadre medieval du 
parvis de l'eglise Saint-Sauveur et 
du cloitre de l'ancien monastere, 
a tenu le pari et a mis au point 
le deroulement de plusieurs specla­
cles de va~ietes qui doivcnt 4voir 
lieu dans le courant de l'hiver , et 
du printemps. . 

C'est ainsi qu'une premicre soi­
ree organisee "le 10 octohre der­
nier obtenait des resultars enc.ou­
rageants. Celle qui se deroulait 
vendredi dernier a la'' salle ·des ·tee .. 
tes a depasse Jes prevision~, tant. 
ii est vrai que les organisateurs 
avaient bien fait les, chose • . l>e­
vant un public nombreux, attentif 
et parfois passionne, 4'C fut d'abord 
J'ensemble choral Prelude, de La 
Reole, qui, pendant unc · beure, 
plongea l'assistance dans k ravis­
sement. Un repertoire d'nne tres 
grande qualite, p1t>-sarit par" des ·a:u- · 
teurs contemporains, tels Felix Le-

- clerc et Gilles }7igneault, sans ou- /­
. blier des cha~fs plus dassiques 
· '£>d'inspiration J1furgique orthodoxe 
·u'fUSIC ou de ·negros spirituals, t;en-

te-cinq choristes savamment . mis 
en valeur paf des jeux de lumieres 
colorees ""f lf!<pt:.Jvantes, l'ense(nble 
Prelude J!, .ptesente un spet·iacle 
complet qu'i se 'hisse au niveau du 
professionnahsme. A coup .siir, . et 
.Jes spectateurs l'ont prouve p:ir 
leurs encouragements, Prelude est 
sur un chemin qui le menera loin. 

En deuxieme partie, ce fut tout 
d'abord une retrospective fflmee de 
Rene Labat sur des fCtes qui se 
deroulereilt a Saint-Macaire durant 
Jes annees 1946-1950; chacun · re~ 
vit avec emotion des personncs au- . 
jou'rd'hui disparues. Ensuite, les ac­
tualites macariennes du mois de 
novembrc; 1975, vues par Michel 

·Vidal. Enfin. et beaucoup de spe.:­
tateurs aftendaient ce mOlllf:.Jlt, ce 
fut l'enthQ\l~iasme avec R.::ne la­
gahuzere, -,fenor amateur local, qui 
interpreta ·pendant pres de t rois 
quarts d'heure un repertoi're varie', 
allant de la chanson .des Tonne­
liers de Safot-Macaire a un extrait 
du «Pays du Sourire >. A plusieurs· 
reprises, ce fllrent des ovations 
apres des chanscns dont Jes re­
frains etaient repris en . ch11:11 I:. l!il( 
I' assistance. 

Accompagne par rensemble mu~ 
sical gascon de Jacques Gratecap, 

· coml>ose de six musiciens de no-
tre region, Rene Lagahuzcre a re- A 
nou6 avec la tradition Qes· gran- r 
des voix macariennes d'antrefoi~. 

i'ensemble choral Prelude: 

Vendredi dernier, a Saint-f\facai·· 
re, beaucoup ont senti passer· ·le 
souffle des soirees de l'apres-guer­
re. L'avis unanime est qu'il y ait 
une suite; l'equipe du Prieure dc­
vra· s'y employer. 

La sc;iiree etait presidee par M . 
Christian Desmoulins, inaire ad· 
joint de Saint-Macaire; plusieur~ 
conseillers municipaux etaient ega-

. . lement presents a la soiree. l'Cuus 
avons remarque de .nombreU'l di­

, Iigeants des societes lo~ale5. 

M. Christian Desmoulins a ega­
lement preside le vin d'honneur 
offert a l'entracte, a la .;horale reo­
laise Prelude. 

succes 
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« Habiter I' Aquitaine », c'est le 
titre d'un film dont plusieurs se­
quences ont ete toumees a Saint­
Macaire, notamment le 24 sep­
tembre dernier. De quoi s'agit­
il ? Le Centre regional de do­
cumentation pedagogique de. Bor­
deaux s'est donne pour tache de 
montrer combien le cadre bati est 
determinant dan le bien - etre de 
tous et en particulier des enfants. 
Trois lieux ont ete ainsi choisis 
pour comparaison : le premier, 
parmi Jes grandes cites d'H.L.M.; 
le second, parmi Jes lotissements 
de maisons individuelles; le troi­
sieme parmi les villages anciens : 
Saint-Macaire correspondait par-· 
faitement a cette derniere defini­
tion. Le but de tout cela, c'est 
bien sur de prouver que ·1a vie 
dans un environnement tradition­
nel reste encore la plus agreablc;. 

L'equipe de tour nag e du 
C.R.D.P. est done venue avec tout 
le materiel necessaire saisir l'ima­
ge et le son des jeux d'enfants. 
Sur la place du Mercadiou, les 
jeunes cyclistes purent jouer aux 
vedettes, comme sur le quai au 
bord de la Garonne. Sur le par­
vis de l'eglise, trois filles danse­
rent comme « Les Claudettes ». Et 
puis, dans les « Cassuets », sur les 
allees des Tilleuls, etc .. ., la came­
ra surprit tel ou tel Macarien dis-
· cutant ou lisant « Sud - Ouest », 
notre quotidien regional. 

Ce film 16 · m/m, en couleurs et 
sonorise, sera diffuse dans la serie 
« Aquitaine au present », de la 
television scolaire regionale, le 
jc:udi 13 novembte, a 10 heures, 
sur T.F. 1, et le mardi 25 novem-

l'Aquitaine 

bre, a 15 h 15, sur A 2. Mais ii 
pourra etre egalement projete a 
Saint • Macaire a !'occasion de la 
presentation d'un programme plus 
complet, propose par l'equip-e du 
Prieure. 

SUR NOS CLICHES. - La 
fa~ade d'une maison restauree de 
la place a « arcades » du Mar­
cadiou. - La camera face aux 
jeunes cycllstes macariens, place 
du Mercadiou. 

. (Photo c S.-0. >.) 

I er oJob-1., I t/1S 
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Saint Macaire au XVe siecle 
ou les aventures de Rogier Van T_er ·uoest 

Ces temps derniers, la televi­

sion belge, ch,,ine flanumde 

(8.R.T.), est restee quelques 

jours en nos murs pour y tour­

ner des fragments d'un film en 

treize episodes intitule « Rosier 

flan Ter Doest ». 

C'est ainsi qu'une trentaine cle 

Macariemies et Mflcflrie11s ont 

ete enrole.• pour la circollstllnce 

par la productrice, Mme· Hilda 

Verboven. L'action se passm1t 

t1u debut du XVe siecle, le.• /i­
gurmus tournaient en habits 

d'epoque. Les camio1is de la 

production etaient gares place du 

- Marche-Dieu, OU ont ete /ilmees 

di/ferentes scenes, ainsi que 

vorte du Thuron, porte Rendes­

se et rue Carnot. Les sequences 

toumees da11s le vieux Saint-M,,­

·caire so11t celles du cinquieme 

evisode, dans lequel •le heros 

Rogier, deguise en maire, deli­

vre la sorciere Oda, emprison­

nee vo11r sorrellerie. 

Durant les deux .io11rs du 

ltlllrtWge, l' eqUi(Je t.echnique bel­

ge, composee d'1111e quarcmtaine 

tle personnes, s'est declaree en­

chantee de l'acc11eil et de la 

cooperatio,; des habitants .de la 

commune, ai11si ·qus des n!.c1gni• 

fiques decors dam lesquels eUe 

tournait. 

Le . vie11x Saint-Macaire, s'il 

est savamment mis en valeur, 

sera de plus e11 plus choisi var 

Les producteurs de cinema et de 

television, ce dont Les habitants 

n'a11ron.t qu'ii se /elicjter . 

L'equipe beige de /,11 B.R.T. 

1w11r.mit. actuelle111e11t le to11r1w· 

ge du film e11 Dorclogne (a Sar· 

Lat notflmment ) . ' Mlllheureuse­

nie11t, il est ;, exclure que ce 

Jeuilleto11, 51111/ ach11t var lrt te· 

levisio11 fram,;aise, ne soit j1mlflis 

VII. da11.< 110.< regions. la BR.T. 

ne dif/11.Mmt qu'en Belgique. 

Trois figurcmts mflcariens. De gauche ii droi te MM. Aso, 
Herry et Mflrzelle. 

. -..4:::· - .. ' ' ~ · . 
L e clapman do11ne le Jett vert pour le tourno~e d'une sequence. 

(PboLos « ud,Ouest ». ) 

I! --1uin !</ls_ 

= 



Saint - Macaire s'est . :. J . ,I# ·ainuse ... 

Le cirq1ie des jeunes avec M. Loyal, le vresentateur et l'orchestre (le la. sQiree. 

Vendredi 30 avril, 21 h 20 : La 
salle des fetes est en efferves­
cence. Dans le vestiaire, branle­
bas de combat, un clown essaie 
une ·grimace, le prestidigitateur 
ajuste son nceud paplllon; un 
Guy · Lux. « en herbe » grisonne 
sa chevelure ... Derriere le rideau, 
les musiciens d'un soir accordent 
Jeurs instruments, le soriorisateur 
verifie Jes micros. Au bar, on 
amene Jes dernieres caisses. de 
biere, torchons, ouvre-bouteilles ... 
tout est la... Dans la salle, plus 
de deux cents Macariens sont ins­
talles et attendent les trois coups, 
avec impatience, car ce· soir, ils 
ne sont pas venus ecouter une 
quelconque vedette, ils so.nt venus 
feter d'a u'tres Ma cariens (enfants, 
amis, vo isins) devPnus, pour un 
soir. comediens et ch a nteurs. 

Les comediens. en premiere 
partie, avec Jes jeunes et leur cir­
que entierement con~u par eux. 
De l'audace (le mage Uscul , Bizu­
teka, Cui-Cui ), de l'adresse (Ajax 
et ses « trucs . » ) , de la fantaisie 

(le Schmilblic macarien et Jes 
clowns Bis et Ciclette), toute la 
magie du cirque etait 18.. 

Les chanteurs, en seconde par­
tie. Ce fut l'autre generation qui 
:tl"anchit les feux de la rampe, 
Mmes Colette Bore et Charline 
r;>arroussat, MM. Rene Lagahuzere 
et Andre Sey rac avaient genti­
ment accepte de nous transporter 
guelques a nnees en arriere; et en 
cha nsons. Remercions-les, ici,- de 
!'ambiance qu'ils surent creer tqut 
au long de cette « fin de ban­
quet » (et ce, malgre un trac bien 
nafurel pour une telle « pre­
miere », avec micros et musi­
ciens) . lls sure'lt entrainer la 
salle a cha que r efrain. tant e si 
bi en qu·a la fi n. c.hanteu~·s et 
~pectateurs n e faisaie nt plus 
qu'un. 

Remercions a ussi deux groupes 
de « non-Macariens ». Jes trois 
jeunes comediens du Theatre en 
M·ettes, et Jes huit m usiciens 
a ccompagnateurs de la soiree: 
_Leur humour et leur brio ont a 

(Cliche « Sud.Quest ».) 

coup stir donne une dimension 
slipplementaire a ce spectacle. 

Meme si un malencontreux in-
cident technique a interrompu 

· nos tradttionnelle5 « actuallte~ 
macariennes. ~. le: bilan de cettei 
sofree· -sembie ·1argen'lent ._poliitif 
puisque nous mesurons Ja reus­
site, non pas a la perfection tech­
nique, mais au plaisir eprouve pal' 
acteurs et spectateurs. 

· De ce pla:isir; comme de la 
bonne volonte des uns et des 
autres, . Iii. soiree de vendredi ne 
peut nous fa:ire douter. · 

L'equipe du Pripure. 



. Les « Histoires . bordelaises » 

a la troiSieme veillee macarienne d'hiver 
Encouragee par les su.cces des 

.soirees des 10 octobre et 12 cte­
cepibre dernier l'equipe du prieu­
re propo.sera d tom une troiBieme 
veuiee macarienne d'hiver, le aa­
medt 7 f~ier proohain, d ta satle 
des fites (l.e eh.Dix du •amedi de­
vrait satisfaire les penonnes qu.i 
se sont plaintes du chob: du ve-n­
dredi, lors des pr~edentes soi-
rees). . 

Pour ne pas tomber dans la re­
dite perpetue-t!e, le programme de 
cette. ·troisieme Vi?iliee sera com­
pl.etement nouveau mais non 
moinB inectit et attra11ant. Preci­
sons qu'une QU4trieme veillee est. 
d'ores et deja en preparation pour 
le mois d'avrit at1ec la J>ll"ticipa­
tion d'un chreur de Macariens 
dans un repertoire inedit. 

Done, le 7 fevrier prochain, 
l'equipe du prieure a inviU le 
ca.fe-the/l.tre •!'Onyx de Bordeaux 
et plus particuilieremeont le tan­
dem Duclin - Mauroux, qui fait 
actuel!ement la joie· des soirees 
borde·laises. Duclin et Mauroux ne 
sont autres que l.es interpretea des 
,.. Hiltoires bordelaises • qu.i attei­
gnent en ce ·moment la 160e· re­
presentation. Ce succe. -ne va paa 
bien SU.r sans raison. Duclin et 
Mauroux mettent e-n scene deu.z 
truculetttea marchande.s des Capu­
ci11.', Mme Cabif'Ote et Mme Gri· 
gnechiche, qu.i, se rencontra-n.t au 
retour du marchl!, font une heure 
et demie de ,.. paploite .... Et com­
me ehacun sait, dam eea m.ome~ 
ld, tovt 11 JKU•e : le• commentai­
res "'" la vtande, aur les prltires 
qu.i ne porte-nt plus de soutane, 
sur. lese ,.. Chartronnaises ,,, etc. 
Le Tire vient l!videmment de la 

;angue u.tiliaee pour ce faire q&e 
seuls les Gascons peuvent com­
prendre et en pa?ticu.li.er les Gi· 
rondins. 

On retrou.ve ainsi les fomeuse1 
Cadichoune et Maian de Mute 
Verdie ou certains .sketches des 
tournl!es anciennes de Tichadel et 
Rousaeau., Car bien sft.r, il 11 a 
consta.mment sous-jacent wn petU 
cote egrUlard qui Be fait pltu evi• 
dent lorsque .la discussion tou.rne 
d l' * enguelade "" 

Et puis Duclin et .Jlfaurouz se · 
donnent d fond dans ce spec;ta­
cle Oien de chez nous et !'on aura 
compris qu'f!s sont tout d tait 
dans le ton lorsque !'on saura que 
la grand-mere de l'un d'~ etait 
marchande d'e. poissons· au.z Capu­
cins. Aussi savent-il.$ rutituer 
jusqu'au motndre · dl!tat! !es ex­
pressions des visages et les varia­
tions de ton caracteristiques des 
vrais Gascons et Ga.Sconnes. 

Pour cette soiree, l'equi.pe du 
prieure a prevu d'amenager et 
d' ec!airer la salle des fites de ma­
niere insolite. Des tables seront 
inst.allees qul p~ de 
C011$0mmer des boissons aVtint le 
spectGole, tout en ecout4nt de 
vieiLles chansons. . 

Apri.s le spectacle •'ouvrira '"' 
buffet abondamment OGt'fti de eri­
pes, broche>ttea et vin du tnrotr. 
En final, aeront projeteea lu ac­
tualites macadlentne1 rtou:mies 1Jllf' 
Michel Vidal. 

R~enez done des d presmt la 
date du 1 fevrier prochain. L'en­
tree f!lnbale sera cette fois 
ffxee a 5 francs les frail ettifl.t 
plus elevl!s qu'd l•accoutuml!e. 

. Les. veillees macariennes d'hiver 
Samedi 7 fev rier , le cafe-theii.­

tre 1.'0nyx viendm presenter )es 
N Hi sr oires borde!aises ,, dans la 
satie des fetes. H s'agit, en r eswme, 
d'une invitation ci r i res et sourires 
!ancee par Duclin et M auroux qtti 
campent avec une remarquable 
justesse deux nuzrchandes des Ca­
purins. 

Cette soiree s'inscr it dans re 
program me des veillees macarien· 
nes prevues par l'equtpe du Prieu­
re pour L'hiver 1975-1976. Le 10 
octobre, ce fut la troisieme projec­
tion du fblm de Michel Vida! : 
..- Une journee · comme les ·autres ,, 
ainsi que !e N Macarien vu dil. 
cie l ,, et N re Pelerinage d Rome "· 
Pour varier !e programme, Pierre 
Coudroy, de Li!le, accompagne 
d'un g,roupe de musiciens de la re· 
gion. au.tour de Jacques Gratecap 
vin t interpret:?r quetques chan~ 
sons du terroir. 

Le 12 dece mbre, la chorale Pre· 
lude, d e La Reole, a.pporta bene­
vo!ement le cachet de ra qiui lite a 
la deuxieme experience des veil­
lees d'liiver. Les actualites maca­
riennes fi!mees de Rene Labat et 
Michel-Vidal recentrerent ensuite 
l'interet sur notre cite. Enfin Re­
ne Lagahuzere. accompagne par la 
forma tion de J. Gratecap sou!eva 
l'enthousiasme du pub lic,' grii.ce ci 
sa verve et sa vitalite bien de chez · 
nous. 

De !'av is quasi unanime du pu­
b lic, en moyenne deux cents per­
sonnes, ces deux soir ees recreaient 
en partie !'atmosphere des concerts 
organises dans !'ancien Eldorndo 
du temps cni. la television n'av ait 
pas encore atteint la majorite des 
foyers. · 

Pour !'equipe du Prieu.re le but 
de telles manifestations est avant 
toute chose f,e permettre aux 
Macarien.s de participer ensemble 
d des spectacles qui les concer­
nent, Et si un spectacle veut tou­
cher un maximium de personnes 
il doit offrir des elements isStt; 
directement de la vie locale· d'oti. 
l'idee des ~ Actualites ma~arien­
nes " et de !a participation direc­
t'!? des Macariens les plus fervents 
au spectacle hti-meme. La reussite 

de ces soirees est liee aussi aii prix 
des entrees qui se do it d'etre !e 
p tus bas possible, afin de nermet­
tre la v enue de tous et de to v.te~. 
Pr;iparer un spectacle, lie d la vie 
locale et pour e! !e, avec de petits 
moyens, ne signifie pas pour 
autant choisir la facilite ou l'habi­
tuel; il s'agit d 'une veritable re­
cher che pour pr odu ire des soirees 
en etroi te re!ation avec le contexte 
local et de ce fa.it egayer l'hiver 
macarien. 

Ces buts ne sont sans doute pas 
poursuivis uniquement par l'eqtti­
pe du Prieure, mem e ci Saint-Ma­
caire. C'est pourquoi d'une part 
elle · accueillera avec joie toute 
personne desireuse d'apporter un 
peu de disponibilite ci la prepara­
tion de ces soirees. C'est pourquoi, 
d'autre part, elle espere qu'ci 
court terme, une collaboration 
suivie pottrra s'instaurer de ma­
niere e~core plus ejficace que par 
le passe entre totttes les associa­
tions m acariennes. 

L'equipe du Prie ure. 



Dimanche 
du nouveau ' a 

• • 18 juillet 
Saint-Macaire 

DEUX initiatives destinees a l"on i­
motion estivole de notre vi i­

le prendront effet dimonche pro­
choin. l 'une interesse Jes Moco­
riens, I' autre concerne surtout nos 

' omis visi teurs. 

~era ossuree par un de mei lleurs 
occordeonistes de lo reg ion oc­
compogne de quelques outre; mu-
ic iens. II jouero pour vou les 

poso-dobles, vo lses et tangos les 
plus celebres et se lero un p lo isi r 
d 'executer a lo « demonde " v s 
morceoux preferes. Vous pourrez, 
bien sur, entre deux donses, . vous 
ro froich i r et de gust er Jes « omuse­
gueu les " qui ouront ete de l-i cote­
ment prepares par l'equipe du 
prieure. L'entree sero fibre et ou- . 
verte a tous, bien entendu. 

Les Mocoriens pourront d 'oil-

A f'intention de ces dern ie rs, 
un circuit de visites de la vieille 
ville sero instoure, sous l'egide de 
Jo commune, du Syndico1" d'initio­
tive et du Mouvement c Souvegor­
de et Renovation >. lo recept ion 
des touristes se fero au prieure 
Saint-Sauveur, ou une permanence 
sero ossuree avec liv.res et de­
plionts, oinsi que toutes informa­
tions concemant notre cite, dons 
_,n posse comme dons s0n present. 
Puis, ceux qui le desireront, pour­
ront, a 15 h 30 OU 17 h 30, 
faire plus ample connoissance 
ovec not·re ville, ou cours d' une 
visite commentee 

Par oilleurs, le Foyer des 1eu­
nes invitero ce meme jour, les 
Mocoriens au premier « operit1f­
musette • .de la soison d'ete qui 
6e deroulero de 11 heures a 13 
heures, sous lo terrasse ombrogee 
de l'Eldorodo . .Pour cette « gronde 
premiere "• l'ambionce musicole 

leurs, retrouver Jes chormes de 
l'operitif-donsont dons d'outres oc­
casions : en l>orticulier, le vendre­
d i 30 juillet, dote de notre spec­
tacle d' ete. Retenons d' ores et de­
ja que lo troupe de !'Onyx de Bor­
deaux presentero ce soior-16, so der­
n iere creation : c Pierre Greletty, 
ou lo Fable des Croquonts »; rop­
pelons que deux acteurs de cette 
troupe nous sent fomiliers, ·pu is­
qu ' ils jouerent ovec succes cet hi­
ver, les c Histok'es bordeloises » 
en notre cite. Ma is nous vous en 
porlerons plus longuement tres 
bientot ... 

Jeudi soir 

Co~cert gratuit de pop • music 
L E. Prieure occueillero jeudi ·s~ir 29 juillet, sur le nouveau podium, 

un spectacle lnhabi~el qui pr'ecede ro de moniere heureuse rexcep­
tionnelle soiree ·• Buffet, mus ique et theatre • du lendemoin, au meme 
endro it. 

En etfet, .fe nouveau groupe re­
g ional c Mumu lo musique » don­
nero son premier concert et ce , 
gratuitement. Precisons d'ores et 
deja que l'equipe 1 du Prieure a 
prevu comme complements une bu­
vette et un buffet occessibles a des 
prix moderes. 

Mais ii fout presenter « Mumu 
la musique », dent font portie le 
Mocorien Jacques Grotecop, Jeon­
Poul et Miche l Dedieu, de Soint­
Andre-du-Bois, etc. Le groupe se 
compose done de musiciens de bol 
qu i ont decide de composer et 
jouer eux-memes leurs morceoux. 
Leurs ceuvres sent influencees par 
le:; groupes-rois de la pop mus ic 
que sent « Genesis. », « Emerson, 
Lake and Palmer», « King Crim­
son », etc. II s·agit en fo it de lo · 
portie de lo pop music Qui foit 
oppef oux recherches sonores et 
OUX reminiscences clossiques. Pour 
ce · faire , c Mumu lo musique » 

. s'est dote d'un out illoge instrumen· 
tol fort impressionnont : deux 
synthetiseurs, un piano electrique, 
un argue, une gultore electrique a 
effets specioux, une · bosse, une 
botterie, etc. Les omoteur'S de pop 
music devroient etre sotisfoits 
d'une telle prestotion, car, si « Mu­
mu lo musique • est tout jeune, 
les musiciens qui le composent son~ 

chevronnes et vous feront passer, 
gageons-le, de b1en ogreobles ins­
tants. 

l'equipe du Prieure propose 
oinsi une soiree plus speciolement 
reservee oux jeunes, OU Jes mains 
jeunes seront, bien sur, Jes bien­
venus. II fout remerc1er c Mumu 
lo musique • d 'ovoir choisi le 
Prieure pour ce prem ier concert 
gratuit. A jeudi soir, done, a por­
tir de 21 h 15. 

Le ·Premier 
aperitif- musette 

de ·l'equipe du Prieure 
de ~~1Iftr:Itched. sous Les 01nbrages 

. ora o s'esl deroute le pre 
mier '.' '.'Periti f- musette ... di? l'ete­
orf:ia.mse par l'equipe du Prieur/ 
eta·Zs .11 heures, tout le mond~ 

'· . a son paste. Lucien Orano 
choisis,sait ses mei lleurs paso-do­
?leds, d ~~Cortes servantes mettaient 
a erniere main a la rep . 

d.es toa~ts, a!ors qu'au ~ar i:;,:t~f­
riftat~ I approvisonnement en pas­
: · . n n attendait plus que Les 
, acanens.. et i ts arriv ere11t petit 
a P.etit , presque timideme11t : mats 
r~vis de. J:)ouvoir reciecouvrir tme 
a mosphere accueillante et 
c~1_1mpet i·e. B!en sur, !'assistance 
u et.nit pas tres nonibreuse . ii est 
vra~ que le_ concours de ' peche 
ay~it ameue, hors des murs de la 
cite, d e_ nombreux Mncariens II 
est .vrai aussi que .Zes menag~re1 
~~aie":t for t d faire, midi appro­
d ,t11:[•, cepend~nt certaines avaient 
lee:;s ef, m algre tout, de delafaser 

ourneaux pour une 1 musette · l . va BP· ht . · eurs 1nans ne sem 
.aie!lt pas s'en trouver plus mat ; 

Ai?si If _terrasse finissait par fair~ 
~i~; ~i~~:u;~~e,l'af,~!~::ti::v::~ 
Pnse en main par Mimiche ~ le 
gai luron de la m aison de .f. tT . 
te rt z t t e ai-

. 13 ;;· 15 e ou se termina, v ers 
melant par une gran~e f'.'randole 

Dima1!e;:nes . et moins Jeunes. 
aperitif ~ane pi .ochain, 1l1l nouvel 

• san. vous attendr 
meme e~c}roit. . Le so! eit no~s au 
v,romis d etre plus pre ent Mimi~ 
~ ie no1is a assure de son c~ncours 
Y.n~mique el le accortes servan­

tes .~eronr encorp la. · 
Veuez nombreux et la reussite 

sera. cqmplete 1 

. L'EQUIPE DU PRIEURE. 

~A f~ --1 tt t b' 

lperilil . ...... 

Dimanche, a -la terrasse ombra­
gee de l'Eldorado, de 11 heures 
& 13 heures, aperLtif musette avec 
des musiciens des environs, no­
tamment · l'accordeoniste Louis 
Capelli. 



Poli le · au pot, musique et theatre 
vendredi soir, au Prieure 

Comme nous .J'ovon~ deja onnonce dons de precedentes edit ions, 
l'equipe du Prieure offre vendredi 3-0 jui·llet, l.lf1e soiree exceptionnelle 
oux Mocoriens, comme oux sympothisonts des environs. 

Cette soi•r,ee debutera a portfr 
de 20 heures, par une innovation : 
un « buffet-concert ,. ou c souper­
musette • . De quoi s'ogit-il ? Sur 
scene seront rossembles Jes di·x 
mei4.leurs mljsiciens . de Jo region 
qui interpreteront outorit de mor­
ceoux de musette que de themes 
plus modernes, sur lo dernonde et 
le choix du public. Certoins des 
music iens se produ iront dons cfes 
prestotions plus porticulieres : fi­
fre goscon OU . flute cla.ssique me· 
me. Une musique di·vertissante, 
voriee selon vos desirs, sero distil­
lee omoureusemerit et ortistique­
ment por cette format ion que re­
groL>pe, comme a .J'habitude, Jac­
ques Grotecop. Sur ce fond musi­
cal de choix, on pourra denser, · 
mois o·ussi monger, soit a table, 
soit debout, comme a 1.m buffet 
compogno·rd. Au menu, lo reine 
sera la c poule au · pot ·>, lo vroie, 
cuisinee a .Jo fa~on Henri IV. Pour 
ceux qui ne l'oiment pas ou qui 
n'auront pas ossez mange, seront 
oussi disponibles des brochettes de 
boeuf, tomotes et poivrons, oins·i 
que des brochettes-merguez. Pour 
« orroser ,. le tout, sont prevus 
deux borricots de vin ·rouge du 
pays et les boissons Jes p lus di­
verses. 

L'equipe du Prieure a essoye de 
. tout prevoir pour que cette formu­
le soit ottroyo•nte. · Vendredi soi·r, 
ne venez pas uniquement assister 

. ou spectoi:Ie, orrivez . des 20 heu~ 
res, pour ·porticiper ou buffet­
corn:ert ou souper-musette. 

De suite opres, · vers 21 h 30, 
enchoinero c Pierre Greletty ,. ou 
c ·lo • Fable des Croquonts •, pre­
sentee por ·lo troupe de l'Onyx, 
de Bordeaux. " s'ogit de ·lo veri­
table histoi·re de c Jocquou le Cro- · 
quont >, heros d'oo feuiJ.leton te­
levise. Sons etendre plus avant sur 
le theme du spectacle deja pre­
sente lors des precedents articles, 
ii fout signoler que ·lo troupe de 
!'Onyx inougurero ce soi·r-lo, le 

. nc>uveou podium omenoge entre 
l'eglise et les remports. Ce podium 
correspond e,n • foit a I' emplace­
ment de l'oncienne solle copitu-

faire ou solle de reun·ion ·du mo­
nostere. Lo voCite du cellier, qui 
o ete exhumee sous cette solle, a 
ete ..-estouree en 1974. Pwr as­
surer son etoncheite, ii a ete ne­
cessoire de construire wne dolle en 
baton. revetue de golets de Go­
ronne, restiruont ainsi l'oncien sol 
de lo solle copituloi·re. Or, les ha ~ 
SO·rds de lo ·restou·ration ont conduit 
a edifier cette terrasse 60 centi­
metres au-dessus du niveau du sol. 
Ainsi constitue-t-elle un podium; , 
les spectateurs seront disposes en­
tre l'eglise et lo colonnade du cloi­
tre, tondis que les comediens dis­
pciseront d'une scene, on ne peut . 
plus voste. 

Les octeurs de . l'Onyx pourront 
olnsi donner a cette merveilleuse 
c Fable des Croquonts • , mise en 
scene par Guy Suire, une couleur 
fort emouvonte dons le sens du 
souri·re comme du serieux. Ceux 
qui ont ossiste ou spectacle 'de l'an 
dernier « · De!> ltoliens .a Paris », 
sovent d'oilleurs combien ·les mem­
bres de lo troupe sovent se de­
penser sur scene sans compter. 

L'equipe du: Prieure espere que 
vous viendrez nombreux a cette 
soi·ree exceptiqnneUe dent I' en tree 
est fixee ' a 6 francs par personne 
(grat-1.1it pour les enfonts occom­
pognes). Buffet et buvette proti­
queront des prix modiques. A ven­
dredi !>Cir ... 

L'equipe du Prieure. 

Dimanche 
\ 

\ du nouveau ~ 

a 
DEUX init ia ti ves dest inees a !'a ni ­

mation est iva:le de no~re vi i­
le prendront effet dimon.che pro­
cha in. L'une inte resse les Maca­
riens, I' out re conce rne surtout nos 
amis vislteurs . 

A !' intention de ces derniers, 
. un circuit de visites de la vieille 

ville sero instaure sous l'egide de 
Jo commune, du Syndicot d' in it ia­
t ive et du Mouvement « Souvega•r­
de et Renova tion » . Lo reception 
des t oL>ristes se fero ou prieµre 
Soint-Souveur, ou une permone'nce 
sera a ssuree ovec liv.res et de­
p li ants, a insi· que toutes informa­
t ions con<:emont not re cite, dons 
iron posse comme dons son present. 
Pu is, ceux qui le des;reront, pour­
ront, 0 15 n 30 OU 17 h 30, 
fa ire plus ample ·connoissonce 
ovec . notre . ville, au cours d' u_mi 
visi te comrnentee. 

Par o il leu rs, le Foyer des jeu­
nes invitero ce meme jour, les 
Mocoriens ou premier « operit if­
musette • de lo soison d'ete qui 
se deroulera de 11 heures a 1 3 
heures, sous lo tenosse ambrogee 
de l'Eldorado. Pour 1cette c grande 
premiere !'ambiance muslcole 

18 juillet 
Saint-Macaire 

• • 

liera ossuree pa r un des mei lleurs 
. occordeonistes de lo region, ac­
compogne de quelques au tres mu­
siciens. II jouero pour vous les 
paso-dobles, va lses et tangos les 
plus celebres et se fe ro un plo isir 
d'ex_ecuter a Jo « <:fe mande » VOS 

morceaux preferes. Vous pourrez, 
bien sur, .ent re deux donses, vous 
rafraichir et deguster les c omuse­
gueules » qui , ouront ete del-icote­
ment prepares por l'equ ipe .du 
pr ieu re. L' ent.ree se ro I ibre et ou­
verte a tous, bien entendu. 

Les Mocoriims pourront d'oil­
leurs, ret- rouver les chormes de 
J'operit·if-dansont clofls d'outres oc­

.cosions ·: en partiC'U'lier, le vendre­
.d i 30 juillet , date de notre spe1=­
tocle d'ete. Retenons d'ores et de­
ja que lo t roupe de l'Onyx de Bor­
deo ux presentero ce soi•r-lo, so der­
niere creat ion : « Pierre Greletty, 
ou ' lo Fable des Croquonts »; rop­
pelons que deux acteurs de cette 
troupe nous sont fa miliers, puis­
qu 'ils joue rent ovec succes cet hi­
ver, Jes c Histoi•res bordeloises > 
en notre cite. fo(\o is nous vous en 
porlerons plus longuement tres 
bientM ... 



du 
• • Dimanche 18 juillet 

nouveau a Saint-Macaire 
DEUX initiatives destinees ci J"ani­

motion estivale de notre vii­
le prendront effet dimonche pro­
chain. l 'une interesse Jes Moca­
riens, I' autre concerne surtout nos 

' amis visi teurs. 
A J'intention de ces dern ie rs, 

un circuit de visites de la vieille 
ville sera insroure, sous J'egide de 
Ja commune, du Syndicot d'initia ­
t ive et du Mouvement « Souvegar­
de et Renovation •. la reception 
des touristes se fera au prieure 
Saint-Sauveur~ ou une permanence 
sera assuree avec liw·es et de­
plionts, ainsi que toutes informa­
tions concemont notre cite, dons 
con posse comme dons sbn present. 
Puis, ce-ux qui le desk-eront, pour­
ront, ci 15 h 30 ou 17 h 30, 
faire plus ample cannaissance 
avec not·re ville, au cours d'une 
visite commentee 

Par aillelKS, le Fayer des 1eu­
nes invitero ce meme jour, les 
Mocariens au premier • aperit1f­
musette " .de lo soison d'ete qui 
6e deroulera de I I heures ci 13 
heures, sous la temisse ombragee 
de l'Eldorodo. Pour cette c grande 
premiere •, l'ombionce musicale 

Jeudi soir 

~era assuree par un de mei I leurs 
accordeonistes de Ja reg ion ac­
compagne de quelques autre; mu-
ic 1ens. II jouero pour vou les 

paso-dobles, va lses et tangos Jes 
plus celebres et se fera un p lo is ir 
d 'executer ci la « demande » vos 
morceaux preferes. Vous pourrez, 
b ien sur, entre deux danses,. vous 
rafraichir et deguster Jes « omuse­
gueules " qui auront ete del-icate­
ment prepares par J'equipe du 
prieure. l 'entree sero fibre et ou- . 
verte 6 tous, bien entendu. 

Les Macariens pourront d'a il­
leurs, retrouver les charmes de 
J'aperitif-dansont dons d'autres oc­
casions : en P<>rticulier, le vendre­
d i 30 juillet, date de notre spec­
tacle d'ete. Retenons d'ores et de­
ja que lo troupe de l'Onyx de Bo r­
deaux presentero ce soiir-16, so der­
n iere creation : " Pierre Greletty, 
ou la Foble des Croquants »; rap­
pelons que deux acteurs de cette 
troupe nous sont famil!ers, ·puis­
qu ' ils jouerent avec succes cet hi­
ver, Jes c Histoi1'es bordelaises » 
en natre cite. Mais nous vous en 
parlerons plus longuement tres 
oientot ... 

Co~cert gratuit de . pop music 
L E. Prieure accueillero jeudi · s~ir 29 juillet, sur le nouveau podium, 

un spectacle Jnhabi~el qui precedera de maniere heureuse l'excep· 
t ionnel le soiree ·• BuHet, musique et theatre • du lendemoin, au meme 
endroit. 

En effet, 4e nouveau groupe re­
g ional • Mumu la, musique • don­
nero son premier concert et ce, 
gratuitement. Precisons d'ores et 
deja que l'equipe 1 du Prieure a 
prevu comme complements une bu­
vette et un buffet occessibles a des 
prix moderes. 

Mais ii faut presenter « Mumu 
la musique », dent font part ie le 
Macar ien Jacques Grotecap, Jeon­
Paul et Michel Dedieu, de Soint­
Andre-::!u-Bois, etc . le groupe se 
compose done de musiciens de bal 
qui ont decide de composer et 
jouer eux-memes le:.irs morceoux. 
leurs c:euvres sent influencees par 
les groupes-rois de . la pop music 
que sont c Genesis • , • Emerson, 
Lake and Palmer•, « King Crim­
son• , etc. JI s'agit en fait de la · 
portie de la pop music Qui foit 
oppel aux recherches sonores et 
oux reminiscences classiques. Pour 
ce · faire , c Mumu la musique • 

. s'est dote d'un outillage instrumen· 
tol fort impressionnont : deux 
synthetiseurs, un piano electrique, 
un argue, une gultore electrique 6 
effets specioux, une basse, une 
batterie, etc. Les amateurs de pop 
music devraient etre sotisfaits 
d 'une telle prestation, car, si « Mu­
mu la musique • est tout jeune, 
les musiciens qui le composent son~ 

chevronnes et vous feront passer, 
gogeons-le, de b1en ogreobles ins­
tants. 

l'equipe du Prieure propose 
ainsi une soiree plus speciolement 
reservee aux jeunes, au les mains 
jeunes seront, bien sur, les bien­
venus. II faut remercier « Mumu 
lo musique • d'avoir choisi le 
Pr ieure pour ce premier concert 
grotuit. A jeudi soir, done, 6 par­
tir de 21 h 15. 

Le ·Premier 
aperitif- musette 

de · 1' equipe du Prieure 
D\manche. sous les ombra es 

de. 1 Eldorll;do s'est deroule le p~e­
mier '.' ~pentif-musette ,, d'e l'ete 
or~a.mse par l'equipe du Prieure' 
et . ~s .11 heures, tout le mond~ 

m ,. a son poste. Lucien Orano 
g~oisi~sait ses meilleurs paso-do­
l es, d ~~Cortes servantes mettaient 
a derniere main Ii la preparati 

d.es toa~ts, a!ors qu'au bar on vf 
?fiat~ I approvisonnement en pas: 
is. . n n attendait plus que Les 
~acar1ens .. et ils arrivere11t pet"t 
~ P.et1t, presque timideme11t~ mats 
avis de . J:iouvoir redecouvrir tine 

atmosphere accueillante t 
champetre. Bien su·r z· · e ' · · : , assistance 
1t etatt pas tres nombreuse . ii esl 
vrai que le concours de , peche 
~~~it damene, hors des murs de la 
et e, ~· nombreux Macariens. 11 
est .vrai at1ssi que Jes mena ere1 
avaient fort d faire midt g 
chant · ce d • appro­de .d '. pen ll;nt certaines avaient 
l ci ef, ·malgre tout, de delaisser 
eurs ourneaux .,..,.. 

musette . l ,..vur. une valsP-
b . · eurs maris ne sem 1.aie_nt pas s'en trouver plm mal ; 
A insi la .terrasse finissatt par f . . 
~. le plem ,, et !'ambiance d a!re 
vi~e chaleureuse, l'animatio:v;~~ 
prise en main par Mimiche, ~ Ze 
rai luron de la maison de retrai-

· 1 ~ 1~· 1~t le tout se termina, vers 
•1 par tme grande farandole 

. mh~nt Jeunes et moins jeunes. 
. im.anche prochain, un nouvel 

llPf!Tt ltf danscrnt vous· attendra at 
meme endroit. Le so 'ei ' 1 

promis d .. 1 · • nous a r etre P us present Mimi-
c ie nous a assure de son c~ncour s 

t
dy namique et les ctccories servan· 
es sero11t encore la. · -

Ve11 e.: nombreux et z · . 
sera. complete ! a reussite 

. L 'EQUIPE DU PRIEURE. 

~ A 1u,JU -4 q t 6' 

lperilil aanlle 
Dimanche, a -la terrasse ombra­

gee de l'Eldorada, de 11 heures 
a 13 heures, a.perLtif musette avec 
des musiciens des environs, no­
tamment l'accordeoniste Louis 
Capelli. 



Un gofit de Jete populaire sur la nouvelle scene du Prieure a ~aint-Macaire 
Heureuse initiative que ces deux 

soirees proposeee en fin ile eemoi. 
ne derniere sur la ·nouvelle • sc!i­
ne > du P rieure a Saint-Mai;aire,. 
par J ean-Marie Billa et son equipe. 

Apres plusie~i:s annees de tra· 
vail, ii la fois de gros reuvre et 
minutieux, l a .. r estauration du . ma· 
gnifigue .cadr.e medieva.l, not'amment . 
celle du podium · <l'm:icien sol ., de 
la salle rapitulaire) peut aujour· . 
d'hui pretendre servir de . eadre a' 
de•' soirees mnsicales ou . theatre• · 
le~ de haut e tenue. 

·c elles .de je11di . et vendredi d'fr· 
niers .' presentaient uo caractere ; 
culture} et artistique qui Fied a 
d~ teJles manifestations. 

Le co n1•ett d'e musique' popnlai. 
· re donne le premier soir par la for. 
mation de Jaeques Gratecap a per­
miR de t.este( l'acou8tiqne qne p•mt 
rendre pllreille « salle ». Un te8l 
positif confirme dM le lendemain 
gr iiCP a la troupe de Jacques Sui· 
r e, venu ·onter la c Fable des 
croquants ». 

Brillamment servi s par un jeu 
de lumieres 'judicieux, Jes . com~ 
dieo~ de l',Onyx ont amuse, emu, 
Heduit et ioteresse par la parole 
et le geste ~n puhlic comp~~ dan; 
i!a majorite de j ennes: 

A . ·cote. de' cette _partie spectacle, 
le buffet campagnard a· r essemhie . 
plus de convives qu'escompte (mais 
tons « salisfaits i>) . La poule a11 
pot, le. 'brochettes; le vin· du pay~, 
le hal .musette furept autant <l'ele_. 
ments supplementaires !'t concrets 
.propre8 a donner . .a r e'tte seconde 
soiree inaugurale un got'it verlt•· 
hie de fete populaire. Des soireee 
que !'on e ·pere· retrouver rapide· 
ment. 1 

Le 

, 
J'eudi soi:r, la formation de Jacques Gratecqp sut" scene 

musj,que moderne et cadr11 medievial, un mariage he11reux ••• 
(Photos « Sud-Ouest ». l --·--



LI • +• d' 't, an1ma ion e e 
Avant to_ut un travail d'equipe 

L'equipe du Prieure ""travail. L11 preparotion d11 .11odi11m, 
01£ se sont deroules les spect.acles des 29 et 30 ;uillet. 

L'equipe du prieure nous prie 
d'inserer : 

Cet article se voudrait it la 
fois une mise . au point et un 
hommage. Mise. au point tout 
d"abord, en reference du compte 
rendu de • Sud-Ouest . date du 
mercredi 4 aout. Nous y avons 
trouve avec plaisir revocation , 
photos a J"appui, des deux soi­
rees des 29 et 30 jui!let, qui ont, 
chacune it ]eur maniere, consacre 
le prieure Saint-Sauveur en tant 
que haut lieu de manifestation 
populaire, que celle-ci soit mu­
sicale, theatlrale, gastronomique ... 
OU autre. Soyons surs que tou 
les Macariens et leurs amis des 
alentours ont apprecie le nouvel 
amenagement de ce qui est pour 
eux, depuis plusieurs etes deja, 
un lieu privilegie ·de rencontre. 

Mais cette double reussite 
(celje du concert pop et de la 
soiree theatralel n'est pas due, 
bien sur, it quelques personne 
en particulier, contrairement it 
ce qui pourrait ressortir de ]'ar­
ticle cite plus haut. Il s'agit avant 
tout d'une travail d 'equipe : les 
Macariens le savent bien, mais 
ce point est pour nous tenement 

sentiel qu'ils nous pardonne­
ront d 'y insister enco1·e une fois. 

L'equipe, vous la connaissez : 
c'est celle du Prieure, celle qui 
restaure et anime ce batiment 
depuis plusieurs annees dans un 
double but : pour, d'une part, · 
en ,faire un des joyaux du Saint­
Macaire touristique ; d'autre part 
- -et surtout - pour que ce 
local, loin d'etre sans vie. de- , 
vienne un lieu de manifestations, 
de rencontres et de reunions 
pour les Macariens et Jes diffe­
rentes associations qu'ils ont 
.creees. On le voit. ces deux buts 
sont, l'urt et .l'autre, deja atteints 
pour l'essentiel. et chacun.., espere 
qu 'ils se r ealiseront toujours 
plus, au fil des ans. 

Un nom, pas plus qu"un autre. 
ne doit done etre cite: pourtant ... 
Pourtant, il est des membres de 
cette equipe auxquets les :\V{aca­
riens veulent adresser ici un 
grand. merci. Ce ne sont pas les 
enfants du .pays, membres du 
foyer de ·jeunes. et pow· qui la 
participation a la restauration et 
it !'animation du prieure Saint-

(CHehe < Snd-Ouest ».) 

Sauveur est une consequence 
nor male de leu r ·attachement a 
leur cite. Ce sont les autres, non 
Macariens, et qui viennent a 
chaque occasion mettre leur en­
thousiasme et l eur desint~resse­
ment au service de.-_ cette meme 
cause. 

Parmi eux. deux categories : . 
ce sont d 'abord tous ces musi­
ciens des alentours, repondant a 
chacun de nos appels pour agre­
menter musicalement no spec­
tacles d'hiver et d'ete. Aucun 
style ne leur est etranger, et leur 
talent lll'a d'egal que leur dispo­
nibilite. 

Ce sont d'autre part ces gar­
c;ons et ces filles, venus des qua­
tre coins de France (et meme 
de Hollande et de Grande - Bre­
tagne),_ certains depu1s plusieurs 
annees, et tombes eux aussi 
amoureux de noh-e village. Ils 
etaient encore,_ cette annee. pres­
que une dizaine, qui sont arrives 
it la mi-juillet et repartis pour 
Ja plupart au lendemain de nos 
soirees. Ils sont passes. au gre 
des heures et des jours, . de la 
pioche au decapsuleur avec la 
meme gentillesse et la meme 
efficacite. Aussi, ferons-nous une 
exception pow:... ~\.lX en citant 
leurs prenoms : Octile, Laurence, 
Jerome, Patrick, Antoine, Chris. 
tine, Stephanie, Marie-France 
Billy Oes trois derniers ·cites 
sont encore parmi nous). Vous 
etes nos • citoyens d'honneur • 
et, si ce n'est guere officiel, cela 
vient du fond du cceur !. .. 

Aux Foyer des .jeunes el d'educatiou popallire 
Le 27 septembre, uri certain 

nombre de jeunes et mains jeu­
nes maeariens decidaient de se 
reunir dans le but de relancer 

. reorganiser, le F.J.E.P. de Saint~ 
Macaire. · 

Cette reunion consistait a elire 
les membres du conseil d'admi­
nistra tion puis ceux du bureau 
directeur. Les resultats du vote 
devaient etre le's suivants en ce 
q ui concerne le · bure u : 

President : J acky Gratecap; 
vice-president : Francis Lacroix; 
secretalre : Ala in Falissard · se­
cretaire ad.joint : Robert Paratge; 
tresoriere : N·oelle Rochelois; 
tresorier adjoint : F rancis Ber­
nadet. 
· Le nouveau bureau emettait le 
vceu de se retrouver des le ven­
dredi 8 octabre, dans le but 
c!'aborder divers problemes no­

. tamment celui de la mise en 
::route de certaines activites. 
Voici tres succinctement le conte­
nu de cette seconde reunion : 

Labo-photo. - Cet atelier, deja 

installe, peut etre mis. en route 
tres rapidement. Des week-ends 
d'initia.tion sont prevus, encadres 
par des benevoles deja · inities 
t~ls que Claude Lorriot1 Jacque. 
lme Roby, Jean-Marie BH!a, 
Francis Bernadet, Serge Cosson 
Alain Perrinet. Francis Lacroix'. 
Ce dernier etant charge de la 
coordination, de !'organisation et 
du fondionnement de cette sec­
tion. Cette acti vite est proposee 
it tous. Les personnes interessees 
peuvent vemr s'infoi;mer vendre· 
di 22 octobre, au cours de la 
premiere reunion qui aura lieu 
dans les locaux du Foyer, au 
Prieure, des 21 heures. 

iPlng-pong. Yves Fauria·t 
sowhalte prendre la responsabi· 
lite de cette section sportive. 

Atelier musical. - Jacky Gra­
tecap et Noelle Rochelois cr6ent 
cette section, dont l'object.if 
principal est base sur l'initiatlon 
musicale pour tous et les moyens 
utilises pouvant etre tres varies 
et fonction des participants eux­
memes. (FaJbrication, presenta­
tion d'instruments, sensibilisation 
a differents styles de musique. 
folk, pop, etc.). 

Cinema. - Des demarches vont 
. etre faites par le bureau pour 
palier !'absence d'appareil de 
projection, qui s'avere .pourtant 
indispensable dans le F .J.E.·P. 
d'urie ' commune comme Saint-
Macaire. ' 

1Journal e$ reproduction cle do­
cuments. - Noelle Rochelois et 

. Jacqueline Roby vont prendre 
contact avec un technicien spe­
cialiste dans · 1e but de pouvoir 
utiliser tres rapidement le rnate­
.riel deja en notre possession 
dans les locaux et ceci des ven· 
dredi 22 octobre, a 21 heures. 

1Le cbantler sauvegarde et re· 
novatlon qui est une section du 
F.J.E.P., · propose une solution 
provisoire pour chauffer les lo­
c11ux pendant l'hiver. 

.Animation. - Divers projets 
de soirees a Saint-Macaire l'hiver, 
d'ailimation a la maison de re­
traite et ceci sur !'initiative de 
tous les membres du Foyer, se• 
rant mis a l'etude au cours de la 
prochaine reunion flxee au 5 no-
~embre, a 21 heures. ·/ 



Chantier de Jeune• ·a Baint-Macaire 

·' 

Ifs sont 

modestes 

benevoles 

'!. :,_. 

·.t . f "'" 

, . 

• 

QUINZE M ILLE Frali<;ais passent 
chaque annee une part de ·teurs 

vacances a travailler benevolement sur 
des chantiers de jeu11es. /ls ont choisi, · 
gar<;ons et filles · en nombre egal, de 
consacrer quelques semaines de leurs 
loisirs a un travail benevole corres-

- pondant a leurs 'gouts ; restauration de 
monuments hisioriques, fouilles, ame­
nagemen.ts ruraux, amelioration d'un 
cadre de vie qui n.' est pas le leur, action 
sociafe1 protection de la nature, equ{:: 
pemenrs · touristiques ou animati01i. 

/ls ont ·du pour · cela s'adresser a 
deux organismes tres differe11ts : le 
Club du Vieux Manoir et Cotra vaux. 

Le Club, qui se consacre essentielle­
ment a la restauratio.n et a l'artimation, 
re<;oit chaque annee environ 4 OfJO jeu­
nes. Les deux tiers d'entre eux ne fo nt 
qu'un sejour de deux d trois semaines. 
Les autres, ceux , qui reviennent regu­
lierement, fournissent l'encadrement ne­
cessaire. Lorsque l'adolescent arrive 
pour la premiere fois, il ne sait, le plus 
souvent, rien faire. Vingt-quatre heures 
Lui suffiront pour apprendre a railler 
une ardoise ou tenir un pinceau. L' en­
thousiasme et la bonne volonte faisant 
le reste, ii est alors « bon pour le 
travail >, car ii travaille, et meme beau­
coup. 

· c E qui se posse o Sa int-Macaire est, o 
cet egord, exemplo·ire. Mi lle seot 
cents habi·tants oggluti<nes sur la rive 

. droite de la Ga1ronne, face o Lan­
gon, Jes yeux rives sur ce qui etoit, j'u·squ'o 
ces dem iers mols, le nerf de let. vil le, la cele­
bre notionole 113, ignoraient, pour lo plu­
part, qu'i°ls se trOmpoient et toumoient le des 
. a des -merveilles. 

Des mervei.lles, car la viei lle ville de Sa int­
Mocoire, coincee entre l'ancienne route na­
t ional• qui t·ranchoit l'agglomerotion, · et Jes 
rempo;ts, dominant la ~a llee de la Goronrie, 
P9ssede un ensemble orChitecturol remontant 
souvent oux Xie et Xlle siecles. 

Ainsi, des portes medievoles 01.ibliees OU 

moltroitees, · une eglise commencee au Xie 
siecle, un' prieure du XMe et la tres belle place 
du Marche~Dieu (ou Mercodiou), dont an com­
mence o soup~onner la beaute sobre, le c ca­
chet )) I grace. a de recents travoux. Un tres 

Cotravaux, de son cote, est une (ISSO­

ciation de cogestion pour le travail des. 
ieunes, qui regroupe neuf organismes 
tels que Concordia, Remparts, Etude ' 
et Cha11tiers, Service . civil international. 
Pill$ de 300 mouveme11ts locaux sont · 

' geres par Cotravaux par l'intermediaire 
de ces neuf organismes. 

Dix mille jew1es pariicipent chaque 
an.nee a ces chantiers. Si le principe 
.du travail benevole est le meme, l'esprit 
est, a Cotravaux, Ires . different de celui 
·du Club du Vieux Manoir, 01't la res­
rauration de monuments, a~arait 
comme I' ob;ectif essentiel. Le domaine 

, d'action. de Cotravaux est extreme­
ment . large ; realisation de ' focaux 
pour ha11dicapes, i11stallatio11s d' eat; en 

· milieu rural,· etc. Certai11es associatio1is, 
membres de Cotravaux, accu.eillent ega­
lement Le volomariat · d long terme (de 

. tm a trois ans). 

~ Par-delii Les ~;iierences, Jes b111s 
poursuivis demeurent proches : « Nous 
voulons aider . Jes jeunes a etre entie­
rement responsables d'eux - memes », 
'precise M. ·Guion, responsable de Co­
travaux, et qui i11dique que de tels 
comrats, toujours benevoles, son.t gene­
ralement signes « par des jeunes desi­
reux de rompre avec le systeme de vie 
actuel pour montrer qu'autre chose est 
possible ». 

· interessant musee postal s' y est insta ile, dens 
un oncien relois de .Pastes, le ~ela is . c Henry 
IY ». c C'itait une ruin• • , s'indigne lo gor-

. . dienne des lieux, Mme Soussin. II s'ag it main­
tenont d'une mognifique bOtisse, toute ·de pie r­
res blondes. On a meme sauve des peintures 
du Xve · siecle, qui ornoient une cheminee 
monumenta l e . 

•Tout celo est bien, poursuit Mme Soussin, 
mais .ii fauclrait qu'H y ait 4u monde qui vieft­
ne ici. Ce MNit parfait si l'~n ·retaltliu a.it le 
marche, par ex~, 1ur cette pine qui en 
porte le n-. . I 

SAUVE· PAR LA JEUNESSE 
DANS Jes annees 65, quelqlles jeunes Maca-

riens ·ctonnerent · corps a l'envie qu'ils 
ava ient de seeouer ·1a torpeu.r c onte mortem » 
qu i •!'lgourdi-sso.it lo ri.vole secula·ire de La n­
gon. 



Au d' un Moyen Age oublie 
I . 

· II leur vint, do ns un premier elan, l' idee. de 
creer un club de jeunes, puis celle de realiser 
un fi lm sur lo c-ite medievale. lls comprirent 
que Soint-Moca ire meri ta it d'etre decouver t 
par ceux-16 memes qu i l'habitaient ... Le Mou­
vement pour lo sauvegorde et lo renovotion de 
Soint-Mocoire etait ne. Un temps mort dons 
les act ivi t~s du c lub et l'occasion fut saisie : 
pourquoi ne pas. retrousser ses manches et de­
gager ces colonnades, noyees dons un mur, 
vest.iges d' un prieure benedictin du XI le . sie­
de qui epa ulait l'eglise Saint-Sauveur ? 

Jusqu 'en 197 4, le chontier n 'aura · qu ' un 
recrutement· local . Mais _le travail realise, les 
foods obtenus par le Conseil genera·I (2,2 mil­
lions de centimes en 1968) et - par la 

·Caisse not ionole des Monuments fiistoriques 
(2 5 millions de centimes en 1972), l'oide 

' d~ Secreto~iat d'Etat a lo jeunesse et aux 
sports, les prix remportes · aux i:oncours sur 
presentation des dossie rs consHtues ;.._ trois 
doss iers, tr~ prix en trois ons - . vent ou, 
vrir des horizons· plus larges. 

En 1974, les membres de l'Association de.; 
cident d'ouvrir des chontiers 'de · trois semoines 
en juillet. • Union Remport » · dirige alors vers 
le chantier des jeunes gens de tous horizons. 

De 1974 a 1976, le travail . accompli est 
considerable .: le degagement de lo colonnade 
est ocheve, le b<itiment de l' Ermitage restau.re, 
lo voute de plein cintre . des caves , refaite pier­
re a pier(e . Porallelement a ces t rovoux, po­

. tronnee' par lo direction des Antiquites d' Aqui­
toine, une compagne de soodoges · archeo logi­
ques est ouverte 

l' AMOUR DES . VIEILLES PIERRES 
NE SUFFIT PAS ••• 

LES ANNEES · passant, les arribitions arc_hi ~ 
tecturo·les et orcheolagiques ne suffirent 

plus a contenter l'equipe : restourer de vieil-
les pierres, exhumer un edifice, soit, mo is 
pourquoi? , 

Le but devenoit des lors un but hvmoin, prio­
rita6re. Aloin Folissard, l'un des membres fon -
doteurs, explique : • 

«La concep~on d'util.isation des botiments 
a grandement etaye lo paursuite des travaux; 
ces derniera ont ete continue1 afin de redon­
ner vie a ces batiments; en fait, translater en 
·notre 1iecle les "multiples octivites qu'ils cou­
vraient voila huit cents ans. Bien sur, precise­
t-il, une transposition . s'impose et, a la pre-

rogative culture!le, ~ succider la r911cOntre 
culturelle, · dons laquelle chocun trouvera la 
passibilite d'exprimer ses be1oin1. » 

. Pou r realiser un projet aussi ombitieux, ii 
folla it, bien entendu,. la . part icipation des Mo-. 
coriens eux-memes. Les resultots, obten'!s · vjo: 
rent, peu a pe"u, a bout des scept icismes. Lo 
realisation du film dessil lo . des yeux ' trop ha­
bitues pour ·percevoir toute lo beaute de leu r 
cite. u~. journal, • Semmacari », edite par la 
Maison des jeunes; sut ploider cette cous.e. 

• Nous nous sommes donne ' pour but de 
sauver le codre ·de vie et d'impulser l'anima-
tion de la vie locaie », . ' '( • 
Tout est mis en ceuvre PoU·r faci•liter l'osmose. 
ent re les ~habitants et les stogiaires. Aujou r­
d 'hui ceux-16 sont rec;us dons l~s foyers ma­
cariens les ve il lees se font en commun, · les 
vieilles' ret icences flechissent, bref, les pqrtes 
s'ou~rent ... ' 

II est vroi que l'ort-isonat local -o su, des 
les premieres tentot·ives, donne'r le . ton 
le menuisier, le chorpentier, le moc;on; le 
couvreur vi nrent faire .profiter ~e leur expe­
rience profeSiionnelle ces jeunes g~s qui 
avaient encore "tout a a.pprendre d'un « me­
t ier » adoptif, lls prete.rent l'outH lage. de , 

base et, leur journee de travail ' ochevee, 
alloient, l'oir de rien, fa ire un tour sur le 
chantier ... 

UN VAIN MOT 

LE moment or-rive, semble-t- il , ou d'outres 
. difficultes que . cel·les des pier·res a to·iller 
OU des voisim a conva•incre se precisent. Par 
exemple, lo speculation immabiliere ou '. fon­
c iere, ou la· chosse systemotique oux· ,« tou­
ristes », o vec soo contingent de ·decis ions 
demogogiques. . . , 

Les moisons a yendre sur la ploce d\i Mer-
- cadiau atteignent deja des prix que . leu·r etot 

de ruines ou de masures leur interdisait d'en­
visager ii y 0 kulement quelques ·'. onnees . . 
Des quere lles se font jour, sur les orientations 
a donner a ce mouvement de renovation . . BM, 
des dangers guettent l'entreprise. Les ·_ risques 
sent a lo mesure des possibilites eioisto·ntes. 
· • Residences seco"daires •, « ertisoncit 

artificiel ,. ou vie locdle riohe et ootive dOns 
un cadre retrouve, reinvesti ? La · reponse 
qui sero donnee a cet.te quest ion essentie'fil e 
par les Mocoriens pn)LJ¥ero, sons doute, Qt141 ' 

le ban sens oquitoin et goscon n 'es,t ,pas un 
va in mot. ' ~ 



· 11. Foyer des jeunes et d'fiducation populaire 
Vendreldi SQiT 3 decem'bre . avait 

li eu la reunion mimsue'l~e du Foyer 
des Jeunea et d'education populaire, 
au prleure. E1l1e repondait b. un tri­
ple bu't : d'une <part, infonmer 1'en­
semble d·u group.e au sujet de la 
reunion « Jnterf<>yers » qui s'e'talt . 
d€.roulee que'lques instan<ts awpara­
vant,. b. la mai·rie 11e Veooelais, et b. 
laquelle a1vaient partlclpe le presi­
dent et la tresoriere du F . .J.E.P. de 
Safnt-lMacalre; d'autre part, fain le 
poi•nt sur •le demarrage des quelques 
activites · q.ul a'Wl.ient ete d~ldees 
1ors de la reunion du 7:1 septem<bre 
dernier: enf!n, renouer a.vec delll[ 
types d'animaltion d~ja connus : les 
veillees d'hiver et le journal « Sem­
mllidhari ». Reprenons done successi­
vemept ces trots tihemes : 

BEUNION INTEBFOYERS 
"T'rovenant d'une initiative du club « 'les Mousque'talres », de Verdela.ls, 

ce'lle-ct a permis aux representants 
des foyers de Sainte-Crolx-du~.Mont, 
Bieujac, Barie, Saint-Pierre-d'AurFl­
lac, Verdelais et Salnt•Macalre 
d'echanger leurs e~rjeooes, leur 
sprdbllemes de tous ordres (souvem-. 
ideJjtiques .•. ), leu·rs projets et letirs 
espairs. 

De f&.l:on ~nlera1le, 11 a ete convenu 
de s'in•fornner mutuel'lement sur nos 
d'ii'Mrentes 8.ctivites par un bilan tri­
mestrie1. P lus concrE!!tement, un de­
but de coTla.boratlon amicale a egale­
ment ~M iPl"'6vu : renoeontres · des dif­
t e Te n .t e S sections ping-;pong, 
organisation en oommun d'une soiree 
« trave&tls » (qui pourrait se faire 
dans notre salle des fetes), prl!t de 
matJt;rie'J quand .cela est p<>s.sible , etc. 

ACTIV'ITE 
DES SECTI()N1S DU FOYER 

Rappelons qu'i:I ne s'agit. cet hl­
ver, que d'un « roda.ge » d·u Prieur<'i 
en tant que lieu de relllCOilltre, et que 
c·est done Sll\l'tout aux jeunes, S\l!P· 
portant mieux ~'insufiisance de 
confOTt et d e <iha!leur qui s'y fa.it 
sentlr, que sont adressees ces diver­
ses d.istractiorui. 

e Labo-photo. - La remise en 
01.are est presque a.cllevee, et Fran­
cis Lacroix, responsal1le, organ.lsera 
tres tiLent6t a.vec 1'111.ide de .Jean­
. Pierre Desmoullin, une permanence 
don.t les modalU.tles seront fbrees avec 
le concours des adherents b. cette 
section . 

... . l'ing-<pong. Cette section, 
tres· .a'l!tra:ctive, a ete rap·ktement · 
mise en place griice a l'aictivi'IJ6 de­
bordante de son responsalble, Yves 

Forlait, et b. la IJ)arti.cipatlon de .tous 
~ membres. Ecla:ires de fa~on lrre­
prodh8ib1e, deux ta.biles en parfait . 
1'!1Jat sont d'ores et deja lntenremen't 
utfl'isees les mercredi, samedi et di­
ma ndhe, en apres~midi. 

e Atelier musical. - OeJu1-ei a 
concentre son action, dans une J)re­
miere phase, sUT la fabrication d'ins­
trument3 sonores b. partir d'Objets et 
de mat&iaux couran<ts. Alnsi, un 
« xylophone-bouteflllles » · pentatoni­
que et divers l:nstrlliments de percus­
sion ont~i'ls €Jtle mis a.u point, et des 
compositions (modestes mais origi­
nreles) ont ete ecrites, .rea:1tsees et 
enregi'!ltrees par plusieurs musiciens 
en her'be. La permanence est assuree 
tous Jes samedis aipres~di, mais 
dhacun peut venlr briooler et « per­
cuter » durant les heures d'ouver­
ture de la section ping-opong. 

e Cinema. - Les dlfficul tes de 
pr€1t ou de location d'111ppareil de 
projection n'ont pas pe11mis, jusqu'a 

, present, de faire avancer ce projet. 
··L e s redherohes se poursuivent 
done ... 

e Chantler de restanratlon. - Son 
· aotion est en ce moment essentieJ1e­
nient tourn6e vers l'aOjlat et la pro­
dhaine lnsta:J'leJtion, dans ~e bAtlment, 
·du materie1 doe chauffa.ge au gaz. 
Ceci est en etfet devenu possible 
depuls qu'une subventl<>n du secre­
ta:riat d'Etat b. la jeunesse et aux 
S'jlOl'!IS a ete aocordee au Foyer pour 
J'a1der dans cette tAclle. La pose des 
apparefls commerroera vraisemmab'le­
ment b. la fin de l'ainnee de fa~on 
que tout soit en · place lor.sq.ue, au 
printemps. le Gaz de Fran<:e ame­
nera jusqu'au Prleure son precieux 
produM vivement l''hiver PTO­
cllain ! .. . 

e Nouvelles aetlvites • .:.. Pour . fi­
nJr, Robert Aronan.d-Paratge a {>vo­
que le d'l!oair de nom'breux macariens 
de voir se creer, dans le <:adre du 
Foyer, une equipe de rugby (mais 
oui ! ... ) et une « bail!da » maca-

·rienne (onais si ! ... ). Pour cette der­
niere, moderne « ripetaou)ere », des 
contacts on't ete iPrls avec .Joean 
Biel·sa, trampettiste caudrotaia bien 
connu des macariens pour son aima­
blle partlclpaUon ii nos soirees, et• 
qui pourralt Mre 1'inLt1ateur qu'ap­
<peil'lent de leurs vreux t<>us nos fu­
turs «· musics.ires /> ! ... 

ANll\CATION D'IDVER 
ET NOUVEAU DE'PABT 
DU JOUIBNAiL LOCAL 

ILa date de la preml~re .« vell'lee 
mecart-e-nne :o d'lhiver a etie fi:lree au 
vendredi 7 janvier, b. 21 heures. dans 
la Sa~1e des F~tes bien chautfee. 
Tous Jes Macariens p<>urront s'y re­
trouver pour feter Jes Rois. Le pro­
gramme ? C'est encore un secret, 
mais on y retrouvera entre autres 
les '>: Actua,lites macariennes en ima 
ges », diaporiima dont ·Jes vedettes 
prlnci'P81es seront, bien stir, Saint­
IMacaire et les Macariens ! ... 

e c Semmaehairi • n. 7. - Toutes 
Jes energies ont ete mdbi'lisees P<>Ur 
que se reverne notre journaJ! loca~ de 
son long sommetl d'une annee et 
pour qu'1~ retrouve une perlod'lclte 

"di gne de ce noon. Ul)_e reunio.n ~­
clale a done etie prevue samedi 
11 d'ecem1bre, b. 17 'heures, au 
Prieure0 a.fin de proc6der b. la recep­
t ion d es dern'iers articles. Rappe1ons 
lei que Jes co'lonnes de « Semma- . 
chari » sont ouverte.s b. t<YUB et done 
que tout a rticle provena.nt des pet­
sonnes que nous n'aivons pu rontac­
t er seront blenvenus lora de cette 
« mini-conference de red'SCtion ». De 
fa()On ~neralle, toute correspondance 
a ce propos (iimpressions, sugges­
tions ou critiques, ma ls a.oosi hist<>i- · 
Tes, r eflex.ions, anecdotes, jeux, re­
cettes de cuisine, S\luvenirs, etc .). 
1paurra, b. l'avenir i!tre adressee au 
journal « Semmaehari », F . .J.E.P., 
B.P. 5, a.u bureau de poste. -A nos 
p lumes· ! . . . 



Apres le passage des RQis . • • 

Vendredi" 7 jonv.ier, o eu lieu 
lo premiere soi·ree macorienne d'hi­
ver organisee par le Foyer des jeu­
nes. Le programme de cette veil­
lee dei rois pouvGJit, par so vo­
riete, ottirer un public de tous 
ages. 

.. Les octuolites mocoriennes en 
images • introduisirent cette soiree 
par des vues sur quelques octivi­
tes de nos societes locales - ping­
pong et musitjue. au Foyer des ·jeu­
nes du Prieure, Jes boulistes de la 
ptace de <J'Eglise, le Roseau moca­
rien <Jars de la . remise de coupe 
du challenge Goston-Molendit -
et outres evenements en notre cite 
ou pres d'elle : Jes inondotions, 
!'electrification et l'o$soinissement 
du vioduc, .Jo Noel a lo Maison de 
retroite et ·pour finir, •un retour au 
posse ovec 'la ret raite oux tlom­
beoux de 1974. 

Regrettons que certoitis passages 
des octualites mocoriennes n' eu­
rent pas, malgre nos soins, iJa qua-

lite de son et de vue que nous 
leur desi rions. Nous mettons, 
croyez-le. nos meilleurs « techni­
ciens » en piste pour le prochoin 
montage, mois peut-etre y a-t-il 
pormi vous des chosseurs_ d'ima!;les. 
qui s'ignorent ou que nous igno­
rons ... et que nous aimerions bien 
connaitre; 

Les octualites macoriennes en 
· images furent suivies par lo cho· 

role de Souveterre-de-Guyenne, di­
rigee par J.-J. Losjunie. Presentont 
leur repertoire en dellx parties, Jes 
choristes surent ·copter nos yeux et 
nos oreilles par •leur nombre et 
por ·leurs chants alliont le folklore 
de tous pays, ·le meloncolique et 
le goi... ne citons que le bien 
connu « Chevaliers de lo Tobie 
ronde " .repris dons lo solle par 
des connoisseurs ! 

Le troisieme valet de cett~ soi­
ree mocorienne fut illustre ovec 
brio par l'illusionniste Pattern et 
Christel, so pdrtenoire, oussi chor­
monte qu'hobi·le o se tirer des si­
tuations Jes pi us noueuses ! Ce fut 
un moment fort ogreoble et dyna­
mique ou les deux aides improvi-

ses · (deux ~horistes) furent encore 
plus etonnes que le public. 

A l'entroc:te, comme . a l'occou­
tumee. brochettes et vins du pays 
furent p !'honneur. Des golettes 
des Rois venoient oussi egaille• 
buffet, mois ·les Mocariens furent 
mains gourmands que nous l'ovions 
prevu ... 

L'entrocte fut onime par un ti­
roge de tombola organise par Jes 
Jeunes a portir des questionnaires 
du Semmochori n. 7 et ropportes 
duront lo soiree; de nombreux lots 
serieux (vins du pays) et non se­
rieux (possoire pour passer le 
temps!) furent distribues ovec le 
sourire. 

L'ensemble de cette soiree s'oche­
·vo vers 23 h 30. Si -nous pouvons 
nous excuser de quelques incidents 
techniques de son pour le diopo­
r.omo ou d'orgonisation pour lo 
tombo.Jo. 

SUR NOTRE CLICHE. - Deux 
de nas amis de Sauveterre, illusian­
nistes malgre eux1 et Jean-Jacques 
Lasjunie dirigeant la chorale de 
Sauveterre. 

<Cliche • S.-0. ».) 

Sondage d'opinion . " Semmacari·,, 
et " Veillees macariennes ,, 

Comme .Prevu, les personnes 
ayant assiste cl. la soiroo du 7 jan­
vier ont ete invitees, avant le 
spectacle et du.rant l'entracte, cl. 
remplir le questionnaire d'opi­
nion qu'ils avaient pu trouver. 
soit dan8 le derniizr numero du 
journal local, soit sous forme de 
feuille libre disponible au stand· 
... Sandage ... organise par 1.?s jeu­
nes. Beaucoup d'entre eux s'en 
sont felicites, qui, gagnants de 
notre tombola, sont rentres chez 
eux une bonne bouteille sous le 
bras. Remercions au ·passage Mmes 
et MM. Mamie, Dutreuilh, Labar­
be, Lecamvre de leur generosite. 

Ceci dit, Ott en sommes-nous 
de ce sondage ? Ceett soiree a 
apporte vingt-six questionnaire~ 
remplis ; c'est peut et beaucoup 
remplis : c'est peu et beaucoup 
du nombr.z de « Semmacari .. 
vendus cl. Saint-Macaire; le porte 
cl. porte effectue par les jeunes 
ainsi que les numeros vendus par 

Mme Devaux donnent deux cents 
exemplaires vendus dans notre 
village. M11is, · c'est beaucoup du 
point de vue de la qualite des 
reponses apport~s : deja, d tra­
vers elles. combien d'idees nou­
velles apparaissent, combien de 
bonnes volontes se font jour pour 
venir grossir nos rangs, combieti 
de critiqU12s constructives, de de­
mandes de propositions, d'inte ­
rets marques sont affirmes ! ... Un 
exemple : pour les veillees maca­
riennes, trois types de spectacles 
se detachent deja nettement : 
theatre, chansons et actualites en 
images. Mais, ii ne · s'agit ici que 
ck !'opinion de vingt-six person-

. nes ! Nous lancons done un appel 
(vibrant!) a tou~ les 174 autres 
lecteurs de « Semmacari » : rem­
plissez des- que possible les pages 
n. 13, rec~o et verso de votre jour­
nal, detachiaz-ld et envoyez-la 
sous enveloppe non timbree cl. : 
F.J.E.P., « Sandage d'opinion » , 
B.P. n. 5 cl. Saint-Macaire et pour 
ceux qui n'auraient pas encore 
achete "' Semmacari ,. n. 7 (jour­
nal untqul! au monde, 4 francs 
seulement !) rappetons qu'il est 
2n vente d la librairie Devata et 
tous lea week-ends, au Prieure. 

D'avance, merci .. _. ______ _ 



• Semmacari » n° 8 
La phi.ode electcrrale que nous 

tJenons de vivre a ete, pour leB Ma­
cariens, une occasion de s'infor­
mer et de s'exprimer (par le vote) 
sur un point precis et important . 
de la vie locale : la gestion muni­
cipale. Mais au'U serait triste de 
devoir at~ndre les prochaines 
elections :>our s'informer OU in/or• 
mer autrui, pour echanger qes 
idees de toutes sortes, bref, pour 
s'enrichir et enrichir l'autre en 
exprimant faits, opinions et ... reV.?s 
(pourquoi pas ?). 

Pour cela, a Saini-Macaire, nous 
avons, depuis ·quelques · annees 
,, Semmacari ,,, qui, par son doubl~ 
r6le d'organe d'i:nformations loca­
les et de c tribune libre » 9uverte 
d tous, s'efforce d'etablir un lien 
original entre les Macariens. 

Ainsi, le petit dernier - huitie­
me d.? la lignee - est en route : 
quelques articles d'information, 
d'histoire locale sont prets d etre 
publies; des poesies, tres elabo­
;ees, 'Mus ont ete confiees par de. 
3eunes Macariens. Mais it reste de 
sur le passe lointain ou proche de 
nos concitoyens d prendre la plu· 
me pour venir " nourrir ,. leur 
la plac.z, et 71ous invitons ici tous 
notre village ? Un.? information 
JUridique OU economique pouvant 
etre utile aux Macariens ? Une re­
cette de cuisine que vous a leguee 
votre grand-mere ? Un conte ou 
une bon112 histoire mettant en 
seene de_s personnages typiques de 
notre region ? Vous savez dessiner 
ou caricaturer '! Vous ta1,2uinez la 
muse '! Vous avez parfois des 
idees de charad.?s, .de devinettes, 
de mots croises ? Vous aimeriez 
exprimer VOtre opinion OU VOS re­
flexions sur tel ou tel aspect de la 
vie communale (ou de la vie, tout 
court) ? · 

Alors, ti'hesitez pas : meme s'il 
ne s'agit que de quelques Iignes, 
faites les vite parvenir sous enve­
loppe non timbree d la B.P. n. 5 
(P.T.T. de Saint-Macaire), ou d 
Jacques Grat.?cap, place du Gene­
ral-de-Gaulle, OU encore venez les 
remettre d· un des responsables du 
Foyer, Ies samedis et dimanch.?s 
tantdt, au Prieure Saint-Sauveur.· 
A tres bient6t ! 

Le · Mouvement pour · la: sauvegarde 
et la renovation de Saint-Macaire 

recompense par Mme Fran~oise Giroud 

Cinq chantiers de jeunes du Sud·Ouest, laur ,;ats du concours 1976 
destine a recompenser les equipes qui c.> nsacrent benev-:ilement 
leurs loisirs a sauver de l'ouhli et a mettre en valeur notre. pafri. 

moine n at ional, ont ·rei;u, _yendredi, leurs prix des mains de Mme 
Fran~oi se Giroud, s~cretaire d'Etat a la cui·•ure. C'e~t ainsi que 
!'Association pour la sauvegar.de et la renov11•ion de Saint·Macaire, 
presidee par Mme Rocl1elois, association affiliee a Rempart et con cer· 
nant le prieure de Saint·Sauveur a Saint-Macaire a re~u le quato r· 
zieme prix de 5 OOO fran cs (notre cliche). « Vous fai.es. a dit Mme 
Giroud aux laureats, quelque chose d'utile, ee qi:,; est rare ; vous 
le fa\tes de plein gre, ce qui est merveilleux; ooyez·en re mercies, 
"oar l'etat du p atrimoine en France, on ne le dira jamai s assez, 
· · est detestable. » 

x 



Foyer des Jeanes 

Certains ont exprime le desir 
de se regrouper dans un local 
afin d'y organiser des activites 
diverses. Faisant suite a cette 
demande, le Foyer des jeunes en­
visage la realisation d'une en­
quete qui precisera vos bei:oins. 
Afin de !'aider dans ce travail, 
ses membres vous invitent a la 
reunion qui se tiendra au Prieu­
re, aujourd'hui samedi 9 avril, a 
16 heures. Votre collaboration 
etant indispensable, venez nom­
breux. 

Le present communique tient 
lieu de convocation pour Jes 
membres du foyer interesses par 
ce probleme. · · 

Au Foyer . ·-d·es ~ ieunes 
' 

et d'education populaire 
C'est le samedi 2 avril courant, 

a 21 heures, que s'est tenue la der­
niere reunion des responsables du 
f9yer. Nombre de jeunes de 16 a 
30 ans avaient repondu a l'appel 
que nous avians Janee, et c'est un 
groupe de vingt-cinq personnes q ui , 
bien serrees dans le labo-photo du 
P rieure, disc ute rent parfois passion­
nement, souvent en riant, toujours 
avec interet, des questions qui cons­
tituaient l'ordre du ... soir : e Velllee maculenne de prin­
temps - Le principe de la venue 
des Compagnons de la Veillee et de 
leur spectacle de care- theatre ayan t 
ete adopte !ors d 'une precedente 
reunion, la question d 'une premiere 
partie audio-visuelle fut ici soule­
vee : le groupe decida a ce propos 
de reserver Jes diapositives d'actua ­
lite (ou du passe) macariennes pour 
une prochaine soiree et de choisir 
pour celle-ci une projection de .films 
mis gracieusement a notre dispo­
sition par Mme veuve Thomas et 
M. Desmoulin. Pour les visionner, 
rendez-vous f ut pris pour le same­
di 16 avril prochain. 

e • Semmacarl • n . 8. - Le bilan 
des artilces deja ecrits ou recus fai­
sant apparaltre une grande majo­
r ite concernant l'histoire de notre 
village, de nombreux membres pre­
sen ts s 'engagerent a ecrire des chro­
niques d 'actuali te , au a solliciter 
d 'autres Macariens pour le faire. 
Prochaine reunion prevue a cet 
egard : fi n avril ou debut mai. 

Rappelons q ue d 'lei la, tout ar­
ticle d'information au d 'opinion, 
tout • courrier des lecteurs • ly 
compris d'eventueHes et salutaLres 
critiques sur la f orme au sur le 
contenu des numeros precedents), 
toute poesie, tout d essln, toute re­
cette de cuisine, etc . sont lmpatiem­
ment attendus et doivent etre en­
voyes, sous enve!oppe non timbree, 
a la B.P. n . 5, bureau de paste de 
Saint-Macaire. 

Questions diverses. - Le bureau 
du foyer informa le g roupe du p rix 
recu par Jes participants au chan­
tier benevole de restauration du 
prieure Saint-Sauveur. Le cheque 
de 5 OOO F , remls par Mme Fran­
coise Giraud (dont ce dut etre une 
des dernieres apparitions offlcielles) 
a Noelle Rochi:lois et Jacques Gra­
tecap, servira a Ja poursuite des 

travaux de restauration '(des celliers 
du prieure,, en particLllier) . 

Ii fut egalement' falt mention des 
le ttres de felicitations qui nous ant 
ete envoyees a cette occasion par 
le prefet de la Gi"onde d 'une pa rt. 
pa-r la presl'dente de la commission 
des affaires culturelles du Conse1l 
de P aris d'autre part. 

En second lieu, ii fut donne lec­
ture de Ja demande de subvention 
annuelle adressee au maire et aux 
conseillers municipaux, afln de per­
mettre au foyer <le disposer <l'un 

. • fond de •roulement • Jui permet­
tant d'envisager avec confiance la 
poursuite de ses activites d 'anima­
tlon : velllees theiltrales ou musi­
cales. ap•hitifs dansants gratuits, 
journal •local elabore, jeux, etc. 

Eniin, le bureau fit etat de !'ac­
cord donne par la mairie en vue 
d'organise.r un . sondage parml le~ 
jeunes su.r la facon dont ceux-c1 
concevaient !'organisation ·d'un even _ 
tuel local qui leur serait propre. 
Une reunion fut done prevue pour 
le samedi suivant, a '16 heures, re­
groupant Jes responsa bles 1nteresses 
e t quelques jeunes concernes, afin 
d'e laborer un questionnaire . 

Nous savons aujourd'hui que cette 
reunion de travail s'est bien de­
roulee; le questionnaire sera po!y­
copie des le week-end prochain, 
puls propose au maximum de jeu­
nes Macariens. Les ersultats de cette 
enquete pourront ainsi constituer 
un document de travail utile a tou­
tes Jes parties concernees par le 
probleme des loisirs des jeunes 6 
Saint-Macaire. 



Le 30 avril, souvenir macarien· en images 
La veillee que propose, samedi 

prochain 30 avril, le Foyer . des 
jeunes, debutera par une projec­
tion de films touroes par des 
Macariens. De telles images re­
mettront en memoire quelques eve­
ncments de la vie locale qui se 
soot deroules e"itre 1964 et 1969. 

En 1964; c·c t la derniere annee 
d'utilisation des vieilles ecoJes : 
l'ecole de filles, situee pres de 
l'eglise, et l'ecole materneUe, attc­
nant a !'hospice. Christian Des­
moulins a ainsi fixe sur la pelli­
cule de nombreux visages d'en­
fants, qui ont aujourd'hui 20 ans 
et plus. Nul doute que les souri­
res naitront sur Jes levres lorsque 
apparaitront la distribution du 
gouter, par Mmes Campot et 
Lafitte, ainsi que le defile des 
rangs d'eleves, sous la houlette 
de M. Sanche et Mlle Roby, car 
beaucoup se reconnaitront et re­
connaitront leurs enfants et pro­
"bes, sous Un aspect qu'ils avaient 
sans doute oublie avec le temps. 

En 1966. Mme Courret decide 
de faire abattre la haute cbeminee 
de l'ancienne acierie, situee au 
Bas - Pian. Un attroupemcnt de 
curieux. dont J. - M. Billa. avec 
sa camera. se fonne autour dP 
l'equipe de demolisseurs, parmi 
lesquels Maurice Lafourcade. La 
plupart des figures marquantes 
de cc quartier si particulier de 
Saint - Macaire. apparaissent a 
l'ecran et certaines de ces figures 
spot aujourd'hui eloignees OU dis­
parues, telles celles de M. Nou­
guey ou de Gaslin Teynie. 

La meme annee, le . meme ope­
rateur prend quelques images des 
conscrits posant devant le cafe 
des Arts, dansant sur la place de 
l'Horloge et arretant les auto.mo­
bilistes a l'ancienne barriere de 
Saint - Maixant. C'est la classe 
de Jacques Lacroix, Christian 
Cazeaux, Rene Bernadet, etc. , que 
l'on . voit sympathisant avec le re­
grette « Totolle ,. et au loin : 
J'ancienne Charette a cheval des 
employes municipaux. 

En 1967. premiere annee de son 
existence, le Club des jeunes re­
villonne dans l'ancien immeuble 
du Sacre - Camr. C'etait alors la 
seule section du Foyer des jeunes, 
ouverte exclusivement aux jeunes, 
mais encadre par des adultes. Jac­
queline Roby nous permettra de 
revivre l'un des meilleurs mo­
ments du club, qui ferma ses por­
tes en decembre 1969, et 0!1 !'on 
pourra reconnaitre notamment 
Gilles Labrousse. ancien president 
du foyer. 

Enfin. en 1969, c'est carnaval a 
l'ecole maternelle. La encore, 
Jacqueline Roby a « archive ,. les 
mines ebahies OU hilares de bcau­
coup d'enfants. devenus aujour­
d'hui des adolescents. C'est sur 
cette note de gaiete et d'ouverture 
sur l'avenir que s'acheveront ces 
vingt ,minutes de projection, ri­
~ tn souveni~ pour les M.a­
~ariens. · 

Aussitot apres. ce sera le « Ca­
baret fou. fou. fou », des Compa­
gnons de la Veillee de Langon: ce­
ci est une autre histoire dont nous 

vous parlerons bientot. · Qu'il nous 
soit permis cependant de noter 
combien peut etre neces aire un 
club de cineastes amateurs a 
Saint - Macaire, ne serait - ce que 
pour recueillir d'aussi precieuses 
archives ... que celles projetees · sa­
medi prochain ! 

Veillee macarienne de prlli emps 
le 30 avril a la salle des fetes 

Comme nous vous l'avions an­
nunce dans notre precedent 
compte rendu de reunion du 
Foyer de jeunes, une nouvelle 
soiree macarienne se prepare. 
Cette veillee macarienne de prin­
temps aura lieu samedi 30 avril, 
a partir de 21 heures, a la salle 
des fetes, et nous y invitons cor­
dialement toute la population lo­
cale comme a nos precedentes 
veillees macariennes d'hiver et 
d 'ete. · 

'ILe programme de cette soiree 
amenera quelques changements. 
Ainsi la traditionnelle projection 
de diapositives sera remplacee, 
pour un soir, par une serie de 
films echelonn€s de 1964 a 1969, 
mis a notre disposition par des 
!Macariens. Ces films ~appelleront 
·bien des souvenirs aux jeunes, 
alors en age scolaire ou adoles­
cents, a leurs parents et aux 
moins jeunes. Ainsii vous pourrez 
assister au carnava de la mater ­
nelle en 1969, au dernier jow· des 
anciennes ecoles en 1964, au te­
veillon du !er de l'An 1967 du 
Club des jeunes, a la journee des 
conscrits en 1966 et a la demoli­
tion de la cheminee de l'usine au 
Bas-Pian en. 1966. Cette projec­
tion sera le hors-d'ceuv.re de la 
soiree. 

u · • iplat • principal sera cons­
titue par le spectacle realise par 
les Compagnons de la veillee de 
Langon ; c Cabaret fou, fou, 
fou •. 

Bon nombre d'entre vous 
connaissent deja les Compagnons 

de la veillee puisqu'ils sont ve­
nus, il y a quelque~ annees a 
Saint-Macaire, invites par le Co­
mite des fetes pour jouer une pie­
ce intitulee • la Florentine •. En 
outre. les Cornpagnons de la veil­
lee de Langon existent depuis 
dix-neuf ans et comptent en_ Jeur 
sein au moins deux personnes 
connues de vous : MM, Michel 
Sore et Claude Lor riot. -

Voila deja trois bonnes raisons 
de venir voir cette tll!Upe <Jans 
son • Cabaret fou, fqu, fou •, 
qu'elle vous presenteta samedi 
30 avril. Ce spectacle consistera 
en une suite de sketches de Mi­
chel Sore et Jacky Maurin, en­
trecoupes de poemes et textes de 
Raymond Queneau, Rene de 
Obaldia, Max-Hemi Gonthie et 
du r egrette Jacques Prevert. 

La gaiete, la tendresse, la mu­
q uerie, le serieux et l'actualite 
se meleront allegrement et le tout 
sera accommode a la sauce • bon­
ne franquette • selon les termes 
du programme. 

Cette soiree se der oulera dans 
un cadre propice a ce genre de 
spectacles (c"est le cadre que nous 
avions realise pour les • Histoi­
res bordelaises •• en fevrier 1976, 
et qui fut fort apprecie) . Ainsi, 
vous pourrez vivre agreablement 
cette soiree, assis a de petites 
tables, decorees, dans une chau­
de ambiance cafe-theatre. 

Le buffet et la buvette seront 
l a, comme de· coutwne, ma is la 
aussi nous prevoyons de varier 
le menu. 



Echos d'u~e agreable ve.illee 
Recemment. 11 heures, une ac· 

livite inhabituene regne a utour 
de la-sane des fetes ; les membres 
du Foyer des jeunes et d'educa­
tion popula.ire s'affairent a l'in­
terieur : a 21 heures, dolt debu· 
ter une nouvelle • Veillee maca· 
rienne •. 

Chacun prend une part ef.fl­
caoo a ceUe preparation. 

18 heures : Grice a ce travail 
d 'equipe tout semble pare. 

20 h 30 : Les premiers specta­
teurs penetrent dans la salle, ea· 
baret d' une nult. De petites ta­
bles ornees 'de bougles et de lie­
res s 'offrent aux visiteurs. Cet 
agencement onlonne cede la pla· 
ce, une demi·heure apres, a un 

amenagement spontane, familial . 
et sympathique. Ces retrouvailles 
d'un soir a,vec Ja famine, les voi­

slns ou Jes amis provoquent bien 
des discussions, l'ambiance e s t 

chaude. 
21 h 30 : 180 person nes occu­

pent le partene :· les J)lus jeunes 
s'installent sur la scene, nous 
nous devons de les remercier pour 
l'attitude qu'ils montreront to.ut 
le long de la soiree. J acky Gra­
tecap, president, presente le pro­
gramme, puis nous ouvrons le 

PLUSIEURS SKETCHES 

'Le noir se fait ; apres un court 
silence debute le premier sketch 
de • Compagnons de la veii­
le •· Cette equipe sympathique 
va animer la soiree pendant pres 
de 2 h 15. Deux lieux ceniques 
dresses au niveau de !'assistance 
favorisent le con tact direct. L 'am· 
biance s'en trouve considerable­
ment amelioree : l'octeur r essen t 
un contact privilegie avec ce ,pu­
blic qui devient son complice. 
Les sit uations comiques et pa­
thetiques se succedent. le public 
s'en accomode parfaitement; il 
en· sera ainsi jusqu'a l h 15 du 
ma tin. 

Lors de l'entracte, buffet et bar 
ont ete pris d'assaut. crepes et 
sandwiches ont manque. A l' is-
ue de la soiree, comediens et 

organisateurs se son t retrouves 
pour d~guster une soupe au fro­
mage ; ce n 'etait que maigre, mais 
sincere recompense a ces acteurs 
e t musiciens qui on t permis par 
l r ardeur et Ieur tcilent la reus­
si~ee de cette soiree. 

Les mem brP!'- du foyer tiennent 
a remercie1 te public qui a 
contribue largement a cette veil­
lee et t outes les personnes qui 
ont aide a divers niveau a sa 

' realisation ... 
Rendez-vou est pris pour le 

mois de j uillet. 

feu par tm mon tage de film sur 
Saint-Macaire. Tres solennelles. 
les premieres images defilent · 
!'incident technique survient. L~ 
reaction d'indulgence du public 
per1!1ettra de reprendre la pro· 
Jech on dan une ambiance de­
tendue. En suivant !'evolution de 
l'age enfant a celui du conscrit, 
nous retrouvons des lieux que 
beaucoup d'entre nous ont fre ­
quentes ; ancienne ecole mater­
nelle et ecole des filles, club des 
jeunes du Mercadion et r ues ma­
car iennes ou se deroulen t le fa­
~andoles. 

r'our terminer, la camera fa\t 
r ev1vre la rlemolition de la che­
minee de chez Mme Couret de­
molition qui precede une recons­
truction spontance que seule per­
met la magie de la pellicule. 

Eclats de rire, commentaires 
instantanees et appels a la me­
moire accompagnent ces images; 
bien des jeunes se reconnaissent 
et tous n ous retrouvons pour un 
instant, certaines des figures lo­
cales, auj ourd'hui disparues. 

NOS PHOTOS ; Le sketchh des 
cantonniers. Un public ~onquis. 

(Photo • Sud-Ouest · ~ 

Bianion da Foyer 
ties ieanes 

Le Fo)·er de Jeune& Invite tou1 aes 
adherent~ et l)'mpatblHnta i& Ja 
reunion qul aura lieu ee IOU, ··­
medl, au Prleure, ., :U lleures. 

La reuslon commencer& 1ur un 
bllan financier et moral de Ja 1olree 
de 1amedi derDler qul eut un sueeee 
certain. Sera traltee ensuite Ja se­
lection finale '11e• anlcles pour le 
Semmacarl n; 8. En eon~quenee, 
toute peraonne inUl'e see par IA re­
daction d'un anlele ou de1lrant en 
faire paraitre un de son « cru "• eat 
coavlee a cette re'lllllon ,afln d'Ha· 
borer a..-ec nou1 tous le 1ommalre 
de ee procbaln numer o de « Semma­
earl "· Dans le m6me temps, 
II convlendra de dftermlner sa date 
de mlse en CEuvre et de parutlon. 
:Sous v ous donnons rendez-vous ee 
aolr afln de reunlr toutes ldees et 
su11e!ltlons. 



Chantier da restauratiQn de juillet 1977 
a Saint-Macaire Appel a candidatures 

La section archeologie-restau­
ration du F .J .E.P. informe tous 
les jeun es de SaintMacaire, du 
Langonnais et d'ailleurs, qu'elle 

. organise, du 9 au 30 juillet pro­
cl:Jain, un chanti er benevole a u 
Prieure Saint-Sa uveur 

Condition d 'inscription :. etre 
maj em· (18 ans .ou plus). 

Participation dema ndee 20 
francs par jour, comprenant : 
hebergement sous tentes collec­
tives, nourriture et loisirs (ceux­
ci etant axes sur la connaissan­
ce du milieu local) . 

Activites proposees : trois po­
les : fouilles archeologiques me-

di eva les; restauration d e deux 
celliers; amenagement d e la cour 
du cloitre. 

Pour tous renseignements, 
s 'adresser le plus tot possible et 
:im;qu'au 30 juin; par lettre a 
Noelle Rochelois, 101, cours de 
la Marne, 33000 Bordeaux, ou par 
t elephone .a J acq ues Gratecap, 
tel. C56l 44.60.5;3, Bordeaux. 

SUR NOTRE CLICHE. - Les 
colonnades du Prieure dont le 
degagement fut le point de de­
part du chantier benevole de res· 
tauration. 

(Cliche « Sud-Quest ».) 



Fil re:, vie lie et tamhourin gasCon 
' . \, 

vendredi soir. ·au feu de la· Saint-JeaC 
Comme nous vous l'avons deja . 

annonce, celle a.nn~e, le fen de 
Saint-Jean aura lieu en musique. 
Mais de quelle musique s'agit·il ? 
Voici quelques details qui pennet· 
tront aux· plus jeunes de decouvrir 
et aux ancien de se souvenir ... 

Troi instrumentistes menent de· 
puis plusieurs annee~, en Gironde 
et dans Jes Landes, une double ac­
tion : recherche des airs du pays 
et des instruments anciens a !ra­
vers leur contact avec Jes vieux 
musiciens qu 'ils rencontrent, mais 
auiSi animation et diffusion du 
repertoire airisi constitue dan 
differents lieux de la region 
ecoles ( ils y sont venus a Saint· 
Macaire, l'automne dernier I, mlii· 
sons de jeunes et de la culture, 
Foyers d'anciens- Pour eux. il ne 
s'agit pas d"une recl)erche d' in· 
tellectuels destinee a un quelcon­
que musee, mais simplement de 
montrer ce que pouvaieot etre la 
musique, la danse et le ,chant lors­
qu' il n'y a pas si longtemps, les 
imperatifs commerciaux ne re· 
gnaient pas encore en maitre sur 
la production sonore. . 

Christian Vieussens joue du fj-
J fre ( c Jou pifre> l d,. la rornemuse 

landaise ( c la bohaossac » ), mai 
aussi de la flute (!BdConne S trois 
trous ( « la flauta >) en s'accompa­
gnant au tambour ou au tambou• . 
rin gascon a cordes ( c lou tun• 
\un > 1. Les Macariens le recon­
naitront car ii est souvent venu 
a.;x veillees accompagner de sa 
flute Jes chanteurs locaux. 

Jean • Michel Saiot·Cricq chante, 
joue du violon, de la vielle, et de 
l 'accordeon diatonique : eel ins· 
trument s'est introduit avec succe 
dans la mu sique gasconne vers 1870 
.a robustesse et ses ressources me· 
·lodique et harmonique l'ayant vite 
reodu populaire. Michel Le Meur 
joue egalement de l'accordeon et 
de la vielle ( c la vi!'la > ), instru· 
ment etonnant tant par son aspect 
que par les sons qu'il produit : on 
pense en l'ecou-tant a certaines c;om­
pos~tions modernes de mus1que 
electronique· repetitive. 

La musique qu' ils interpretent 
.e1alt etroitement liee a la vie des 

pay sans, . des vilJ'ageois. On retrou­
ve ainsi les airs que l'on ehan· 
tail en travaillant, pour se don· 
ner de I' entrain ( pensons aux chan­
sons des tonneliers ou a celles en­
tonnees par le premier valet de 
fenne, traeant le premier sillon et 
reprises p;r ie.s'. autres travailleurs). 
Mais on pou 11lt entendre surtout 
les c chansons de d•nse > q11i ja­
lonnaient toutes les fetes du vii· 
lage. Felix Arnaudin, dans un re· 
cueil public en 1912 en cite plu­
sieurs types, rondes enfantines 
c Chansons de neuf », ..co 
« Un kilometre, ~a use les souliers » 
ma is a rebours de 9 a 1) ' chansons 
enumeratives. burlesques, satiri­
ques, anecdotiques et chansons 
d'amour, comme cellc qu'entendit 
enl883, notre auteur, chantee par. 
Catherine Gentes, alors couturiere 
a Commensacq dans les Landes ·: 

L'aute journ en mi proumenan' 
Mi proumenan' de Joun de 

[l'aygue 
Tropi pa barques ni bateus 
Ni marinie per passa. l'aygue 
Trobi qu'un jouen matelot 
Qu'en rebine de Sen-Macari.,. 

Les ~ythmes de ces c: chansons 
de daose » sont le hranle. la ga­
~·oue ,la polka, la mazurka et sur· 
tout e rondeau, la plus ancienne et 
la plus riche puisque cheque vii· 
lage la dansait ii . sa fa«i;on. 

Esperons que Jes Macariens se· 
ront nombreux autour du fen ven· 
dredi soir pour ecouter celle « ri­
pataoulere gasconne » et danser 
(meme si les pas ne sont pas trop 
respectes ! ) au son de ces intro· 
ments. Les plus ages pourront 
~·useoir sur des bancs. Un buffet· 
buvelle sera a la disposition de tous 
et si par malchance le temps s!i 
mettait a la pluie, la soiree pouf­
rait continuer en musique, au 
Prieure. 

Rappelons ,pour finir les horai­
res : 21 h a 21 h 30 : messe en 
l'eglise Saint-Sauveur; 21 h 30 : 
passe-rues en musique, de la place 
de I'Horloge a la place de l'Egli· 
se ; 21 h 40 : benedi ction dr1 feu, 
par l'archipretre Pierrot; 21 heu­
res 50 : musique . 

" 

La vieUe iz roue, un instrumeru 
iz. · red,ecoiwrir.-
(Photo c Sud.Oae61 ~-) 

.'. 



Voyage 
avec le chantier 

des jeunes benevo~s 
Co!llme nous vous l'avons deja an. 

nonce. le chanti~r de jeunes bene­
voles du Pneure Saint-Sauveur or­
ganise urye serie de manifes.attions 
9ui associeront Jes Macariens et Jes 
Jeunes venus de toutes r egions pour 
trava1ller su r le chantier. 

La premiere de nos invitations 
est ~n voyage : le 14 juillet, un car 
de. 5a plac;es partira pour la journeft 
QUJ se deroulera de la Ia!;on su1. 
vant~ : . depart a 8 heures, place 
de l, Eg!1se; v~rs 10 heures , visite 
de . l • ecomusee • de Sabres-Mar­
queze _avec un guide, precedee d 'u·n 
petit circuit en train. 
, A midi , le dejeuner se fera sur 

I herbe sur une aire de pique­
n1quE; attenante. II est done nl<­
cessaire ;>our chacun d'amener son 
casse-cro(lte. 

L'apres-'!' idi sera consacree a une 
ba1gnade, a Maguide. · sur l 'etang de 
Btsca rrosse. 

Le retour se fera dans la soiree 
(vers 10 h 30) . 

Tou tes Jes personnes interessees 
sans hm~te d'age, peuvent done se 
Jolnd.re a nous. Le prlx de parti­
cipation est de 15 francs pour Jes 
enian ts et de_ 20 francs pour Jes 
adultes (ce pnx. comprend le voya. 
ge en bus, la v1site du musee avec 
le circuit en train). 
~our tous renseignements et ins­

criptions s'adresser au Prleure .a 
partlr de Jundt. 

Dernier appel 
du chantier des jeunes 

de Saint-Macaire 
Le Chantler des jeunes de Saint­

Maca ire organise du s:; medi 9 ju il­
le1 au samedi 30 juillel, un chandP· 
axe sur Ja resta uration du prie ~n:~ 
S ~ int-Sauveur portan t >U l' plu.-;iecits 
poles (rejointoiement et nivellemcnt 
de la cour du cloitre entre au tres ... I. 
Les jeunes a partir rle 18 ans (jeu­
nes gens de preferen~e) in tene3.;es 
doivent s'inscrire de tcute urgencP.'. 
P rix par jou r (hebergement et 'oi­
sirs) 20 fran cs. 

Renseignements et inscriptions : 
Chan tie r de jeunes, B.P. 5. 33490 
Saint-Macaire : telephone . chez M. 
Fallssard, 63.29 .78. 
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I Animation ailtour d'un foyer de jeunes.I 
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L'aile de cloitre subslstante, point fort de l'interet archi.· i 
~ tectural d.u prieure Saint-Sauveur. <L.1 ~'-- ;: 

~_i=====-· f;.~~7b~2 faf~-~~~ '=====-quinzaine de jeunes venus des voles. Cette soiree, dotee des 
quatre coins de France et les habituels bu/fet et .buvette gar· 
cinq responsables permanents nis, permetira a tous de s'ini-
du chantier de restauration. Cet tier a la musique, aux chants et ~ 
evenement, dant nous vous re· · danses traditionnels des An· : 
parlerons, s'accompagnera · de des : un spectacle insolite qui 5 
manifestations auxquelles pour· devrait subjuguer le plus grand i=_ 
ront s'associer les Macariens, nombre. 
les sympathisants des environs Le jeudi 28 juillet. le duo ~ 
et les visiteurs. Sombre Reptile, compose de ~--

Le 14 juillet, un car de ]ean·Paul. et Michel Dedieu, de !! 
55 places partira en d·irection de Saint-Andre· du - Bois, viendra, ~ 

Maguide sur ·z·etang de Biscar• comme l'an passe, donner un ========= 

rosse. U /era une halte matinale recital de musique electronique 
a l' c ecomusee > de Sables- contemporaine a faide d'un ap· 
Marqueze 01i a ete reconstituee pareillage sophistique de syn• 
une unite d'habitat landais tra· 1:hetiseurs. 

~ ditionnel, avec exposition d'ou· En/in, le ven4redi 5 aoiit. peu ~ 

=-

§!===- · tillage, de mobilier et presen· apres la clo~ure du camp d'ete, ~=-
uition de di.aporamas sur les le Theiil.re en miettes jouera 

activites agro-pastorales. Toutes « Harpagon and Co >, montage :~======= les personnes interessees peu· d'extraits de pieces de Moliere 

~-~===== __ · ~;;::::~~:£ ~"2p~~~~ ~e:::;'~t;;FE::Z£n4e;:~:i~: -===-que participation aux /rais. formule fort prisee par le pu· 
(S'adresser di r e c t em en t au blic de l'an dernier, un spec· · 
prieure a partir du lundi. 11 tacle sera servi en plein air, -~= 

i=========-= ::tt~:~di;"h:i~f:ie!7 /~fie/~~: ~7~~t=r ·c:: o:::;::e ~ur= :_: 
le desiseront pourront accueil· pour cadre la cour du prieure "" 
lir chez eux un OU deux des Saint.Sauveur, . entre eglise et = 
pnrticipants au chantier : les remparts, et seront le pr8tute E 
jeunes volontaires pourront a une illumination de ces mo- i 
ainsi faire plus ample connais· numents de notre cue. = 

j sance avec les Macariens et ces Amis du chantier du prieure i = demiers pourront se faire une Saint-Sauveur, notez des au- -

-i idee sur les molivations- des jourd'hui le calendrier qui de- i 
snivaiUeurs benevoles. vrait apporter aux Macariens § i Le vendredi 22 juiUet, le "" supplement d'animation du· § 

5 groupe bolivien Chalcay Mank- rant l'ete. ;; 
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Vendredi, soiree bolivienne au 1 Pr~ure 

Comme nous l'avons deja an­
nonce, la premie re vei llee mac.;a ­
ri enne d 'ete, proposee par le 
Foyer des jeunes et d'education 
popula ire, se ra a nim ee par le 
g roupe bolivien Cha kay Ma n':a . 
Cette m_a nifesta tion se d eroulera 
a•.> prieure vendredi prochai n 22 
juillet, a partir de 21 h eures ; en 
ca s de mauvais t emps, e lle a ura 
lie u da ns la salle des fetes . 
Co m m e d'ha bitude, l'entrac te 
permettl'a a ux specta teurs de be­
neti cier d'un buffe t et d' une bu­
vette abonda m men': garnis . Ils 
pourront aussi vis iter l es tra va ux 
en cours a u pri e•J.re et !'exposi­
tion · artisana le a ctue llement pre­
sentee da ns une des salles de 
I'etage. 

Le g roupe Chak ay Ma n ta don­
nera a cette soiree une couleur 
insolite : -::'est en effet la pre­
miere fois que se produira, a 
S a i n t-Maca ii·e une forma':ion 
sud-americain e. Axes sur le fol ­
klore- bolivien, Jes six m usic iens 
ont recue ill i un reperto ire origi­
nal Jars de voyages r epetes dans 
l"Am erique a ndine : ils on t ra­
m ene Jes instn ments t ypiques et 
Jes costumes t ra d itionn els de 
cette contree, en somme tou t le 
nece sai·r e des tin e a r ecreer Ja 
fete indienne. Ils o n ': donne leurs 
premiers concerts a l'Universite 
de Bordeaux en 1971 et a nt de­
puis parcouru la plupart des vii ­
Jes du Sud-Quest, a pres a voir 
participe a des em issions de r a dio 
sur Fran-oe-InteT e t FR 3. Cha que 
fois, leur prestation a la isse un 
public enchante c'est pourq•Jo i le 
Foyer des jeunes a fa it a ppel a 
son eoncours pour Sai nt-Macaire. 

Si la musique andine n'a au cun 
point commun a vec le l e rroir 
gascon, ii n 'en rest e pas main 
que rEuope en genera l a e':e 
conquise pal' ces melopees de­
pou illees que jouent Jes descen­
da nts des In ~as, a !'aide d'ins tru­
ments a vent et a perc·.tssion s. Ce 
que nous propose Chakay Manta 
e t depourvu du moindre com pro­
mi s avec la m usiq ue europeenne. 
sa recherche va dans le sens du 
retour a ux sources de la verita ­
ble mu ique indienne. C"est done 
u n spectacle de qua lite. q ui per­
met tra ii tous de s'in it ier a la ci­
v ;l!sation pre-col ombienne que 
nous in vite Chak ay Manta . 

Am is du pr ieure Sa in t-Saveu r 

et de son cha nti er benevole de 
j eun es. repondez tous presents 
pour cette soi ree ex-~epti011nell e , 
dont la pa rticipa tion aux fra is es t 
modique : 7 fra ncs par personn c 
(g ra tuite pout· Jes enfants a ccom­
pagnes) . 

SUR NOTRE CLICHE. - Cha­
k ay Manta et ses six mustciens. 

(Cliche « Sud-Ouest " · ~ 

--~--,---------

Ce soir 
La Bolivie au Prieure 
Vei:idredi , a pa rt ir de 21 h 30, 

se . , derou l_e r?- a u prieure la pre­
m1ere ve11lee macar ienne d 'ete 
propo ee par le Foyer de jeu­
ne . E o;: cas de ma_u vais temps, 
un rep!J est envisage sur Ja salle 
des fetes communa les . 

Au progra mme de cette soiree 
la musique et Jes chants de l'A~ 
m er ique latine et plus particulie­
r ement bolivienne. Le groupe 
« Chak ay Manta » animera l'en­
semblE;! · de la veillee avec ses six 
m usic1ens. 

L" entracte sera consacre a la 
vis ite du prieure et des tra va ux 
qui s'y a ccomplissen t g race a la 
venue. de ben evoles, m a is a ussi a 
un detour pa r la buve tte et le 
buffet a bondamment garnis. Vin 
du terroir, sa ndwiches a u pate 
cha ud macarien, brochettes de 
m erguez seront Jes a ttraits prin­
c ipa ux de cette etape. 

Une soiree et un spectacle qui 
dcvra 1ent conven ir au plus gra nd 
nombre. Entree : 7 F par per­
sonne (gratuit pour Jes enfants 
a ccompagn es ) . 



Veil~e · theatrale 
du· 5 aout 

Reser~ez vos ~epa15 ! 
La trolsieme veiiiee theatrale aura 

lieu le vendredl 5 aout et nous don­
neta .!'occasion d 'applaudir la troupe 

~
Th~re en Mieltes. au g rand 
pJet qui Jnterpretera quelques 

1 alte ea plus celel;>res pieces de 
)lo).iere. 

4'1lpara.v,nt se deroulera, comme 
r~ dernter, un repas champ(!tre en 
m~ue dont le prlx sera de 
J31frane91 Cependant, pour nous e1·i ­
te d'~tre prls de court. nous de· 
m ndons aux personnes lnteresse s 
~e se Ialre inscrire le plus t6t' possi­
b le au ' secretariat de la mai r ic ou le 
mellleur aecueU Ieu r sera reserve, ou 
de lalM'!r un mot A la B .P. n. 5. 
postes dt Saint,Macaire. 

N'attendez pas le dernier moment, 
vous JlO\js alderez ainsi dans la pre· 
paration de cette soiree. 

AuJourd'hui, a 21 h 30, au Prieure 
Concert gratuit 

de musique pop electronique ' 

Michel ee Jean-Paul Dedieu, sur la scene en plein air du prieuri 
Saint-Sauveur. 

1 '.Dalll! le cadre de J'animation 
d'ete qu'il ·organise au •prieure 
Saint-Sauveur, le F)>ycr des jeu­
p es et 4'education populaire in­
vite .k!s l jeunes de Salnt~Macaire 
et des envii:ons a assister au 

(Photo < Sud-Ouest >.) 

concert que donnera le groupe 
Sombre Reptile, ce Soir 28 juillet. 

Ce groupe est constltue autour 
d 'un « noya•J. central» forme de 
deux musiciens deja connus dana 
notre region : ii s'agit de Michel 
Dedieu (guitare electrique) et de 
Jean-Paul DedieU< (synthetiseur11 

' Arp et Karg, piano electrique, 
argue electronique), originaires 
tous deux de Saint-Andre-du­
Bois. 

Ils joueront le•J,rs propres 
compositions en duo, durant la 
premiere partie de la soiree. Cer­
tains pourront y deceler l'in­
fluence de musiciens contempo­
rains, tels Fripp et Eno', ou en• 
core Soft Machine. 

En seconde partie, se joindront 
a eux Dede Lesgouarre (batterie) 
et Jacques Gratecap ·(basse elec­
trique) . II s'aglra alors d'µn · re­
pertoire falsant mains de place a 
la recherche sonore, mais, en re­
vanche, plus dlverslfle et plua 
riche sur le plan rythmique. 



Vendredi... le Theatre en miettes au prieure 
Le Foyer des jeunes proposera le 

vendredi 5 aout une nouvelle veil­
lee macarienne dans le cadre mo­
numental de la cour du prieure 
Saint-Sauveur. Ce sera la derniere 
soiree en plein air offerte ~u pu­
blic a !'occasion de la campagne 
d'ete du chantier benevole de jeu­
nes qui restaure et amenage le 
prieure (en cas de mauvais temps, 
tout se deroulera comme · prevu, 
mais dans la salle des fetes com­
munale). 

C'est l'une des rares troupes per­
manentes en Aquitaine, le Thea­
tre en Mietteii, qui a ete choisie 
pour assurer !'animation de cette 
veillee. S'attachant a la diffusion 
du theatre dans la region, cette 
jeune troupe donnera un specta­
cle complet, destine a permettre 
au public de mieux faire connais­
sance avec Moliere autdur de l'un 
des themes favoris de son reuvre : 
Jes relations difficiles des parents 
et de!f enfants quand vient l'heure 
du mariage. Ce spectacle a pour 
titre : " Harpagon et Cie » . 

Une troupe de comedierui se pre- · 
pare a donner " l'Ecole des fem­
mes '" lorsqu'une revolte eclate et 
les comediens decident de recons­
tituer une piece de Moliere selon 
leur bon vouloir. Deux jeunes pre­
miers, Agnes ' et Valere, s'aiment. 
Bien sur, les parents n'acceptent 
pas ce mariage et les pretendants 
surgissent. Les valets mettront 
leur l!rain de sel et tout se termi­
ne bien. 

Le pere d'Agnes est Argan du 
" Malade imaginaire ,,, sa mere 
n'est autre que Philaminte, des 
" Femmes savantes "· Les preten­
dants ont pour nom Harpagon, 
Trissotin et Diafoirus. Les valets 
sont baptises Toinette ·et Sgana­
relle. Autant dire que le texte est 

. un montage d'extraits de l'ensem­
ble de l'reuvre de Moliere, depuis 
« l'Ec6le des Femmes ,,, en passant 
par « Tartuffe ,,, " l'Avare ,,, " les 
Fourberies de Scapin ,,, « le Bour­
l(eois Gentilhomme ,,, « Don 
Juan '" jusqu'au " Malade imagi­
naire ,,, 

Le spectacle, comique et rapide, 

est interprete par une quinzaine 
de jeunes comediens de la region 
que cinq annees d'existence du, 
Theatre en Miettes ont dote d'un 
niveau comparable a celui des 
professionnels les plus connus. La 
mise en scene emploie au maxi­
mum les costumes , et les effets de 
lumiere. 

Nul doute que vendredi 5 aol'.it, 
a partir de 21 h 30, le prieure 
Saint-Sal,!veur connaitra une soi­
ree agreable pour les yeux et pour 

l'esprit. La participation aux frais 
est fixee a 7 francs par personne, 
gratuite pour les enfants accompa­
gnes. 

Rappelons qu'un repas en musi­
que sera servi avant le spectacle 
dans la cour du prieure, ·a partir 
de 20 heures. Se faire inscrire 
dans les plus brefs delais au se­
cretariat de mairie (tel 63.03.64). 
Participation aux frais ; 13 francs 
par personne, 20 francs spectacle 
compris. 

·vuzere et Agnes dan.s < Harpagon et Cie >. 



Le Foyer des jeunes a tenu 
son assemblie ganerale 

Samedi 17 septembre, a 21 heur es, 
s'est · ouvert au prteure Saint-Sau­
veur; rassembMe generale du Foye r 
des jeunes e t d 'education populalre; 
plus _de qua rante personnes y 11881s­
taient. l.' '!ls~emblee pouvant vi.lable­
men t de lfberer, le pres ident J . Gra· 
r ecap ouv re la seance en rappelant 
les deux quest10llll N>rtees a "orclre 
du jou r : Renouvellemen t d'une par­
tie d u -consell d'adm in lstration e t 
bilans mora l et f inancier de l'exer­
cice qul s'acheve. Prlorite est don· 
nee au bilan moral . 

Au <:ours d'un expose precis et 
s tucture. le presiden t demonte !es 
m<\cani sme_, de reussite et d 'eche-c 
des dl!ferentea 11ectlons. En septem­
b re 1976 le Foyer de jeunes 11e f onc­
tion ne qu 'i travers sa section ar­
cheologle qui par.ticlpe a J.a restaura­
tion du prleure Saint -Sauveur. Ce tte 
section, plus connue sous le nom 
de • chantler benevole de _j eunes • 
an•me des velllees e t assure Ja pu· 
t>lication de la revue locale • Sem­
macari •. Bien stir. ces activites 
doi vent- etre ooursuivies en 1977, 

~al~re~r ~~~~~~s 8016'1~s ~~id~~f :e~~a:~!~ 
nouveaux pies poiirroainet etre : un 
ciub photo, un cl ub cinema et uue 
section ping-pong. Qu'en est- ii de· 
venu au cours de ces douzes der­
niers mois? 

Section restaurat lon. - t.e chan­
tier b enevole des j eunes a pou,rsu.ivi 
son action an crista:llisant plus parti­
culierement s on effort sur la recher­
<:he de flnancements et la constitu­
tion de. dossiers q ul permettent d'iu­
f o r m e r et de sensibillser les 
a dministra tions compelentes. Ce tra­
vail admlnlstra tif a permis a u chan­
lier de s'au to-n nan-cer depuis dix 
ans et cette 'annee encore, d'ob_ienir 
11 0 prix de 5 -OOO francs aupre.J ,Q,e Ja 
Caisse natlonale des mon uments. hi s­
torlques. P endant le mois de 'j ulllet, 
une qu lni:a ine de jeunes bt\nevoies 
sonl venus apporte r leu r con<:ours ii 
la mise en valeur du patti1i1oine lo-
cal. , 

Journal. - Deux nu~ro's sont pa-
1· us cet-te annee. seulll. la participa­
tion d' un p iu.S grand nombre de re­
dacteu rs (dej a en haus,se ) permettra 
u e meilleure regu'larite clans sa pa­
rution. 

, 'PVeilleea. - t.a participation du 
<i;>,fl b 1 I c macarien et avoisinant 
P'rouve, a nouveau, l'intere t de ces 
soirees. 0.11ux rpoin ts positifs doi vent 
el re J•el~s. ,,w . particu lier : d 'une 
pa rt J'or m(nisf!.Fon de manifestations 
en colla~atitln avec d'autres socie-

;r J 

tes (cor,nite des fetes par exemple) 
e t d'autre pa rt une plus grande par­
tlci -ation ii !'organisation des S O I· 
r ees. 

Section La bo-photo. - Son echec 
s'ex plique par deux rai.sons : une 
!'Rison humaine. les differents res­
ponsab les de cia mise en service se 
sn•1t trouves iudispo11il:>IP. ou isol!'s. 
Raiso n ma teriel'le : Ce Jabo est Ja 
seule pit\<:e du Prieure equi·pee en 
chauf:fage et 'en isolation thermique ; 
de ce fait, toutes Jes ·reunions hiver­
nales s'y de roulent et contrarient sa 
vocation premiere. · 

Section + cine-club. Manqua11l 
d ' un appa reil de p rojection et du 
fi nancement necessaire a son· achat 
a insi q ue d'un local pourvu d'un 
minim um .de confort , sa creation a 
ete rendue impossible. 

Section ping.pong. - La section 
ping-pong, quan t a elJe, a COllllll un 
tres large recru rement et un f onc­
tlon nement regulier grace a son res­
poru;a ble, Yves Fauriat. 

En concl usion, i I 1·es;;ort de ce bi-· 
lan moral que. les sections is.;ues d u 
chantier de restauration enregistrent 
qu e'l ques progt·es; par contre, hormis 
Jc ping-pong, la creation de nouvel ­
les sections . reste compromise t.ant 
que. ne sera pas realisee l'amenage­
ment dU P rieure e t aue ne se ra pas 
assu-re un fond de depart. 

Apres ,eel expose, la tresorier ef­
fectue le bilan financier du foyer. 
Une legere ameli oration due aux soi ­
rees et -au journ!lll appairait par rap­
port a l'etat precedent. Malgre tout, 
on peut facillement imaginer qne 
l'apport financier des soirees et d u 
j ournal n'est pas suffisant pour as­
surer la mar<:he de toutes Jes sec­
tions du foyer. Notons toutefois l'oc­
t roi d 'une subvention de 500 fran<:s 
versee par 'le secretariat a la j eu­
nesse et <iux sports. 

L'assemblee generale approuve ces 
deux b1lans et aborde !'election par­
tielle du conseil d'administration, 

Le president souhaitc qu;- ce 
conseil d'adrninistralio,n soil compose 
de gens actifs et qu 'il tradu~e !'im­
portance des jeunes au sein de l'as­
semblee genera:le. Vingt-ne uf per on­
ncs participent au scrutin; ;;ont el us. 
apres vole a bulleti n secret P asca l 
Albizu, Jean-Claude Cluchet, Ala.in 
Falis.·ard , Yves Fauriat, Alain Pe­
rine. Domin ique Vol<:kaert; ces 
mem1bres s'a.ioutent a Mich el t.a ­
brousse, Claude Lorriot, Robert P a­
ra tge et Noelle Rochelois pour 
former le consell d'admln istration du 
F .J.E.P. Ce vote ne suscitant aucune 
question, le president !eve la seance 
et laisse se ten ir en ce lieu la reu­
nion du conseil d 'administration q ui 
do it elire son bureau. 

Sont elus a l'unanimi te moins une 
des _volx : . P resident : A. FaJissard; 
vice-presidents : P . Albizu. J .-C. 
Cluchet ; secretaire : D. Volckaert: 
secretalre adjoint : R P aratge: lr e­
sorier~ : N. Roch eloi;;: treso1·i er ad­
joint : Y. Fauriat. 

En concl usion des deux reunions, 
assemblee generate et conseil d'act­
minh:3tration, nou . .:; notons avec satis­
faction l'ent.ree au bureau de qualre 
nouveaux membres. donl l'effica cite 
n'est plus a prouver. P armi ces qua­
lre. nous trouvons deux je unes ma ­
j eu rs dont la presence a ete souhai­
tee par tous: cette presenc est un 
::;igne de releve pour l'avenir. Cec­
nouveau bureau doit afrro11t.er clans 
l'in~mediat des ·problemes impor­
tants. il le fera avec un vif esp!'it 
d'equipe et en liaison permanente 
avec tous Jes autJ·ps membre.~ du 
Foye r . • 



Photo et chantiers 
avec le Foyer des Jeunes 

' · 
CP n·esl pas un t>ilan que propose 

au1ourd·hu1 te Foye• maos un coup 
d' 0011 sur I' avenu Depuos ta reunion 
generale du 1· oclot>re ou 1111 envosa­
gee ta creation de sec11ons ta rmsp en 
route se poursun Samed• µroch<11n. 
IP.S photoyrapnes loxp,ront teur ot>1P.ct1f 
suo rorganisa11on de IP.Uf sec11on d•· 
manche 1es responsaoies du chan11er 
du Proeure presen1eron1 cene ac t1v11e 
cree vo1c1 di• ans L ·un ·des buts ton­
damemaux d·un Foye• de IP.unes et 
d'P.ducahon .poputaue e1an1 <1e tl'lue 
decouvru des ac11v11es 1ugees rnac­
cess1t11es nous nous devons de taue 
d1spa1ai1re tes mylhes quo tes en1ou­
ren1 Cel!P. cons1<1erat1on nous amene 
a repondre succrntement a certarnes 
questions 

Un ciua, photo. - Pou1 Qu• et 
pour Qu(ll ? Pou• tous ceu• QUI SOU· 
hanent conserve• je sou11erur prec1s 
d'un evenement ou decorer par eux­
mAmes un endroot par11cuher cene re­
ponse annonce 111s deu~ P61es de 
cene section la pnse de vue et le 
travail en 1at>ora101re Le travail en 
groupe en est un denomina1eur 
commun La pnse de vue permel de 
fixer une image en SOtgnant le ca­
drage et ies regla~es annexes. a ce 
noveau. un materiel couran1 suttit . 
point rfest t>esotn de posseaer un ap­
pareil etat:>Ore pour et1m1nl!f d'une 
photographie l"ob1et ou !'angle qu1 la 

"rendenl ll'lde Ulleroeuremen1 ~eute­
rt•P.nt l'amalP.UI eCl811f! ef.)IOIJVflHl le 
be~;oon de possede• ptus cheo et oius 
ell'lbore Oue ceux quo n'o111 iarnaos 
touchf> un aµpl'lre11 se rl'lsi;111p,n1 oes 
t<>tornees de formatooro organosP.f!~ oao 
te Foyeo leur permenronl de se tam1-
harose1 avec ta pelhcuie Lors ae ces 
1ournees des appareols seront m1s a ta 
d1spos111on de.s rnteresses cec1 ev11era 
le t>locaye Que prodw1 racha1 d'un rel 
m1'lre11e1 Gene acqu1s111on n·esr 1nd1s­
pensao1e que pouo un rravaol 1nd1v1-
due1 Le t>ul d 'une section photo 
etanl en proorote. de creer un travail 
de groupe (Sur un tneme par exem­
pte) cene depense parai1 onulile 

Le travail en lat>oraroore constitue 
la suite 1og1que de ce prem1e1 P61e. 
par une opera11on peu compliquee. le 
phorographe rranstorme une feu1Ue 
blanche en une image nene qu1 repro­
dull fidetemenl un evenemenl passe 
OU un Obie! ChOISI Avec le temps. la 
re1111sa11on de t11ages de plus en plus 
grands ou l"ad1onc11on de trucages 
s1mples ma1s 1mpresStonnants accroo­
tront la sa11slec11on de roperateur. 
Pour tou1es ces op9ra11ons. le 1aoo­
photo ons1aue au Prieure s·ouvre a 
tous et propose 1e ma1e11e1 de oase 
ondtSpensat>le. 1ou1 ce1a dens un ca­
dre alham esth8t1Que et tonct1onnel . 
Aons1 cette actlVlte photo reservee. a 
proon. a des 1net1es. anend tous les 
amateurs non encore declares. la co­
h a t>1tat1on de neophytes et de 
pseudo-protess1onne1s assures a 
M Tout-le-Monda un apprentissage 
fructueux 

Un ch• ntler de feunee. - Son 
fonct1onnement. ses buts ? Depuis sa 
fondalion. le chantier lonctionne, en 

ton de semarne et en per~ode de va· 
c11nces ~colaores 11vec un eMP.ct1! re­
d1111 OP.pons rro1s 11ns ramp1eur des 
rravaux entreprrs re conduit a remp1a­
cer cene action en organtS8nt des 
camps d ' ete Get appoint rres senSt· 
t>le sur 1es plans de r etticacite et de 
l"amt>oance. a permrs de grandes real!· 
sa11ons. ·au1011rd"h1J1. une n0tivelfe fOf ­
mule !!SI envrsagee POU• la poursurte 
d"9 1ra11aux La p11r11c1pat1on d'un 
maximum de Macanens. 1er.ines er 
mrnns 1eunes. en cons11t11e le our es­
sent1er Pour ceta. 1a sec tion propose 
r organ1Sa11on de chan118's de week · 
end qu1 se oeroureronr cycrtquemen1 
su1vanr une trequence d'un routes res 
trors sema1nes Cheque 1nter88!H! par 
tec1pera a autant de dem1-1nurnees 
Qu"it 1e poura Cene p9nodlc11e e1 
cene so11p1esse tavonsen1 une rarge 
part1c1pa11on qu1 0011 acceierer la rea­
lisation des travaux en cours et per­
menre a un plus grand nomt>re de ta­
conner ce centre d" anrmation local 

Dimanche se reumront les per ­
sonnes onteressees par cette expe­
rience de travail de groupe et Cl& ae­
couvertj! d& merrers manuets Une 
pro1ectrons de diaposit1ves. une vlslfe 
deta11tee des Heu• . et une distributron 
Cle documents feront Clec<>uvnr di• 
ans d"act!Vites. res prOJ&tS .11nrnediats . 
et ies organosmes de tutelle qu1 cou­
ronnent le chantrer L 'ensemble des 
memores du Foyer . &11'181 que res ·sym­
path1sants. sont invites a cet apres­
m1d1 aecouverte et information. 

Les d8ux reunrons auront lieu au 
Pneure; sectiOn photo le samedl 
22 octot>re. a 2 t heures. section 
chantrer le dtmanche 23 .octobre. a 
15 heures. 



Le Foyer des jeunes 
ouvre une section 

« Histoire et Vie locale ·» 
Lors de sa darnlere assemblee g&­

!141rale. le Foyei de8 ieunes et d'6du­
catl00 papulaire a ~ d'ouvnr une 
88Ct10r1 • HIStOlre et Vie IC>qlle •. deS­
tWle a raeaembler le8 personnes 1nte­
,.._. par l'hlatolre de Sai:lt·Ma­
caire _ 
~ S'ellf impoa& le prlflCtpe 

de uuvegarder 188 temotgnagee du 
p888t de ieul Ott&. be8uCOUP de Ma· 
canene on1 Ctlereh$ indMduellement a 
a' Informer sur l'hlStolre IOC81e Or. 
l'hlstOlre de Sem-Macalre derneUre 
trap souvent d&fOrmee pa1 ies ie­
gendea OU le8 incompr8hen81ons QUI 
r89ultenl d'une 1nsuffisance d'lntorma· 
tlon8 la r&allt& humalfle QUI 8 pr&sld8 
• 1e conetructlOO de8 monuments et 
del fllllllOrl8 arlClel • • reete 888imt-
16e • 1#1 per8dl8 perdu que le8 temps 
modemea n'ont pas au COlll8N'8f 
L 'objel <rune llCllon • Hlaton et Vie 
toce1e • eet oonc le vtrttable hlstoire 
de S.W-Macelre 

Plusleurs moyena pevent ttre 
utll8e9 dllnS ce bUt 1ec1ure de8 re-
cherche8 - ettaotuee8. compulSlon de8 archives. lllsltes comment"88 de8 
morunents connus et inconnus de 
Satm-Maclllre. exposes de sp&cla· 
llstea. compar8180n1 avec d'autres 
vlllea du mllme type. etc Mllill ract1-
vite d'une telle aec11on dOlt hOll pour 
prlnelpal support 18 9lmple pl8llll que 
l'on peu1 &VOii a parter trhlatare IO­
cele Ausal. toua. ,.,,. et 8dUlhla. 
peuvenr-118 se _.tlr concen-. car . 
f8lre de l'hlston. c'est .._ regarder 
l'avet* • Pout 88YOlr 00 l'on va ••. est 
1ndlspen8able de savolr d'oU'- ron 

vient • A travers l'htstOlre de8 pares. 
II s'aglt de rerouver l'hlstOlre de8 
hommaa. d'ou le terme • Ille IOc8le • 

routes le8 P81801•188 mereesees 
sont cordlalement invttees a 1a reunion 
conatttuttwe QUI se nendr8 au prlaure. 
vendredl 11011 28 oct<>t>re. a 21 heures 
Au cours de cene rtinon et a titre 
d'eqmple. seront protettes de8 dla· 
pcJlllllles de ~ del monu­
ments tnOOl1fllll de Satnt-Mecaire. et 
~- del de8lllll .,._ de mo­
numema dllparua. rei 18 P8l8l8 au · 
Thur on 

...OTAf PHOTO - CaMlll1n de 
.......... -·~·· fit•ll.. • •• ................ -....... ........... , 

ICllcne • Sud-Ol.at • l 

foYWdee)Mlnee 
eectlon journal 

l•••dl aolr II ootobre, a ,, ....................... ......... .. ,, ..................... ,, ......... 
du •l•••n rt a. t-. T ..... les 
,_. ....... ~ d'torire un 
........ ~ .... potnlde ___ ........... _....,...._. 
oorll ' • 1nt ......._ a cet .. ,.. 
....., .......... per la MOtlon jour· .... ,.,.,.,......... . . 



Premier chantier 
de week-end· au Prieure 
Au cours du dernier week-end. 

touristes et Macar1ena ont pu re­
marquer au Prieure une activite 
surprenante pour la saison. La rai­
son en eat simple, la section restau­
ratlon du Foyer des jeunea et d'edu­
cation populaire, organisait son 
premier chantier de week-end. Cette 
nouvelle forme d'action1 presen~ 
dan11 r.es colonnes vo1c1 un mo1s, 
s 'appliquait enfin concrete~~nt. 
Prevue pour permettre la part1c1pa­
tton d'un plus grand nombre de Ma­
cariens. elle a pleinement . comblee 
noaespo1rs 

Sur le plan travail, figurait au 
pl'OIJ'&mme la poursu1te des diffl!­
renta chantiers ouverts cet etl! Le 
temps ravorable du samedi nous a 
conduit. • concentrer notre action 
sur l'amenagement de la !»ur d:u 
cloftre Cet amenagement vise tro1s 
objectifs usurer l'aasainiuement 
de la cnur; marquer au sol lea c6tes 
detrultb du cloltre, arriver a un as­
pect definitif des lieux 

La poae d'un buaage souterrain 
permet de rl!pondre a ce premier ob· 
Ject.if. !'importance de cette ~ tuyau· 
terie • est nl!e des beso1ns que 
creent. en ce lieu, la retombl!e dee 
eaux pluviales d'une partie de 
l'l!a'.lise et du prieurl!. Cea travaux 
indispensables et ingrats s'accompa· 
gnent inevitablement de dl!sagre· 

ments temporaires que vous 
comprendrez. 

Le t~e au sol des parties de­
truites du cloitre s'effectuera (en al­
lant du p{!rimetre extl!rieur de la 
coµr actuelle vers le puits central) 

• - Par la pose d'un carrelage 
semblable en tous points a celui qui 
existe sous la galer1e sud. 

- Par le coulage d'une bande d~ 
beton teinte 15."> cm de large) qu1 
marquera le socle de fondation 
del'ancienne colonnade. 

- Par la realisation d'un cani­
veau en galets qui alimentera le bu­
sage souterrain. 

Pour repondre au troisieme objec­
tif, que les peasimistes se rassurent. 
un effort particulier est fait. La pre­
sence d'une quinzaine de penonnes 
pour cette premiere expenence per­
met d'~tre optimiste; des conditions 
atmoaphl!riques favorables alliees a 
l'ardeur nouvelle apportee par lea 
Macarlns venus s'ajouter a l'l!auipe 
de base, ouvrent la voie de l'aclieve­
ment des travaux. 

Durant ces deux jours la progres­
sion de eel amenagement s'est effec­
tuee en menageant !'aspect loisir et 
rencontre que doit conserver la sec­
tion restauration; fort di:: ce l?remier 
resultat, rendez-vous est pns pour 
une prochaine exp{!ri~nce. 



·Echos du Foyer des jeunes 

et d' education populaire 
Samedi 10 dtlcembre. au Prieure. 

s'est tenue une reunion du F J E P 
volcl, parm1 tes divers suiets 6voques. 
le compte rendu de I' essentlet des de­
cisions et commentalres 

8o1rM du • no11emln. - Cetta 
soiree care-concert. preml6re veill6e 
de la salson offralt awe amateurs de 
danses et de chansons• r$tros ii l'oc· 
casion de satlsfalre pteinernent ieurs 
dilslrs En deplt d'une partlc1patloo ra· 
menee a 120 parsonnes. dont 80 "4 
de macarlens, la quallte du spectacle 
et celle du public ont compense le 
nombre. Nous nous devons lei de re­
mercler M- Jeanne Beneto qul nous a 
prornene. tantOt avec Ylgueur et pas­
sion, tantOt avec amour et tendrease. 
tout le long des annees 1900 et 1930, 
passant avec brio de la chanson • co­
quine • a la romance senflmentale 
S6dul1 par cette belle dame le publlc 
lui a dlt sa satisfaction en effectuant 
plUsieul's rappels cheque fols r6com­
pens6 par un nouveau regard sur la 
belle 8poque Remerclons aussl 1es 
muslclens qul anl~ent brlllamment 
la partie dansante et accompagnerent 
notre .voyageuse Un . spectacle 
n'$tan1 rlen sans le public. nous te­
nons a souAgner !'Intense participa­
tion, soutenue pendant plus de clnq 
heures. La fonnule a paru port91 ses 
fruits. Tous tes participants nous ont 
redlt le plalslr qu'ils avalent eu et cer· 
talns ont manlfeste leur regret de 
n'avoir pu venir Au niveau de !'orga­
nisation, notons l'effort de nornbreux 
menbres du Foyer qui ont assure 
dans un cllmat dlltendu, la pr6par• 
tlon. dllcoratlon de la .satle. les dlff6-
rents services durant la soiree. et le 
rangement des locaux. 

Nous avons tire des concluslons du 
nombre ~t de personnes ( 120) 
venues goOter cette soiree Nous 
avons retenu plusieurs ralsons. D'une 
part, !'aspect lnnovareur. sortant du 
cadre habltuel des velllees pr6c6-
dentes. le contenu de cette soiree 
constltualt une preml6re exp6rienCe 
locale dan& ce genre Notre publlclt6 
n'a peut-6tre pas 6te assez preclSe 
sur le contenu de 1a soiree et son as· 
pect original. II s'avere auSSI que la 
date ne aemblalt pas bien cho1sie le 
umedi solr favorlSe la concurrence 
des. spectacles au>t alentours et 
arn6ne une reduction du public. la fin 
du mols n'lncite guere au>t depenses 
de lolslrs et a pu faire Mslter certalns 
d'autant plus que le prl>t d'entree etait 
16g6rement augment& (10 francs) 
Peut-6tre powons nous aussi expli­
quer quelques d6falllances par le froid 
qul s6vissalt ce solr -14 et enfin nous 
ernettons de vif8 regrets en concld6-
rant que certalne8 rumeurs dlffama­
toires contrlbuent a placer nos acti­
vltes sous une couleur qu'elles n'ont 
pas et nous portent ainsi pr6judlce 
Souhaltons a l'avenlr une plus grande 
s6rentt6. 

Apres ce bilan moral. dresse a par­
tlr de r6flexlons 6mlSes par les mace· 
rlens, reste a considerer la r6allt6 fi­
nanclere (rappelons que le drolt 
d'entree aux soir6es est calculll pour 
couvrir unlquement lea dlff6rents frals 
dee troupes d'orcheelre, chanhlur. 
thMtre et qu'H vtse a permettie 11 
participation du plus grand nombre) 
Pew Cette manJfestatlon. n est oertaln 
que la totalt6 dee frals ~ n'a 
pu 6tre c:ouverte. ce 'l!J8 nous avons 

regrett6 par rapport aux efforts pro­
duits et au plaislr que nous avons eu a 
organiser cette soir6e pour l'agrernent -
de tous Avant la procha1ne solr6e. II 
nous apparalt indispensable de re­
cueifflr I' avls du plus grand nombre sur 
les conclusK>ns aue nous venons de 
formuler H vous appartlent de nous le 
donner. I nous revlen1 d'en tenlr 
Comf.te 

L emtnegement du Prieur• 
lelnt-leuveUr. - Apra accord de 
la munlclpallf6 leS dlfferents tranux 
prevus vont pouvoir 6tre effectu6s. 
D6s 185 vacances de Noel. un effort 
tout particulier doit-6tre manlfeste 
pour · r6allser I' isolation thermlque du 
bAttment et permettre alnsl son utilisa­
tion avec un contort thermlque acces>­
table En m6me temps le reste du ma· 
teriel chauffage et r essentlel du 
mat6rlel 6clairage seront achet6s. 
Leur pose s'effectuera a la suite du 
travai d' isolation 

CMntier du weelc-end 17/11 ~ 
cembre. ~ Le premier chantier de 
week-end ayant connu un rtlel ~ 
( t 5 participants environ) une 
deuxleme experience se dllroulera tes 
17118 decembre Le travaH s'axera 
sur la poursulte des travaux exte­
rieurs, si le temps se mootre favora· 
ble. sinon sur l'amenagement du cef. 
ller voOte . : 

'Actl¥M lebo-photo. - Un pre­
mier cycle d' initiation a la photo est 
flx6 les samedls 14 et 21 janYler 78, 
entre 15 et 18 heures Le 14 Janvier, H 
s'aglra de d6couvrlr la prise de vue et 
le 21 janvler d' effectuer en laboratoire 
les op6ratlor.a de ~ et 
tlrage qul font maltre la photo. D'au­
tres cycles er initiation auront Heu le di­
manche matln afin de satlsfalre les 
travailleurs du samdl. Toutes le8 per­
soones lnt6ress6es par ces stages 
peuvent se mettre en rapport avec un 
mernbre du Foyer au llCrlre B.P. 5. 
33490 Saint·Macalre. 

.lournel !l.brochln. - Quelques 

articles aont arrlV98. un nouvet appet 
est lllnc6 a d'ewntuels r6dacteurs. 
Noul rappelon& que tourtyprd'arti­
cle8 98 n'lf&rant a la vie locale sera 
rec;u et imprime 6 I' exception blen sllr 
d'artlcles 6 carac:t*e propagandlste 
(polltlque OU rellgleux) Envoyer VOS ~ 
6crits 6 la B.P 5 

Depuis tO ans. qu'exlste le chantier 
du Prleur6. ii nous a sembl6 neces­
salre de pr9senter le travaH effectu6 et 
de tenter d' expllquer ses r6ussltes et 
ses echecs Une brochure de 
50 pages. texte et photos a done et6 
realfs6e Achevee d'lmprlmer ce 
week-end dern1er sa preparatlog 
s'est $!alee sur une annee Sa sortilt 
se fera dans les prochalns 1ours Un 
tlrge sp6ctal num6rote · sera propose 
aux amateurs Nous approfondlrons 
cette presentation dans un prochain 
article 

lectloft Hlaton .. Vie locele. - I 

Le deux~ vole! de la vlslte de I 
Salnt·Macalre qul devalt se dttrouler 
dlmanche 18 dllcernbre est report6e 
apres tes f6tes de fin d'annee afln de 
perrnettre le rassemblement de docu­
ments photocopies qui seront remls 
aux personnes interessees Des 
contacts ont 6ta pris avec les Ar· 
chives dllpartementales pour recher· 
cher des t6molgnages in6dlts de l'hls­
tolre locale. comme le dessin de 
l'anclen palals du ThUron. desormals 
retrouv6, . 

Queetlonnelre dee Jeune&. - Le 
rapport sur l'enquete menee aupres 
des jeunes courant 1977. sera r6dlg6 
pendant les vacances de Noel (du 26 
au 30 dllcembre) le solr, au Prleur6. II 
est IQlhaltable que plusieurs ]eunes y 
partlcfPltnt. . 

Expoeltlon. - Pour marquer les 
10 ans du chantier, le.Foyer envisage 
d'accroltre le nombre de ses manifes­
tations durant 1'6t6 1978 et d'axer 
ceflee.cl sur une exposition relatant 
l'hlstolre du Prieur6, celle d'hler et 
cele d'aujourd'hul. Le sujet sere de- I 
talll6 ult6rlaurement. 



l:Jn· photo-club ! . . 

Pour ,quoi fa ire 1 
M Loriot pour lflS per-..onnes llbres j 
iour~l8. pour les au tres. le stage 
derou!era pendant d'3ux dlmanch 
matln avec la partlCiPatlon de M 
Frr.cOtSe Oespujols et de MM J -
Thomas et J -P Desmoullns Le 
dates de ces stages sont leS sa 

Ou1. a Salnt-Macaire comma au­
leurs ne PC>SSede pas. each& au tond 
d'une arrnooe ou dans le bUffet de 88 
8811e a manger: un ' 111811 slbUm de 

, photos .de famlUe ? Que de 90tJVentrs 
s'y empllent ! U.n portrait de l'oncte 
Georges. un sourlre de communiant. 
des maries devant une &glise C'est . 
tout une autre &poque qul renalt a la 
Vie lorsqu'on tourne res pages I Et 
quetle famllle ne · poss8d8 pas oefte 
etonnante machine a faire des souve-

• nlrs pour .· l'avenif f'apparell phcto 
. Tout le monde a goOt6. dans 88 vie. 
'. au ' plalstr de ~ dans .18 petite 

poite noire un Instant de bonheur un 
souvenir de vacances. un · bea·u pay· 
sage MatS St 18 fOt8 de prendre une 

,Photo est grande. combten rest plus 
encoor celle de c:Jevelopper SOl-f'Tl6me 
le fruit de son travail 

Recadrer une photo un peu decen­
tree, eclairclr. contraster et. enfln. v04r 
petlt a petlt se desSlner comrne par 
magte dans le llqulde du r8Wlateur le 
paJSSge ou le visege d6olres On 
pense blen trop souvent qu'H.s'aglt ta 
d'un art dlfflcHe r6eerve a une mlnorlt6 
de sp8ciallstes. Pas du tout ! N'lm­
porte qut. arm& de bonne volonte. 
d'un peu de patience. d'adresse et de 
c;usk;ues consells pout d6buter est 
cgp&b'e de parvenlr a des resultats 
honorables Mais SI 18 pm de revtent 
d'une phOto d&valopp8e soi-m&me 
est nettement motns 6lev6 que celUi 
d'un ttrage chez un photQGraphe. 18 
materiel n&cessalre a cette actMte est 
par contra assez onereux Par 

· chance. 1e Foyer des 1eunes et d'Sdu­
catlon popul81re poss8de un excellent 
equtpernenl qul pourra 6tre mts a laa 
disposition deS Macartens BtentOt. au 
plalstr de cr8er s0kn6me ses propres 
photos . s'ajOUtera celut de r"811Ser 
agrandlSsements. posters. trucages 
en tous genres; de partlclper a la vte 
locale en photographtant leS monu­
ments de notre clt6 et leS manifesta­
tions qut s'y d6roulent II seran vrai­
ment dOmmage de ne pas proflter 
d'une telle chance 

Pour obtenlr des photos d'une qua­
nta apprectabte H taut acQuerlr de 
bonnes bases techniques et une cer· 
taine experience prattque de 18 prise 
de vue et du tiraae sur oaoter 1 "' _.. 
tion photo-club du Foyer des ieunes a 
d&cid& d'organiser deS week-enas 
d'tnr.tatton a ta photographie Une 
douzatne d'inscr1pt10nS ont deja 6te 
recueillies. U y aura deux samedls 
apr8s-mldl de formation . assures par 

' medls apr8s-mtdi 14 et 28 )SnVIE!r d 
' t S heUres a 18 heures. et les dllllS 
chos matln 21 et 291anvter. de 9 h 3 
a t2h30 

I 
La prem1ere partie du · stagei 

comportera l'lnltiation 8 la prise d 
vue et au d6veloppement du film 
cellulOld; la deUxleme mettra r·accen 
sur le traltement des papters en lab 
ratotre Les animateurs preconlsen 
des groupes de Six personnes envlro 
pour faclllter le travail en 1aborato1re. 
A ra fin de ces deux cycles tou~ I 
membres du club photo se reuniront 
pour envtsager une continuation d'ac­
t~e en commun. seu1 moyen de rea-
11138r des etudes valables sur des 
themes cholSls Pendant la pertode de 
d6!?'.arrage du club. c'est-8-dlre le 
mols de fevrter . la presence d'un ani­
n>e!eur aupres des d6butants seralt 
soul'?altable pour evtter des erreurs 
cornprehenslbles mats decoura­
gesntes De ce fall. II est prevu des 
pemianences qu1 se tlendront. a partlr 
d9 fevrter. au photo-clUb. le samedl 
apr88-mldi. de 1 s heures a 18 heures 
et re dlmanche matln, de 9 h 30 a 
12h30 

Le club photo espere que cesl 
week-et"ds d'lnltlatlon vont enfln per.I 
f'liff.tre de lancer la phQto dans Seint­
Macalre II souhalte en outre que 1es 
photographos amateurs ne SOlent plus 
!soles mals lies par un travail en 
commun Dans· l'avenlr d'autres 
stE'.ges d'lnltlatlon pourralent ~re or­
ganls6s SI la demande s'en fall sentlr 
Nous attendrons done votre appel 

Pour tous renseignements suppte­
mentelres prendre contact avec un 
des responsables du club photo ou 
8crlre a la B.P n. S 33490 Saint-Ma· 
r-ai-:-o 
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. HISTOIRE ET VIE LOCALE ' 
La section Histoire et vie locale du Foyer des jeunes et 

d '(KJucation popul9ire organise, ce dimanche 5 ffJvrier, une 
journfJe de vlsites commentfJes de la vieille ville. Peuvent y 
participer tous ceux qui, d'une maniere ou d'une autre, s'intfJ­
ressent a l'histoire de Saint-Macaire et, plus prfJcistfment, a la 
signification des tfJmoignages Mtis du passfJ de notre citfJ. 

Le matin, a 9 h 30, sera proposfJe une visite de la moitifJ 
ouest de la vieifle ville, c'est-a-dire essentiellement de la rue 
Carnot ( ancienne rue des Bans-Carnasseys), de la place du 
Mercadiou et de la rue du Thuron. Le point fort de cette visite 
sera Ja prfJsentation de l'eglise Saint-Sauveur et de ses pein­
tures murales, mais est prfJvue egalement la visite de l'inte­
rieur de plusieurs anciennes maisons. 

L'apres-midi, a 15 heures. sera proposee une visite de la 
moitifJ est de la vieifle ville avec les rues d'Aulede, carreyrotte 
et Amiral-Courbet (ex-rue Rendesse J Les participants pour­
ront y dfJcouvrir la cave de la maison Messidan ( classfJe mo-

1 nument historlque) et la r;hapelle de 11h0pital Saint-Jacques 
I (priJs de la place Tourny~ . La visite de l'apres-midi est desti-
1 nfJe plus .partlcullerement a ceux qui avaient dfJja effectu(J, fin 

1 novembre, la premiere partie; toutefols, ceux qui voudront, 
' · dans Ja m~me journfJe, · participer aux deux parties, seront Jes toire locale seront offerts a tous les participants ( notamment 

I bienvenus. Pour ceux qui ne pourraient le faire, une autie <Jdi- un r(JsumfJ chronologique) . D'autres leurs seront proposes, 
I tion de la deuxieme partie sera ultfJrieurement proposfJe. moyennant une modeste contribution, telles que la reproduc-
1 Dans tous les cas, rassemblement des personnes int<Jres- tion d'un dessin du palais du Thurdn ( notre clicM J. au-
I sfJes au prieurfl Saint-Sauveur. En cas de mauvais temps, les jourd'hui disparu, datant de 1842. . 

I 
. solutions de rep/i seront /'explication dfJtalllfJe de l'histolre et . Rendez-vous done dimanche prochain a ceux qui veulent 

de /'architecture de l'<Jgllse Saint-Sauveur ou Ja visite du mu- fJclaircir ou approfondir leurs connaissances de l'histoire de 
I sfJe postal, au choix. des participants. Des documents d'his- Saint-Macaire. 

L---------------------~--~---------~----•--~~~~------• 
Une. nouvelle publication 

sur l'histoire locale 
Le Prieure Saint-Sauveur 
chantier benevole de jeunes 

Dem16rement, le Foyer des jeunes 
an~lt la prochaine sortie d'un do­
cument traitant du Prieure Saint-Sau­
veur et de son chantler; aujourd'hui ii 
vous informe de sa mise en vente et ii 
pr6clse l'orlgine et le contenu de ce 
texte. 

Deux obJectifs essentiels justlflent 
un tel travail : d'une part, paller a !'ab­
sence de toute brochure presentant le 
Prleur6 et d'autre part, analyser les 
dlx ans d'activlte du chantier. Pour re­
ponch A cette double voionte. la bro­
chure se compose des trois parties 
sulvantes : 

• W •a.n, UM cltt mtdlt­
Vlle • llorcle1811. - Cette partle 
est une analyse hlstortque sur I' evolu­
tion de noire ville, depuls sa fondatlon 
A 1'6poque gallo-romalne Jusqu'a nos 
jOUrs. Ce regard sur l'hlstolre loeale 
pr6cise le contexte dans lequel le 
Prleur6 a evolu6. Sans cette presenta­
tion, ii serait vain, slnon ridicule . de 

, pr6tendre expllquer l'histolre de ce 
monument. 
.......................... ttmol­...... --............... Vie looele. ~ Clnq paragraphes 
composent cette lltude sur le monas­
t6r8. Une anatyse historiQue expllque 
l'lnstallatlon de la preml6re commu­
naut6 relfgleu8e au IV" si6cfe et me­
sure !'influence du monasttre sur la 

vie de la clt6 sulvant les 6poques. Une 
analyse architecturale expose les dlf­
f6rents partis cholsis au nlveau de la 
construction du monastt\re, de son 
am6nagement et de sa d6coratlon. 
• Un chentler btntvolea de 
J•un•. - Cette troisi6me partle 
traite exclusivement de l'aspect chan­
tier, au !ravers des probl6me humalns, 
financiers et techniques. En repon­
dant a des questions tent de fols po­
s6es, nous esperons faire salslr les 
motifs et les composantes d'une telle 
operation de restauratlon. 

Ces trols parties doivent permettre 
de lever le voile qul couvre l'hlstolre · 
actuelle et pass6e du Prleur6. Pour 
rendre plus facile sa .disposition, 

128 pages de photos et de plans vlen­
nent completer le texte. · · 

Cette brochure de 54 pages est 
mises en vente au prlx de 10 francs. 
Une vente au porte a porte aura lieu 
les 3 et 4 fevrler, dens Saint-Macaire. 
LfJS"nlSPOllsables du Foyer des jeunes 
vous dernandent de r6server le mell­
leur accuell aux personnes qui se pre­
senteront chez vous. Merci d'avance . 

Cette plaquette est placee sous la 
responsabillt6 du Foyer des jeunes et 

· d'6ducatlon populaire '' du .Mouve­
ment pour la sauvegarde et la r6nova-
tlon de Salnt-Macaire. · 

7 



Comme now l'avOM d6jt annonct, le F.J.E.P. pro­
poMra le 19 mai proc:hain, dana la Niie dff flt• une 
aoi~baret. 

Ce titre a 616 cholal car le programme de la aoirte 
nra aliment• par l'lmage, le text• et la chaMon et lea 
participant• Hront dl..,oHs par petltff tablea eutour 
de la ane.Le point tort de la aoir .. ..,. le spectacle 
,.all .. par Jane Beneto et Jacque• Deberne qul propo­
nront une hlatolre de la chanaon d' Arlatlde Bruant • 
P ... vert. 

Mais ii faut d'abord par/er 
de la premiere partie de la 
soiree constituee par une 
projection de dlapositives 
noir et blanc sur Saint-Ma­
caire en 1938. 

Cette annee ta, Rene La­
bat filme les festivites locales 
qui rassemblent encore 
beaucoup de participants a 
la veille du c/1angement pro­
fond que susciteront des 39 
les evenements que /'on salt. 
Ce sont d'abord les f(ltes de 
Aint-Jean avec les prepara­
tifs : Clement Jauberthie, 
Claude Claverie, Bebert La­
fitte et autres montent les 
lampions et la scene pour le 
bal en plein air, place de 
l'Horloge. Puis la f(lte bat 
son plein et l'o~rateur s'at­
tarde sur le rulllant manage 
a chevaux de bois tandis 
que Roger Duprat et le te­
gendaire Dubernet sont en­
gages dans une conversa-

tion passlonnee. Le 
dimanche apres-midi ont lieu 
le Festival des enfants et le 
concert place Tourny, au 
theatre de la Nature. Jean 
Lartigau, Louis Sausset, 
Max/me Dejean .( munis de 
leurs instruments), M. Cous­
sirat et . son flls Jean fran­
chissent le portlque qui per­
met d'acceder a la "sa//e .. 
determinee par les Mches 
tendues entre les tllleuls et 
ou la foule se presse deja. 
Le /undi malln, ce sont /es 
jeux traditionnels des en­
fants et l'apres-midi les 
courses de velo sur le cours 
de la Republique. Au hasard 
des participants, se recon­
naTtront, Marcel Larrieu, Paul 
Toitot, Claude Jeantieu, Jean 
Guiraudon et le pr(1sident du 
Comite des f(ltes : M. Pa­
quet. Entin, quelques images 
subsistent de la partie de 
football au terrairf a/ors situe 

face au vladuc : l'equipe 
macarlenne est composee 
de Pierre Dagut, Hugues Lu­
flade, Raymond Greletty et 
consors. 

Apres la Saint-Jean, Rene 
Labat a retenu une manifes­
tation lmportante de la vie 
locale : le defile de la 
Sainte-Cecile auquel pre­
naient part en novembre Jes 
membres de l'Orpheon, de 
l'harmonie, de la chorale et 
de la schola. Gelle particula­
rite faisait de Salnt-Macaire 
rune des villes les plus mu­
siciennes de France. Se suc­
cedent sur l'lmaae MM. Es-

pagnet, Bibes; Sausset 
Mouchet, Lacroix, Mathes: 
etc ... 

Un dlmanche apres-midi 
aux Grottes fall suite a Ja 
f(lte musicale. On retrouvera 
dansant ou buvant sous Jes 
tonnelles et dans le " cir­
que • de cet .etabllssement 
a/ors a son apogee, M. et 
M"" Maurice Lacoste Jean 
Massias, M. Perroy ies fa~ 
mi/les de Gaston f eynle et 
Franc Cazenave, Gaston 
Lanne/uc, Roland Baudet 
M .. Duthroui/h, Bordenave .. '. 
chaude ambiance evoquee 
par /'Image. 

Entin, au mois d'aoOt, · 
c 'etait le tradlllonnel 
concours de poohe qui ras­
semblait /usqu'a 500 partici­
pants. Apres le recueil des 
inscriptions, l'operateur a 
suivi le defile des pooheurs 
cours de la R{lpubl/que. 
Jean Habiere, Pierre Lacroix 
et Myrthil Gosson posent de­
vant la porte de l'Horloge 
sous le panneau annonr;ant 
le concours. Les pooheurs 
defllent, canne a l'epau/e 
precedes de la fanfare et la 
dans /'instant /'image a saisi 
l'csil malicieux de Georges 
Barr(,s ( douanier a Djibouti, 
retraite a Saint-Macalre), ac" 
coude a sa fen(Jtre. Au bord 
de la Garonne, le v.arde­
champlltre Maurlet s affalre 
a preparer la bombe signs­
/ant le debut du concours, 
avec R. Greletty et G. Tey­
nie. Le bord de l'eau reap­
paraTt comme une plage 
agreable, riante et ombragee 
ou les spectateurs sont aussi 
nombreux que les p(l­
cheurs : Jean Labat et sa fa­
mllle, Marcel Landesque, 
Francis Casson, M. Cousl­
ney, Phi//ppe Poutays, Ger­
maine Cazenave, Jeanette 
Toitot, Armand Barres sont 
alnsl fixes su.- la pel/lcule. 

Au bout du compte, ce 
sopnt 120 dlapositlves qu/ 
ont ete tlrees d'un film dont 
le format n'existe plus de­
puis 1940; 120 diaposillves 
qui permettront a beaucoup 
de se replonger dans leur 
jeunesse et a d'autres de 
mleux deflnir le cl/mat qul 
regnait a cette epoque dans 
Saint-Macaire, climat ou II 
faisait bon vivre sl /'on en 
juge aux sourires fixes a /a­
mals sur ces photos. 

NOS CLICHES. - II. 
J•u,,.rthM, ,_,. IN CM­
menl J•uberlhle. - L• 
concoun • _,,. •NC de 
droile a gauche ..,, ,,,,_ 
,,,.,,., ,,,.,,. IM:l'olx, ,,,,.. 
thll Co•eon. - G1011119 
,,... au I!' plan, ~., 
AnrMttd ,,.,,. au 1• plan 
II. l'oqwl •I ea.ton Tey-
1114 de dos II. Chalan•• 

r Photos "' S_ud-011_est •. ) 



f.Jne soiree cabaret qui proTnet j! 
VENDRE DI procha in, a 21 

heures, aura lieu la soiree or~ 
ganisee par le F.J.E.P. dans la 
salle des fates de Saint-Macaire. 
Un precedent article a. detaille le 
contenu de la · premiere partie, 
c'est-a-dire le montage audio-vi­
suet realise a parti du film tourne 
par Rene Labat en 1938. Preci-

sons que ces documents seront 
commentes et permettront a tout 
un chacun de resituer avec plaisir 
et emotion ou curiosite pour les 
plus jeunes, personnages et eve­
nements de la vie locale a cette 
periode. . • , 

La deuxieme partie promet au­
tant de plaislr p~r le public: Aµ­
tour . du piano, tenu par · Christian I 
Bernies, se retrouveront Jane Be­
neto et Jacques Deberne dans une 
suite de chansons et textes de 
Bruand a Prevert. · Pour certains 
Macariens, . ii est inutile de presen­
ter Jane Beneto. lls ont certai[le­
ment encoFe en eux ies chansons 
qu' elle fit ressurgir du passe avec · 
tant de talent et de brio. 

Vendredi, elle sera parmi nous 
dans une evocation du passe au 
present et sa voix chaude et pleine 
nous combiera avec entre autres 
c Nini, peau de chien • (Aristid.e 
Bruant) , c Madame Arthur • 
(Yvette Guilbert)., nous entrainera 
dans les vaises ·et rappellera a. 
nous l'epoque de'"Mistinguett, Jo- 1 
sephine Baker (c Mon Homme•. 
c J'ai deux amours•). Nous re­
trouverons aussi Prevert ( « Les 
Feuittes Mortes •), le souvenir de 
la MOme Pia! (• Milord•} et 
Charles Trenet encore blel') actuei 
pour nous. La prestation ·de Jane 
Benedeto n'aura rier. de c9mmun 
avec sa precedente veriJJe, puis­
qu' elle evoquera pour nous des 
chansons autres et plus proches 
de nous .dans le temps avec pour 
exemples Prevert, E. Pia!, C. Tre­
net, registre ou son talent est tout 
aussi affirme. Les moments chan-

tess seront entrecoupes de textes 
dits par le comedien Jacques De­
berne. II a cholsi pour nous quel­
ques poemes courts, simples, hu­
moristiques passant de Charles 
Cros, Franc;:is Carco a Jacques 
Prevert, sans oublier une suite 
d'extraits de fables qui se deploie 
dat\s un delire fourre-tout du meil­
leur style farfelu. La qualite de son 
expression gestuelle et le choix de 
ses textes sont une garantie de di­
vertissement. · 

Accompagnant textes et chan­
sons, une projection continue d'af­
fiches de varietes, des plus an­
c i en n es aux plus actueiles, 
marquera par ses c_ouleurs et ses 
lignes cette retrospectives de la 
chanson francaise. Ainsi Mistin­
guett, Josllphine Baker, Edith 
Piaf... revivront par la musique 
mais aussi par !' image. 

Cet ensemble d'elements, allies 
a la qualite des acteurs feront de 
cette partie un spectacle complet . 
et de choix tout a. fait adapte a 
!'evocation qui sera faite en pre­
miere partie. · 

Rappelons .que le puolic aura a 
sa disposition un buffet-buvette et 
des tables individuelles, concou­
rant a faire de cette soiree une ve­
ritable soiree cabaret dans la 
chanson et le divertissement. 

Le pr1x. d ' entre~ sera de 
8 francs et gratuit pour les en­
fants. 

NOS CLICHES. - Jane Be­
neto, Jacqu" Deberne. 

~, ...... ·~...., ·. ~. 
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De Bruant a Prevert 
avec le cabaret 

du Foyer des jeunes 
et d'education populaire 

Vendredi 19 mai, /e Foyer des 
/eunes et d'(Jducation populaire 
vous propose a 21 heures, dans 
la salle des f(Jtes de Saint-Ma­
caire, une soir(Je dans la · llgne 
des velll(Jes macariennes. En ef­
fet, sera offert a tous Jes Maca: 
riens et gens d'alentours an 
spectacle r(Jpondant a tous ceux 
qul sont fnf(Jress(Js par ce que vi­
valt Saint-Macaire ii y a quarante 
ans et a tous Jes amoureux de la 
chanson, de·1900 a 1950. 

La premiere partie sera consa­
cr6e a une projection de diaposi­
tlves 8 partir d 'un film inMit de 
M. Ren(! Labat, tourn(J par ses 
soins en 1938 sur Jes f(Jtes de la 
Sa/nt-Jaan a Saint-Macaire et sur 
le concert a/ors pr(Jsent(Je au 
Th(J4tre de la Natura , place 
Tourny, avec sa foule attentive. 
Visages ressurgis du pass(! et vi­
sages qui se reconnartront avec 
emotion ... 

La deuxillme partie vous fera 
retrouver cetta dame qui sut vous 
faire chanter et redecouvrir, avec 
quel plaisir, Jes vieux airs des 
Ann(Jes Folles et de la Belle Epo­
que en 11ovembre dernier, catta , 
dame qu 'est Jane Benato. Son 
nom signifie d(JjfJ pour ceux qui 
l'ont entendue une voix talen­
tueuse et pleine d'allant;. alliee 8 
une extr(Jme gentillesse et.simpli­
cite. Durant cette soir(Je, elle 
nous l'offrira, accompagn(Je au 
piano, dans une r(Jtrospective de 
la chanson francaise avec entre 
autres Aristide Bruant, Mistin-

guett, Josephine Baker, E<Jith 
Piaf, Charles Trenet, .Jacques 
Pr(Jvert. Cette fols, en effet, ffOl,!S · 
irons pius loin que la Belle Ef'(>-

. que et Jes Annees Fol/a$ et bien 
des chansons par/eront aux plus . 
jeunes. · 

Cependant, If n'y aura pas que 
la chanson pour 11/ustrer cette re­
trospective. Des textes de II 
meme epoque (Charles Cros, 
Jacques Prevert, Francis Carco) 
seront interpr(Jtes par JacQues 
Deberne, com(Jd/en de !alent. qui 
nous ouvrlra Jes J)ortas de i. poe­
sie avec humour et fantalsle. 

Textes et chansctns, agre­
mentes de surcroit par une pro­
jection continue d'afflches d8 va­
riet(Js correspondant aux 
chansons, nous feront p(Jnetrer 
tout un univers musical qu/ som­
mellle au cc:sur de thacun d'en­
tre nous. recouvert par le temps 
pr(Jsent . peut-6tre, mals comb/en 
agr(Jable a red(Jcouvrir. 

Cette soir6e aura un cadre 
propice au spectacle pro,,Ose : 
petites tables individuelles deco­
r(Jes. Vous pourrez y consommer 
boissons et nourritures d/verses 
(vin, jus de fruits, cr(Jpes, sand­
wiches). Le prlx d'entr6e SefJ de 
8 francs ( gratult pour Jes enfants 
accompagn(Js). 

Nous revlendrons · dans · une 
prochaine edition sur le pro­
gramme de cette soiree du 
19 mai qui s'annonce s{tdaisante 
a plus d'un titre, et oU nous l'OUS 
convions tous. 



Cinq sur cinq pour la soiree cabaret 

0 UI, clnq sur cinq, dlapos et 
chansons ont 6te accuelllies 

avec enthouslasme le 19 mal der­
nler dans la salle des ~tes, !ors de 
la solrtle cabaret du Foyer de 
]eunes. Le public , dans une 
grande majorlt6 macarlen, 6talt au 
rendez-vous. 

SI le montage dlapos connut un 

Les organlsateuril sont Clone, 
malgr6 les quelques lnmperfec­
tlons techniques, satlsfalts dul r6-
aultat, surtout sur le plan de !'ac­
tion soc:lo-6ducatlve du Foyer de 
]e\mes. Dan& la llgn6e des velll6e9 
macarlennel, cette aoirtle permit • 
la fols d' lnallter aur I' Importance 

d6marrage dlfflclle (problemes de __ ......... _____ _ 

sonorlsatlon) , • Salnt-Macalre en 
1938 • entrains vlte dans son sll­
lon sourtres et exclamations. L'as­
slstance se souleva d'6motlon 
l'orsqu'apparut, sur l'tlcran, en 
gros plan, MM. Cousslrat, Roland 
Cazenave et Andr6 Jauberthle. 
Elle croula sous lea rtres lorsque 
fut projet6 le gendarme Dubernet 
en grande conversation evec Ro­
ger Duprat.' Ceux .qul ont connu 
une telle tlpoque 6t,lent tlvldem­
ment les plus lnttlresses, mels d&­
coovrlr un visage rllVolu de Salnt­
Macalre, d6crlt par un t6moln oc­
culalre, Ren6 Labat, pouvalt 
concerner· tout" un chacun, malgr6 
quelques longueurs. Ce montage 
sera pr6sent6 ult6rleurement une 
autre fols de mariltlre 6 prendre en 
compte lea prtlclslons donnlles par 
le public et 6 diffuser des photos 
sur papier extraltes de ce mon-
tage. 

Apr6s un entracte au le buffet 
fut lltt6ralement assailll ( cr&pes et 
sandwiches se porttlrent blent6t 
manquants) le public redevlnt at­
tentlf et accuellllt chaleureusement 
Jane Beneto et Jacques Deberne. 

Jane Beneto, accompagntle au 
piano par Henri Bernl6s, a salsl le 
public par la qualit6 m61odleuse de 
sa volx, mals aussl par son expres­
slOf'.l et sa pr6sence sctlnlque, et le 
public ne s'y est pas trompe, II a 
r6pondu en reprenant lea · refrains. 
en scandant les chansons 

IM- Arthur, Ca c'ett Paris, La pe­
t te Tonklnoiae ... ) et en tlcoutant 
rellgleusement lusqu'6 la dernlere 
note • La ~ te 6gllae •, • MI­
iord •, • Les Feullles mortes • .. . 

Jacquas Oeberna d6rQUlalt le Ill 
de cette r6troapectlve de la chan­
son et pour la Jote de tous, nous 
conta le • Harang Saur •, des his­
tolres de dromadalres dans une 
commode... pour mettre en fureur 
lea gens graves graves et amuser 
lea enfants... dtclenchant les rires 
par son regard et ses gestes et 
cr6ant un unlvers rlohe de fantal-
sle. A la r6gle, Didier genty proJe-
tait dans le m6me temps des affi-
ches de varl6!6s accompagnant 
tex1es et chanaons, riches d'evo-
cationa et de couleurs. 

La scene, qul avail pour tolie de 
fond une vue de Salnt-Macalre sur 
la Garonne, pelnte pour lea festl­
vll6s locales de 1938, offrlt alnsi 
par son cadre et la quallt6 de ees 
acteurs 4f1 spectacle de chobt, ap­
pr6cl6 par tous pullque le publiC 
ne ee leva qu'apr6s avolr biaeG et 
rtctam6 d' autr• chansons... ce 
que Jane Btneto leur accords 
avec: toute • gentlHelte II aon ta­
lent. 

de la vte soclale locale et de faire 
d~ouvrir au public macarien avec 
un spectacle inuslt6 et de qualitll, 
l'hlstoire de la chanson. Rendez-

, vous d'ores et dej~ pour le feu de 
la Saint-Jean. vendredi 23 juin 
avec le groupe folklorique de lous 
R6oules et son conteur Gascon. 

NOS CLICHES. - Un public 
heureux. - Jacqun Deberne, 
un unlvers rlche de fantailie. -
Jane Beneto, volx m41odleuM 
que l'on jcoute tu1qu'll la der· 
n..,.note. 

(Photos jean-luc Orlou.) 

·,. 



Les visites commentees 
du dimanche 

Visiter Saint-Macaire en pre­
nant le temps de comprendre la 
veritable signification des temoi­
gnages biitis du Mayen Age 
qu 'elle conserve, telle est l'offre 
que fait le Foyer de jeunes et 
d 'education populaire a toutes 
les personnes interessees. En ef­
fet, au cours des dimanches qui 
separent le 14 juillet du 15 aoat, 
seront proposees deux visites 
gratuites . commentees a p<,irtir 
du prieure Sqint-Sauveur, l'une 
a 10 h 30, l'autre a 17 heures. 

Une heure et demie est neces­
saire pour pouvoir parcourir l'es­
sentiel de la vielle ville et pren­
dre connaissance ·de maniere 
detaillee de ce qu'elle repre­
sente. Savoir, par exemple, que 
le s d emeures du X l V• au 
XVI• siecles encore coriservees 
etaient les riches logia des nego­
ciants en vin, alors que le menu 
peuple vivait dans des masures 
en bois, change completement 
l'idee que l'on peut se faire de 
Saint-Macaire daiis le passe. Sa­
voir que les eaux usees suivaient 
au petit bonheu.r la chance des 
rues sans nivellement ni pauage, 
ces dernieres t echniques ne 
s'etant repandues qu'a partir du 
XVll• siecle, modifie quelque 
p eu. l 'image idy ll ique d 'un . 
Mayen Age, certes non indus­
trialise, mais combien fruste 
pour les conditions de confort. 
Sauoir comment la uille s'est de­
ueloppee au cours des siecles en 
etroite correlation'.auec la posi­
tion du port sur ' la Garonne 
eclaire de maniere euidente le 
plan de la cite. Sauoir que /es 
peintures murales de l'eglise ont 
ete apposees au moment de 
/'apogee commerciale de Saint· 
Macaire, permet de comprendre 
le choix de ces peintures, etc. 

En d'autres termes, ii est in­
dispensable de rompre auec une 
presentation irreelle du passe 
qu i t endrait a demontrer 
qu'auant tout etait bien alors 
que maintenant tout serait mal, 
c'est-a-dire laid, mal construit et 
depouruu de toute sensibilite. II 
faut aussi rompre auec une pre­
sentation de . Saint-Macaire qui 
tiendrait a en faire une cite ·uni­
que dans l'histoire du Bordelais, 
alors Q,U'elle est en tous points 
comparable a Saint-Emilion, 
Rions'ou Bazas, ce qui d'ailleurs 
permet, de mieux situer l'origine 
de la creation de la place a ar­
cades par exemple. 

Bn fait, ii faut en reuenir aux 
fondements d'une action de sau­
uegarde ' des t emoignages du 
passe, c'est-a-dire a la preserua-

tion des indices qui permettent 
de reconstituer efficacement les 
visages du passe et les pr~sen­
tent comme te/s. 

Comment s'est deroul le de­
ueloppement ou la regression de 
Saint-Macaire depuis l'Antiquite 
et en fonction de quels evene­
ments economiques et p oliti­
ques ? A quoi correspondent les 
deux epoques de construction 
des demeures . de riches nego­
ciants, c'est-a-dire les XIV• et 
XVI• siecles ? Pourqoui a-t-on, cl. 
partir du XVI• siecle, multipli~ 
les tours -a esca liers a uis ? 
Comment etaient elus les • ju­
rats • qui gouuernaient la cite ? 
Ou logeaient la masse des ma­
nauvres et des artisans du.rant 
le Mayen Age ? Qu'els etaient les 
equipernents publics qui exis­
taient . alors a Saint-Macaire? 
CommeRt ce passe a-t -il pu in­
fluencer le present de la uille ? 

Telles sont les questions aux­
quelles le Foyer des jeunes se 
propose d'apporter un. debut de 
reponse au cours des deux uisites 
dominicales gratuites (JO' h 30 et 
17 heures entre le 14 juillet et le 
15 aout). 



·1..__A_O_U_T_A_U_P_R_l-_EU---.--R_E_-____ _____. 
Cette annee, une nouvelle fois, 

le Foyer de jeunes et d'Mucation 
populaire proposera a tous les pu­
blics une serie de manifestations 
culturelles au prieure Saint-Sau­
veur. Fidele a sa vocation socio­
educative. le Foyer s'attache de­
puis 1972 a preparer des specta­
cles de qualites accessibles a tous 
tant du point de vue du contenu 
que du prix d'entree.· Ainsi par­
vient-il a deplacer ies Macariens 
qui constituent regulierement la 
moitie de !'assistance. 

Car les manifestation de pres­
tige ne recueillent qu'un maigre 
auditoire ou, lorsqu'elles connais­
sent parfois le succes, un large 
cercle d'inities. Le Foyer ne nie 
pas l' intert~t de telles soirees si . 
tous .les publics sont prepares a y 
participer par une action continue 
de sensibilisation. Ii a prefere opter 
pour de:; speotacles plus directe­
ment populaires. Reste aiors la dif­
ficulte de trouver des groupes sus­
ceptibles de fournir un spectacle 
de qualite a des prix abordables. 
Cetta recherche ramene les pro­
jets du Foyer a des dimensions 
forcement modestes qu'il espere 
cependant dignes d'interet. 

Exposition 
de ~oot i octobre 

Le Foyer presenters durant 
cette periode une retrospective 
des dix annees de travaux que 
compte deja la restauration . du 
prieure Saint-Sauveur, intituiee : 
c 68-78 : dix ans de chantier be­
nevole de jeunes •. Pres de cent 
clnquante agrandissements photo­
graphiques montreront les diff8-
rentes etapes de la rehabilitation 
du ba.timent. Des textes et des 
plans decriront les methodes tech­
niques utilisees et les .finance­
ments recueillls. Les elements les 
plus interessants du mobilier ar­
cMologique · mis a jour lors des 
campagnes de fouilles successives 
seront exposes (pieces de mon­
naie, poteries, peintures muraies, 
tombe reconstituee, etc.) . Les ac­
tivites annexes du gtoupe de 
jeunes, sa vie interne, seront evo­
quees dans un. montage audio-vi­
suel non encore acheve. Ge der­
nier s'acMvera sur un expose des 
buts de I' amenagement du 
prleure : la creation d'un centre 
socio-Mucatif local. . 

L ·exposition sera ouverte tous 
le jours, de. 10 a 12 heures et de 
15 a 19 heures, sauf le rriardl. 
(Entree libre.) 

Thtltre 
le jeudi 3 eoOt 

i 21 heuree 
Dans le cadre de la cour de 

l'ancien cloitre, les Treteaux d'An­
gouleme donneront un s~ 

parade ·inspire directement des 
farces du Moyen Age : c l'Histoire 
trucuiente de Dimitri, roi de la 
piste •. Les comedians, devenus 
saltimbanques et balladins don­
nent une.suite de numeros de jon­
gleurs, de cracheurs de feux, equi­
libristes, de briseurs de chaines. 
Le tout est soutenu musicalement 
par une fanfare de culvres et per­
cussions et par des chants sur 
fond d'accordeon et d'harmonica. 
En cas de mauvais temps, cette 
soiree medievale aura lieu a la 
salie des fates, buvette et buffet 
suivront les comediens. (Entree 
12 francs.) 

Mu.elque 
le vendredi 4 eoOt 

i 21 heuree 
Dans le meme lieu, deux 

groupes 'de musique Pop et Folk 
animeron) une soiree c Musique et 
chansons actuelles •. La partie 
Pop sera assuree par c Sombre 
ReJ:>tile •. forme de Michel et Jean-

Paul Dedieu, tous deux originaires 
de Saint-Andre-du-Bois, qui utili­
sent toutes les ressources de 
l'electronique au clavier et au syn­
tMtiseur, en plus de la guitare. 

La partie Folk sera l'apanage de 
c Chemin Blanc •. compose de 
trois Blayais et Michel Dedieu, qul 
ont deja acquis une reputation na­
tionale, grace a deux 33 tours. 
Ces deux formations sont auteurs­

. compositieurs et lnterpretes. En 
cas de mauvais temps, le repli se 
fera dans la salle des fates. (En­
tree 1 O francs.) 

Souper-deneant 
le 18 eoOt 

i partir de 20 heuree 
Reprenant une formule qui a 

deja 'connut un vif succes deux an­
nees de suite, le Foyer proposers 
dans la cour du cloitre un repas en 
musique centre sur la poule au pot 
et anime par l'orchestre de va­
riates yesterday, qul a pour reper-

toire tous les grands classiques de 
la danse. 

Les intermedes seront cosacres 
aux c Grandes heures du Hot-Club 
de France •. Deux des meilleurs 
jazzmen bordelais joueront les plus 
celebres extralts du repertoire de 
Stephan Grapelii et Django Rein- , 
hart, a la guitare et au violon. (En- , 
tree .30 francs tout compris.) 

Vieite de Seint-Mecaire 
le dimenche entre 

le 14 juillet et le 15 eoOt 
A partir du prleure Saint-Sau­

veur, a 10 h 30 et a 17 heures, 
deux visites detaillees de la vieille . 
villa permettront aux personnes in­
teressees de s'initier aux realites 
de l'histoire medievale a !ravers la 
decouverte des monuments de 
Saint-Macaire. · 

eudi 3 aoOt a a 1 heures 
............... -----~--

Comediens, rnusiciens' et saltimbanques 

Pour son premier spectacle de 
f' ete, ·le Foyer des jeunes et d'edu­
cation populaire a choisi de vous 
p nposer, dans le cadre desormais 
connu de l'ancien · cloitre Saint­
Sauveur. aujourd'hui restaure, un 
d;vertissement tenant davantage 
c;u spectacle de rue que du thea­
t re tradit ionnel. La troupe de 
J unes comediens des Treteaux 

'Angouleme presenters en effet : 
"L'histoire truculente de Dimitri, 
roi de la piste •. une creation re­
nouant avec !'esprit des farces du 
Moyen Age. Nous pourrons y ap­
piaudir Mona Lisa, funambule sur 
Iii de craie; Prosper, homme-ca-

non justicier; La Fee, prestidigita­
teur sentimenti:ii; Lola, la femme a 
barbe ... et bien d'autres encore : 
jongleurs, cracheurs de feu, bri­
seurs de chaines et acrobates. 

Chacun campera un person­
nage selon le jeu de la Comedia 
dell'arte : le caractere tres appuye 
par ies mimiques, ies gestes, la 
diction. Ainsi verrons-nous a tour 
de rOle defiler diverses carica­
tures : « Le petit saulillant • ancien 
acrobate, toujours febrile et in­
quiet; • Le grand magnifique ., se­
ducteur sOr delui, a !'accent italien. 
S'ajoutant au jeu dramatique, la 
musique sera elle aussi presente : 
ici, l'acc.ordeon et !'harmonica 
creeront !'atmosphere nostalgique 

des complaintes de rue; la, les cui­
vres eclatants (trompettes, trom­
bones et tubas) et les percussions 
endiablees fbrmeront une fanfare 
loufoque qui, en fin de soiree, 
nous entrainera dans une fantasti­
que samba. 

A l'entracte, on trouvera le buf­
fet et la buvette avec vin du pays. 
De plus, les personnes interessees 
pourront vislter !'exposition c 10 
ans de chantier benevole de 
jeunes • dans les locaux du 
Prieure. 

Nous vous attendons nombreux 
au rendez-vous des baladins. La 
participation aux frais sera de 
12 francs; entree gratuite pour les 
enfants de moins de 14 ans. 



Theatre 
• L'Hlstolre truculente de Dimitri, rol de bi piste,., par les Trll­
teaux d'Angboulerne, Jeudi 3 (2 1 heures) , dens la .cour de l'ancien 
cloltre de Saint-Macaire (Gironda) . 
Isaac: Alvarez et les mimes de Paris, vendredi 4 (21 heures) , au 
Cesino municipal de Pau (Pyren6es-Atlantiques) . Hommage a Pa­
blo Neruda. 
• l,a Mq~re apprlvo!Re •, par les Baladins d'Agenais, jeudi 3, a 
Cazaubon ' (Gers); vendredi 4, a Puy-l'Eveque (Lot); samedl 5, a 
Nllrac (Lot-et-Garonne) . 

Jazz - . Pop - Rock 
So~ rePille- et C~mln Bl<lnc:, vendredi 4 (21 h) a Saint-Ma­
caire iGlronde) . 
Tlre-1<1-Rlpult-Foik, vendredl 4 (21 h 30) a Lembeye (Pyren6es-

. Atlanti~es). 

68 ~ 78 : Dix i11.ns de chantier benevole de jeunes 
F ONDI ii le fin 1187, eur une Initiative locale, le chenller de 

l'Ht8Uretlon du prleurt Selnt-Seuveur compte eujourd'hul 
dlx en• d'exlatence. Pour merquer cette ttepe, le Fo,.r dee 
jeunes et d'tdUC8tlon popul81re de 8elnt-M8celre prtpere de­
pula trol• moi• une exposition qul dolt prteenter le chantler. 

Aujourd'hui enfin nous vous an­
noncons son ouverture a compter 
du 2 aoOt, dens les anciennes cal­
lules du prleure. Cette exposition 
sere comme un livre ouvert sur les 
diflerents aspects d'un chantier 
b8nevole de ]eunes. 

Dix ans d'exlstence, c'est un 
annlversaire dlra+on dans un pre­
mier temps, mals surtout, ea peut­
etre l'occaslon d'un bllan et done 
d'une analyse. En eflet, la restau­
ratlon du prteur6 ne se mesure pas 
totalement lors de la simple 
comparalson de documents ante­
rleurs A 1968 et de photographies 
actuelles; seule la recherche du 
pourquot et du comment de son 
existence, de son orlglne a nos 
jours. permet de parvenlr a une vi­
sion complete. 

Pour J)arvenlr A catte apprehen­
sion du chantler, plusleurs types 
de documents ont ete rassembllls 
ou r"81Jses. Pieces maltresses de 
!'exposition, cent clnquante agran­
dlseements photographlques prll­
sentent l'essentlel des travaux au 
travers de leur aspect technique et 
de leur aspect dldactlque. 

jeunes t>enevoles macariens et ar­
tisans locaux ont facllite l'integra­
tion au milieu; la liste des partici­
pants le confirme. 

- L'aspect final de l'operatlon 
qui dolt dllboucher sur la creation 
d'un centre socio-8ducatif. Les 
premiers travaux d'amenagement 
(lnstallatlon d'un labo-photo) en 
sont le premier 616ment. 

Autre point de l'exposition, la 
mise en valeur (au rez-de-chaus­
s6e) du moblller archllologlque 
sauv6 lors des diflerentes campa­
gnes de foullles. Son exposition et 
surtout les conclusions qu'll per­
met d'lltabllr et les renselgnements 
qu'll fournlt justlfient l'exlstenca de 
ces recherches : c'est l'aspect 
sclentlfique de ea chantler. 

Au !ravers de cat ensemble de 
documents ortglnaux apparalssent 
les ralsons d'exlstence de ce 
chantler que rlen ne lie au hasard. 

Afln de vous faire partager son 
experience, le Foyer de jeunes et 
d'~ucatlon populalre vous Invite a 
vlslter catte exposition au prleure 
Saint-Sauveur, tous les jours de 
10 heures a 12 heures et de 
15 heures a 19 heures. Entr6e 
gratulte. 

NOTRE PHOTO. - Reeteure-
L'aspect technique se trouvant lion de rare d'entrte dene l'M-

dans r ordonnanca des travaux 'clen rtlectolre dee molnea. 
(progression par etapes lnterm6- . (Cliche c Sud-Quest•.) 
dlaires, parfots longue et lncom-
prlaes, mals lnevltables). dens le 
type de materlaux utilises, dens · 
les methodes employ6es et les 
moyens mls en csuvre. L'aspect 
dldactlque raposant sur l'acqulsl­
tlon de techniques partlculieres 
(tallle de plerre .. . ), par l'appren­
tlssage sur le tas. Ces photos per-
mettent alnsl de sulvre I' evolution 
de l'aspect estMtlque des lleux. 
I 

Autre element de !'exposition : 
les ~extes et les plans. Leur rOle 
est double : d'une part renforcar 
le ternolgnage photographlque en 
apportant un maximum d'lnforma­
tlons et, d'autre part, preciser les 
domalnes d'analyse ou la photo­
graphle ne peut etre qu'lnexls­
tante. L'exposltlon retrace aussl 
les aspects non techniques du 
Chantler ; 

- L'aspect admlnlstratlf qul 
touche le mode de flnancement et 
de gestlon du chantler : un ta­
bleau d6talll6 presenters les re­
cattes et Jes dllpenses. 

- L'aspect. humaln qul expll-­
que le type de recruter; ient la 
creation des chantlers '<J• "'" avec 
venue de ben6voles. exterleurs ll 
Salnt-Macalre et 1.a prtee de res­
ponsabltltlte par des )eUn8s d'une 
telle entreprlle,, . 

- L'~ local du chentler : 



Vendredi 4 aoOt 
'"" I , . 

7L'., . groupe ·:~hemi.n _Blanc au prieure 
Un parfum de California 

·-. 

sur les bards de la Garonne .. ( . . · ' 

Le Foyer deS jeunes et d''educa­
tion populaire ·a place cette annee 
sa soiree musicale d'ete sous le si­
grie c Musiques et chansons ac­
tuelles •. A eel effet, II a demande 

· .a· deux groupes de musicians origi­
rialres de noire region, mais pos­
slldant deja une audience natio­
nale; de '180lr, pour un soir, faire 
resor.mer des sons nouveaux dans 
la cour du cloltre Saint-Sauveur. 

If ll'aglra tout d'abord de Som­
br'll .~Ille, derriere ce nom quel­
que ·peu inquletant se cachent 

• deux lnstrumentistes bien connus 
des . Macarlens : Michel et Jean­
l?aul Dedieu. orlgirnllres de Salnt­
·~ndre:du-8ols. qui ont blen sou• 
vimt :· prete leur concours aux 

· .,Velll(Jes, macarlennes •. Mais ce 
solr-IA, c'est de leur propre musi­
que qu'HS seront les interpretes. 
Cela ' fait en effet plusieurs annees 

· gu'ils sont devenus compositeurs, 
travaUlant d'abord pour illustrer 
aes spectacles de dense ou de 
t~tre . (dans ·le cadre des mani· 
festations Sigma de Bordeaux) , se 
produlsant aujourd'hui sur scene. 

'· .Cela clit. comment caracteriser 
, leur musique ? 81e est en fall diffi-

l cllement etiquetable : elle utilise la 
gultare electrigue et les claviers, 

ma1s ne ressemble en rien a la pop 
music agressive des groupes rock 
ou punk; les melodies sont am­
pies, les sons purs et efflles. Elle 
se sert par ailleurs des ressources 
multiples de l'electronique (syn­
thetiseur, percussions electroni­
ques) , mais ne ressemble guere a 
la musique d'avant-garde de cer­
tains composlteurs contempo­
rains : melodle et harmonie tou­
jours presentes. Un point de 
(epere cependant : ceux qul ont 
aime la musique de Fripp, Eno et 
des Pink Floyd retrouveront avec 
Sombre Reptile une inspiration as­
sez proche. 

En deuxieme partie, c'est le 
groupe Chemin Blanc (notre cll­
cht "Sucl-OUHt'•) qul nous pro­
posers ses chansons et ses melo­
dies. La encore, la mise en 
categorie est dlfficlle. lls sont qua­
tre : Marie chante, Gllrard chante 
et joue de la quitare (dans le style 
folk ou picking). Jean-Louis 
chante et jolie de la basse, Michel 
assure les parties de gultare solo. 
Originaires de Blaye, ils viennent 
de faire paraitre leur second dls­
que 33 tours et sont aujourd'hul 
reconnus comme un des meilleur:s 
groupes francais. 

, / ~ A'? t8' . 

Leur musique est belle et enso­
leillee, inspires parfois par un cer­
tain folk callfornien (on pense a 
Grosby, Stilland Nash), parfols de 
tres belles ballades m8dl8vales. 
Les textes sont reveurs et tendres. 
II s'agit d'un spectacle qui plalra, 
nous en sommes surs, a un public 
jeune et aussi aux melomanes de 
tous ages. II sufflt pour s'en. 
convaincre de reprendre un 
commentaire d'une revue speciali­
ses : c Si Chemin Blanc est a l'af­
fiche dans votre ville, ne les man­
quez pas, je suis sQr qu'lls vous 
feront passer une soiree fort 
agreable en vous bercant de melo­
dies que I' on a qua trop rarement 
la chance d'entendre en France.• 

Ajoutons que les prestations de 
Sombre Reptile et de Chemin 
Blanc seront separees par un en­
tracte au un buffet abondamment 
gami sera a la disposition du pu­
blic. Durant ce quart d'heure de · 
repit, ii sera loisible a tous de 
monter a l'lltage du prieure pour 
visiter !'exposition c 68 - 78 : Dix 
ans de chantier benevole de 
jeunes 1. · 

La participation aux frais est 
fixee a 10 francs pour !'ensemble. 



:x: 

Quand un chanti·er bene·vole 
de jeunes 

a dix ans ea se fet.e ... 
LES Initiatives des jeunes ne 

sont pas forcement ephe­
meres, !'experience du chantier de 
rehabilitation du prieure de Salnt­
Macaire, en Gironda, en apporte 
une preuve. 

En 1968, de jeunes Macariens 
entreprennent la restauration des 
parties subsistantes d'un monas­
tere Mnedictin construit au xn• 
siecle, dont une alle de cloitre ro­
man. Au Iii des annees, grace a 
l'outillage et aux conseils ac­
cordes par les artisans locaux, 
grace au contrOle cooperatil des 
architectes des batlments de 
France, ils se sont attaques a des 
travaux de plus e~ plus delicats. 

Apres le dejoi tement, rejointe­
ment des murs e facades, ils ont 
aborde la charpenterie (recons­
truction des planchers) , la macon­
nerie (pose de carrelages, ex­
haussement de murs en mrellons 
assises) . ou la tame de la pierre .... 

(reconstitution d'arcs, de bales a 
meneaux et meme de la voOte 
d'un cellier) . 

Parallelement et pour mleux · 
. comprendre la signification des 
vestiges du prieure, le groupe de 
base a conduit des fouilles ar­
cheologiques, sous le contrOle du 
service des antiquites hlstoriques 
d' Aqultaine : !'utilisation des gale­
ries du cloitre pour l'inhumation et 
la configuration des etablisse­
ments qui ont precede sur ce site 
le monastere ont pu etre ainsi pre­
cisees. 

Une telle operation a reclame 
des finances, environ 20 millions 
d'anciens ·francs, qui ont trouve 
deux sources prlnclpales : les . 
concours de chantiers de jeunes 
(Caisse nationale des monuments 
historiques et sites) et le Conseil 
general de la Gironde qui a su effi­
cacement soutenir les chantiers 
Mnevoles. 

Le bilan de cette action etalee 
sur dix ans sera presente d'aoOt a 
octobre au prieure de Saint-Ma­
caire, dans une exposition qui il­
lustrera par des photos les travaux 
de restauration, par une selection 
du mobilier arch(!ologique les re­
sultats des fouilles, par des textes 
les aspects administratifs et finan­
ciers de l'operatlon. 

Quand un chantier de jeunes a 
dlx ans, cela se fete ! Le Foyer de 
jeunes a done prevu trols manifes­
tations en aoOt qui se derouleront 
dans l'ancienne cour du cloitre du 
prieure : 

- Jeudi 3 aoOt, a 21 heures : 
thMtre avec les Treteaux d' An­
gouleme dans un spectacle-pa­
rade: c L'Histoire truculente de 
Dimitri, roi de la piste• (entree 12 
francs) . 
~ - Vendreal 4 aoOt, a 

21 Hi Ote!l : ICIO!llqOM et chaH!iell:l!l 
actuelles avec les groupes « Som­
bre Reptile • et « Chemin blanc • 
( entree 10 francs) . 

- Vendredi 18 aoOt, de 
20 heures a l'aube : Souper dan­
sant avec l'orchestre de varietes 
« Yesterday_•. 



Au prieure, ce soir 
Rabelais sur les treteaux 

Ce soir, aura lieu le spectacle­
theatre propose par le Foyer de 
jeunes et d'education populaire. 
Les Treteaux d' Angouleme, 
troupe de comediens profession­
nels, connait deja une notoriete 
certaine dans le Sud-Quest par 
ses nombreux spectacles d'ani-

. mation (scolaires, dans Jes entre­
prises, dans le11 villages). Desi­

. rant gagner a la cause du theatre 

un public qui n'y va pas souvent, 
ils ont a creur de presenter des 
spectacles divertissants pour 
tous . tout en aborda nt des 
themes nous concernant etroite­
ment. 

Pour des raisons materielles 
independantes des oq~anisateurs, 
la troupe ne se produ1ra pas dans 
le spectacle precooemment an­
nonc~ (• l'Histoi re truculente de 
Dimitri, roi de la piste •), mais 
dans une piece intitulee • Picro, 
Prico, Picrochole •, tiree d'un au­
teur truculent et connu de tous : 
Rabelais. 

Celui-ci, moine, juriste, bota­
niste, medecin, conta en 1532 les 
aventures du ieant Gargantua, 
heros debonna1re, don t la force 
et l'appetit sont devenus legen­
daires. 11 lui fit vivrc mille aven­
tures dont la ~erre contre le roi 
Picrochole, debordantes de fan­
taisie et d'humour, mais aussi 
caricature des mreurs guerrieres 
de son epoque. Cette fai;on de 
traiter de l' actualite de son 
temps par le rire et le franc par­
ler a seduit la troupe des Tre­
teaux d'Angouleme qui a repris 
cet episode particulierement fan­
tasque de la guerre picrocholine, 
en actualisant adroitement le 
propos. 

• Gargantua, I'• Henorme • fils 
de Grandgousier et de Garga­
melle. mene a Paris une exis­
tence studieuse. Or, des evene­
ments graves sont sur le point 
d'ensanglanter son pays natal. 
Sur un motif fu tile, le roi Picro­
chole a engage les hostili tes 
contre Grandgousier le pacifiste. 
Gargantua est alors rappele 
d'urgence pour aider son pere et 
le moinne Jean a combattre le 
belliqueux Picrochole ... • 

En utilisant les farces heritees 
du Moyen Age, le fantastique, Jes 
jeux de mots, calembours; en 
exaltant la poesie qui sourd des 

I perso nnages de Gargantua, 
'I Grandgousier, du peuple et des 

milit:aires; en faisant eclater la 

fantaisie au sein meme du pu­
blic, la troupe traitera de notre 
propre actualite avec !'humour, 
la verve et la sante de Rabelais. 
Elle renouera en cela avec !'es­
prit gaulois, dans le droit fil des 
fabliaux, de Moliere, Jarry ... 
Amis spectateurs, qui ce specta­
cle voyez, 
Depouillez-vous de toute affec­
tion 
Et, le uoyant, ne vous scandali­
sez : 
II ne contient mal ni infection 
Voyant le deuil qui vous mine et 
consomme 
Mieux est de ris que de larme.s 
escrire 
Paree que le rire est le propre de 
l'homme 
Vivez joyeux ! 

Fran~ois Rabelais (1538). 
Apres une telle invite de !'au­

teur lui-meme, on ne peut Msiter 
a venir ce soir' a 21 heures, dans 
la cour du cloitre Saint-Sauveur, 
decouvrir derriere l'eclat de rire 
gaillard et bienfaisan t, le cl in 
d'reil plein de sagesse du • pere 
Fran~ois •. 

Un buffet-buvette (pantagrue­
lique ? !) sera a la disposition de 
tous pendant l'entracte. 

La participation aux frais sera 
de 12 francs (entree gratuite 
pour Jes enfants accompagnes). 

En cas de mauvais temps, la 
soiree se deroulera a la salle des 
fetes. 

• Le Frere J ea n. part en guerre 
contre la guerre. • 



lvf usiques et chansons 
actuelles ce soir au Prieure 

C'est a 21 heures que debutera, 
dans la cour du Cloitre, la soir6e 
musicale d'ete proposee par le 
Foyer des jeunes et d'Mucation 
populaire. 

Celui-ci a choisi cette ann6e 
deux groupes musicaux reprnen­
ta tif s de la muaique d'au­
jourd'hui. II ne s'agit cependant 
en aucune f~n d'un spectacle 
ou les dl!cibels scront rois I 

vriront un spectacle ou la melo­
die sera reine: compositions ins­
trumentales des frere1 Dedieu en 
premiere partle, centr6ea sur la 
ma!triee des aons l!lectroniquea; 
chanaons a plulieure voix, ac­
compagnement en • picking • et 
baladea moyenA&eu11e1 de Che­
min Blanc en deuxt•me partie. 

Excellente 10norieation, l!clai­
ragea etudies, buffet et buvette a 
l'entracte: le Foyer a mis tout en 
muvre pour que cette aoiree aoit 
agreable a tou1. 

1 Si on y 
allait 

La jeune generation 1. trouvera 
a coup stir le plaisir d kouter et 
de voir d'extraordinaires musi­
ciens avant assimile les meil­
leura apports de .la m.uaique pol! 
et fol1t, les rooms Jeunea qu1 
viendront tendre l'oreille decou-

La t>articiPlltion aux frai1 aera 
de 10 francs. En cas de mauvala 
temps, le concert ee deroulera 
dana la salle des f6tea. 

Gironde 
• SAINT-MACAIRE. A 

21 heures, cour du Prieure 
Saint-Sauveur, soiree pop et 
folk . 

Au Prieure, vendredi 18 aoQt 
Poule au pot au menu 
et musique a la carte 

Trolsl6me et dernier rendez­
vous d'616 proposll par l'equlpe 
du Foyer des jeunes, le souper 
dansant de vendredl prochaln re­
v6tlra une couleur beaucoup plus 
locale que les deux pr6c6dentes. II 
s'aglra. en effet. comme pour les 
deux ann6es pass"9; · d'une r6u­
nlon amlcale ou se trouveront 
cette Iola 8880Ci6s les plalslrs de la 
bonne cMre, de la danse et de la 
muslque et ceta dans un cadre fort 
agr6able. 

En somme, une soiree de de­
tente 6 laquelle nous convtons 
tous les ¥acarlens, teurs volslns et 
teurs arnls. 

Bonne c~re done; 6 partir de 
20 heures sera servt le repas slm­
ple mats amoureusement pr6par6 : 
petil blanc du pays en apltritlf, 
puts hors-d'ceuvre de aaisorl aux­
quels succ6dera celle que nous at­
tendons tous, Sa Majest6 c la 
Poule au pot •. entour6a de son 
cortllge de lllgurnes. Elle sere arro­
slte d'un vin rouge de nos cOteaux 
que chacun &era encourag6 6 ap­
pr6cler (nous avons inscrit cette 
ann6e au menu la dose nltcessalre 
• la jole de VOS pepilles). Puls sui­
vront le tromage et le dessert 
(fruits ou gourmandlses glacltes), 
cependant que l'orchestre aura 
deja attaqu6 une musique de fond. 

engageant les premiers danseurs 6 
conquerlr la piste. 
. Parfons done quelque peu de 
cette formation. Si elle ~ nomme 
c Yesterday • ce n'est pas par re­
ference a un cltf6bre succlts des 
Beatles; c'est seulement que ce 
mot a paru a nos muslclens plus 
chantanl a l'oreilie que S8 traduc­
tlon, en francais : • Hier 1. Ce sont, 
en effet, tous les plus grands 
succlts du r6pertoire classlque de 
la danse que les clnq 619ments de 
eel orchestre joueront pour nous 
durant cette soirlte : des paso-do­
bles ( c Espana Cani •. c la Fille de 
Dolores•), aux sambas et bi­
guines (c Brasil 1, Ba mouen un 
tibo •) en passant par les tangos 
(c Null 1 , c Adlos Muchachos •), 
les valses ( c la Fouie •. c le Dltnl­
cheur •) , les chariest ons, mar­
ches, javas, mais aussi rocks et 
madtsons et bien d'autres encore. 

Toutes les facettes de la dense 
seront tour a tour mlses en vateur 
et cela par des muslclens polyva­
lents : Serge Feuille (batterle et 
chant) , Michel Brun (piano et 
chant). Bichel Rosa (accordlton, 
bandonlton et trompette) , Jac­
ques Gratecap (basse et chant) 
enfln, Robert Gatlnou (saxo­
phone, llOte, clarlnette. piano per­
cussions) . 

Puls, vers 22 heures, deux de 
leurs complices se jolndront a 
eux : Bobby Lascaux, violonlste et 
Henri Martin, gultarlste. Its vien­
dront quelques instants jouer pour 
nous quelques excellents thltmes 
de jazz, don! la plupart seront tirlts 
du r6pertoire b len connu de 
Ojango Reinhart et St6phane Gra­
pelly; ii s'agit la d'une muslque ri-

che 6 la fois, m61odique et ryth­
m6a {pensons a c Nuage » OU a 
c Minor Swing 1) qui rejouira a 
coup sOr tant le pro fane que 
!'amateur 6clair6. Mais nous en re­
parlerons plus longuement pro­
chainement. Puis la danse repren­
dra ses drolts et l'orchestre se !era 
un ptalsir de jouer c a la carte • les 
morceaux preleres de chacun. 

Slgnalons aussi que, durant la 
soirlte, le Prieure aura ouvert ses 
portes et que !'exposition c Dix 
ans de chant ier benevole de 
jeunes • sere accessible a tout 
moment a ceux qui desireronl y 
Mner. Le participation aux frais, 
pour l'en9emble de cette soir6e 
(souper, danse et spectacle) a 
616 fixee 6 30 (rancs (prlx reduil 
pour les enfan~. ce qul permet­
tra a l'ltquipe du Foyer de couvrlr 
les !rats engaglts. Nous deman­
dons aux personnes lnteressltes 
de prendre au plus tot leur Inscrip­
tion, BOit chez Jacques Reau, coif­
f e u r 6 Salnt-Macilir e (te16-
phone 63.09.05) . tous les jours, 
sauf dlmanche et lundi, soit au 
Prteur6 Seint-Sauveur, aux heures 
de villlte. aaul le mardi. 
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LE SPECTRE PA RL[ ALOA.S 
DANS UN DIALECT[ BIZAR'R.E, 
ET CEST L'ASSAU T !l.. . 

. DEVANT UNE CHARGE 
SUP..NATUR£1.Lf , LES ANGU11S . 
SONT £CAA$£S. 

LA BATAILL~ FiNiE, L'ETP.£ 
.EXTRAOPJ)JNAIP.f ENLEVE 
SON NA'JQUE H IDE"U.l( •• 

£ EFF£~ HALGR( lf'/£ 
,nsISTANc£ AC.HFtRNEE S7 HRcA1Rr 
'fur 1'RJSE UNC NOUVELLE rots f/IR 
LES ANGLAIS. I ' 

L[ rRJNCE NOIR /f PR.ES carr: 
CHEVRUCHE E · CE!DFE ENTR.R: 'JTlNS 
WRPEAUX LE ~ J)[CEHB!<E -1? 55 •••• 

' Cf &OIR NOUS 
AVONS 'fff POUSSE 
Lt5 ANGLAi.?J. tfA/5 

])ft1AIN ~ •• ... . 

jfJJJ! 





~) 

••• AUS$i riLLf: 1>' ANGLAi5£ 
L£$ GEN5 HE 50UP'-ONN£Nr· 

ET tff rt£NNENT A ' 
~~~'::1 L'ECART. ••• 



, I 
· ".MO! , ... 

J'Ai rui 
J.: ANGLETERRE ... 

... 'POU~ L'H[URE ,, 
Jf SU/S SANS GIT[ ET 

~~~~~~~_ TRES fATJGUE. . 

... rr Pf PU is JE CHERCH£ 
LOUE,D, .MON f PEE 

EN GUYE NNE .•. 
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2 x 
'"\ CEPDIDANT UN ETRANGE UlVALiER 

SURV£1LLf LA HARCHE DES ANGJJliS. 

.•. VOVS V£RREZ 
0# EN R£PRR.--:---'--~~~ 
-1.,fRA ENCORE D/1NS DES 
'5/fCLf5 Df Cf VIN •.• 

.. .. 

•• IL TflUT 
SfJUVrR I 

~ tf/}Cf/J~// 



CEPENDRNT AUX 'PORTES DE 
U! VILLE ••• 

tfESSiFvRs,) rAuT T/.[)UV[R 
UNE SOLUTION ... fT VIT£ 

;;: .. r[WDRA T-iL 
QU' !LS lf..ULENT 
VQTRE VILL[ I 
VIOLENT VO'J f£H­
-M£S ff TUENT 

'vC>S ENf,ANTS,1>oUR 
QU' ENrJN VOUS 

'BOUGiEz 



••• 'ET LA LF:GENDE .-PIT 9V£ ?EN!JAtjT 
TOVT LE T~f:JNS'fOJ{[. DU SrtJNT, tf~LGRE L[ vmr 
ET LA 'PLU/£ I LES . 'BOUG/[5 'PfSTf;ll.f!{T RLLUtiES:.. 
. £TRAN6£ C£TTE lfGENI?f ... ffRRNG£ 



LA NUiT 50HBRr, JNQUJ£TflNT[· 
fST .TOHREE 

... UN CER(UEJL fNTOUP.£. JJE 
fORHES BLANCHES 'ff(RNCHIT 
LES 'FORTES j)f LA cir£) suivir ' 
P!IR D' AUTRES CREATURES ••. 

Lfs· OH'BRES 5£ J)/RIGENT 
:D!WiT VERS LES FiNGLAiS .•• 

••• LORSQU ' UN EfRRNG[ COP.TEG[ 
DEFILE; PANS LR VILLE [NDORNIE ••• 

• •. 'XJUS L'OEi'L ITDNNt 
PE LA CH()IJET1E. 

A MORf 
LE s ENVRHISSEUP5 'I ,, 



Ginette RAPP 
et BADOISEL 
invites du Festival 
de musique de Bazadais 

. 
Le prieure de Saint-Sauveur, avec sa galerie meridionale remise 

au jour en 1967-68, ou seront exposees tes muvres de Ginette Rapp 
et Charles Badoisel (dessin de Badoisel). 

ANGERS. - Deux des cinq 
peintres qui avaient expose 8 la 
galerie M.F. , rue Lenepveu, Gi­
nette Rapp et Charles Badoisel, 
exposeront une trentaine d'mu­
vres en marge du IV" Festival 
de Musique en Bazadais, dans 
le Bordelals, festival place sous 
l'egide du ministere de ta Cul­
ture. 

res de France et de l'etranger, 
responsable d'une salle au pro­
chain Salon d'A utomne de Paris, 
accrochera des grands formats 
inspires par la Hollande, le cOte . 
nord de la Bretagne et de peti­
tes aquarelles. 

Charles Badoiset a deja peint 
·en Sud-Ouest, sur. le marche de 
Langon, 8 Pian-sur-Garonne, sur 

L 'exposition sera ouverte au les bards du Bassin d'Arcachon. 
prieure Saint-Sauveur, dans ta II reste toutefois fidele 8 sa Bre­
vieille ville de Saint-Macaire, du tagne natale et presenters ega-
3 au 30 novembre. tement des aspects de la cOte 

Ginette Rapp, bien connue de Saint-Briac et des natures 
des collectionneurs de peintu- mortes. 

--~c...vLDtmz>.<JVJ")Ju~J.A.,.__i?{:.... .... D.__.ti_"'-_ "--' e- <f1v-.L ~ 
lO-,,o~ 18. 



.... , .. . ,·-~-~-~~~--c-c----------~~--~----------. 

Demain, a· la. salle· des f~._te_s ______ _ 

Chanson de .,. Belle -poque 
a.vec Jane Beneto 

• I'~ : ...... nt coml­
~Jtuw fait de "' radio, parti­
... ~nt GUZ 'miaiona de n a. Blk llient tout r«emment de 
d ~ au • Featiual d'Au­
IClllllW •• ,. uiUe de Paaac dam le 

' _,,. d'une "1ocation de la Belle 
~- Qua reprilenU la cluuuon 
1!fNr eUe : • c~m man domaine !""­
,.,.,, le moyen ifUol d'apraawn : 
on y dit, on y joue et on y chante ! 
IA puia ii y a le contact autt ~ pu­
hliC .' c'nt toujoun ai important ! • 

Joifnona-noua done 4 elle pour 
uotu donner rendei-uoua 4 
JI ,,...,_, aomedi JS, 4 la aalle des 
l'ltet Oil, entre un tanfO et un 
"'10, noua partirona eoua enafUftfile 
._ un IMn 06r6Jble V019I< polti-
qrle et mwieal. · / 

(ClicW • Sud-Oueat •.) 

Le Foyer des jeunes 
ouvre une section 

« Histoire et Vie locale » 

Lora de aa demlSe 88118mblee ~ 
n8rale. le Foyer des 18Une&. et d'9dtr 
cation pOpu111re a deCldt d'ownr une :; 
88Ctlon • Hlal0tre 91 Vie IOCale •. des· 
flnlle 8 1'8188molet ... P8r80nnes lflf&­
reaaees per rhiltowe de Seint-Ma­
calre 
·· l)eptll8 Que s'est wnpoae le prlnc1pe 
de aauvegarder le& 16fnolgnages du 
P8889 de leur e1te. beaucoUp de Ma· 
canens onr chercht Wldlvlduellemen1 a 
s'lntormet SUi l'l!lstoire IOCale Or 
l'histOll'e de Se1m-Maca1re demeure 
trap souvent <ietormee par 1es 1&­
g&l'des OU fe& rncompr8tlenslons QUI 
resuttenr d'une •ilsufflsance d'mtorma­
tione la rtallte humalne QUI 8 pr&aiae 
• ta OOll8lructlon des monuments et 
des "'-Ol18 8llClennes reste 81181m1-
18e 8 un peradis perdu que 188 temps 
modemes n'ont Pll8 It.I conaerver 
L · ot>iet d' une 88Cflon • Hiatoire et Vie 
IOcale • est dOrlc la verttable hlstoire 
de Salnt-Macaire 

P1ua1eurs moyens pevent ttre 
utlla6e dens ce OUt lecture des re­
Chercnes d8ti ettectuees. 00'1'lpul8lon 
des arct1111es. Vlllltes comment6es des 
monuments connus 81 inconnus de 
Sein1-Maca1re. 9JIP08&a de specia­
llsres. compar8180n6 8118C d'autres 
llllles du mtme lype, 81C Mal8 I' act1-
lltt& d'une 1e1e section dOll aVOlr p0ur 
Pfll"*>al 8llPPOf1 18 8lfYtple plaar Que 
l'on lieut 8VOlr a P8flel d'lllalowe io­
Cllle Atai. IOU&. ,.._ 81 adUlte&. 
P8UWlnt-tla • aer111r conoeme. car 
tan de t'tiiatowe. c·9111 8Ullll regarCJer 
r...., • Pour 9llllOlr ou ron va. 11 est 
•ndllpensable de aallOlf o·au ron 

111en1 • A 1rawn 1•11111a1re des pierres 
II S'aglt de r&rOU\18f l'hlstoire des 
llomrn8s. d' oo le renne • 111e IOcate • 

T Outes 188 P&rSOnnes 1n1eresaees 
sont COl'dlaternent lrlllllees 8 18 reunion 
conatttutlve QUI 98 tienare au prieure. 
vendredl SOii 28 octoore a 21 tieures 
Au OOUf8 de cette r9un1on · 81 e titre 
d 'exempte. aeront protefees des di&· 
P<l8llillel de Quelquee-une des monu­
ments inconnus de Saim-Macawe. er 
s>reaenrea des desalna ineons de mo­
numents dlac>arus. ,.. .. P81at& dU 
Thur on 

lllOTRE PHOTO - C..... de .......... ...... ~...... . .. 
IDl"'IWw clu part8I de ....... ........... , 

• ICllche • Suo-0ueet , I - - ---.,....----------



Les Compagnons 
de la Veillee 
au Caf e-Theatre 

Vendredi 11oir 8 dlcembre, 4 
21 Mui-ea, le Foyer dea jeunes de 
Saint-Macaire ooua invite 4 la 
aoirle cabaret-th16tre animle 1:1: lea Compagnons de la Veil-

Si l'on en iUlle au 11uccl1 ob­
tenu par cette troupe Iara de la 
crlation de leur apectacle, 4 
Lanion, en auril dernier (la 
troupe dut organiaer dew: aoi-

. rlea 1upplimentaire1 uu l'af­
fluence), on peut a'attendre 4 
une aoirle riche en uerue et en 
bonne humeur. La troupe des 
Compagnon1 de la Veillle (au 
demeurant 20 4 26 peraonne11) 
1ait allier le talent 4 la · bonne 
entente. Rappelon1 4 ce propoa 
leur 10irh 4 Saint-Macaire, l'an 
paal. Maia elle ae produit de 
phu dan1 un 1pectacle tenant 4 
la foia du cabaret et du thl4tre. 
Ainai, 11<1ua Berons propoals une 
•Irie de 1ketchea de toua genres ~--
(du 1imple polme 4 la groaae 
farce), dea mimes, parodiea et la J ~ ~ 
projection d'un court-mltrage ~, 1::t ,, 1 

· q 1- . 
1ur • L'loolution de la main- ()I t:.-
d'oeuure 4 trauert lea. 4ge1 , maia 
GU11i de• chan1on1 et inte17Mde1 
muaicauz par le groupe Jimenez 
(Trio Flamenco) et le groupe 
Folk(. Pienat la Lune•). 

Autant dire que le 1pectacle 
1era complet et offriro 4 not 
yew: et oreille1 toute• 1atiafac­
tion1. 

L'entrocte permettra b. tout un 
chacun, entre dew: rirea, de ae 
reataurer auec crlpe1 uarile1, 
1andwichl au pb.11 chaud et boia­
IOnl diuer1e1. Et la 1oirle re­
prendra ton rythme d'humour et 
de tendreue que sauent Bi bien 
faire partager la troupe de1 
ComJ?Glnonl de la VeilUe. · 

Pilcuona que la participation 
auz frail eat de 10 F; 1ratuite 
pour lei enfanta accompagnls, et 
q1U1 le 1pectacle 1e dlroulera 
dana la aalle dea fltea, chauffle. 
A uendredi tair. 



Au F er ·des jeunes 
On nou1 ~ d'ins6rer : 
Samedl 16 octobre, a 21 heures, 

se tlendra au Prieure, une reu­
nion pour mettre sur pied une 
chorale prof] 

Pourquoi ? f ous semble 
qu'une telle ac lvi e manque Ii 
Saint-Maca ire et ue cela per­
mettra a des gemi de tous Jes 
ages de se reti·ouver et de chan­
ter leur joie. II es t permis de pen. 
ser qu'une t elle chorale pourra 
partlciper a !'animation de la 
vie locale, et , pourquoi pas a ·e 
produire a l'exteriem· en co11a ­
boratlon avec d'autres groUpes 
existant deja. 

Au coui·s de la reunion, nous 
etabllrons un programme. a vec 
les chan ts que ,·ous aimez et 
que vous vouclrez chanter. Done 
a vec les chants que vous p1·opo­
serez, nous etablirons egalement 
le calendrier des repetitions de 
maniere a ananger a u maximum 
les participants. 

Venez nombreux. 

Photo et chantiers 
altec le Foyer des Jeunes 

CP n·esl pas un b•IRn oue propose 
au1ourd 'hu1 ie Foye• maos un coup 
d 'reli sur l'avernr OP.puts ta reurnon 
gene<ale du t- octot>re ou tu1 envt58· 
gee 1a crearoon de secroons la mose en 
roure se poursun Sarnedo prochaon. 
ies photographes 1,.eron1 leur ooiec11t 
sur l'organl!lll11on de 1e11r sec11on d•· 
mancne 1es responSAl'lles du chanr1e1 
du Pneure ·presenreronr cerre acr1v11e 
cree vrnco dt• aros L un des l'l11rs ton· 
damernau• d'un Foyer df' 1etmes el 
d'educa11on pop111arre e1anr de IR11e 
decouvnr des act•v•tes 1uyees onac­
cessrOles noiis nous devons de larre 
drsparaitre 1es myrtles 0111 ies enrou-
11m1 Cerre cons1derar1nn nous amene 
a repondre succinrement w cenaones 
questions 

Un club photo. - Pour quo et 
pour quOI ? Pour IOUS ceu• QUI SOU· 
haotenr conse•v81 le souvenn prectS 
d'un evenemenl ou decorer par eux­
m~es un endron pa111cuher cene re­
ponse annonce 1es deu• pOles de 
cene secrt0n la prose de vue el te 
1rava1t en 18bora101re Le 1ravail en 
groupe en est un denommateur 
common La pnse de vue oermer de 
ftxer une image en SOtgnant le ca­
drage e1 res reg~ annexes. a ce 
niveau. un mareflel couranr suffit . 
point n' 1181 besotll de possedef un ap­
paretl 818t>Ort POUI et1m1n91 d' une 
phOtographte rob1e1 ou !'angle qu1 la 

renrten1 l1H1e Ul1eroeuremen1 <;eofte· 
<TIP.Ill l'arnaleur 8Clarre eprOuVP.1 11 le 
oesrnn df' posseder ptus Chet et p111s 
el11bnre Oue Ceu• Qlll n 'orot 1amHIS 
•rnu;ne 11n app11re11 -.e r1t<;S11ren1 OAS 
1011111f!el'. de I01ma11n11 o•y;trn:-;P.e!' par 
le Foyer leur permerironr de se 1am1-
harose1 avec 1a pellocute Lors de ces 
1oumP.es des appare11s seron1 m1s a la 
d1spos111on oes onteresses cec• evnera 
le blocage oue prooun r actllll d'un rel 
materiel Gene acau1s1t1on n·es1 1nd1s­
perosable que pour un rra11011 ondtvt­
duel Le but d'une sec11on pnoto 
eran1 en pronrote. de c1eer un lravatl 
de groupe (sur uo rneme par exam­
ple! cene de~oense parai1 1nu111e 

Le 1rava11 en labora1011e const1tue 
la sune log•aue de ce prem1e1 p01e. 
par une operauon peu comphquee le 
phorograpne rranstorme une teutlte 
blanche en une image nerte qu1 repro­
dutl tklelement un evenement passe 
ou un ob1e1 cho1s1 Avec le remps. la 
reahS111ton de urages de ptus en plus 
granos ou l'ad1onctl()O de rrucages 
s1mpleS ma1s 1mpreSS10nnants accro1-
tron1 la sa11stac11on de roperareur 
Pour toures ces aper011ons. te labO­
ptloto ms1a11e au Pneure s·ouvre a 
tous e1 propose le marero91 de base 
n·ld1spensable. rout ce1a dens un ca­
dte alhan1 es1he11que et tonc1tonne1. 
A1ns1 cene acttvtre ptio10 reserv&e. a 
pnon. a des on111es. a11end tous tes 
ama1eurs non encore declares. la co­
h a b 1ta11 on de neophyres et de 
pseudo-protess1onne1s assures a 
M T ouHe-Monde un apprentissage 
fructueux 

Un ch•ti• de leunM. - Son 
tonc11onnement. ses buts ? Deputs sa 
tondatlOfl. te chantrer tonctt0nne. en 

hn de semRme el en peroode de va­
cances 'iC• ~011es avf!C un ettecttl •9· 
d1111 Dffl)111s ll<JtS ans r 11mpteu1 dM 
rravau• entreprtS r 0 conelutl a rempra. 
C8I cene acttOO en organisant des 
camps d' et9 Get appoin1 rres sen&•· 
ble sur •es plans de l'efficactte 81 de 
l'amt>tance. a permtS de grandes reatr· 
sa11or1s &ufOlmf hut une nouvelle tor 
mule est en1111111gee pour 111 poursune 
des rravaux La pa111Ctpa11on d"un 
m11x1mum de Macaroens lfllmes el 
moons 18llll8S en const1tue le OU! es­
sen11et Pour ceia la section orooose 
l'organtsa11on de chan11ers oe weffk · 
end au1 se deroureron1 cycltauament 

· su1van1 une treauence d"un routes tes 
trors sema1nes Cheque onteresse pitr · 
11c1pera a autan1 de oem1-1ourn8f!S 
qu'il 1e poura Gelle penodiClle e1 
cene 

1 
SlllJptesse tavorosent une large 

parttetp81100 QUI doll 8CC9ierer 18 r98·' 
hsallon des rravaux an cours et per­
menre a un plus grand nombre de ta­
conner ce cen1re d"11nrmat1on 1oca1 

Dimanche se reurnront ies per­
sonnes mt9res841es per cene exp&­
nence de rravall de groupe er de <» 
couverte de metrers manuets Une 
proiecttOOS de dtapos1t1ves. une visne 
d8ta11ree dell lteu• el une distribution 
de documents teront CIElcouvm d1• 
ans d"acttvttes. 186 pro18f8 1mmediats 
er 186 organlllfTl88 de tutelle qui cou­
ronnent le ch11nt19r l 'ensemble 088 
membres du Foyer. 11ill8I que 188 1ym­
path1SBnts. sont invites e eel apres­
mtd1 d&couverte et 1ntormation. 

Les deu~ r9unlons auront lleu au 
Prieure; section photo ie samedi 
22 octObre. e 21 heures. aect1on 
chant1er te dimBncne 23 octObre. e 
1!> heure&. · 



Reprise des veillees 
• macar1ennes 

C'eetle samedl 26 novembre. que 
ae d6roulera dens la sane .des tetes a 
part1r de 21 heu1'86, la preml6re ve1nee 
macartenne de la salSon. Dans ce 
type de soir6es, le Foyer de jeUnes et 
d'educatlon populalre a toujours cher­
ch8 8 proposer des spectacles OU di­
vertlssements suscepllbles en priori!& 
de faire ICirtlr de chez eux un maxi­
mum de Macartens. Mais II s'est aussl 
attach6 a ne pas ottrtr n'lmporte quoi 
comme·oc:cas1on de se rasaembler ~ 
calement, c'est4-dlre qu'll a tente 
d'organtser des soirees au les mobHes 
pour se d6placer ne se r6dulsent pas 
a l'appAI du gain, au goOI de la ve­
dette et au chauvlnlsme local. Depuls 
trols ans. le Foyer continue de pour­
sulvre ces objectlfs difflclles a atteln­
dre. car le contenu des veHl6es maca­
riennes demande · recherche et 
pr6paratlon et lea tarlfs propos6s au 
public sont fixes pour slmplement 
~r lee frais engage,, SI malgr6 
cela. le Foyer n' a pas toujours attelnt 
ces buts, II a sans nul doute apport6 
une contribution concr6te a l'anlma­
tlon de notre cite en rec~chant la 
coordination et 81 possible la coop6ril­
tlon avec les autres socl6t6s locales. 

Pout la preml6re velll6e hivernale, 
· 1es membfes dU Foyer ont d6cid6 de 
pi:oposer aux Macariens et aux sym­
pathlsants des eovtrons une soiree · 
ca•conoert ou l'on retrouvera l'at­
mospMre des c616bres caf'oonc' de 
18 dlte • Belle Epoque • Le but re­
cherch6 est le· dlvertlssement de 
toutes lea g6Mratlons. oertalnee y re­
trouvant avec emotion le goot du 
pass6 et d'autres le d6couvrant avec 
le sourire. 

de vln rouge du terrolr ou des bois­
sons lea plus dlverses. Une opportune 
soupe • l'oignon rasaemblera les plus 
endurants en cl6ture de soiree. 

Amis des velllees macariennes. re­
tenez done des aujourd'hul la date du 
26 novembre et amenez vos amis. La 
participation aux frals est flxee a 
10 francs par personne, gratulte pour 
les enfants accompagnes de moins de 
14 ans. Hlstelrt et Ill llClll 

· <'.e dimanch• 20 novembre. t · ~-
ur d• 10 heur-. la eecuon Hiatot"'. 
l't Vi• local• du F J E.P. ~, 
un• .ri11i. commen• dP la Vleilka 
•ill• aver un petit ll1'00P" de M~­
nena, Jeunt11 flt moi111 )eunea. .tn1u• 
a l'bistot"' Iota!• et t Mll• du Bor . 
dP.1818 

r .. tiera roeca111011 d• dflcouvrir 111r 
IP · teM'IUD It> lien qu1 unit .11nttt euJ 
le11 ~motgnllpt' blut d.u ~ dP 
S&Jnt-Macatre, t"eai·•-d•"' I tvolu­
uon ·de la eh~ et de Ilia populauon 
Tout 1811 pointa de dUil pou~nt 

. At"' er.1a1rci11 au irrt del queettona P',.._ dan11 la lfmn.1 de11 comp&­
r.ence11 de@ oommentauiura . 

En cu de mauva11 '8111IJl!I eera 

f.roposee une viatt.P dlltai116e de 
~liae Saint-Sauveur aver ootam· 

mt1nt l'hiatoll't' de • conatrur.Uon et 
r uphcation dee peinWl't!ll mural• 
t1u chO!Ur . 

foul.ell 11111 penionnee ID~ 
di' tout ii" et dt toUtf' ong1ne. llODt 
inVi'81!11 j ., 1011id"' au1 membl't!ll 

. di' la teC't1011 en H rend~nt . * 
If! heuret1 llOUll IP pottbP dP I flll11P 
S.101 -Sauveur n111w oomm• point. 
rutll!mblemenl 

Pour anlmer la solr6e. le Foyer s'est 
assurt la presence d'un orcheStre fort 
connu dans le r6glon car H constltue 
run des plllers des • bals 4 papa • 
C'est dire que cette formatton propo­
aera un r6pertolre anant dU musette 
au rock, en passant par le typlque et 
qU'eAe assurers l'organ~tlon des 
jeux et concours de denses lee plus 
divers. . 

Trots pauses ponctueront le bal, 
pauses prises en charge par la chan­
teuse borde1818e. styte caf6-concen 
Jeanne Beneto. Elle dormers un tour 
de chant centre sur la Belle Epoque, 
lee annees tones et leS chansons ro­
manttquee qu1 rassemblera tous tes 
sucets lee plUS populalres d'avant· 
guerre EHe n'Msltera pas 4 descen­
dre dens la salle pour mleux faire par­
~ l'aaslStance 

Premier chantier 

Autour de la plSte de dense que 
domlneront le& muaielenS, seront dis· 
pos6s de petites tables d6cor6es au­
tour desquellee pourront s' assocter les 
participants Des serveuses et ser­
veurs y pr.oposeront les aftlcles d'un 
buffet et d'une buvette abondam­
mentgarnlS au menu. crepes. pAte 
chaud macarten et chipolatas arroses 

de week-end au Prieure 
I 

Au cours du dermer week ~end, 
touristes et Macariens ont pu re­
marquer au Pr1eurP uni' activite 
surprenantl' pour la sa1son La rai­
son en est .i1mple, la 11ect1oh restau­
rauon du Foyer des 1eunes et d'ectu­
cation populaire, organisait son 
premier chantier de week-end Cette 
nouvellP formP d'actlon1 presentee 
dans ces colonnes v01c1 un mo1s, 
s'appliquait enfi n concretem~nt. 
Prl!vue pour permettre la part1C1pa­
t ion d'un plus grand nombre de Ma­
cartens. elle a pleinement comblee 
nos espo1 rs. 

Sur le plan travail, rigurait au 
programme la poursuite des diffe­
rent& chantiers ouverts eet ete Le 
temps favorable du samedi nous a 
conduit a eoncentrer notre artion 
aur l'aml!nagement de la eour du 
cloitre Cet amenagement vise trois 
objeetifs assurer l'assainissement 
de la eour, marquer au sol les cotes 
dl!trun.tt du cloitre, arriver a un as· 
peel dl!finitif des lieux . . 

La potw d 'un busage souterram 
permet de repondrP 8 ce premier ob­
Jl!C'tlf. l'importanCP de cette • tuyau· 
terlP • est nee des besoiDS Q.Ut 
crilent. en ce lieu. la retombile dei: 
eaull pluviales d 'uoe partie de 
l'arli• et dlJ pneure Ces .travaux 
1niiispenB&bles et ingrat8 s'accompa­
gnent inevitablement de dl!sagri-

.m e n1 s tem µo ra1r es q ue vou s 
comprendrez. . 

l..t> tra!;agP au sol des parties de· 
t ru1tes du cloi t re s'effectuera len al­
lant du perimetre exterieur de la 
cour actuelle vers le puits central I 
• - Pa r la pose d 'un carrelage 
semblable en tous points a eelui qui 
existe sous la galerre sud. 

- Par le coulage d'une bande d~ 
bl!ton teinte 155 cm de large l qm 
marquera le socle de fondat ion 
del'ancienne colonnade. 

- Par la realisat ion d'un eani­
veau en galets qui alimentera le bu­
sage souterrain. 

Pour repondre au troisieme objec­
tif; que les pessimistes se rassurent, 
un effort particulier est fait . La pre­
sence d'une qui nzaine de personnes 
pour cette premiere experience per­
met d 'l!tre optimiste; des conditlO!lS 
atmospheriques favorables alliees a 
fardeur nouvelle apportee par les 
Maearins venus s 'ajouter a l'~uipe 
de base. ouvr.ent la voie de l'aelieve· 
ment des travaux 

Durant ces deux jours la progres· 
sion de cet amenagement s 'est effec­
tuee en mena~eant !'aspect loisir et 
rencontre que doit conserve!' la sec­
tion restauration, fort dt: ee premier 
resultat. rendez-vous est pris pour 
une proehaine experience. 



saint . nrn,~~,..,m 
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Qael .. H pr6ci1ioa1 
i•r ue remi11 de prix 

Samedi 26 mars, u~ artic.le 
· concernant la re~ise ~ un prix 

ar Mme Frani,:01se Gtroud, au 
~om de la Caisse nationale des 
monuments historiques, au cha~­
tie r des Jeunes du prieure. pre­
sentait Mme Noelle Rochelois 
comme presidente du Mouv.ement 
pour la sa1:1vegarde. et la renova· 
tion de Samt-Maca1re.. . 

Nous tenons a preciser que 
!.ime Noelle Rochelois (membre 
et non presidente de cette asso-, 
ciation> etait presente il cette 
remise de prix avec M. Jacque~ . 
Gratecap comme responsables du 
chantier ' de jeunes, Jes autr3s 
responsables et membres e 
l'equipe n'ayant pu se deplacer. 

----~--------------~-·- ··--~--~~-~-

Veillee macarienne de printemps 
le 30 avril a la salle des fetes 

Comme nous vous l'avions an­
nonce dans notre precedent 
compte rendu de reunion du 
Foyer de jeunes, une nouvelle 
soiree macarlenne se prepare. 
Cette veillee macarienne de prin­
temps aura lieu samedi 30 avril, 
a partir de 21 heures, a la salle 
des fetes, et nous y invitons cor­
dialement toute la population lo­
cale comme a nos precedentes 
veillees macariennes d'hiver et 
d'ete. 

!Le proeramme de cette soiree 
amenera quelques changements. 
Ainsi la traditionnelle projection 
de diapositives sera remiplacee, 
pollol" un soir, par une aerie de 
'films echelonnes de 1964 a 1969, 
mis a notre disposition par des 
!Macariens. Ces films .rappelleront 
·bien des souvenirs awe jeunes, 
alors en age SCOlaire OU adoles­
cents, a leurs parents et aux 
moins jeunes. Airisi vous pourrez 
assister au carnavai de la mater­
nelle en 1969, au dernie.r jour des 
anciennes ecoles en 1964, au re­
ve.illon du ler de l'An 1967 du 
Cl4b des jeunes, a la journee des 
conscrits en 1966 et a la demoli­
tion de la cheminee de' l'usine au 
Bas-Pian en 1966. Cette projec­
tion sera le hors-d'ceuwe de la 

·soiree. 
· iLe • plat • pri~cipal sera cons­

.titue par le spectacle realise par 
les Compagnons de la veillee de 
.Langon ; • Cabaret fou, fou, 
fou •· Bon nombre d'entre vous 
connaissent deja les Compagnons 

de la veillee pui!jqu'ils sont ve­
nus, il y a quelques armees a 
Saint-Macaire, invites par le Co­
mite des fetes pour jouer tme pie­
ce intitulee • la Florentine •. En 
outre, les Compagnons de la veil­
lee de Langon existent depuis 
dix-neuf ans et comptent en leur 
sein au moins deux personnes 
connues de vous : MM. Michel 
Sore et Claude Lorriot. 

Voila de]a trois bonnes raisons 
de venir voir cette troupe dans 
son • Cabaret fou, fou, fou ., 
qu'elle vow; presentera samedi 
30 avril. Ce spectacle consistera 
en une suite de sketches de Mi­
chel Sore et Jacky Maurin, en­
trecoupes de poemes et textes de 
Raymond Queneau, Rene de 
Obaldia, Max-Henri Gonthie et 
du regrette Jacques Prevert. 

La gaiete, la tendresse, la mo­
q uerie, le serieux et l'actualite 
se meleront allegrement et le tout 
sera ,accommode a la sauce • bon­
ne franquette • selon les termes 
du programme. 

Cette soiree se deroulera dans 
un cadre propice a ce genre de 
spectacles (c'est le cadre que nous 
avions realise pour les c Histoi­
res bordelaises • , en fevrier 1976, 
et qui tut for.t apprecie). Ainsi, 
vous pourrez vivre agreablement 
cette soiree assis a de petites 
tables, decorees, dans une chau­
de ambiance cafe-theatre. 

Le buffet et la buvette seront 
la, comme de coutume, mais la 
aussi nous prevoyons de varier 
le menu. 

Pleins feux sur la Saint-Jean~ 

Vendredi 24 juin, le soir, le feu 
de Saint-Jean a joyeusement bru­
le au son de la musique gasconne. 
Apres avoir parcouru Ja rue. de 
l'Eglise les musiclens sont arr1v" 
sur la place de l'E1liae deja bien 
cerclee de nombreuses pe!-'sonnes 
de tous ages, lea up~ Ul1Ses sur 
les bancs diiposes • oet effet, les 
autres debout. 

M. l'archipretre Pieirot a beni 

le feu qui venait d'etre allume t;t 
la fete a commence avec la mus1-
que les . danses et les brochettes 
<fort appreciees> et boissons pour 
les gourmands et les gourm~ts. 
Cette joye~ effervescence s est 
prololllee jusqu'il 23 h 30. 

NOTRE PHOTO. - Sur la place 
de l'EgUse les enf11nta imtament la 
ronde 11utour du f eu. 

<Cliche .. s.o.F. ,,,) 



Le 30 avril, souvenir macarien en images 
La veillec que propose, samedi 

prochain 30 avril , le Foyer des 
jeunes, debutera par un~ projec· 
tion de .films tournes par des 
Macariens. De telles images re­
mettront en !llemoire quelques evi· 
nements de la vie locale qui se 
sont deroules entre 1964 et 1969. 

En 1964, c'es\ la derniere annee 
d'utilisation des vieilles ecole 
recole de fille • situee pres de 
l'eglise, et l'ecole maternelle, atte­
nant a !'hospice. Christian Des­
moulins a ainsi fixe sur la pelli­
cule de nombreux visages d'en­
fants , qui ont aujourd'hui 20 ans 
et plus. Nul doute que les sourl­
res naitront sur Jes levres lorsque 
apparaitront la distribution du 
gouter, par Mmes Campot et 
Lafitte, ainsi que le defile des 
rangs 

1
d'cleves, sous la houlette 

de M. Sanche et Mlle Roby, car 
beaucoup se reconnaitront et re­
connaitront leurs enfants et pro· 
r.bes, sous un aspect qu 'ils avaient 
sans doute oublie avec le temps. 

En 1966, Mme Courret decide 
de faire abattre la haute cheminee 
de l'ancienne acierie, situee au 
Bas - Pian. Un attroupement de 
curieux. dont J. • ttf. Billa, avec 
sa camera, se forme autour dr 
l'equipe de" demolisseurs, parmi 
lesquels Maurice Lafourcade. La 
plupart des figures marquantes 
de ce quanier si particulier de 

, Saint - Macaire apparaissent a 
l'ecran et certaines de ces figures 
sont aujourd'hui eloignees OU dis­
parues, telles celles de M. Nou­
guey ou de Gastin Teyilie. 

La meme annee, le meme ope­
rateur prend quelques images des 
conscrits po.sant devant le cafe 
des Arts. dansant sur la place de 
l'Horloge et arretant les automo­
bilistes a l'ancienne barriere de 
Saint - Maixant. C'est la classe 
de Jacques Lacroix, Christian 
Cazeaux, Rene Bemadet, etc., que 
l'on voit sympathisant avec le re­
grette « Totolle .,. et au loin · : 
l'ancienne charette a cheval des 
employes municipaux. 

En 1967, premiere annee de son 
existence le Club des jeunes re­
villonne ' dans l'ancien immeuble 
du Sacre • Ca:ur. C'etait alors la 
seule section du Foyer des jeunes, 
ouvene exclusivement aux jeunes, 
mais encadre par de adultes. Jac­
queline Roby nous permettra de 
revivre l'un des meilleurs mo· 
ments du club, qui ferma es por­
tes en decembre 1969, et ou l'on 
pourra . reconnaitre notamment 
Gilles Labrousse, ancien president 
du foyer. 

Enfin en 1969. c'est carnaval a . 
l'ecol~ ' maternelle. U encore, 
J::icqtfeline Roby a « archive .,. les 
mine ebahics OU hilares de ~eaU­
COllp d"enfants, devenus auiour­
d"hui des adolescents. C'est ur 
cette note de gaiete et d'ouverture 
sur l'avenir que 'ach~ve~ont ce 
vingi- minutes de pro1ect1on, ri­
ch~ en souvenirs pour les Ma· 
cariens. 

Aussitot. apre . ce sera le « Ca­
baret fou. fou, fou •, des Compa­
gnoos de la Veillee M Langon: ce­
ci est une autre bist?ire dont nou 

vous parlerons bientot. Qu'il nous 
soit ·permis cependant de notcr 
combien peut etre necessaire un 
club de ci'neastes amateurs a 
Saint - Macaire, ne serait - cc que 
pour recueillir d'aussi precieuses 
archives... que celles projetees sa­
medi' prochain ! 

Le 30 avril, les Compagnons 
de la veillee et leur cabaret « fou J> 

La veillee macarienne de prin­
temps que propose samedi pro­
chain le Foyer de jeunes reposera 
surtout sur la prestation de la 
troupe langonnaise des Compa­
gnons de la veillee. 

Affilie comme le Foyer de ~eu­
nes de Saint-Macaire a la Fede­
ration des ceuvres laiques de la 
Gironde, ce groupe d'amoureux 
de la scene compte deja presque 
vingt ans d'existence. C'est dire 
que son repertoire est deja long 
et a aborde tous les ,ienres : du 
boulevard au classique (c le Me­
decin malgre lui ., de Moliere) 
en passant par le po!icier (c Pie· 
ge pour un homme seul • ) ou le 
contemporain (, La guerre de 
Toie n'aura pas lieu ., de Gi­
raudoux). Recrutant dans tous 
les milieux, les Compagnons de 
la veillee ont su renouveler leurs 
membres et ajuster leur .orienta­
tion. 

Le • Cabaret fou • qu'ils pre­
senteront samedi aux Macariens 
marque leur volonte de permettre 
a chacun des leurs de monter 
sur les planches, du plus jeune au 
plus ancien, mais aussi de pro­
poser un spectacle accessible a 
tous les publics . . Cette entreprise 
s'inscrit a mervellle dans !'esprit 
qui anime les Veillees macarien­
nes. 

Le • Cabaret fou, fou, fou • 
consiste en une suite de sketches 
inedits comiques et sati.riques, mis 

au point par Jacky Maurin et Mi­
chel Sore et ponctl.ies par des 
textes de . P,revert, Quen.eau, 
Obaldia et Max-Henry Gonthie. 
Les enchainements assures par 
une bande sonore tres travaillee 
promettent a la sdiree un rythme 
vii et captivant. La raillerie se­
ra a l'ceuvre avec Didier . Oriou 
interpretant un Hitler aux pri­
ses avec des problemes affectifs ! 
La television ne sera pas epar­
gnee . ave .cdes p1,1sticJ:ies trucu­
lents, de spots pub'licitaires et 
d'emissions litteraires. Vous- de­
co·uvrirez une nouvelle marque 
de cigarettes du terroir, la Gas­
conne ! L'esprit , despitous • 
fera .son a.Pi;>aritlon dans les pro­
pos echanges entre deux canton­
niers au travail et dont l'un res­
semble etrangement a Claude 
[.otriot ! L'humour serein et les 
jeux . de mots pulluleront dans le 
recit de • I' Abbe Pere • sur ce 
qui se passe dans son monaste­
re, etc. 

En somme, chacun trouvera 
une occasion de rire et sourire. 
Ceci resultera d'un travail de 
qualite car les Compagnons de 
la veillee for ment une troupe 
d'eltcellents comediens et techni­
ciens J>Uisqu'ils assurent toute la 
regie du spectacle. 

Le .public sera assis, autour de 
petites tables et de plain-pied 
avec les acteurs; le spectacle sera 
veritablement dans la salle (rap­
pelez-vous la soiree ·des • Histoi­
res bordelaises .) . De ce fait, 
nous ne pouvoni; que conseiller 
aux Macariens d 'arriver assez 
tOt pour etre surs d'avoir des pla­
ces assises. 

L'indemnite de participation est 
limitee a 5 francs (gratuit pour 
les enfants accompagnes) et vous 
trouverez notre habituel buffet­
buvette bien garni (crepes et 
sandwiches au pate .chaud maca­
rien) . 



Echos d'une agreable · veillee 
'Reeem:ment, 11 heures une ac­

tivite lnb•biCuelle regne au ar 
de la sa.lle des tetes ; les membres 
du Foyer des Jeunes et d'educa­
tion populalre s'affa-irent a l'in­
terieur : a 21 heures, doit debu· 
ter une nouvelle • Veillee ma.ea· 
rienne •. 

Chacun prend une part etfl­
cace a cette preparation. 

18 heures : Grace a ce travail 
d'equipe tout sembte pare. 

20 k 30 : Les premiers specta­
teurs penetrent dans la salle, ca­
baret d'une nult. De petites ta­
bles ornees de boogies et de lle­
res s'offrent aux vislteurs. Cet 
agencement ordonne cede la pla­
ce, une demi-heure apres, a un 

amenagement spontane, familial 
et sympathlque. Ces retrouvailles 
d'un soir avec la famille, les voi­

sins ou les amis provoquent bien 
"des discussions, l'ambiance est 
chaude. 

21 h 30 : 180 person nes occu ­
pent le parterre : les plus jeunes 
s'installent sur la scene, nous 
nous devons de les remercier pow· 
l'attit.ude qu'ils montreront tout 
le long de la soiree. J acky Gra­
tecap, president, presente le pro­
gramme, puis nous ouvrons le 

PLUSlEURS SKETCHES 

Le noir se fail ; apres un court 
silence debute le premier sketch 
des , Compagnons de la veii­
le .. Cette .equipe sympat.hique 
va animer la soiree pendant pre 
de 2 h 15. Deux lieux sceniques 
dresses au niveau de !'assistance 
fa vorisent le contact direct. L'aiu­
biance s'en trouve considerable­
ment amelioree : l'acteur ressent 
un contact privilegie avec ce pu­
blic qui devient son complice. 
Les situations comiques et pa­
thetiques se <Succedent. le public 
s'en accomode parfaitement; il 
en sera ainsi jusqu'a 1 h 15 du 
ma tin. 

Lors de l'entracte, buffet et bar 
ont ete pris d'assaut. crepes et 
sandwiches ont manque. A l'is· 
sue de la soiree, comediens et 
organisateurs se sont retrouves 
pour d,!guster une soupe au fro­
mage ; ce n 'etait que maigre. mais 
sincere recompense a ces acteurs 
et musiciens qui ont permis par 
leur ardeur et leur talent la reus­
sitee de cette soiree. 

Les membrPf- du foyer tiennent 
a remercier le public qui a 
contribue largement a cette veil­
lee et toutes les personnes qm 
ont aide a divers fiiveau a sa 
realisation ... 

Rendez-vous est pris pour le 
mois de juillet. 

feu par un montage de films sur 
Saint-Macaire. Tres solennelles, 
les premieres images defilent · 
!'incident technique survient. L~ 
reaction d'indulgence du public 
per'!1ettra de . reprendre la pro­
Jection dans une ambian'ce de· 
tendue. En suivant l'evolution de 
!'age enfant a celui du conscrit, 
nous retrouvons des lieux que 
beaucoup d'entre nous ont fre­
quentes : ancien ne ecole rnater­
nelle et ecole des f illes, club des 
jeunes du Mercadiou et rues rna­
cariennes ou se deroulent les fa­
~andoles. 

!'our terminer. la camera fait 
rev1vre la <lemolition de la che­
rninee de chez Mme Couret de­
molition qui precede une recons­
truction spontanee que seule per­
rnet la magie de la pellicule. 

Eclats de rire, 'cornmentaires 
instantanees et appels a la rne­
moire accompagnent ces images; 
bien des jeunes se reconn aissent 
et tous nous retrouvons pour un 
instant, certaines des figures lo­
cales, aujourd'hui disparues. 

NOS PHOTOS : Le sketchh des 
cantonniers. Un public conquis. 

(P hoto • Sud-Quest .) 



Fil re·, vielle et tamhourin gascon . 
vendredi soir au· fen de la Sainl-J1ean 

Comme nous vous l'avons deja 
annonce, cette annee, le leu de 
Saint-Jean aura lieu en mu.sique. 
Maio de quelle musique s'agit-il ? 
Vt>iri quelques detail s qui permet­
tront aux plus jeunes de derouvrir 
et aux ancien. de se souvenir ... 

Trois instrumenti . tes menent de­
pui plusieurs annees, en Gironde 
et dans les Landes, une double ac­
tion : recherche de,i airs du pays 
et des instrument s anriens ii tra­
vers leur contact 11ve1· les vieux 
mu ;, iciens qu'ils rcncontrent , mais 
au;;.i animation et diffusion du 
reperloire ainsi ron.titue dans 
differenl s .lieux de la region 
cco les ( il s y >Olli vcnu . a Saint· 
Maraire, rautomnc dernier l, mai­
,;on> de jeune;, el de la cu)ture, 
Foyers d'anciens· Pour eux. ii ne 
s'a~il pas d'une rechcrche d'in· 
tellectuel s destinee a un quelcon­
que musee, mai s simplement de 
montrer ce que pouvaienl etre la 
mu. iquc, la danse et le chant lors· 
qu' il n'y a pas si longtemp., Jes 
imperatifs commerciaux ne re­
g11a 1ent pas encore en maitre sur 
la production sonore. 

Christian Vieu.oens joue du fi­
lre I« lou pifre>) d11 la rornemuse 

.landaise 1 « la bohaoooac » ), ma is 
aus~ i de la flute l!Uaronne a trois 
lrous I« la flauta > ) en s'arrompa· 
gnant au tambour ou au tambou• 
rin p:aott>ll a rordeb ( « Jou tun­
lun ,. I. Les l\lacariens le recon· 
nait ront car ii e•t souvent venu 
aux veillees accompagner de .a 
llu1e Jes chanteuro loraux. 

Jean . Michel Saint-Cricq cliante, 
joue du violon, de la vielle, et de 
raccordeon diatonique : cet in -
trument s"est introduit avec gucce 
dans la mu.ique gHronne vers 1870 
;;a robu stes~e et ses ressources me· 
lodique et harmonique l'ayant vile 
rendu populaire. Michel Le Meur 
joue egalement de l'accordeon et 
de · la vielle (« Is vie la >I , in tru­
ment etonnant tant par son aspect 
qu e par les oons qu'il produit : on 
pense en l'ecoutant a l'ertaines eom· 
pt>sitions modernes de musique 
electronique repetitive. 

La musique qu 'i ls interpretent 
elait etroitement liee a la vie de 

paysans, de. villageois. On retrou· 
ve ainsi les air que l'on chan­
tait en travaillant, pour se don· 
ner de ('entrain ( pensons aux chan­
sons des tonneliers ou ii celles en· 
lonnees. par le premier valet de 
forme, tra~ant le premier sillon et 
repri.es par les autres travailleurs I. 
Mais on pouvait entendr~ urtout 
les « rhanrons de danse » qui ja· 
lonnaient toutes leK. fctes du vil­
lage. Felix Arnaudin, dans un re­
cueil publi c en 1912 en rite plu· 
. ieurs typei., rondes enfantines : 
« Chansons de neuf », romme, 
« Un kilometre, ~a uoe le. soulier. » 
nrnis a rebours de 9 a 11 , chansons 
cnumeralives, burlesques, •atiri­
c1ues, anecdotiques et d1an sons 
d'amour, comme cellP. qu'entendit 
enl883, nt>tre auleur. 1·hantee par 
Catherine Gentes, alor. couturiere 
a Ct>mmensarq dans les Landes : 

L'aut~ journ en mi proumenan 
1i proumenan' de ' Joun de 

ll'aygue 
T~opi ~a .. barques ni hate us 

1 marm1e per passa l'aygue 
Trobi qu 'un jouiin matelot 
Qu"en rebine de Sen-Macari ... 

Le rythme• de ces c: chansons 
de danse » sont le Lranle. la ga­

·, ·otte ,la polka, la mazurka et sur· 
tout e rondeau, la plus ancienne et 
la plus riche puisque cheque vii· 
!age la dansait a sa fa~on. 

Esp6ro11s que les Macuriens se­
ront nombreux aulour du feu ven· 
dredi soir pour ecouter retie « ri· 
pataoulere ga.conne » et denser 
( meme si les pas ne sont pas trop 
respectes ! ) au son de ces intru­
ment s. Les plus iges pourront 
s'a~.eoir our de& bancs. Un buffell 
buvette sera a la dispo.ition de tous 
et si par malchance le temps se 
mettait a la pluie, la soiree pour· 
rait continuer en musique, au 
Prieure. 

Rappelons pour finir les horai­
res : 21 h a 21 h 30 : messe en 
l'eglioe Saint-Sauveur; 21 h 30 : 
pa.se·rueo en mu sique, de la place 
de l'Horlol!e a la plaee de l'Egli­
•c; 21 h 40 : benediction d11 lcu , 
par l'archiprelre Pierrot; 21 heu-
res 50 mu .ique. 

Lu viell~ a roue, un instrument 
ii redecouvrir. 

\Photo « Sud-Oue t » l 

Vendredi 
Feu de Saini-Jean 

Le vendredi 24 juin, jour de la 
Saint - Jean - Baptiste, marquera 
la veritable cloture des festivites 
locales. En effet, constatant que 
l'I. tradition du feu de Sa int-Jea n 
te1.dait a disparaitre a Saint-Ma­
caire. le Foyer des jeunes a pro­
pose a M. l'Archipretre Pierrot et 
ll u Comite des fetes de donner un 
nouveau scuffle a cette manifel'I· 

t :i tion. C'e.ot done en plein accord 
que les trois parties prenantes 
proposeront a tous une veil lee 
au tou1· du feu de Saint-Jean. 
an ime par un groupe musical 
a tlapte a la circonstance : la Ri· 
petaoulcre gasconne. 

Mais avant de presenter le l?ro­
g ramme de la soiree, ii conv1ent 
de rappeler en quelques mots la 
S1?.nification du feu de la 
Sa int - Jean. Cette tradition re­
m o n t e a la nuit d es 
t•!mps : d'o rig ine paienne, elle 
n·est que l'une des multiples ex­
pressions du culte du Soleil, sans 
lequel la vie sur terre ne serait 
i;a.s po.s ible. Le 21 ju in, c'est le 
jour le plus long de l'annee : le 
so:stice d'ete. Durant toute la 
nuit qui suivait, chacun allumait 
er entretenait un fe u pour que, 
s.' mboliquement, le sole il ne se 
couc'hiit pas. C'est pourquoi !'on 
l"omen a it chez soi un tison retire 
du feu et ·qu'on le pla<;ait dans 
'.es parties ha utes de la maison 
af in de ae protege r des pujssan­
cu maltifiques de la nuit, et ce 
di: rant toute l'ann ee. 

Tres tot cependant, plus que la 
victoire de la lumiere sur Jes 
tenebres , le feu de Saint-Jea n 
rr:arqua la fin du printemps et de 
!a germination, done le debut de 
l'ete et de la moisson. C'est Iii 
l'origlne de croix de croix de 
S:o. int-Jean, tressees avec lea pre· 
rrners epis de ble et benies sir»til· 
tanement au feu , a partir de 
l' epoque chretienn e. Les croix de 
Saint-Jean , p lacees au-dessus du 
seuil des maisons. etaien t d esti-
1;c·es a a ssurer un e bonne moi.;;­
sc n et, paralle lem ent, a ne la isser 
en trer da ns la maison que Jes 
pc..rteurs de bons office.s . 

Dans tous les cas, le feu de 
Sa.mt-Jean a toujours ete syno­
nyme de fete, en particulie·r pou r 
la jeunesse. Et, a !'in ·tant solen­
:1el de la benedict ion, succedaient 
Jes rondes endiabiees et les sauts 
rl es plus audacieux au-dessus du 
fcu 

c·est a ce moment de gaiete 
qu~ vous convient cordialem ent 
~1 . l'archiprefre Pi e rrot, le 
Comite <l es fetes et le Foyer des . 
jeunes . Un brasicr importa nt, la 
m usique traditionnelle de la re· 
g1 on et un buffet garni deV>raient 
permettre de donne1· une suite 
er jouee a la ceremon ie de la 
b"nediction. Au preala ble, se de­
roulera un passe-rues destine a 
1·i,ssembler les Macarlens su'r la 
place de l'Eglise. L'entree sera 
ltbre : rendez-vous done ven­
d,·edi soir 24 juin, a partit· de 
21 heure.s. 



Soirees d'ete ... soirees d'hiver ... 
Les soiries d'ete, organi116es 

par le Fayer des jeunes et d'6du­
cation populaire de Saint-Ma­
caire, ont connu un certain 
succes de par le cadre dans le­
quel elles se sont derou16es (cour 
du cloitre ), la qualite et la diver­
si te des pi'estations fournies 
(thMtre1 musique, souper dan­
sant). 81 le theAtre fut peut~tre 
injustement • boude • par le pu­
bhc local, le souper dailsant cl6-
turant !'ensemble fut, Jui, la de­
monstration du contraire par son 
vif succes. 

Les spectacles de cet ete furent 
realises a !'aide de troupes peu 
ou pas connues de Saint-Macaire 
(a !'exception du gro1Jpe des 
freres Dedieu, de Saint-Andre­
du-Bois). C'est par contre avec 
des comediens deja apprecies par 
Jes macariens que le Foyer des 
jeunes annonce sa prochaine soi­
r~e. En effet, vendredi 8 decem­
bre, A 21 heures, a Ja salle des 
fetes, se produiront Jes Compa­
gnons de la \' eillee dans Jeur ca­
baret-th6itre cri6 tout recetn­
ment A Langon. La hature et la 
forme des Bketehd qu'lls nous 

runt sont la pralltie d'UJI 
e diverti!llM!Jftent accessi­

tous, en est la preuve . la 
qualite de leur speetacre, lors de 
la soit6e du 28 avtH 1977. A 

Saint-Macaire. Cette soir6e sera 
agrementee de aon traditionnel 
buffet et la participation aux 
frais sera de 10 franc1. 

Cette soir6e debutera un ven­
dredi, un week-end riche en ev6-
nementa. En effet, le dimanche 
10 decembre, 'le prieure Saint­
Sauveur • ouvrira ses portes • 
afin de marquer la cl6ture de 
!'exposition •Dix ans de chantier 
bl!nevole: 68-78 •. Vous ~uttez A 
loisir visiter lei lieux, )'exposi­
tion photos installee sor de 
granditpanneaux retra~t l'ivo­
lution des travaux, vous JlOUrrez 
visiter le chantier avec l'equipe 
du foyer, discuter de son evolu­
tion et de ses travaux actuels. 

Sans doute bon nombre d'entre 
vous ont dejA vu l'exposition, 
mais ce ~our peut etre auBSi !'oc­
casion d y amener vos amis, vos 
parents et ce jour est aussi l'oc­
casioil de relicontrer l'equipe du 

Jt9-e~ .1fi~ · 

foyer, de rencontrer d'autres vi· 
siteurs, d'echanger des id6es, des 
commentaires en degustant un 
bon verre de vin, car bien sfir, le 
vin du terroir sera un partici­
pant notable de cette journee. 

Precisons que cette journ6e 
portes ouvertes a un caractere 
totalement gratuit et qu'elle a 
pour but de montrer ce qui s'est 
fait pendant dix ans, ee 9ui se 
fait actuellement et ce qu1 peut 
se faire encore, et votre presence 
sera la garantie de l'interet que 
vous portez a notre activite. 

1968-1978 : dix ans de chantier 
' . ' 

bene.vole de jeunes -

0 UVERT~ II ' • quelqun mol8, l'expoeltlon • Dix 
an• de chantler b6nt¥ole de jeunee,. tenner• 

... port•• Hmedl ('). Cette expoeltlon mon~ par 
1'6qulpe qul • dlrlg6 lff travaux, • connu un •uccte 
eon•lcl6rable. Hou• avon• pen" qu'll ttan lnt6rel· 
Hnt de pr6Hnter aux lecteun un raplde hlatorlque 
de ce que tut l'aventure •rch6ologlque macarlenne. 

Les Macariens eurent du mal a 
y crolre. Ill est vral que, pour eux, 
la surprise etalt de tallle I Depuls 
un certain temps, la population 
surveillalt d'un cell aussl lnqulet 
que vigilant, les sol-disant travaux 
auxquels se livralt un petlt groupe 
de farfelus qui, sous la houlette de 
Joel Baudet, tournalent et retour­
naient la terre comme s'lls cher­
chalent un tresor. Actlvite parfols 
g6nante qul devalt 6tre canallsee, 
c'est-a-dlre neutrallsee. Or voile 
qu'un beau jour de 1970, on ap­
prenalt que les Monuments hlstorl­
ques venalent de decerner a 
l'equlpe leur c premier prlx natio­
nal •. qu'eUe enlevalt en battant 
ceUe dlrlg6a par Bernard Fleumoy 
dont le monde connalssalt le nom. 

c Ca avalt commence deux ans 
auparavant, dlt Joel Baudet, et, au 
depart, nous etlons trois : Jean- · 
Marie Billa, Aisin Fallssard et mol. 
Un matln de 1968, Jean-Marie, 
tout Juste Age de 19 ans, 6talt 
venu me volr pour me parler du 
Foyer des jeunes qul marchalt ca­
hrn-caha et auquel II auralt tallu 
trouver de nouveaux tMmes d' ani­
mation. Chemin falsant, II ·me sl­
gpalalt !'existence, dans le prleure 
transform6 en garage et en chal, 
d'une alle de cloltre mur6e dont 
les corbellles' des chaplteaux d6-
passaient. Son Idea 6talt de Ub6rer 
les colonnades. Tout est partl de 
16, mals nous ne pouvtons compter 
que sur nous. Les jeunes nous 
battalent froid. Us nous consld6-
ralent comme des oba6d6s des 
vlellles plerres qul, de surerott, . 
6coutalent de la mustque clmlQue 
et n'allalent · pas au bal I Ca a 
quand meme march6, parce que 
nous ttlons du pays, slnon on 

nous auralt carr6ment barr6 la 
route. On a d'allleurs essay6 de le 
faire. La population 6talt sceptl­
que. On ne comprenalt pas pour­
quol nous nous llvrlons a des actl­
vlt6s aussl blzarres. On nous 
consld6ralt . comme des b6tes 
curleuses qui prenalent plalslr a 
c creuser des trous •. Quancl le 
rampart du presbytt)re a boug(I, 
on a 6videmment' accus6 ces trous 
qul, ajoutalt-on, g6nalent pour en­
trer dans I' (lgllse •.. • 

Hypocrlsle blen provtnclale. On 
allalt ensulte reprocher au petlt 
groupe qul, de trols. 6tait pa8l6 a 
clnq, d'avolr recouvert les lieux de 
foullle de toltures permettant de 
travalller au sec lorsqu'll pleUvalt, 
et a l'ombre par grand solell. Tout 
6talt bon. Et puis, le prlx des M.H. 
est tomb6 comma la foudre, alors 
!'opinion a bascul6 d'autant plus 
vita qua les laur6ats avalent reeu 
le dlplOme des mains m6mes du 
mlnlstre I 

cette ann6a 18, nous 6tlons six : 
un etudlant en architecture, trols 
lyc6ans, un ouvrler tourneur et un 
vltlculteur. L'6t6, l'equlpe gonflalt. 
Avec les vacanclers, nous avons 
ete douze jusqu'en 1973. Nous 
6tlons d6sormals aides par des 
subventions attrlbu6es par la mu­
nlclpallt6 (aide mat6rlelle et can­
tonnler) , le Consell g6n6ral et le 
mlnlst6re de la jeunesse et des 
sports. 
Apr~ 1973, comme le chantler 

stagnalt, nous avons d6cld6 de 
1'6targlr en amenant un sang nou­
·veau et nous avons constftU6 des 
groupea m6lant autochtones et 
ttrangel'8. Ces groupea ont c tonc-
tlonn6 , a piell1 tilnl:IS pendant 
trols aemalnea, en 191'4, 1975 et 

1977. Nous r6cldlverons probable­
ment en 1979. 

Tous ces garcons et ces fi! les 
qul passent trols semaines de leurs 
vacances a mettre en valeur le pa­
trlmolne national vlvent sous des 
tentes, 8 1'6cole, OU Chez des par­
tlcullers et palent leur M berge­
ment et leur nourriture. Quant a 
leur travail, on s'en doute, ii est 
entlerement bl!nevole. 

Selon qu'lls sont Macariens ou 
de l'ext6rleur, dlt Joel Baudet, les 
motivations sont dlfferentes. Ceux , 
d'lcl sont anlm~ par !'amour qu' ils 
portent a leur vllle; les Parisiens 

cherchent a se .donner bonne 
conscience, a se fabriquer une 
image d'eux-m6mes qui les flatte. 
Ce sont, pour la plupart, des intel­
lectuals qul d6couvrent une autre 

• forme d'activlt6. C'est une exp& 
rlence qul les elarglt. Us s' integrent 
d'allleurs ·assez bien a la popula­
tion; certalns reviennent, soit pour 
travalller, soil pour retrouver des 
Ueux dont lls ont garde le souve­
nir .. : 

les temps h6rolques des pre­
miers c trous • sont revolus. Dix 
ans ont pass6. Propriete parois­
slale, le prleure appartlent mainte­
nant a la vllle et le bruit fail autour 
des foullles et restaurations a sure­
ment contrlbu6 a cette acquisition. 
'L'assoclatlon vlent de publier une 
ptaquette intelllgemment con\;ues 
et rtche en IHustratlons. Elle a enfin 
marqu6 son dlxleme annlversaire 
par une exposition permettant de 
sulvre 1'6volution des chantiers. 
Pr6s de dlx mHle personnes l'ont 
vlslt6e I Qu'en pensent les Maca­
rlens qul, dans les ann6es 1969-
1970, survelftaient avec inquietude 
l8s actMt6s de Noel Baudet et de 
sesamls? 

1) . Samed l 9 decembre , i 
16 heures, vlsite du prieure et de 
!"exposition; a 17 heures, prcsenla­
tlon d ' un bilan au diovisue l; a 
18 heures, dllgustation de vin du ter­
rolr. 

Pierre Peret. 



Dimanche 10 decembre 

Portes ouvertes au Prieure 
Pour cl6turer I' expoaitlon c 68-

78 : dlx ans de chantler b6n6vole 
de Jeunes •. le Foyer de jeunes et 
d'6ducatlon populalre organise 
unejourn6e c rencontre et discus­
sions • . T oute la joumlle de dlman­
che, les membres du foyer se tlen­
dront A votre disposition pour vous 
aider A mleux saislr !'operation de 
restauratlon du Prleur6 Saint-Sau­
veur et ses actlvlt6s annexes. 

Le chantler ne d'une Initiative 
locale, a r6unl pendant les six pre­
ml6res ann6es des jeunes lssus de 
Salnt-Macalre ou des environs; 
leur motivation repoaalt essentlel­
lement sur l'exerclce autonome de 
responsabllit6s : d6flnltlon du tra­
vail et de sa r6alisatlon, recherche 
et gestlon du flnancement. Depuls 
1974, plusleUrs chantlers d'6t6 ont 
6t6 116s A 1'6qulpe locale des 
jeunes venus de l'ext6rieur, ceci 
s'explique par leur d6slr de d6pay­
sement, de rencontre avec d'au­
tres jeunes et de participation A 
des travaux manuals. La contlnulte 
de ce chantler depuls dlx ans ne 
s'expllque pas que par !'action 
propre des jeunes; les soutlens lo­
caux (artisans. particullers ou mu­
niclpallt6) ainsi que !'Intervention 
financi6re pr6pond6rante du 
Consell g6n6ral et des administra­
tions des Affalres culturelles et de 
la Jeunesse et des sports prennent 
une large part dens cette reallsa­
tlon. II serait vain de parler de ha· 
sard dens une tefle entreprise, nl 
de d6termlnation par la seule ob-

tention de prlx au concours des 
monuments hlstorlques. 

La restauratlon de ce bAtlment 
arrlvant A terme, son am6nage­
ment a d6but6 : ces demlers tra­
vaux permettront en accord avec 
la municlpaHt6 (fy crller un centre 
soclc>4lducatlt et par del6 de r61n­
t 6g rer ce monument dens le 
contexte de vie actuefle, objectif 
fondamental qul ne peut etre omis. 

Ces dlff6rents aspects du chan­
tier vous seront pr6sent6s diman­
che 10 d6cembre, A travers une vi­
slte du Prleur6, celle d'une 
exposition et la projection d' un 
montage dlapos entre 10 heures 
et 18 heures. Pour la rendre plus 
amicale et plus macarlenne, cette 
rencontre s'accompagnera d'une 
d6gustatlon de vin du pays et ga­
teaux. 

• le F.J.E.P. d'autre part tient A 
d6gager toute responsabilit6 A la 
suite de I' article paru mercredi 
dens ces colonnes : le Joumallste 
de c Sud-Quest •. M. Pierre Peret 
ne pouvalt 6videmment que pr6-
senter une analyse partlelle, done 
lnexacte du contenu du chantier 
pulsqu'll a recueilll ses informa­
tions aupr6s d'une personne qui a 
qultt6 et d6savou6 depuis 1974 
l'actlon men6e au Prleur6. 

A dlmanche done, OU plutOt A 
ce solr pour la veflllle macarienne 
awe les Cornpagnons de la Veil-
169, A la sane des tetes, au C8ba­
ret-Th66tre. 

Saint-Macaire: Aujourd'hui 
dix ans de chantier benevole 

C ·~sT pour clore I' exposition •Dix ans de chantier b6nevole de 
Jeunes : 68-78 • que le Foyer des jeurles de Saint-Macaire (pr6s 

Langon) organise aujourd'hui de 10 heures 6 18 heures, une Journee 
f".ortes ouvertes sur les lleux IOOmes du chantler, avec au programme vi­
Sites comment~ du chMtier, pr6sentation d"un bHan audio-visuet et 'd6-
gustatlon de vin du terrolr. Son succ6s populaire dolt etre la meHleure 
preuve de l'interet que chacun porte A ce genre d'action c'est-A-dire la 
rehabitidttlon d'un monument hlsforlque. , ' 

Dix ans 
de chantier benevole 

niae ~~f:x.ut::~hui et de~in d Saint-Macaire Le Foyer des jcune orga­
de l'e:xpoaiiio::'!oizent1~r;j' 1harte~ oubu,rtes a l 'o~casion de la cldture 

Des uiaites d h/ina. e c nt1er ~nlc~le de_ ;eunes • {1968-1978). 
, uatation de u1"n de et nt'!lr, pr,sentat1on d un bi/an audiouisuel et de­

u erro1r y aont pr,uua. 



Le souper dansant du Prieure 
Une formule qui semble 

avoir bien accroche 
... 

Cette soiree, organisee par le 
Foyer des jeunes, le 18 aoat der­
nier, a en effet seduit les Maca­
riens et leurs amis si l'on se re­
/ere aux opinions diverses qu.'ils 
nous ont confiees apres la soiree. 
ll faut ceP.endant aller plus loin 
dans le b1/an et fa ire la part des 
imf>!rfections et des aspects po­
sitifs de cette manifestation. 

Parmi les premieres, nous de­
uons reconnoitre que le service 
s'est avere parfois un peu lent, 
aboutissant pour 'certains des 
conuives iJ deguster la poule au 
pot, plus tiede que chaude. No­
tons 4 notre decharge que Les 
inscriptions au soir de l'avant­
ueille (J 20 · personnes) ne nous 
laiaaaient guere presager Les 
soixante h6tes supplementaires 
qui furent Les bienvenus malgre 
leur retard, ce qui porta le total 
4 cent quatre-vingts couverts. 

L'equipe des serveurs et ser­
veuses se trouua done devant 
une t4che colossale, dont elle 
vint quand meme d bout.,- avec 
force gentillesse. Quoi qu 'il en 
soit, nous prevoierons des ren­
forts , /'an prochain, en ce do­
maine. 

Paralle/ement, nous insiste­
rons davantage encore pour que 
lea reservations s'effectuent le 
plus t6t possible, nous permet­
tant ainsi de mieux planifier. 

Autre point : le temps. Cette 
soiree s'est placee sous le signe 
du beau temps, ma is la f raicheur 
du soir semble avoir incite un 
certain nombre de personnes d 
nous quitter entre minuit et 
1 heure. Mais la, ii ne s'agissait 
guere de notre bon vouloir. ll 
nous reste a souhaiter un ete 
plus • regulier • (climatiquement 
par/ant) en 1979. 

Enfin, le spectacle de jazz, · I 
tout en ayant ete app,recie, 
n'avait peut-etre pas I impact 
(surtout visuel) qu'aurait pu 
avoir un autre type de spectacle 
(conteur , sket ch, musique 
contrastant davantage avec le 
repertoire de l'orchestre, deja 
tres jazz). · 

Le Foyer des jeunes va done, 
dans toutes ces directions, per-
fectionner autant que possible sa 
prestation. 

Passons maintenant aux as­
pects positifs. Nous en degage­
rons trois : le premier est que 
cette soiree fut le moment d'une 
rl!union , d.'abord reunion de 
convives, en maporite des Maca­
riens, d'anciens Macariena at­
tires pour la circonstance, des 
voisins et amis, seduits par la 
formule et le cadre qui la servait. 
Mais aussi reunion d'eflorts, 
cette soiree n'aurait pu etre or­
ganisee sans le concours amical 
de societes macariennea, et d'ail­
le u rs nou s remercions i ci 
l'A.S.M., le Comite des fetes de 
Saint-Macaire et celui du Bas­
Pian, la Maison de retraite, le 
secretariat de mairie et l'archi­
prl!tre Pierrot, la mairie de Lan­
~on et bien d'autres initiatives 
1ndiuiduelles. 

Le second point positif que 
nous pouvons degacer est le plai­
air de la danse, offert moins fre­
quemment que par le passe dam 
des villages comme le n6tre. · Ce 
plaisir, et nombreux furent lea 
amateura, fut rendu poBSible 
gr4ce d /'excellent orcheatre 
• Yesterday • dont l'eclectisme 
du npertoire a rejoltli toutes lea 
generations presentes et a 

permis aux P,,lus endurants de 
danser jusqu d 3 heures du ma­
tin. L'an prochain, nous pouvons 
pense que cet orchestre sera en­
core des n6tres. 

Enfin, toutes sortes d'evene­
·ments annexes ont ete, ce soir-ld, 
ebauches, qui pourront d l'avenir 
se developper pour la joie de 
tous. Quelques convives chan­
teurs sont montes sur scene pour 
notre nlaisir fMM. Pauly, La-

vaur, Lagahuzere). Ce m1rn ra­
dio-crochet pourra l!tre ainsi in­
tegre a la soiree de fai;o'n plus 
organisee. 

Quelques effets d'artifices et 
deguisements ant donne un tour 
un peu the4tral et burlesque au 
service de la poule : encore une 
idee d creuser ... et bien d'autres 
d trouuer pour que le souper 
dansant d'aout 1979 soit encore 
plus reussi. 



Echos au Foyer dffjeunes 
e Afin d'exposer le vilain moral 
de l'annee ecoulee et d'entrevoir 
l'annee qui vient, avec un nou­
veau conseil d'admjpistration, le 
Foyer des jeunes a reuni ses 
membres et sympathisants au 
cours d'une assembMe generale. 

ll ressort de ce bilan l'elargis­
sement notable de l'equipe de 
base, ce qui assure dans un bon 
climat la vie actuelle du foyer et 
assure un avenir actif. De nom· 
breux trallaux ont ete accomplis. 
Notamment l'amenagement de 
la cour du cloftre (betonnage en 
vue de la pose d'un carrelage) et 
dans le b4timent mime !'isola­
tion thermique du bureau et la 
pose de rails d• sports • pour un 
eclairage d la fois localise et ge­
neral. 

Les fouilles quant d elles, ont 
permis d'enrichir les precedentes 
decouvertes de vestiges interes· 
sants datant de la premiere vie. 
du site (sepultures avec 
chausses, canalisation medie­
vale, fondations antiques). Ainsi 
a pu ltre achevee la fouille des 
galeries du cloitre actuellement 
betonnees. · · 

Gr4ce d l'assiduite des bene­
voles, une exposition temoin de 
• Dix ans de chantier • a pu ltre 
realisle cet ete avec photos, 
textes et expositions archeologi­
que. Les travaux en cours per-
mettront !'installation du chauf­
fage dans le local afin d'assurer 
dans de bonnes conditions le 
fonctionnement d'activites nou­
velles. 

Ainsi le labo-photo espere sus­
citer l'interlt de nombreux ama­
teurs. Un stage d'initiation d la " 
photo assure M. Loriot, est prevu 
les 2 et 16 decembre. 

Une section imprimerie, un 
peu trop timide, a bon eBJ?Oir de 
se developper dans les molB d ve­
nir. Jusque-la, le chantier occu­
pait d temps complet les partici-

ponts peu nombreux et peut· 
itre ... peu inspires ! Il est regret· 
table d'avoir da., de ce fait, cesser 
momentanement la diffusion du 
journal Semmacari. En reuanche 
la plaquette illustree qui retrace 
l'evolution des travaux de res­
tauration du prieure a connu un 
grand succes. La vente en a ete 
importante, gr4ce au porte a 
porte effectue cet hiver par les 
membres du Foyer. 

L'assemblee a porte son inte­
rit ensuite sur les soirees elabo­
rees avec une forte participation 
des membres du Foyer. Nous re­
mar9uons d !'occasion d~ ces. d!- · 
vert1Bsements une certame t1m1-
dite m vis-a-vis du theatre ... 
injustement boude. 

En revanche, le grand succes 
remporte par le· souper dansant 
du 18 aoa.t conduit les organisa­
teurs a envisager la repetition de 
cette manifestation sympathique 
dans l'ete 1979. 

Dans un avenir tres proche, le 
Foyer des jeunes vous propose 
de finir l'annee actuelle en sa 
compagnie en vous inJl¥alit au 
spectacle present e par les 
Compagnons de la veillee, le ven­
dredi 8 decembre, salle des fit es. 

De mime, dimanche JO decem· 
bre, le prieure ouvrira ses p_ortes 
aux Macariens qui, d !'aide de 
visites et d'un montage audio-vi­
suel, pourront alors estimer le' 
travail represente par la restau­
ration permettant au b4timent 
de devenir un agreable centre de 
rencontres et d'activites cultu­
relles. 

C'est dans cette perspective 
que le Foyer entend poursuivre 
ses efforts malgre les di{ficultes 
eprouvees par les nouvelles sec­
tions. Celles-ci ont parfois du 
mal d se concretiser. En effet, le 
bdtiment n 'etait pas alors en 
mesure de les recevoir, ainsi, 
l'hiver dernier, le froid n 'a pas 

permis d la section chorale de 
faire long feu ! 

La mise en place du chauffQ/Je 
dans un avemr proche permettra . 
de remedier d cet etat de fait. La 
section • Histoire et vie locale • a 
tres sensiblement concretise son 
existence et a mime introduit al( 
sein du Foyer des personnes 
d'une autre generation et aUBSi 
des personnes exterieures a 
Saint-Macaire. 

Mais avant de pouvoir offrir 
de nouvelles activites, le 64ti­
ment doit i tre entierement 
equipe. Les travaux immldiats 
se tournent par consequent, vers 
l'amenagement definitif (adduc­
tion du gaz et electricite, poses 
des appareils de chauffage, de 
!'iso lation thermique dans la 
grande salle du J• etage). 

Apres avoir considere, les dif-. 
Nrentes activites du foyer, ii a 
fallu ddns itn second temps, pro­
ceder d !'election du conseil 
d'administration (constitue de 
neuf membres et dont cinq sont 
renouvelables chaque annee). Le 
bureau du conseil d'administra­
tion a ete forme de la fat;on sui­
vante : 

President, Alain Falissard; 
vice-president, Yves Fauriat; se­
cretaire, Frant;oise Bore; secre­
taire-adjoint, Bernard Conant; 
tresoriere, Noi!lle Rochelais; tre­
sorier-adjoint, Jacques Lagahu­
zere. 

Le bilan moral s'est assorti 
d'un bilan financier positif pour 
!'ensemble des activites et les 

-l!lembres du foyer ont bon espoir 
que l 'annee d venir voit la 
concretisation de leurs efforts. 

ActMt6 photo au F.J.E.P. 
Apres une tongue pause due 

aux vacances, le labo photo du 
Prieure rouvre ses portes aux 
photographes amate urs . Une 
reunion d'information inaugure 
cette nouvelle annee le samedi 
25 novembre, a 18 heures, dans le 
labo. · , 

De nombreux projets y seront 
abordes : en premier lieu, la re­
prise des stages d'initiation 
~..niµies .Par .¥· ,Lorriot, pour le~ 
personnes qu1 n ayant pu par tici­
per aux st~s precedents desi­
r~nt toutefo1s recevoir Jes no­
tions de base de la photo~raphie. 
Ces personnes peuvent s inscrire 
des maintenant, car Jes dates de 
ces stages sont les samedis 2 et 
16 decembre. 

Para!lelement, des cours de 
~rfect1onnement seront orga.- · 
mses sous forme de sortie pen­
dant Jes week-ends de safaris 
photos dans la region. Ces cours 
mettront !'accent sur le develop­
pement en laboratoire, agrandis­
s~ment, surpositions, diaposi ­
t1ves couleurs, dans le but de 
presenter, apres plusieurs week­
ends de preparation, des exposi­
tions-documents. 



Vendredi soir: Danses du leu 
Vendredl 23 juln, pour ftter la 

Saint-Jean, danseurs et musiciena 
seront au rendez-vous place de 
l'~gtlse, autour dU teu. 

[a Saint-Jean, fAte palenne de­
venue fAte rellgleuse, marque le 
)our le plus long da l'ann6e. De ce 

falt, elle s'apparente 6 une f6te du 
solell, que ron prolonge le plus 
tard possible dans la nuit par des 
faux allum6s clans villes et villages. 

Cette an!J6e. le Comlt6 des 
fttes et le foyer des jeunes mustre­
ront cette solr6e autour du feu 
avec la venue du groupe Lous 
R6oules. Ce groupe fond6 en 1927 
r6unlt 30 participants et 4 musi­
clens (tambour, accord6on. clari­
nette et titre). Fort appr6cl6s loca­
lement. 118 ont aU881 parcouru avec 
succ6s l'Eur~ occidentale et 
oentrale (Pologne) , partlcip6 6 
des festivals en France et 6 
1'6tranger. En julllet ~ochaln, ils 
feront une tourn6e au zagreb. 

Vendredl, 111 partiront de la 
place de l'Horloge et au son du fl­
fre et du tambour, llOUf am6neront 
gelement plaoe de l'Egllse oo le 
feu sera aHum6 6 9 h 30 et b6ni 
par M. I' Archlprttre Pierrot. Alors, 
la mualque accompagnera sauts 
au-desaus du feu et farandoles; les 
dansews du groupe Lous Rlloules 
ex6cuteront en deux parties ron­
deaux, gigues et tous les mor­
ceaux clal8iques du folklore local, 
lalssant la place de temps ~ autre 
6 tous ceux qul voudront denser 
au son de muslque gasconnes 
pour f6ter ce passage du prin­
temps. 1'6t6. 

Un buffet sera pr6vu pour tous 
ceux qui apr6s danses et sauts au­
ront blen solf et faim I 

L'an pass6, le 1 )our• avail ainsl 
dur6 jusqu'6 23 h 30 sur fond de 
rnuslque et de danse. gageons 
que cette ann6e encore, le c jour • 
ne se couchera pas de s1 tot. 

a.m-1111 
Sir II p1nl1 ~. l'qllH 

n ulr 
Lea Macarien1 auront aana 

doute a COllUI' de participer a 
cett.e fMe traditionnelle, anim'9 
par le Comit6 dee fAtee et le 
Foyer dee jeunea. Die 21 heurea, 
le groupe folklorique Lous 
R6oulee partira de la place de 
l'Horloge au son du f"lfre et du 
tamboUr, pour gagner la place de 
l'F.glise. La selon la coutume, fa­
gots de aarments auront 6t6 u­
sembl6s pour 6tre embru'8 et 
prolonger aillli le jour le plus 
long de l'ann'9. 

Aprb la bb6diction ver1 
9 h 30, le feu sera au CQ!ur de la 
fAte avec des farandolee et lee 
saut&. 

Compl6tant la fAte1 un buffet 
sera a la diapoaition ae tou1 avec 
brochettes, vin du paya et boi1-
sons frafchea. L'entrie sera bien 
entendu gratuite comme par l'an 
paae6. . 

Jomediens, musicians et saltimbanques 

Pour son premier spectacle de 
l'e e, le Foyer des jeunes et d'6du­
n 1tion populaire a choisi de vous 
p. ~poser, dans le cadre d6sormais 
c onnu de i'ancien cloltre Saint-

auveur, aujourd'hui restaur6, un 
d:vertissement tenant davantage 
·u pectacle de rue que du th6A­

t re tradit ionnel. La troupe de 
jeunes comediens des Tr6teaux 

· Angouleme presenters en effet : 
« L'histoire truculente de Dimitri, 
roi de la piste •. une cr6ation re­
r ouant avec !'esprit des farces du 

oyen Age. Nous pourrons y ap­
p laudir Mona Lisa, funambule sur 
f il de craie; Prosper, homme-ca-

non justicier; La F6e, prestidigita­
teur sentimental; Lola, la femme a 
barbe ... et bien d'autres encore : 
jongleurs. cracheurs de feu, bri­
seurs de chaines et acrobates. 

Chacun campera un person­
nage selon le jeu de la Com6dia 
dell'arte : le caractere tres appuye 
par les mimiques, les gestes, la 
diction. Ainsi verrons-nous a tour 
de rOle d6filer diverses carica­
tures : • Le petit sautillant • ancien 
acrobate, toujours febrile et in­
quiet; c Le grand magnifique 1, se­
ducteur sur delui, a l'accent itaiien. 
S'ajoutant au jeu dramatique, la 
musique sera elle aussi presente : 
ici, l'accordeon et !'harmonica 
cr6eront !'atmosphere nostalgique 

des complaintes de rue: 18, les cui­
vres eciatants (trompettes, trom­
bones et tubas) et les percussions 
endiablees formeront une fanfere 
loufoque qui, en fin de solr6e, 
nous entrainera dans une fantasti­
que samba. 

A l'entracte, on trouvera le buf­
fet et la buvette avec vin du pays. 
De plus, les personnes int6ress6es 
pourront visiter !'exposition c 10 
ans de chantier ben6vole de 
jeunes • dens les locaux du 
Prieure. 

Nous vous attendons nombreux 
au rendez-vous des baiadins. La 
part icipat ion aux frais sera de I 
12 francs; entr6e gratuite pour les 
enfants de moins de 14 ans. 



Dimanche 10 decembre 

Portes ouvertes au Prieure 
Pour cl6turer I' exposition « 68-

78 : dix ans de chantier b6n6vole 
de Jeunes •. le Foyer de jeunes et 
d'Mucatlon populalre organise 
unejournee « rencontre et discus­
sions I. T oute la journ6e de dirnan­
che, les rnembres du foyer se tlen- -

• dront i votre disposition pou.r vous 
alder a mleux salslr !'operation de 
restauration du Prleur6 Salnt-sau­
veur et ses actMt6s annexes. 

Le chantler n6 d' une Initiative 
locale, a rllunl pendant les six pre­
mleres ann6es des jeunes lssus de 
Salnt-Macalre ou des environs; 
leur motivation reposalt essentlel­
lement sur l'exercice autonome de 
responsabillt6s : definition du tra­
vail et de sa r6allsatlon, recherche 
et gestlon du flnancernent. Depuls 
197 4, plusleurs chantlers d' 6te ont 
6t6 lies a 1'6qulpe locale des 
jeunes venus de l'ext6rleur, cecl 
s'expllque par leur d6slr de depay­
sement, de rencontre avec d'au­
tres jeunes et de participation a 
des travaux manuals. La contlnuit6 
de ce chantler depuls dlx ans ne 
s'expllque pas que par l'actlon 
propre des jeunes; les soutlens lo­
caux (artisans, partlcullers ou mu­
niclpalit6) ainsl que !'Intervention 
linanclere prepond6rante du 
Consell g6n6ral et des administra­
tions des Alfalres culturelles et de 
la Jeunesse et des sports prennent 
une large part dens cette r6ellsa­
tlon. II seralt vain de parler de ha­
sard dens une telle entreprtse, nl 
de determination par la seule ob-

tention de prlx au concours des 
monuments hlstorlques. 

La restauratlon de ce bAtiment 
arrlvant 4 terme, son amenage­
rnent a d6but6 : ces dernlers tra­
vaux pennettront en accord avec 
la munlclpdt6 d'y cr6er un centre 
soclo-6ducatlf et par delA de reln­
t6grer ce monument · dans le 
contexte de vie actuelle, objectlf 
fondamental qul ne peut litre omls. 

Cee dllferents aspects du chan­
tler vous -aeront pr6sent6s dlman­
che 10 d6cembra, i travers une vi­
slte du P~leur6, celle d'une 
exposition et la projection d'un 
montage dlapos entre 10 heures 
et 18 heures. Pour la rendre plus 
amlcale et plus rnacarlenne, cette 
rencontre s'accompagnera d'une 
d6gustatlon de vln du pays et ga­
teaux. 

• le F.J.E.P. d'autre part tient a 
d6gager toute responsabillte a la 
suite de I' article paru mercredi 
dens ces colonnes : le journallste 
de « Sud-Quest •. M. Pierre Paret 
ne· pouvalt 6vldemmenf que pre­
senter une analyse partlelle, done 
lnexacte du contenu du chantler 
pulsqu'll a recuellli ses Informa­
tions aupr6s d'une personne qul a 
qultt6 et d6savou6 depuls 1974 
l'actlon men6e au Prleure. 

A dlmanche done, OU plutOt A 
ce solr pour la velllee macarienne 
avec les Compagnons de la Veil-
169, a la salle des f6tes, au Caba• 
ret-Th6atre. 

Crut111 •·11 cl1b 
d1 l11111s 

Un besoin s'est fait sentir, au 
niveau de oertains jeunes Maca­
riens, de former un club de 
jeune&", afin de combler leurs 
temps morts. Us se sont reunis a 
la mairie pour determiner les 
differentes activites de ce olub. 

Au cours des reunions, plu­
sieurs d'entre elles ont ete envi­
sagees : ra~donn6~s •. cylisme, 
jeux de soc1ete, b1~hotheque, 
concours de boules, discotheque·. 
Pour donner une structure a ce 
club, lea jeunes ont choisi d'en 
faire une section du foyer des 
jeunes et d'education populaire. 
Cette appartenance resoud Jes 
different& problemes de respon­
sabilit6 et notamment d'assu­
ranoes; ii reste evidemment que 
dans la mesure de l'acceptable, 
cette intelEration laissera aux 
jeunes la cfetermination de leurs 
act4vites. Le probleme du local 
reste en suspens, mais semble re­
solvable dans un proche avenir. 
Pour de plus amples informa­
tions et pour elafi!r le cadre des 
propositions d'activit6s, Jes idees 
du plus lfand nombre sont n6-
cessaires. 

Nous vous invitons done a VOUB 
rendre nombreux a la prochaine 
reunion, le vendredi 22 decembre, 
1 21 heures, 1 la mairie de St:int­
Macaire. Nous vous remerc1ons 
d'avanee. 

Dix ans 
de chantier benevole 

Aujourd'hui et demain d Saint-Macaire Le Foyer des jeune orga· 
niae deu:r: joumtes enti~res portes ouvertea d l'occasion de la cloture 
de l'e:r;position • Di:r: ana de chantier blntcole de jeunes • (1968-1978). 

Des visitea de chantier, prtaentation d'un bilan audiovisuel et dt­
IU'tation de vin du terroir y 1ont prtvui. 



Quand revit la cour du cloitre ... 
Theatre et musique, tels etaient 

les themes des deux premieres 
soirees d'animation qui marquent 
les dix ans du chantler de restau­
ration du prieure, les 3 et 4 aout 
derniers. Un fait est desormais cer­
tain : l'ancienne cour du cloitre, 
entre eglise et remparts, constitue 
un lieu ideal pour les spectacles en 
plein air, tant sur les plans accous­
tique et scenique que sur le plan 
des possibilites de disposition 
spectacle-public. Ensuite, 11 n'est 
pas inutile de rappeler, les prix 
d'entree etalent Ires modiques 
done accessibles a tous publics. 
Ceci n'a pas empecM que sur les 
380 personnes venues sur !'en­
semble des deux soirees (sans 
compter les enfants) , les Maca­
riens ne comptaient guere que 
pour un quart du total. S'il appa­
rait tout a falt comprl!hensible que 
le spectacle pop et folk ait plutOt 
attire les jeunes, ce phl!nomene 
semble moins explicable pour la 
spectacle thMtre. Le temps incer­
tain a HI fail Mslte les plus ages ? 
Le choix du jeudi a HI dl!rangl! 
ceux qui travaillent ? ou bien le 
thMtre mobilise t-il dllcidement 
peu lorsqu'll s'eloigne de la forme 
« Au theatre ce soir • ? Autant de 
questions que se pose l'l!quipe or­
ganisatrice du Foyer des jeunes. 

Toujours est-ii que les Maca­
riens ont sans nul doute perdu une 
fort divertissante soiree en assis­
tant peu nombreux a la truculente 
prestatlon des « Trl!teaux d'An­
gouleme • : Ce sont les· 140 per­
sonnes venues des environs qui en 
ont done beneficie. Car cette 
Jeune troupe a Ires rapidement 
conquis le public par la justesse 
de ton du spectacle qu'elie propo­
sal!, adapte de l'ceuvre de Rabe­
lais, « Plcro. Picro, Picrochole •. 
Justesse de ton en effet car tout 
en s' appuyant sur un fond litter a ire 
fin et ironlque les acteurs manl8-
rent a merveille toutes les formes 

du theatre populaire. Les gags les 
plus inattendus et ies plus contem­
pora ins se succederent a un 
rythme aliegre. La pantomine ca­
racteristique du cinema muet ser­
vit a illustrer la naissance de Gar­
gantua. Les disgressions les plus 
incongrues emailierent le Iii de 
l'action; des costumes chatoyants 
ou halluclnants rehaussaient cha­
que tableau. Les clins d'ceil humo­
ristiques et les boutac;les au se­
cond degrl! fusalent a chaque 
instant. lnutile dans ces conditions 
de prl!ciser que le spectacle, 
grace a une bande-son travaillee, 
ne comportait pas de temps mort 
et que les rires du public ne faibl i­
rent pas de la soiree. C'etait un 
spectacle vraiment rabelaisien se 
deroulant sous les yeux du public 
de tous cotes, celui-cl tournl! vers 
la scene principale. etait cerne a 
droite et a gauche par deux pla­
teaux secondaires, tandls que der­
rlere, le puits constituait un espace 
scenique supplementaire. Grace a 
un eciairage travailie, pour se ren­
dre d'un plateau a l'autre, les ac­
teurs passaient au milieu du public 
qui ainsi se trouvait vl!ri tablement 
au milieu de !'action. Grandgou­
sier, Garganelie, Frere Jean des 
Entommeurs et bien sur Picrochoie 
chevaucherent, defilerent ou me­
nerent le combat dans le public 
meme. Au bout du compte l' idee 
sous jacente au spectacle et enon­
cee par Rabelais, ne passait que 
mieux : les ambitions qui declen­
cMrent les guerres sont vraiment 
dangereusement rid icules. En 
somme les • Treteaux d' Angou­
leme •, en veritables profession­
neis, enthousiasrnerent les specta­
teurs qui d'ailleurs pour la plupart, 
resterent discuter avec les come­
dians autour du buffet durant une 
heure, apres !'extinction des pro­
jecteurs de scene. Nul doute que 
I' on reverra cette troupe dans les 
parages prochainement. 

Le lendemain, 240 personnes 

[

• ·en ma1orite des jeunes. · etaient 
venus au rendez-vous dans le 
ml!me cadre pour ecouter • Musi-

' ques et chansons actuelies •. Au 
' cours de la premiere partie, 

• Sombre reptile • propose une 
mus ique o rig ina ie tou te en 
nuances, fondee sur une util isation 
pop des sons electroniques, une 
musique en pleine recherche qui 
etonna et seduisit ies auditeurs. 
Jean-Paul et Michel Dedieu se 
sont lances sur le dhemin difficile 
de la creation dont ii franchissent 
chaque annee une etape supple­
mentaire. Puls, ce fut le tour de 
c Chemin blanc •. sur la scene que 
forme l'ancienne salle capitulaire, 
avec des eclairages rouges et 
bleus. Les compositions de ce 
groupe s' iriscrivent dans le droll Iii 
de la « Country folk • americaine, 
toute en jolies melodies qux pa­
roles parlois contestataires. 

Les quatre interpretes offrirent 
une prestation tres elaboree et fort 
belle qui ne connait pas de fai­
blesse d'execution. Cependant, 
l'ceuvre de c Ch~min blanc • pr&­
sente les defauts de son modele : 
un texte et une musique qui man­
quent peut-etre de mordant, qui 
distrait sans doute plus qu' ils n'ac-

crochent. Les qualites des mem­
bres de ce groupe devralent leur 
per~ttre a terme de surmonter 
~dlfficulte. 

Di:lrant ces deux soiree, une 
forte majofite de spectateurs a vl­
site !'exposition • 68 - 78 : 10 ans 
de chantier benevole de jeunes • 
ou elie a pu recevoir. des explica­
tions directement des benevoles. 
Pour prolonger cette animation 
globalement positive, le Foyer des 
jeunes invite cordialement les 1?9r­
sonnes interessees et plus part 1cu­
lierement les Macariens, A partici­
pe r a la prochaine soiree du 
vendredi 18 aout; µn repas avec 
au menu : la poule au pot, dans la 
cour du cloitre, anime par l'or 
chestre musette « Yesterday • et 
ponctue d'un· spectacle de jazz 
« Les grandes heures du Hot-Club 
de France •. Se faire inscrlre le 
·plus vite possible, solt au Prleure 
oo chez Jacques Reau, coitteur a 
Saint-Macaire (tel. 63.09.05, sauf 

le lundi) . Participation aux frais 
pour l'ansemble: 30 francs. 
· · (Photos ~ Sud-Oueat ... ) 



I Hlatalrt et Vlt ltc1l1 
p1r It fOJll' 1111 111111 

j C'eat dimanche 13 aoQt que ae 
derouleront lea demiirea viaitea 
commentees propo~ea par Ja 
aection Histoire et Vie locale du 
Foyer dea jeunea, du moina pour 
cet et6. Rappelona que cea viaitea 
ont J!!>Ur obJectif de priaenter de 
manulre detaillee le contexte his· 
torique dana lequel s'eat d6ve­
loj1pe le vieux Saint-Macaire, 
afin de montrer i quoi correa­
pondent excactement lea t6moi· 
gnagea bAtis qui en subsistent. 

Jazz et danse au Prieur&, 

vendredi soir, a 20 heures 
C'l8t au cours du souper cham­

l>&tre organls6 par le F.J.E.P. dens 
la cour du cloltre que les Mace· 
rlens, volslns et amls pourront ap­
pr6cler d' excetlents musicians de 
jau qul vlendront, entre deux 
tangos et !rota valtles, prtaenter 
des 1 morceaux cholala t, extraltt 
du r6pertotre de Django Reinhart 
et St6phane Grapefll. 

de 1 jazz hot t . Son influence se 
tradulstt chez nous par ma cr6a­
tlon de multiples • hot clubs • dens 
toutes les grandes villas de 
France, regroupant muslctens et 
audlteuts conquls par oe nouveau 
courant musical. 

aufflsant de rapes, II est prudent 
de se faire lnscrlra aupr6a de 
M. Reau, cotffeur 6 Salnt-Macalre, 
et au Prteur6. 

II s'agit done de reaituer le d6-
veloppement local, marqu6 par 
lea deux epoquea de proaJ>irit6 de 
la fin XII• • debut XIV• et du 
XVI• siklea dans lea conditions 
konomiques, llOCialea, culturelles 
et politiquea de l'epoque, iant sur 
le plan du Bordelais que de !'Eu­
rope alors m6di6vale. Aller plua­
lo1n dans la comprehension du 
~. en s!appuyant sur lea r6-
aultata des recherches scientifi­
quea et en replaeant l'anecdote A 
aa juste place, telle est !'invita­
tion que fit le Foyer des jeunea A 
toutes lea personnes int6resa6es. 

D6s lore, deUx grandes figures 
apparurent, qul demeurent encore 
aujoUrd'hUI des modetes pour de 
nombreux musicians : un gltan ex­
traordlnalre, dlsparu trop IOI, et 
son compagnon vtolonlste qul, lui, 
continue tli nous enchanter par son 
lnterpr6tatlon des grands classt­
ques de cette l!poque • Nuage •. 
1 Mlnorsurlng •, • lee Yeux nolrs • . 
etc ... C'est done ce grand courant 
musical qut revtvra pour nous van­
dredl, A travers lea prestations de 
nos deUx jazzmen, soutenus ryth­
mtquement par l'orchestre de 
dense qul vous tiendra compagnle 
de 20 heures jusqu'A l'aube. 

Nous ferona notre polllble pour 
accepter quelquel p.rtlclpanta de 
dern16ra heure, toutefols, nous 
vous coneelllons vtvement de rt­
server d6s matntenant. 

Pour ce faire, rendez.vous au 
Prieuri, di'llanche 13, i 10 h 80 
ou i 17 heures. 

II s'aglt d'Henrt Martin, gulta­
rlste, et de Bobby Lascaux, vlolo­
nlate, qut sauronl nous montrer 
comblen la muslque de Jazz peut 
6tre agrtable et 1 awtngante • lore­
qu'elle est servte par d'excellents 
lnstrumentlstea resttls tr6s atte­
ch61 A la mustque de leurs vlngt 
ans. 

En effet, c'est dans lee ann6es 
60 qu'apparut en France une nou­
V9fte phaee de cette mustque d'ou· 
tre-Atlantlque, batle sur des har· 
monies plus recherch6es que le 
jazz tradltlonnel de I' entre-deUx 
guerres et sur un rythme tr6s ca­
Clenc6, tr6s chaud. d'ou le renom . 

Pouleau pot : 
penHZirtlerftr 

La partlclpatlOn aux frals, sott 
30 francs (20 francs ou 12 francs 
pour lee enfanta) sera del'nandet · 
lors de la rtservatlon. 

Afln de faclllter !'organisation de 
la sotrlle et d'assurer un nombre 

·.·.·:•;., .,•.·.·.·.·.·~ . . ... ~ ... ~ ... ~.~~-~.~ • •• -:-:..~·--ro"> •• ·;·;·;-,•.•;o;•;•, •.o:-:•. ··~ ~~~~~ •• ~· ···· ... ~ • •• ·;·.-;- ,•,•:-• 

Jazz et souper dansant 
· ce soir, au prieure 

Rendez-vous ce soir, en effet, 
au souper dansant, demiere soiree 
d'ete organislle par le Foyer des 
jeunes et d'education populaire, 
dans le cadre de la cour du prieure 
de Saint-Sauveur. 

Les convives pourront se pre­
senter a l'entree, munls de leur ti­
cket de reservation, d6s 19 h 45. 
Toutelots, ii sere possible pour les 
quelques parsonnes n'ayant pu rll­
server, de retirer leur ticket a l'en­
trlle. Au buffet, les hors-d'c:euvre 
seront servls et vous pourrez,,<llls 
lors, vous asseoir aux tables dis­
pos6es autour de la piste de 
dense. 1" suite du menu (poule 

au pot, legumes, fromage et des­
sert glace) vous sera dlrectement 
presentee aux tables, sur fond de 
muslque et autre agrements. L'or­
chestre de varllltl!s • Yesterday • 
engagera a la dense et chacun 
aura lolsir de valser .. . , manger, 
boire et... regarder. . 

Vers 22 heures, place au jazz. 
Les parsonnes qui n'auront pas 
partlclpll au souper pourront assis­
ter au spectacle. Ainsl, une entrlle 
a 10 francs leur sera proposlle d6s 
21 h 30, pour la sllquence jazz et 
le bal qui sulvra. Rappetons que ce 
sont deux grands jazzmen borde­
lals, Bobby Lascaux et Henri Mar-

tin. qul offrlront ce solr un horn· 
mage a Django Reinhardt et 
St6phane Grapelll. Puls, tangos, 
sambas et valses reprendront teurs 
droits et ce, Jusqu'a l'aube. Un 
buffet-buvette avec brochettes, 
bolssons varllles et mousseux 
vous permettra d'avolr des forces 
toute la nult I 

Le prix d'entrlle pour le souper 
dansant et spectacle est de 
30 francs (20 et 12 F pour lee en­
fants) . Le prlx d' entr6e pour le 
spectacle seul et bal sera de 
10 francs (gratult pour lee enfants 
accompagn6s) . A ea solr done, 
pour clOturer I' etll avec nous. 

• 



Une soiree cabaret qui promet ! 
VENDREDI prochain , a 21 

heures, aura lieu la soir~ or­
ganisee par le F.J.E.P. dans la 
saHe des fetes de Saint-Macaire. 
Un prllcedent article a detaille le 
contenu de la premiere partie, 
c'est-8-dire le montage audlo-vi­
suel realise 8 partl du film toume 
par Rene Labat en 1938. Preci-

sons que ces documents seront 
commentes et permettront a tout 
un chacun de resituer avec plaisir 
et emotion ou curlosite pour les 
plus jeunes, personnages et eve­
nements de la vie locale a cette 
p6rlode. 

La deuxleme partle promet au­
tant de plaislr pour le public. Au­
teur du piano, tenu par Christian 
Bemi6s. se retrouveront Jane Be­
neto et Jacques Deberne dans une 
suite de chansons et textes de 
Bruand a Prevert. Pour certains 
Macariens, ii est lnutile de presen­
ter Jane Beneto. lls ont certaine­
ment encore en eux les chansons 
qu'eHe fit ressurglr du passe avec 
tant de talent et de brio. 

Vendredl, elle sera parmi nous 
dans une evocation du passe au 
present et sa voix chaude et pleine 
nous· comblera avec entre autres 
c Nini, peau de chlen • (Aristide 
Bruant) . « Madame Arthur • 
(Yvette Guilbert) , nous entrainera 
dans les valses et rappellera a 
nous l'epoque de Mistinguett, Jo­
sephine Baker («Mon Homme•. 
c J'ai deux amours•). Nous re­
trouverons 8\/ssi Prevert ( • Les 
'Aluilles Morles•) , le souvenir de 
la M6me Piaf (• Milord • ) et 
Charles Trenet encore bien actual 
pour nous. La prestation de Jane 
Benedeto n'aura rien de commun 
avec sa precedente venue, puis­
qu' elle evoquera pour nous des 
chansons autres et plus proches 
de nous dans le temps avec pour 
exemples Ptevert, E. Piaf. C. Tre­
net, registre ou son talent est tout 
aussi' affirme. Les moments chan-

tess seront entrecoupes de textes 
dits par le comedlen Jacques De­
berne. II a choisi pour nous quel­
ques poemes courts, slmples. hu­
moristiques passant de Charles 
Cros, Francis Carco 8 Jacques 
Prevert, sans oublier une suite 
d'extraits de fables qui se deploie 
dens un detlre fourre-tout du meil­
leur style farfelu. La qualite de son 
expression gestuelle et le choix de 
ses textes sent une garantie de di­
vertissement. . 

Accompagnant textes et chan­
sons. une projection continue d'af­
fiches de variates. des plus an­
c i en n es aux plus actu ell es. 
marquera par ses couleurs et ses 
lignes cette retrospectives de la 
chanson francaise. Ainsi Mistin­
guett, Josephine Baker, Edith 
Plat... revivront par la musique 
mals aussi par l'lmage. 

Cet ensemble d'elements, allies 
a la qualite des acteurs feront de 
cette partle un spectacle complet 
et de cholx tout a falt adapte a 
1'6vocation qul sera faite en pre­
mlere partle. 

Rappelons que le public aura 8 
sa disposition un buffet-buvette et 
des tables lndividuelles, concou­
rant a faire de cette soiree une ve­
ritable soiree cabaret dans la 
chanson et le divertissement. 

Le pr ix d'entree sera de 
8 francs et gratuit pour les en­
fants. 

NOS CLICHES. - Jene Be­
neto, Jacquee Deberne. 

(Photos« Sud-Ouest •.) 

Ce soir, venez 
-au spectacle 

C E IOlr, le FOJW dH jeunee et d'tducatlon po­
pulelre voue convte. • 21 heuree, i u IOI'" 

........_ Dw le Hiie dH fttea am6Mgte et clt­
t:OM pour le clrconet.nce, let apect•teura an.­
blM (pelltw blblH lndlvlduelle1) pourront ap-
prtcler cette IOlrM organl• 1ur deux p61eL · 

En preml6re partle, leur 
seront offerts une projection 
de dlaposltlves comrnent6e 
et compoe6e a partir du ftlm 
toum6 per Rene Labat, en 
1938, sur le8 dlverses mani­
festations locales (fttes de 
la Saint-Jean, Sainte-C6clle, 
match de football, le 
concoura de p6che. 
L'apr6s-mldl aux grottes). 
Nombreux Macarlens, 
comme r6nonQalt un article 
~· pourrOl'\t s'y re-

ouver alnsl que leur8 amta 
et parents et revlwe -l'&nh:­
blance de cea fttes dff 
1938 et de ce qu'ellea re­
pr6aentalent alors pour la 
locallt6. Pr6clsons que ce 
montage a pu ttre r6alls6 
avec l'alde pr6cleuse de 
Macarlens, prltsents a ces 
fttes de 1938, et qul ont 
permls de restltuer le8 6v6-
nements et personnages 
dans le temps. Le Foyer de 
jeunes proposera en fin de 
soiree la rltallsatlon de 
photos 4 partlr du montage 
prlteente 8 toute personne 
d6slreuse de garder lnscrlt 
sur l'lmage le souvenir re­
trouve de ces Instants heu­
reux. 

L'entracte permettra a 
tous de se restaurer. Un 
buffet-buvette proposera 
sandwiches au pAt6 chaud, 
crtpes parfum6es. vlns, jus 
de fruits, mousseux. Unser-

vice se fera aussi dans la 
salle. 

Le second pOle de la soi­
r6e offrlra une retrospective 
de la chanson lrancalse. 
Chansons et textes c<tlebres 
seront evoques par Jane 
Beneto dont 1'6ioge n'est 
plus 8 faire, vu son falent et 
sa prestance et par le 
comedien Jacques De­
berne. Dens un rtpertolre 
diff6rent de sa pr6c6dente 
venue, Jane Beneto nous 
rappellera, entre autres. 
.-Mort Homme•. c Milord,; 
c les Feuilles mortes •, 
c Zaza 1... entrecoupes de 
textes courts dits par Jac­
ques Deberne avec humour 
et aliant. Une projection 
d'affiches de vari6tes des 
6poques chantees donnera 
a cette partle tout I' attralt 
requls. 

Cette so!ree vous offrlra 
alnsi une partle resotument 
macarlenne par son evoca­
tion 1938 qui parlera 8 bon 
nombre d'entre vous et une 
evocation sectuisante par le 
chant, la parole, l'lmage et 
la musique de Bruand 8 
Prevert : !'ensemble promet 
une soiree d' agrement dans 
la galete ... au cabaret. 

Gageons que vous y se­
rez sensibles, le prix d'en­
tr6e 6tant modlque 
(8 francs, gratult pour leS 
enfants). 



Cinq sur cinq pour la soiree cabaret 

0 UI, olnq IUf clnq, dlapoe et 
chaneone ont tt6 acouellllel 

avec Mthouslume le 19 mal de!'· 
nler dams la Mlle del ftt•, lorl de 
la aolr6e cabaret du Foyer de 
jeunea. Le 'public, dan1 une 
grande maj0rlt6 macarlln, 6talt au 
rendeZ·YOUI. 

81 le montage dlapoe oonnut un 
«*narrage dlfficlle (probltmel de 
sonorlNtlon) , c Salnt·Macatre en 
1938 • entralna vtte dens son •II· 
Ion eourlr• et elCOlamatlOnl. L'as­
tlttance M aouleva d'tmollon 
l'cnqu'apparut, eur 1'6cran, en 
gros plan, MM. Coualrat; Roland 
Cazenave et Andr6 Jauberthle. 
Elle croula IOU8 let rlres lcnque 
fut projlt6 le gendarme Dubemet 
en grandl conversation avec Ro­
ger Duorat. Ceux qul ont connu 
une telle 6ooclue Malent 6Yldem· 
ment 1• p1U. fnt6rllltS. malt d6-
cowrlr un vtsage r6Yolu de Saint· 
Macalre, d6crlt par un t6moln oc· 

~
ulalre, .Ren~ Labat, pouvait 

concerner tout un ohacun, malgr6 
uelquel lonaueura. Oe montage 

iera pr6Mntf ulttrleurement une 
, autre fola de manltre A prendre en 
, compte let pr6clllons donn6es par 

II publlc et 6 dlffuter de8 photos 
eur papler extraltee de ce mon· 
tage. 

de la vie soclale locale et de faire 
d6couvrlr au publlc maoarlen avec 
un spectacle lnuelt6 et de quallt6, 
l'hlltolre de la chanson. Rendez· 
vous d'ores et d&IA pour le feu de 
la Salnt·Jean, vendredl 23 juln 
avec le groupe folklorlque de lous 
R6oulll& et son conteur Oascon. 

NOS CLICHt:S. - Un public 
MurtuX. - .a.cquee DHeme, 
un unlftn rtche de tantalele. -
,,_ 9eneto, volx mtlodleule 
.,. l'on 6ooute Juequ•t le der· 
nitre note. 

(Photos jean-luc Orlou.) 

Apr6e un entracte ou le buffet 
fut lltt6ralement 111881111 (cr6pee et 
sandwiches ee porttrent blentOt 
manquants) le public redevlnt at· 
tentH et aocuelllft chaleureueement 
Jane Beneto et Jacque1 Oeberne. 

· Jane Beneto, aooompagn6e au 
piano par Henri Bernltl, a salsl le 
publlc par la qualh6 ~odleuee de 
u YOlx, mall aUlll par son expree­
llon et 11 pr6eence IC6rllque, et le 
public ne 1'y est pas tromp6, 11 a 
ripondu en reprenant lea refrains, 
en soandant lee chansons 
CM- Arthur, Ca c'est Paris, La pe· 
tlte Tonklnolae ... ) et en 6coutant 
rellgleulement JuaQu'i la deml6re 
note -c •La petite ~1118 1, c MI­
iord •, c Les Feullles mortes 1 •. . 

Jacques Oebeml d6roulalt le fll 
de cette: rttrotpeOtlve di la..chan· 
ton et pour la jOle de toua.- nous 
conta le ~ Harq Saur •, de8 his· 
tolres de dromaClalres danl une 
commode ... pour mettre en fureur 
let gens gr&vee, graves et amuser 
leS enfants. .. <*:lenchant lea rlres 
par son regard et 181 gestea et 
crtant un unlYe' • rlohe de lantal· 
lie. A la rl\gle, I lldler genty prole­
talt dans le mOme .temps des alfl· 
chel de vart6t6s accompagnant 
textes et chansons, rlches 'd'6vo­
catlona et de couteura. 

La ec6ne, qul avalt pour tolle de 
fond une vue de Salnt-Macalre sur 
la Garonne, pelnte pour les lestl· 
vlt6s locales de 1938, offrlt alnsl 
par son cadre et la quallt6 de ees 
acteurs un spectacle de cholx, ap­
pr6ci6 par tous puleque le public 
ne ae leva qu'apr6s avolr blss6 et 
r6clam6 d' autres chansons... ce 
qua Jane Beneto leur accords 
avec toute sa gentlllesae et son ta· 
lent. 

Les organlaateuri sont oonc, 
malgr6 lee quelques lnmperfec. 
tlons techniqUeS, satlsfalts dul r6-
sultat, surtout sur le plan de I' ac· 
tton ~ du Foyer de 
ieunee. Dene la lign6e de8 vetll6es 
macarlennel. cette eoir6e permit i 
la toll d'inlllW eur !'Importance 



es ,ctivites du Foyer des jeunes 
Renouvellement d~ bureau · 
ge prix au concours 
de Chefs-d'oouvre en peril 

Samedi 24 octobre dernier 
s'est tenu l'assemblee generale 
du F.J .E.P. dans le prieure 
Saint-Sauveur. 

Apres avoir fail une presenta­
tion historique du chant1er pour 
les nouveaux membres le presi­
dent a aborde les differentse ac­
tivites du Foyer. 

Chantler. - Une presence 
reguliere des nombreux partici­
pants a permis de mener a b1en 
un nombre important de travaux 
durant cette annee : la pose de 
!"isolat ion thermique dans la 
grande salle du premier etage 
(cellules) , la tranche~ pour ."ad­
duction du gaz, de I electric1te, 
du telephone, la pose des ar-

. moires electriques et placards 
techniques (gaz, electricite)' la 
fin du betonnage autour de la 
cour du cloitre, fin du busage 
pour le drainage des eaux plu­
viales, le deblaiement par de 
jeunes Macarlens des cave.s 
sous le refectoire et leur assa1-
nlssement par betonnage (elimi­
nation de l'humldlte) . Tous ces 
travaux temoignent de la bonne 
marche de cette section et par 
la-meme permettent d'envisager 
d'autres realisations. Ainsi , pour 
les mois ·a venir. ce sera sous 
forme de week-end de chantier, 
espaces de quinze jours, que se 
derouleront les travaux. Les pre­
mleres dates flxees sont: 10-11 , 
24-25 novembre, 8-9, 22-23 de­
cembre. Soni envisages comme 
travaux : pose de l'electricite et 
isolation finale du labo-photo 
(decembre 1979) , pose du 
chauffage (courant premier trl­
mestre 1980) , pose du carre­
lage autour de la cour du cloitre 
(printemps prochain) · 

Le batiment devrait done de­
venir pleinement fonctionnel au 
cours du premier semestre 
1980. 

lmprimerie. - La section a 
achete en 1979 un materiel 
complet (offset) qui peut per­
mettre des travaux de meilleure 
qualite que precMemment. Ce­
pendant, un probleme de dispo~ 
nibilite et de temps s'est pose 
aux membres du foyer. Ainsi, 
cette section n'a pu fonctionner. 
Cela explique la non-parution du 
Semmacari prevu pour iuin 
1979. 

Mais, a partir du nouveau ma­
teriel acquis, des stages de for­
mation sont en prevision afin de 
permettre a toute personne inte­
ressee de se forrrier et de don­
ner ainsi un nouvel essor a cette 
section. 

Labo-photo. - Comme l'an 
passe, a ete organise durant 
trois week-end une initiation a la 
photographie, par M. Lorriot. 
Cette formule a ete reconduite 
pour l'avenir; elle sera accompa­
gne de week-end de perfection­
nement. Durant cette annee le 
labo-photo tut utilise constam­
ment par la section chantier afin 
de constituer des dossiers de 
demande de subvention. Actuel­
lement, ii est en phase d"amena­
gement final (chauffage, isola­
tion thermique, electricite) ' ce 
qui permettra, au printemps, 
d'organiser non se.ule~nt ~e.s 
stages mais auss1 d accuellhr 
toutes les personnes motivees 
par ce type d'activite. . . 

Rappelons que l'expos1t1on 
sur les dlx ans du chantier, reali-

/ see entierement par ce labo­
photo, a ete de nouveau presen­
tee cette annee, pendant ies 
trois mois d'ete. 

Hiatolr• •• YI• locale. -
Cette annee seront prevues des 
visites de Saint-Macaire et de la 
region (avec des dossiers infor­
matifs pour les adherents a la 
section) . Le programme de ces 

. · vlsites se~a determine uiterieure­
ment. 

Soir .. 1. - Ce n'est pas a 
proprement parler une section 
du Foyer, mais elles entrent pour 
une grande part dans nos act1-
vites. 

Une grande participation de 
la part des membres du Foyer, 
pour !'organisation de ces. so1-
rees a permis qu'elles se derou­
lent dans de bonnes conditions. 

Soiree theatre : pour la pre­
miere fois nous faisions venir les 

Treteaux d'Angouieme, au vu de 
leur dynamisme de l'an passe. 
Malgre un passe-rues avant le 
spectacle et un temps clement 
on peut regretter que peu de 
Macariens se soient depiaces. 
En effet, nous avons enregistre 
35 % d'entrees en moins que 
l'an passe. 

Soiree musique pop-folk : 
trois groupes a l'affiche, dont 
deux connus des Macariens (les 
freres Dedieu et Ripataoulere), 
qui progressent d'annee en an-

La soiree thMtre au prieu~e. (Cliche« Sud-Quest•.) 

nee. Malgre un public dense de 
jeunes (200 spectateurs) nous 
avons pu noter la aussi une di­
minution du nombre des partici-
pants. · 

Souper dansant · en raison du 
temps incertain la soiree dut se 
derouler dans la sal!e des fates. 
Ce fut une soiree agreable qu'un 
orchestre fort dynamique perpe­
tua jusqu'a l'aube. Les repas 
(moins nombreux que l'an 
passe) furent servls dans de 
bonnes conditions, a la grande 
satisfaction de tous. 

En conclusion, ii apparait que 
peu de Macariens se sont d6-
places pour les spectacles pro­
poses. Serait-ce une lassitude 
de la part du public, face a deS 
spectacles manquant de nou­
veautes, au Iii des ·annees ? 
Dans ce cas, les ideas et pre>po­
sitions de tout un chacun nous 
permettraient d'innover. 

Apres ce tour d'horizon des 
sections et l'etude d'un bllan fi­
nancier positif, malgre les defi­
cits sur les soirees, l'assemblee 
generale s'est terminee par 
!'election du bureau. 

Ont ete elus : president, A. 
Falissard; vice-president, Y. Fau­
riat; secretaire, F. Padilla; secr6-
1aire adjoint. F. Fauriat; tresorler, 
B. Conant; tresorier adjoin!, P. 
Albizu. 

Autres membres du consell 
d'admlnlstratlon : C. Lorriot, C. 
Detrleux, N. Rochelois. 

Pour information, ajoutons 
que le Foyer des jeunes vient de 
voir ses travaux recompenses 
par l'attrlbution du 9" prbc au 
concours de Chefs-d'oeuvre en 
peril (presente en septembre 
1979) . C'est le lundi 3 decem­
bre que les membre~ do cha~­
tier se rendront a Paris. 8 la ma1-
son de l'O.R.T.F., ou M. Lecat, 
ministre de la culture, leur re­
me tt r a un chilque de 
10 OOO francs. 

Samedi 10 novembre, 6 
21 heures, aura lieu, au prleurt, 
une reunion de sections. Un pro­
gramme sera elabore pour che­
que section (imprlmerie labo­
photo et autres propositions) . 
Contenu. perspectives et stages 
seront discutes, ce qui rend sou­
haitable la presence de toute 
personne interessee, quelle soil 
actueliement membre du Foyer 
ou pas. 



Un photo-cl,ub ! 
I 

Pour quoi fa ire 1 
M Lonot poor. ICS oorsonries libres J 
1our-la. pour les au tres. le stage 
derou!era pendant d!lux dlmanch 
rnatln avec la partic:patlon de M 
Fl'f'QOISe DespujOIS et de MM J . 
Thomas et J ·P Desmoultns Le 
da?es de ces stages sont 1es sa 
medls apr$&-m1dl t4 et 28 1anvier d 
15 heures a 18 heures. et les dlmari 
chtlS mat1n 2 t et 29 1an1119r de 9 h 3 
a 12 h 30 

Out. a Salnt-Macai~e comrne al~ 
· leurs ne possecse pas cache au fond 

d'une armolre ou dens le ~et de 88 
sat~ Ii manger un· vietl album de 

· photos de tamilre.? Oue de souvenirs 
s'y emptlent • Un Portrait de l'oncle 
Georges. un soutire de communiant. 
des mari&s devant une &glise C'est 
tout une autre epoque qui renalt a la 
vie IOrSQu'on tourne ies pages i Et 
quelle tamllle . ne · possede pas cotte 
etonnante maChine a faire des 90UV& 
n1rs pour l'av.enir · rappareH photo 
Tout le monde a ,gollte. dens 88 -r.e. 
au plalSlr oe pieger ~ns ta petite 
bolt& noire-1-1n Instant de 09f\heur 1,1n 
SOUV&fllf de ...vacances. un tleau 03Y· 
sage. M81S s1 la 1()18 de prendre une 
photo est grande. comblen rest p~u s 
enc6re celle de d8veloppet SOt-m&me 
le' trun de son trava.n • • 

Recadrer une phOto un peu d&cen­
tree. ecla:rctr contraster et. enfln Y01r 
petit a petlt se desslner comme par 
magle dens le llQUlde du rMtateur le 
pa 1sage ou 1e visage · <*Jlres On 
pel'IS& blen trap souvent qu'll s·agll 19 
d'un art dlfficlle reserve a une mmortte 
de specialistes Pas du tout 1 N'1m­
porte qu1. arm& de bonne vo:onte. 
cfun peu de patience. d'adresse et de 
c:IJS'f::ues consetls pour debuter est 
e&e&b'e de parvenlr a des resuitats 
hcnora!:lles Mais SI le prbc de revient 
d'une photo devetapp(le SOHn6me 
est nettoment mOlns '11M QU8 cetui 
d'un tirage chez un phOtoeraphe. te 
matenet neceesatre a cette activlte est 
par contre assez onereux Par 
chance. le Foyer des ieunes et d'edu­
cauon populaire ~ un excellent 
9Quipement QUi pourra litre miS a laa 
dlspoSr.ton des Macanens BientOt. au 
plalsir de creer S<>HnAme ses propres 
ptlotos s'ajoutera celui de rea:lser 
agrand~ts. posters. trucages 
en tOUS genres. de partlclper 8 la 1118 
locale en photographtant leS monu­
ments de notre cite et les manifesta­
tions qu1 s·y derouient II seratt vrai­
ment dommage de ne pas proflter 
d'une tetle chance 

Pour obtenir des photos d'une Qua­
llte appreciable II taut acquer1r de 
bonnes bases techniques et une cer· 
ta1ne experience pratlque de 18 prise 
de vue et du tlraae sur oapiet 1 A _._ 

tion photo-ctub dU Foyer des ·ieunes a 
decide d'organrs&1 ·des week-ends 
d'tnr.iation a la photograph1e Une 
dou:Etne d'lnscrtptionS .ont deja ete 
recueillles. II y . aura deux samedls 
apres-midi de formation . assures par 

I 
La prem1ere part1e du stage 

compartera l'in1t1atton a ta pnse de 
vue et au ~lappement du film e 1 

cellulolO. la deux1eme mettra l'&ccen 
sur 19 ti:mtement des papters en ta 
ret0tre Les arnmateurs preconisen 
des groupes de Six personnes enviro 
pour laclllter le travail en laboratoire. 
A la fin de ces daux cycles tous 
membres du club photo se reuntront 
p..."'Ur enYISeger une continuation d'ac 
t:V.:e en commun. seu1 moyen de r&a­
l!cer des &tudes valables sur des 
tMmes ctlOISIS Pendant la p&riode de 
d&!!'.arrage du club. c'est-8-dire le 

· mois de levner la presence d'un arn­
rl'e!aur aupres des d&butants serait 
scx.:tia~able pour e111ter des erreurs 
cornprehensibles ma1s decoura­
gosntes De ce tail. ii est prevu des 
pe."'TUlnences qu1 se tiendront. a partir 
de tevrler. au photo-club, le samecll 
apres-midl. de t5 heures a 18 h911res 
et le dlmanche matln, de 9 h 30 a 
12 h 3() 

Le club photo espere que cesl 
week-et1d8 d' inltlation vont enlin per-1 
mettre de tancer 1a photo dans Seint­
Macalre II souhaite en outre que les 
photographos amateurs ne soient plus 
iooles IJl8IS lies par un travail en 
commun Oans l'avenir d'autres 
st~.ges d'inltlatlon pourralent litre or­
sanlses s1 la demande s'en fall senttr 
Nous atter.drons done votre al'pel 

Pour tous rensetgnements suppte­
menta:res prendre contact avec un 
des responsables du club photo ou 
ecrire a la B P n 5 33490 Saint-Ma· 



cc Poule au pot» dansam · 
11 est temps de s'inscrire I 

Prenez quelques dlzaines de 
bOnnes poules farcies, un or­
chestra bien connu chez les 
amateurs de soupers dansants, 
de grandes tables dressees 
dens la cour d'un joli cloitre me­
dieval, un solr d'ete encore 
doux; ajoutez une plncee de 
fantalsle dans le service et un 
mlnl-feu d'artifice: vous aurez la 
le cocktail que le Foyer des 
jeunes de Salnt-Macalre volus 
prepare pour le samedi ~ 1 aolit. 

C'est 1en effet ce soir-18 que 
Macarlens, amis et volsins se­
ront convles au tradltlonnel 
repas champ6tre du Prieur&. 
Cette annee !'animation sere 
assuree par 'r orchestra d' Emile 
Erbanl, sur un repertoire dan­
sant de bOut en 1J9ut : musette, 

typlque, variate... une chaude 
ambiance nous emmenera jus­
qu' a l'aube (peut-6tre un peu 
avant)... . d'h 1 Mais c'est des au1our u 
que nous vous demandons de 
retenlr vos places ; cecl nous 
permettra d' avolr rapldement 
une idee du nombre des 
convlves et de preparer cette 
soiree ~n connaissance de 
cause Pour cela, II vous sufflt, 
des q0e possible, d'aller ou de 
telephoner au Prieur& Saint-Sau­
veur, a Salnt-Macalre (tel. 
63.34.52) tous les · jours sauf le 
mar di. . 

Rappelons que la part1clpa-
t1on aux frais est de 35 F pour 
1es adultes, et 20 F pour les en-
fants jusqu'a 14 ans. · 

Poule au pot's Folies 
Reservez vite 

Poule au pot. musique d'am­
biance, bal... Voila les trois pi­
liers de la soiree du 11 aout, or­
ganisee par le Foyer des jeunes 
de Saint-Macaire. 

Mon premier sere le centre du 
menu qui vous sere propose et 
comptez bien que la poule au 
pot, cette annee, conservera 
toute sa chaleur jusqu'a votre 
palais, accompagnee comme a 
l'accoutumee de legumes du 
c cru • et agrementee d'entrees 
diverses, fromage et dessert. Vin 
rouge du terroir et petit vin 
blanc de c chez nous • pour ar­
roser et preceder le tout... 

Mon second, la musique 
d' ambiance agrementera le 
repas, saluera l'entree de la 
poule au pot, mais vous permet­
tra aussi d'echanger conversa­
tion tout a loisir avec vos amis 
et voisins de table. 

Qun,t a mon troisieme, l'or-

chestre d'Emile Erbani, ii est 
compose de quatre musiclens, 
dont un chanteur, qui vous en­
traineront du tango langoureux 
au rock bien rythme, a la valse 
tournicotante, sans oublier le 
reggae et les beguines... danses 
qui pourront satisfaire tout un 
chacun de tous les Ages, sur 
une piste amenagee au cCBUr 
des tables du banquet. 

La soiree pourra se prolonger 
a votre gout et selon vos desirs 
(chansons, mini-feu d'artifice ... ) 

Alors, n'Msitez plus. venez 
vous retrouver entre amis dens 
la bonne chere et avec la musi­
que. Reservez vos places des 
maintenant, afin de permettre 
aux organlsateurs de prevoir au 
mieux cette soiree. Pour eels, 
venez des aujourd' hui, au 
prleure Saint-Sauveur, retirer vos 
billets ou telephonez au 
63.32.54. 



R8jouissance au Prieure 
DEUX TEMPS forts, deux 

dates a retenir pour tous ceux 
qui ont envie d'assister ou de 
particlper a des spectacles de 
qualite qul ne tombent ni dans le 
delire de la facilite ni dans le d9-
lice de l'intellectualisme. C'est 
du moins le souci qui guide 
I' equipe du foyer de jeunes et 
d'educatlon populalre dans le 
choix des groupes invites pour 
le programme d' c Ete 79 au 
Prieure •. Prem..,. date. - Vendredi 
20 juillet, a partir de 21 heures, 
le theatre sera rot grace aux 
Treteaux d' Angou~me qui re­
dorinent c Picro, Picro, Picro­
chole • . Redonneront parce 
qu'en effet, cette epreuve a ete 
donnee I' an dernier dans les 
m6mes conditions et !'adhesion 
du public fut totale a un specta­
cle complet dont le contenu 
peut se resumer au terme c re­
jouissance •. Ainsi s'explique 
cette seconde representation. 

Rabelais n'est pas etranger 
blen sOr a cette definition de re­
jouissance puisque le scenario 
resulte d'une adaptation de la 
guerre picrocholine, narree dans 
c Gargantua •. Le rlre par deri­
sion et le franc-parler ne dupent 
pas : ii s'aglt blen d'une enve­
loppe grivolse pour une entre­
prlse serieuse, celle de denoncer 
la stupldite de la guerre et des 
dirigeants insenses qui la 
conduisent. Les 10 profession­
neis des Treteaux d' Angoul6me 
(comedians et technicians) ont 
su actualiser Rabalais et trailer 
le spectacle avec une verve fort 
a propos. Le jeu est devant, der­
r16re, aux cotes du public qui 
partage directement le plaislr de 
I' evenement. La d8mesure et 
l'inattendu regnent en maitres. 
Alnsi participant au spectacle 
des feux d' artifice, des tartes a 

la creme, vingt projecteurs dont 
un stroboscope (pour . imiter le 
cinema muet) , une bande musl­
cale de 13 metres, un coureur 
de marathon avec torche, un 
chant gregorien, une tetine rose, 
3 barbouzes a lunettes ... 

annee renforces par Andre Les­
gouardes (batterie) pour ac­
centuer le rythmique de leur 
prestation. 

La muslque rock clOturera la 
soiree avec Epitaphe, groupe de 
jeunes Langonnais qui conclue­
ront dans la joie rythmiQue. 

Avec ies Treteaux d'Angou-
16me, encore une fois, ea ne 
sera pas 'triste, mais derriere les 
images, ii y a sOrement un petit 
quelque chose en plus qui ne 
laisse_pas Indifferent. 

DeuxlMne mte. - Samedi 
21 juillet a partir de 21 heures, 
une journee consacree a la mu­
sique. Trois groupes differents 
mais tous d'actualite ont ete in­
vites : c Sombre Reptile • tient 
son repertoire dans la musique 
pop c planante • et melodique 
avec pour support toute la 
gamme de sons nouveaux et­
nuances produits par le syntheti­
seur. lls s'inspirent de musicians 
anglais contemporains comme 
Eno, Fripp pour donner a leur 
concert une atmosphere tres rl­
che. Jean-Paul et Michel Dedieu 
(claviers et guitares) sont cette 

c Ripataoul6re • groupe des 
sp8cialistes de la muslque tradi­
tionnelle gasconne, la veritable. 
lls sont devenus les puristes du 
genre et ont retrouve les ver­
sions originelles des gigues, ma­
zurkas et autres rondeaux. lls 
utilisent les instruments du cru : 
accordeon diatonique, vletle a 
roue, titre, flOte a trols trous et 
beaucoup moins connus. la cor­
nemuse des Landes et le T oum­
Toum (percussion a cordes) . 
Christian Vieussens, Henri Mar­
liangeas, Mabru Lothaire, Domi­
nique Lalaurie et Dany Dauba 
font decouvrir la muslque gas­
conne par le concert mais aussl' 
par la danse. lls animeront un 
passe-rue avant le spectacle 
dans le vieux Saint-Macaire et 
meleront leur prestatlon a 
c Sombre Reptile • dans une for­
mula inedite qui demontrera, s'il 
en etait besoin, que la muslque 
« traverse les ages •. 

Deux soirlles, deux participa­
tions aux frais reduits et pour 
chaque soiree, buffet, buvette 
prllvus. 

Ce soir 
musique non-stop 

TROIS GROUPES, trols ex­
pressions musicales d'au­
jourd'hui trois tendances de re­
cherche instrumentale seront 
presentes ce solr sur le podium 
du Prieure, dans la cour du clol­
tre. 

En premier lieu, le groupe 
Sombre Reptile, complice de­
puis de tongues annees des sol- · 
riles du Prieure, offrlra au public, 
1es sons et nuances caracterlstl­
ques de la mustque pop. 

Les melodies de la gultare so­
prano se d8tachent discrete­
ment d'un support pulslonnel 
tres riche dlstllle par le synthetl­
seur et armature par la batterle. 
Un moment de plalslr qul permet 
de s'evader des vicissitudes de 
la vie quotldlenne. · 

Le groupe Rlpataoulere s'lnsl­
nuera avec souplesse dans la 
prestatlon de Sombre Reptile 
dans une formule tout a felt lne­
dlte pour enchainer sur la musl­
que gasconne tradltlonnelle. 
C'est la formation qul est allee le 
plus loin, au nlveau regional, sur 
le plan de la recherche des mor­
ceaux et Instruments orlglnels. 
Certalns des musicians etalent 
d' ailleurs venus anlmer le feu de 
Saint-Jean 77. Glgues, ron­
deaux, mazurkas se presente­
ront sous un Jour nouveau meme 
pour les anclens, car lib9res de 
tous les ernprunts falts a la mu­
slque non reglonale: Flfre, cor­
nemuee des Landes, vlelle a 
roue, toum-toum, autant d'lns­
truments peu utlllm par le8 
groupes folklorique8. wont pre-

sentes par les musicians qul, 
pour termlner, lnvlteront le pu­
blic a la danse. 

Entin, pour conclure la soiree, 
le groupe Epltaphe revlendra sur 
la muslque electro-acoustlque 
basee sur la rythmlque rock. 
Ces jeunes amateurs langonnals 
proposent une muslque ouverte 
a toutes les tendances actuelles 
de l'expression muslcale des 
jeunes qul devrait achever la soi­
ree sur une note de Joie collec­
tive. 

Ajoutons qu'une bonne sono­
rlsatlon sera de la partle, alnsl 
qu'un buffet et buvette garnls. 
Prix modlque des entrees et re­
pli sur la sane des Fates en cas 
de mauvals temps. 

Le groupe Rlj>ataoulere effec­
tuera en fin d'apres-mldl un 
passe-rues dans le vleux Salnt­
Macaire. 

Vlaite comment6e 
du dimanche 

Demain, dimanche 22 julllet a 
17 heures, le Foyer des Jeunes 
proposera un vlslte cornmentee 
detaillee du vieux Saint-Macalre 
A partlr du Prleure. 

Les edifices caracterlstlques 
d'une cite medlevale du Borde­
lals seront tour · a tour replaces 
dans teur contexte : llglise, mo­
nast6re, place du Marche, hOpi­
tal, remparts, boutiques etc ... 

La vtslte eSt 888Ur6e gratult• 
ment. 
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Quoi de neuf au Foyer des jeunes 
et d'iducation populaire ? 

Lors d'une r6cente reunion te­
nue au Prieur6, les membres du 
F.J.E.P. ont dresse un blan de 
I' activitll hlvemale et d6flnl plu­
sleurs objectlfs pour les quatrE 
mols A venlr. Volci !'essential de ce 
tour d'horfzon .. . 

Photo-Club. - Le travail d'ini­
tiatlon commenc6 en 1978 s'est 
poursulvi. Pendant plusieurs week­
ends, M. C. Lorriot, a animll cette 
formation et dllvoiKI dlffllrents as­
pects de la photographle (prise de 
vue et travail en laboratoire) . Cat 
apprentlssage se prolongera par. 
un travail de groupe sur tMmes 11-
bres ou cholsis qui fournira a cha­
cun I' occasion de manger de la 
pelHcule, seul moyen pour se per­
fectlonner. Cetta deuxlllme lltape 
pourra dllboucher sur l'organlsa­
tlon d'expositlons ou la confection 
de montages dlapos. Dans l'immll­
dlat, le labo photo sera Immobilise 
afln de procllder aux dernlers tra­
vaux d'amllnagernent. Un article 
annoncera sa rllouverture au pu­
blic. 

8ection hlatolN et vie locllle. 
- Plusleurs brochures portent sur 
l'archltecture (aspects historlque 
et technique) ont lltll publl6es. 
Des sorties dans l'Entre-deux-Mers 
sont envtsag(les afln de complltter 
sur le terrain cette information 
6crlte et de vtsiter des sites peu 
connus. 

Du 15 juillet au 12 aoot. le di­
manche unlquement, certains 
membres assureront une visite 
gratulte commentlle approfondle 
de la villa qul partlra du Prieurll a 
17 heures. 

8ectlon lmprlmerle. - La pla­
quette sur le chantler du Prieurll a 
remportll un vtf succes, sa rlllldi­
tlon dolt litre envisaglle dans les 
prochalns Jours. Pour combler une 
lacune, un effort tout particuller 
est souhaltll afln de publler un 
nouveau • Semmacarl a; ce journal 
absent de la scllne locale depuis 
quelques temps d6JA va effectuer 
sa rentrlle. Le numbro 9, actuelle­
ment en prllparatlon, . offrlra une 
place a l'hlstolre, l'actualitll locale 
et gllnllrale et a la pollsie. 
. Nous. profltons de cette occa­

sion pour renouveler noire appal a 
de nouveaux rlldacteurs dont le 
concours s'avere indispensable 
pour garantlr une parution r(lgu­
llere de ce journal. Parutlon du nu­
mero 9 dllbut juillet. 

8ectlon .-cMologlque. - Ses 
membres ont poursuivi durant l'hl­
ver les travaux d'amllnagernent du 
Prleurll. La pose de !'Isolation 
thermlque, la fixation des appareils 
de chauffage et I' Installation des 
circuits lllectrlques sont en partle 
rllallslles. L • achevement de ces 

travaux permettra, dlls I' hiver pro­
cnaln, une utilisation rllguliere du 
batlment. Au sous-sol du Prieurll, 
un tres important travail de de­
blaiernent (enlevement du 80 me­
tres cubes de terre et de mate­
rlaux de dllmolition) a permis de 
redonner a deux celllers leur as­
pect dllflnltif. Cetta operation a 
llte en grande partie menlle par 
les membres de la nouvelle section 
Club des jeunes du F.J.E.P. 

Pendant l'lltll, la section ar­
chllologlque poursuivra son effort 
en faveur de la restauration du 
prieurll_ Saint-Sauveur. 

Excunlon. - Au mois de te­
vrler. I~. F.J.E.P. a participe a une 
explld1t1on spelllologique organi­
ses par la Flldllration archeologi­
que girondine : parcours du reseau 
souterrain du Grand-Antoine, a 
Frontenac. Cetta premiere nous a 
rllvllle !'existence, tres pres de 
chez nous, de galeries riches en 
concrlltlons calcaires. Devant l'at­
tralt de cette expllrience, nous en­
vlsageons pour l'etll une nouvelle 
descente... Le 9 et 10 juin le 
F.J.E.P. de Belin-Beliet nous ac­
cueillera pour un nouveau week­
enk d'lnitiation au canoe-kayak. 
Au cours de ces journlles, s'effec­
tuera la descente d'une partie de 
la Leyra. 

Anlmetlon aol,... d'616. -
Le F.J.E.P. a dlltermine le calen­
drler des manifestations estivales : 

Feu de la Saint-Jean, le 23 juin: 
a 20 h 30, place de l'Eglise. Apres 
la bllnlldictlon du feu par le pere 
Pierrot. une animation muslcale 
accompagnera danses et sauts. 
Cetta solrlle sera rllallsee avec le 
soutien du comite des f6tes. 

Solrlle thMtre, le 20 juillet, A 
21 heures. au Prieure. 

Soirlle muslque, le 21 juillet, a 
21 heures, au Prieure, concert 
pop, rock et folk. 

Repas dansant, le 18 aoOt, a 
20 heures, au Prieurll, bal assurll 
par un orchestra musette. 

Voicl done exposees les princi­
pales actlvites du F.J.E.P. et les 
prllvlsons pour la saison esti­
vale 79. Leur dlltermination s'est 
falte en gardant a l'esprit que no­
ire vocation premlere se situe 
dans !'animation locale avec et 
pour les Macariens. Nous espe­
rons done que chacun trouvera 
dans ce programme de quoi le sa­
tlsfalre. 

Les responsables du F.J.E.P. 
rappellent que toute personne in­
t6ress6e par les activites du foyer 
peut completer son information sur 
celles-cl en s'adressant a l'un des 
membres ou en venant au prieurll 
Saint-Sauveur les samedi ou di­
manche apres-midl. 

01Vert1n de II 111111 
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Comme l'an paas6, la Commis­
sion municiple du tourisme met 
en place l parlir du l• juillet . 
jusqu'au 15 aeptembre, une per- i 
manence pour l'aceueil des tou· 
jours plua nombreux viaiteufl de. 
notre vieille villa (prb de 
5 OOO personnea pendant l'6t6 
1978.). . 

A partir du prieuri Saint·Sau­
veur, noua propoeerona dee vi· 
sites commentMI de la cit6 et de 
aea principaux monmenta aillli 
su'une meilleure connaitl8&nCI de 
I artisanat et du commerce tradi· i 

· tionnel macarien sans oubller 111 I 
productions lllJ'icolea de notre 
terroir (vine. fruita. ete). 

Deux penonnea aeront l la 
disposition dea touriatea pour 
toua renaeipementa concernant 
notre ville, lea vialteura 6traft. 
gera seront aceuelllia en trois 
lanpea, aqlaia, allemand et 18-
J>&lllOI. 

Les horairea d'ouverture ae­
ront Jes suivanta : le matin de 
10 heurea l 12 heurea, l'apris­
midi de 15 heurea l 19 heurw, le 
joar de fermetute r11te fix6 au 
inardi. 

~~-t4~1Mii'c ... 
lllll ...... ). 



Animation gasconne 
L'an passe, avait eu lieu sur 

la place du Mercadiou une veH­
lee gasconne qui nous avail 
permis d'apprecier le groupe 
folk occitan de Christian 
Vieuxens. 

De tres nombreux Macariens 
qui avaient fort apprecie cette 
petite soiree consacree a la 
chanson, a la danse et a la mu­
sique gasconne, souhaitaient re­
trouver cette chaude ambiance 
en 1979. 

Et bien, c'est fait. Le Jeudi 
12 juillet toute la journlle, Salnt­
Maca ire sera anime par le 
groupe Gascon • L' Aucat 11 dont 
les membres se proclament cl­
toyens de ... la • Republique ln­
dependante du Medoc 11 . 

Ces jeyeux drilles, qui sur le 
plan relig ieux adorent... un 
• cubitainer 11 rempli de vin de 
M6doc, animeront le marche de 
11 'heures a 12 heures, puis 

l'.apres-midi, au Prieur6 Saint-

Sauveur, feront de 17 heures a 
19 heures pour ceux qui le desi­
rent une initiaton a la danse tra­
ditli:>nnelie gasconne (rondeaux, 
gulgue, scottlch, mazurka, etc). 

Cette journee se terminera 
par une soiree, toujours au 
Prieure, ou des 21 h 30 les Ma­
cariens et les amateurs de musi­
que traditionnelle pourront, soit 
regarder et ecouter ou bier\, ce 
qui est m)eux, participer aux 
chants et aux danses. 

Les plus fatigues pourront se 
d6tendre en allant vislter au rez­
de-chauss6e (ancienne salie du 
r6fectoire des moines) la petite 
exposition .organisee par la 
Commission municipale du tou­
rls me et consacree au 
commerce et a l'artlsanat local. 

Une derniere precision, la sol­
rlle est entierement gratuite. Ve­
nez vous dishaire. Nous vous at­
tendons. 

Ete 1979· 
au Prieure 

Comme l'an dernier, le Foyer 
des jeunes et d'education popu­
laire proposera cet ate. aux Ma­
cariEns, aux amis de Saint-Ma­
c air e , un programme de 
manifestations culturelles qui se 
derouleront daNs le cadre du 
Prieure de Saint-Sauveur, dont 
la restauration est en vole 
d'achevement par la section ar­
cheologique du Foyer. Outre les 
habituelies soirees, le Foyer pro­
posers aux visiteurs une serie de 
visites commentees du vieux 
Saint-Macaire chaque dimanche 
a 17 h. entre le 15 juillet et le 
12 aout inclus. Ces visites vien­
dront completer le service muni­
cipal d' accueii touristique qui 
fonctionne au Prieure entre le 
1"' juillet et le 15 septembre. 

puisqu'elles se proposent de 
fournir aux personnes interes­
sees des explications tres detail­
lees sur l'histoire de Saint-Ma­
caire et de ses monuments. 

Le programme des· soirees 
s'etablit comme suit: 

- Vendredi 20 juillet, a 
21 heures, theatre avec les Tre­
teaux d~ Angoulltme, dans • Pi­
ehl, Pichro, Pichrocole 11. Les 
habitues auront compris qu'il 
s'agit du mtme spectacle que 
l'an dernier, mais la prestation 
de cette jeune troupe dans un 
spectacle rabelaisien Vertement 
enleve a recuellli une telte adhe­
sion de la part du public' que fes 
organlsateurs n'ont pas juge mal 
venu de renouveler !'experience. 

- Samedi 21 julllet , a 
21 heures, Musique pop, folk · et 

·. rock avec les groupes Sombre 
Reptile, Ripetaouiere et Epita­
phe. Les deux premiers groupes 
presentent un concert in6dit ou • 
se meleront la musique tradition­
nelie et la musique contempo­
raine. tandls que le troisleme 
cl6turera la soiree par une ex· 
pression plus a la mode de la 
muslque. La soiree sera prece· 
dee d'une animation de rues pa 
Ripetaoulere, groupe qui en liai 
son avec I' Adame-Gironda, re 
cherche la . veritable musiqu 
gasconne et ses instruments or 
gineis. 

::iamedi 11 aout. a 21 heure~ 
repas dansant anime par l'or· 
chestre Emile Erbani, formation 
specialisee dans les bals a papa 
et de ce fait dotee d'un large re­
pertoire. Comme les deux pre­
cedentes soirees. le repas sede­
roulera dans la cour de l'ancien 
cloitre du Prieure avec illumina­
tion de l'eglise. 

Ajoutons que !'exposit ion• 
« Dix ans de chantier benevole 
de jeunes » sera a nouveau pre­
sentee a l'etage du Prieure du­
rant l'ete. 

Comme d'habitude, le Foyer 
a tenu a calculer au plus bas les 
prix d'entree a ces manifesta­
tions : 12 francs pour le theatre, 
15 francs pour la musique. 



Foyer de jeunes 

/ 

11 ! () • 

L~s membres du foyer faisant le service /ors du repas dansant du 30 aoOt dernier. (Cliche • Sud­
Ouest •.) 

Le foyer de jeunes et -d'edu­
cation populaire tiendra son as­
semblee generale statutaire au 
prieure, le samedi 11 octobre, a 
21 heures. A l'ordre du jour : bi­
Ian de l'annee ecoulee et projets 

Saint-If acaire 

d'activites pour l'annee a venir 
( outre le renouvellement du tiers 
sortant du conseil d'administra­
tion et du bureau) . 

Toutes les personnes interes­
sees par les activites deja exis-

tantes (chantier de restauration, 
photo, journal, histoire locale, 
organisation de spectacle, etc.) 
ou desireuse d'en proposer des· 
nouvelles sont cordialement invi­
tees a participer a cette reunion. 

Demain, theatre au Prieure 
C ' est demai n , vendredi 

25 juillet. a 21 h 15, que sera 
donne le spectacle de thMtre 
prepare par les stagiaires Jeu­
nesse et Sports de Bazas. et mis 
en valeur par le cadre excep­
tionnel du Prieure. 

• L' irresistible ascension de 
Jehan Boinebroke, marchand 
drapier • raconte l'itineraire~·un 
negociant, qui n'hesite pas a 
employer tous les moyens pour 
reussir .. Cette farce a ete ecrite, 

' pour la circonstance, par un 

jeune auteur aquitain contempo­
rain, Pierre Lascombe. 

Ce dernier a utilise au mieux 
la technique de polyvalence du 
spectacle, .en inserant, dans 
!'action elle-meme, chants et 
danses, elements qui concou­
rent a offrir au public un « spec­
tacle total ». 

De plus, les stagiaires ont, 
pendant quinze jours, travaille 
sans arret la representation et 
ont particulierement a cceur de 
soigner leur prestation, tant sur 

, I ~~~~~~~~--~~-
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PARALLELEMENT aux soi­
rees le Foyer des jeunes or­

' ganise le dimanche 27 une 
· journee « portes ouvertes • 
au prieure Saint-Sauveur. A 
partir de 14 heures ii sera 
propose aux visiteurs une 
exposition photographique 
retracant les dix ans de 
chantier ' (1968-1 978); un 
diaporama expliquant 
comment peut naitre, vivre 
et qu'elles. peuvent 6tre les 
perspectives d'avenir d'un 
chantier dEf jeunes. 

Le t>enevoles seront a la 
disposition du public pour 
faire ·visiter le prieure et 
pour repondre aux diffe­
rentes questions. Durant 
tout rapres-midi, les vlsl­
teurs pourront deguster des 
macaranos et du vin blanc, 
sou s la co lonnad e du 
prleure. 

le plan des acteurs, des chan­
teurs, des danseurs que des 
technicians. 

L'equipe du, Prieure (le Foyer 
de jeunes, par consequent) et 
les responsables du stage ont 
decide d'offrir au public ce 
spectacle, pour une participa­
tion aux frais limitee a 10 francs. 
afin de reduire tous les obsta­
cles qui retiennent le public face 
au thMtre. Les Macariens sont 
particulierement sollicit.es a cette 
occasion. 

A la fin du spectacle, un buf­
fet, :ibondamment garni de spe­
cialites macariennes (pate 
chaud, gflteaux maison) et ar­
rose de vin du terroir, attendra le 
public, qui pourra, par ailleurs, 
visiter, bien entendu, le Prieure. 

N'oubliez pas que, demain, 
vendredi, constitue la date limite 
pour reserver ses places au 
repas dansant. 

S'adresser, pour ce faire, au 
Prieure, te l. 63.34.52. 

Annulation 
du repaa danaant 

Contrairement a ce qui a ete 
annonce precedemment , le 
Foyer des jeunes et d'education 
populaire ne pourra organiser le 
repas dansant ce ' soir, samedi 
26 juillet, prevu au prieure Saint­
Sauveur. en compagnie de l'or­
chestre Emile Erbani, ·faute d'un 
nombre sutflsant de partici-
pants. , 

Ge repas n'est pas annule dll­
finitivement pour autant, puis­
qu'H se deroulera fin aoot a une 
date plus propice pour les inte­
resses et dans les m6mes condi­
tions (orchestra Emile Erbani et 
repas). . 

La date et les reservations se­
ront annoncees par voie de 
presse. 



Saint-lfacaire if a~ I 1Bo 
Repas dansant 
au Prieure : · 
lnscr7vez-vous vite ! 
LE FOYER DE .JEUNES et . Deptchez-vous done a reser­
d' education populaire rappelle ver vos places ~u . Prieure (tei. 
aux amis du Prieure, de Saint- 63.34.52). 
Macaire et des environs, que Rappelons · que la soiree, a 
c'est aujourd'hui la date limite moins de dispositions meteoro­
des inscriptions pour le repas logtques vrairrient contraires, 
dansant de samedi prochain 30 aura pour cadre la cour du 
aout. Prieure, entre l'aile du ctoitre 

La preparation de la paella restauree et l'eglise Saint-Sau­
necessite de connaitre assez tOt veur, face au podium forme par 
le nombre de convives car ii le socle de l'anci&nne salle capi­
s'agit d'une paella speciale ras- tulaire, sur lequel' Emile Erbain 
semblant de nombreux ingre- menera la dense. 
dients. minutieusement cuisines , 
a l'avance avant que d'etre 
joints au dernier moment, au riz. 

La participation aux frais de 
la soiree est fixee a 30 F pour le 
repas complet (paella avec en­
tree, dessert et vin du pays) , et 
20 F poul)')e bal (antme par un 
orchestre)' :· 

Un p~ix special est prevu pour 
les enfarits de moins de 14 ans, 
c'est-8-d!i'e 30 F . 

.. . 



Saint-lfacaire 

Ouverture 
du Syndical d'initiative 
et de deux expositions· 

Le Syndical d'initiative vient, 
depuis quelques jours, d'ouvrir 
ses portes aux visiteurs, et ce 
jusqu'au 15 septembre. . 

Une permanence est assuree 
tous les jours, sauf le mardi, de 
10 heures a 12 heures et de 
15 heures a 19 heures. Les 

groupes desireux de visiter la 
cite peuvent prendre rendez­
vous en ecrivant au Syndical 
d'initiative ou en telephonant au 
63.34.52. 

Le Syndical d' initiative vous 
propose par ailleurs un_e, exposi­
tion concernant les. act1v1tes art1-

sanales (ferronnerie, vannerie, 
tonnellerie , antiquites) et 
commerciales de la cite. Au pre­
mier etage, une exposition orga­
nisee par le Foyer des jeunes re­
trace les travaux de restauration 
du prieure . (Clich• " Sud· 
I - - • .. ' 

.· 
SainJ·llacalrfi 

~u prieure, on fetera l'ete 
Une nouvelle fols, la cour 

du prieure accueillera cette 
annee un ensemble de ma­
nifestations destinees a in­
•9'eesetl- le plus large public 
et a demontrer que · -i :~e 
n'est pas une periode morte 
pour Saint-t..~acalre . 

Retenez done bien le pro­
gramme suivant : 

Vendredi 25 juillet , a 
21 h 15, le podium corres­
pondent a l'ancienne salle 
capitulalre servira de sup­
port a un spectacle digne 
de la tradition de la c farce 
medievale • : c l'lrresistible 
ascension de Jehan Boine­
broke. marchan~ drapier • . 

Ce spectacle sera dome 
par les participants 9U 
stage national d'art drama­
lique et de danses tradition­
nelles qui a lieu actuelle­
ment a Bazas. Ce sera done 
un plaisiF tres visuel. ry1hme 
par les danses et les 
chants, qui sere offert a 
tous les publics. Participa-

, .tion aux frais : 1 O francs. 
Buffet avec pate chaud ma­
carien, g4teaux maison ac­
compagnes de vin du ter­
roir. 

Samedi 26 ju illet , de 
20 h 30 a l'aube, se derou­
lera le desormais tradition­
nel repas dansant, arnme 
par l' orchestre de bal a' 
papa d'Emile Erbani. 'Au 
menu, des brochettes a 
gogo avec salades compo­
sees et au dessert, g4teaux 
de fabr ication ma ison 
(issus d'un commerce nou-

vellement cree a .$aint-Ma­
caire), le tout arrose de vin 
du pays. Participation aux 
frais : 25 francs plus 15 
francs pour le repas et le 
bal, tout compris; 15 francs 
pour l'entree seule au bal. 

Attention, ii est prudent de 
reserver ses places au 
pri eure (lei. 63.34.52) 
avant le 25 iuillet prochain. 

Dimanche 27 juillet, dans 
l 'apres-midi, de 15 a 
19 heures, les jeunes de la 
section restaurat ion du 
foyer de jeunes et d'educa­
tion populalre se tiendront a 
votre disposition pour vous 
faire trailer en long et en 
large le prieure, commenter 
les travaux qu'ils ont rea­
lises et developper les pers­
pectives d'utilisation qui leur 
semblent souhaitables. Une 
exposition photographique 

·et un ITIQ(lt._e audiovlsuel 
c6"ipl6tant ~ent les in­
terventions. Entree libre. 

Amis du prieure, sympathi­
sants de I' action qui y est 
conduite. vous etes invites a 
conduire vos propres amis 
au prieure pour l'une ou la 
toialite de ces manifesta-

·. tions. En cas de mauvais 
temps, le spectacle aura 
lieu dans la salle des. f(ltes 
communale. 



OLORON ET SAINT-MACAIRE 

Ces chefs-d'muvre 
qui furent en peril 

·-

Mardi dernier, le ministre de 
la culture remettait aux 
« sauveteurs » de deux mo­
numents, naguere en ruine 
dans la region, . le prix du 
concours « Chefs-d'oouvre 
en' peril ». Voici aujourd'hui 
I' histoire de ces vieilles 
pierres tirees de I' oubli. 

Saint-Macaire 
« filleule ~ de Bordeaux 
EV ~NG~LISEE par saint Macaire, • eveque 
reg1onna1re • qui au VI' siecle vint precher sur 
les bords de la Garonne et donna son nom a 
l'ancienne Ligena, Saint-Macaire est l'une des 
fille_ules de Borde~ux et demeure une ville tres 
cuneuse et tres interessante du point de vue 
archeologique. 

Ou' on en juge : on y trouve les restes de 
trois enceintes murales des XII' XIII' et 
XV' siecles avec le_s portes de l'Horloge, du 
Turon, ~e Rendesse. Pres de l'eglise, un an­
c1,en _ i;ineur~ avec cloitre, · degages des murs 
d ~d1f1ces d epoque anterieure a l'abbaye. Et 
puts une partie de l'ancien couvent des Cor­
de(iers, la Chapelle Saint-Michel des Ursulines, 
les restes du cMteau de Tarde, la place Mer­
cad1eu avec ses couverts et de merveilleuses 
maisons des XII', XIV• XV• et XVI' siecles .. . 

Si les ecr.ivains se sont interesses a cette 
cite (on songe tout particulierement a . 

La chapelle du Faget. (Photo Pierre Tranoy) 

Le prieure (Photo P. Ougad) 

Mgr Laroza, MM. Avisseau, Giraud, Vtrac et a 
M" Espagnet) des jeunes ont voulu, eux, sau­
ver le prieure en ruihe. Un chantier ouvert ii y 
a dix ans a permis des restaurations particu­
lierement reussies qui ont valu a ces jeunes 
un prix merite au concours de •Chefs d'ceu­
vre en peril • . 

Outre ces restaurateurs Mnevoles, ii 
convient de saluer M. Billa qui, si l'on peut 
s'exprimer ainsi, a mis le train sur les rails et 
MM. Falissard et Baudet qul l'ont seconde ef­
ficacement dans sa t4che ainsi que l'equipe 
valeureuse qui a permis au prieure de renai­
tre .. . 

Le Faget revit a Oloron 
En fort mauvais etat, la chapelle Notre­

Oame du Faget d'Oloron - elle accueillait les 
paroissiens de ce quartier d'agriculteurs de la 
sous-prefecture bearnaise - fut abandonnee 
comme lieu du culte voici douze ans. Une 
ch.apelle neuve fut alors construite en bas du 

. c;oteau, dediee celle-la a Sainte-Bernadette. 
II y a deux ans, des voisins se virent autori­

ser a effectuer la restauration de l'ancien lieu 
du culte. Toitures et fac;:ades ont fait l'objet 
des premiers travaux. 

Ayant concouru a I' emission d' Antenne 2, 
• Chefs-d'ceuvre en peril •. ils apprirent re­
cemment que le jury national leur avait attri­
bue le dixieme prix et un cheque de 10 OOO F. 

M. Gaston Anglade, un des responsables 
de la restauration comme M. Falissard, de 
Saint-Macaire, a rec;:u • son prix » a la Maison 
de la radio, a Paris, mardi dernier. 

L'emission du palmares sera diffusee ce 
soir, a 22 h 30, sur Antenne 2. 



Au Prieure: 
Prochaine soiree le 30 aout 

De~uis maintenant huit ans, le 
chantier de restauration du 
prieure Saint-Sauveur est a l'ori­
gine de manifestations en plein 
air qui utilisent, en ete. les ca­
dres exceptionnels que recele le 
Saint-Macaire medieval. 

Le 24 juin dernier, a l'occa· 
sion du traditionnel feu de Saint· 
Jean sur la place de l'Eglise, le 
place du Mercadiou accueillail 
un spectacle ambulant « Bor· 
deu •. donne par le Groupe 33. 
Deux cent cinquante personne~ 
environ se sont alors rassem· 
blees aupres des arcades pour 
suivre les tableaux succ.essifs re· 

• tracant l'histoire de noire metro­
pole. La mise en ss;ene de J.-A. 
Canque. base sur le mouvement 
et le deplacement, trouva SE 
pleine expression sur un tel es· 
pace prevu pour le marche. 
Beaucoup retrouverent avec joie 
les textes gascons rassembles 
precieusement par Max-Henri 
Gonthie. qui, en 1967, fut bien 
des prinetpaux artisans du der­
nier spectacle Son et Lumlere 
donne sur la place du Merca­
diou. Les comedians conduisi­
rent. a l' issue du spectacle, le 
public jusqu ' a la place de 
l'Eglise. La gratuite de la soiree, 
organisee par le Foyer de jeunes 
et d'education populaire, avail 
ete rendue possible par le sou­
tien financier du Comite des 
f6tes. 

Le 25 juillet, c'est le podium 
constitue par le socle de l'an­
c ienne salle capitulaire du 
pri~u.re qui accueillait une farce 

scemque : • la Vie de Jean de 
Boinebroke, marchand drapier • . 
Cette fois-la, une cinquantaine 
de personnes seulement affron­
terent !'incertitude met6orologi­
que pour venir dans la cour du 
cloitre et gouter la prestation 
des stagiaires • Jeunesse et 
Sports » rasseinbl6s a Bazas. 
Grand bien leur en fit car la vita­
lite deS apprentls amateurs, sti­
mul6e par Jacques Deberne. fit 
sentlr toute ·son efficacite sur le 
rlre des spectateurs. Les hftbl· 
tues des veillees maC'arien~ 
d'hiver se souvie,ndront sans 
doute du delicat humour de Jac­
ques Deberne lors d'une soiree 
• Histoire de la chanson • dQO· 
nee dens la sane des f6tes avec 
Beneto. Ajoutons que l'apr6s­
spectacle, rassemblant sta­
giaires et organlsateurs, contri­
bua a donner a cette soiree un 
climat d'ambiance heureuse et 
detendue. 

Enfin, le 26, le m6me podium 
devait accueillir l'orchestre 
d'Emile Erbani pour le repas 
dansant desormais traditionnel. 
L'insuffisance du nombre d'lns­
criptions, en raison surtout d'un 
mauvais choix de date, a 
conduit l'equipe du Foyer des 
jeunes a remettre cette m6me 
soiree au samedl 30 ao(Jt cou­
rant. Cette fois-cl encore toutes 
les personnes d6sireusas de par­
ticiper a cette soiree, dont !'am­
biance musicale sere des plus 
eclectiques et des plus soute­
nues, sont invitees a s'inscrire le 
plus rapidenient possible au 
Prieure (tel. 63.34.52). La par­
ticipation. repas et soiree musi­
cale inclus, est fixee a 50 francs. 
Le contenu detaille du menu 
sera communique Ires prochai­
nement, apres consultation des 
habitues. Rendez-vous done au 
30 aout, couf du cloitre (ou 
sane des fates en cas de mau­
vais temps) . 

·f Saint-lfaoair• 
rti;;:l t~S'o. 

~~~~~~~-~~-

Le 30 aoOt · 

Au menu bal et pallla 
RAPPELEZ-VOUS, le 30 aoOt 
pfochain, c'est la date du d6sor­
mais traditlonnel repas dansant 

'Ofganls6 clans la cour du prleur6 
Salnt-S'auveur par le Foyer de 
jeunes et d'6ducation populaire. 

Le contenu en est dlf6nltive­
ment fix6. A partir de 20 h 30, 
sera servi un menu centr6 sur 
une paella exceptlonneile, pr6-
c6d6e de crudlt6s, sulvte de ga­
teaux maison et arr066e de vtn 
~ terroir. La quasl-totallt6 de 
ces mets et produits seront 
confectionn6s par des profes­
sionnels macarlens en plats cui­
sin6s, p4tlsserle et vlnlculture. 

Ouelques brochettes de re­
change seront pr6vues pour 
ceux qul se sentiralent total&­
ment lndlff6rents i l'attralt de la 
paella. 

D6s 20 h 30.- un orchestre 
•a sur le pOdlum correspon­
dent 4 l'ancienne Mlle ~ 
laire, pour donner • la ate' 

l'-mbiance muslcale qul lui 
convlent. Ceux qul ont particlpe 
au repas dansant 1979 savent 
combien cet orchestre de la re­
gion salt lntroduire autour des 
tables, une chaude ambiance 
musicale. Le repertoire utllls6 va 
de la valse au rock, en passant 
par les rythmes sud-am6ricalns, 
le twist, le jerk sans oublier les 
farandoles endlablees nl les 
tangos langoureux, le tout entre­
coup6 de quelques jeux de so­
cl6t6 opportuns. La participation 
aux frais a 6t6 flxee 6 30 F pour 
le repas et 20 F pour le bal (soil 
50 F pour !'ensemble) . Un tarlf 
r6dult de 30 F est pr6vu pour les 
enfants de moins de 14 ans. 

Pour faclllter la t4che des or­
ganlsateurs, II est instamment 
pri6 de r6server ses places 
avant le 27 aoOt au Prieure (t6-
litphone 63.34.52) . de 
10 hewea 4 12 heures et de 
15 hewes • 19 heures. 

Le feu de la Saint-Jean. 

.es stagiaires Jeunesse et Sports 8 l'ouvrage. 

(Photos c S.-0. •.) 



Soiree 
autour d'un teu 
NOUS VOICI • nouveau awe 
temps de la Saint-Jean, le8 der­
nters lamplons de la f6te IOCllle 
se sent Meints et pourtant le 
f6te n'est pas flnle. Le 24 juln, 
jour de la Salnt-Jean-Bapflate, .. 
Comit6 des fttes et le Foyer de8 
jeunes voua propoaent de per-
p6tuer la tradition du feu. , 

Ces dernl6res ann6el. des 
groupes de muaiqu9 folk ant 
al'llm6 ces IOlr6ea et permll * 
de nombreux particlpant8 de 
danaer autour du feu, et i cer-­
talns de se llvrer * des _... ln­
tr6pldes. Cette ann6e noua 18-
rons la tra41t1on =•re i 
rhlstolre de notre on· per le 
blall d'une animation thMbale. 
La 8'>lr6e propos6e eera gratulle 
et ae d6roulera en deux temps. 

A 21 h 15, nous vous lnYltons 
aur la place du March6dleu pour 
partlclper i la repr69entatlon de 
• Bordeu - Contre hlstolre • de 
Max-Henry Gonthl6, par le 
GrQUP& 33. • Bordeu • est le 
nom occitan de Bordeaux. La 
~ est une chronlqUe hlstori­
que qul raconte lea dlfflcult6e de 
Bordeaux et ~ rtglon pour s'ln· 
t6grer • l"espace kexagonal. 

Une e6rle de a6quericee ellP'fa 
ment : les hetns glorleuses de 
I' Aqultalne avec All6nor, relne 
de France et d' Angleterre (XII" 
si6cle) ; 1a conQU6te francalSe et 
la batallle de Castillon (1453), 
dernlere batallle de la guerre de 
Cent Ans; la r6volte des 
communes de Guyenne en 
1548; la R6publique de l'arm6e 
durant la Fronde (1851-1653); 
raffrontement Girondlns-Monta­
gnards au cours de la Rltvolutlon 
(1793) . 

/ Le spectacle ae joue en pleln 
air au mllleu du public qul se d6-
place et suit les acteutS. Le 
Groupe 33, llP6clalilte de cette 
forme de th6'tre de rue, a Jou6 
dans des lieux 8U89I dillers que 
pare de ch4teau en rulnes, base 
sous-marine i Bordeaux ou ga­
rage. Avec la place i arcades, 
ce groupa trowera un aulhentl-

qua t6fn0ln!.da.l'Hlatolre. c'est-i­
dlre de notJe hlltolre. 

Ce IJ'!9decle. .. et ac­
c.llbli • toU8 et de ... llml­
~ dewalt f9terir l'attentlon de 
toU8. 

A 11 iln du spectacle. com6-
drlrlia et tpec:tateura gagneront 
la OllOe de l'Egllse pour allumer 
le feu tt Selnt-Jean et aaslat• • 
• b6ntdlct1Ga par M. rarchlorA­
tte PllnU. PlaCe .,. ak>ra lale-
• aux lt'aUtecn. 

Cette llOlr .. de pure tradition 
PGP'llarnt iera ... '°"' le al­
gne de l'hoepltalltt. En eflel. ce 
JOUr-16. &Md-Mlcalre accuelllera 
un gioupe de Jeurl'8 ttrangers. 

Hout voua dlsons done 6 
mardl. 

Saint-lfacaire )b ;)14 t ~ f o 

•Dimanche 
le Prieure ouvert 
a tous 

PARALLE!.EMENT aux soi­
rees le Foyer des jeunes or­
ganise le dimanche 27 une 
journee c portes ouvertes • 
au prieure Saint-Sauveur. A 
partir de 14 heures ii sera 
propose aux visiteurs une 
exposition photographique 
retracant les dix ans de 
chantier (1968-1978) ; un 
diapo rama exp li quant 
comment peut naitre, vivre 
et qu'elles peuvent etre les 
perspectives d'avenir d"un 
chantier de jeunes. 

Le benevoles seront a la 
disposition du public pour 
faire visiter ie pr ieure et 
pour repondre aux diffe­
rentes questions. Durant 
tout l'apres-midi, les visi­
teurs pourront deguster des 
macaranos et du vin blanc, 
sou s la colonnade du 
prieure. 

Saint-lfacaire 

Samedi 

Annulation 
du repas dansant 

Contrairement a ce qui a ete 
annonce precedemment , le 
Foyer des jeunes et d'education 
populaire ne pourra organiser le 
repas dansant ce soir, samedi 
26 juillet, prevu au prieure Saint­
Sauveur, en compagnie de l'or­
chestre Emile Erbani, faute d'un 
nombre suffisant de partici­
pants. 

Ce repas n'est pas annule de­
finitivement pour autant: puis­
qu' ii se deroulera fin aout a une 
date plus propice pour les inte· 
resses et dans les memes condi· 
tions (orchestre Emile Erbani et 
repas) . 

La date et les reservations se­
ront annoncees par voie de 
presse. 

Repas dansant . , 
au pr1eure · 
LE FOYER des jet.mes, l'equipe 
du prieure rappellent aux Maca­
riens et aux amis des environs 
~ue le traditionnel repas dansant 
aura lieu samedi 26 juillet, de 
20 h 30 a l'aube, dans la cour 
du Prieure. Les reservations doi­
vent etre imperativement faites. 
vendredi . 25, date limite, au 
prieure (tel. 63.34.52) . 

Le menu, brochettes a gogo, 
aux lieu et place de la poule-au­
pot qui avail ete servie les trois 
dernieres annees; ce change­
ment pour donner une autre 
tournure au repas. tournure 
nons moins agreable. Chaque 
participant ayant reserve rece-

vra deux brochettes (veau-ven­
treche, bcBuf-legumes) de son 
choix accompagnees de salades 
composees, avec crudites en 
entree et gateaux fabrication 
maison en dessert.. Durant toute 
la soiree. les brochettes conti­
nueront a etre servies, le tout ar­
rose de vin rouge vieilli en barri­
ques. A cela, ii taut ajouter la 
chaude ambiance que promet 
d'apporter l'orchestre d'Emile 
Ersani, specialiste des bals a 
papa qui, deja l'an dernier, avail 
enthousiasme !'ambiance jus­
qu'a 4 heures du matin. Certains 
se souviendront de r infatigable 
chanteur mauricien qui sut pas­
ser tour a four du tango .a la 
bossa nova, en passant par la 
valse et le rock. 

Une soiree ou tous les publlcs 
devraient done se retrouver 
dans un cadre mis en valeur par 

le jeu des eclairages et dans une 
chaude ambiance est ivale. ii 
n'est pas frequent de pouvoir 
s'amuser dans un lieu charge 
d'Histoire et de significat ion. 

La participation aux frais est 
fort modique et l imi tee a 
25 francs plus 15 francs pour 
repas et bal inclus; 15 francs 
pour l'entree au bal seule. ' 

Amis du prieure. le Foyer des 
jeunes vous attend nombreux. 



Le cloitre du Prieure. (Clich,U Su~!!J§L.?. ) 

A !'occasion de la . pre~ 
Foire du mercadiou, l'ass~­
tion des commercants. artisans 

. et p'rofessions liberales de Saint­
Macaire a invite deux troupes de 
la region a venir animet la soiree 
du 4 juillet. 

II s'agit des Compagnons de 
la Veillee de Langon, deja venus 
a plusieurs reprises presenter 
leur cabaret-thelltre sur invita­
tion du foyer des jeunes et de la 
Compagnie de theatre reolais, 
qui sera dans nos murs pour la 
pn~rtliere fols. Les deux troupes 
OAt regroupe leurs moyens pour 
proposer une serie de sketches 
centres wr le rire et la bonne 
humeur, sansJamais verser dans 
la facilite. Cette forrrie de JipeC-

tacle, dlte cate-thMtre, est la 
pke'dllDD- IOllS ' ies pu­
blics et s'adapte au mieux au 
cont~xte d'une foire commer-

i\
·a \la, titre evocateur pour 
. _.,,,ree : • Pas de pani­

•. 
Clij)endant, pour ne pas etre 

gltnee par les expo5ants. la ma­
nifestation se deroulera dans le 
cadre du cloitre du prieure. ca­
dre au caractere historique aussi 
poignant que celui de la place 
du Mercadiou. 

Une buvette et un buff.- se­
ront disponibles sur place. La 
participation aux frais a ete fixee 
• 15 ~ncs seulement. gratUi 
pour les enfants accom~ 

aiot·lfaoalre 
. . 

Apr~s la premiere· toire 
du Mercadiou 

. ,: . 
FAVORl~E par un temps Ideal, 
la premlere foire du Mercadiou a 
obtenu le succes le plus 
complet . .Pendant les deux 
jours, la cltNTiedievale a ete lit­
teralement envahie par de nom­
breux vlsiteu~il n'y avail qu'a 
voir les-parkl , de voitures qui 
affichaient cc)' plet. A cette oc­
~ a si on .. ~ .P.~8si!1ente , ~e. 
I A.C. A . E'.~ ... de Salnt-Macaire 
tienf a remercier personnelle­
ment les membres de son bu­
reau, les adherents, la municipa-



ritli:llB 1llm' ·U G. . .. . :!' ), 

Le ~stiv~I des batteries-fanf8:res a demarre hier matin par une initiative fort appreciee ,: chaque Place du Mercadiou, a Saint-Macaire, la premiere foire a la brocante, au co~~1;cR)J.i. :ft:i~nat 
soc1ete s est rendu_e en un point prec1s de la c~te pour donner ur>i!fl;u musical df! ce qu alla1t ~tre s'est averee une reussite complete. Le cadre incomparable de cette place. .f9~Jb~~lrJen 
la prestat1on de I apres-m1d1 aux Vergers. /1;1, ,ce sont les ,.sa -pomp1ers de Pontac;q qw se perdu de son charme y est aussi'pour beaucoup ... •' ·· . ·1 

u . 
produisent devant les pensionnaires de la maison de retraite de Ca neuil. · ~: , .. . t im o".' al 1sq 2nl' •. 

• ·.: 1:i1s8 • 1bem~ . 

Ce premier week-end de juil­
let dans la region langonnaise 
s'est avere l'annonciateur verita­

~ ~ .9e l'ete .. D'91part. parce 
"~1I!Pe~-Soleil se~ ;t~tr~flni - . 

....._v. ,.;., On .. _.cJ • 

tivement installe et, d'autre part 
parce que deux manifestation 
caracteristiques ont marque de 
leur empreinte, populaite~ 
de,ux journees. . T 

L'ete a Langon, ' c 'e8i ··~~~t ,·· fticitQs e~ajc;ettes qui s'est fdt la 'premi e·d 'une foire"a ·1a miers~re~~lii.IS l'M..i~ires es-
1 

tout les festlvites )le juillet. (e · "~I /tl9qu')n fin ' d'apres- bl'ta!ante qui a tenu toutes ses tivals. '· ~A . 'U'.<. .. 
depart en a ete donne hier ma- m1d1 aux Vergers. · l pi)bniesses et dont Ori f>ewt ·etre ., • 11.. 1e • 
tin avec t@mb.Qurs et tromgs . · . _ . I assur~ desormals qu'elle•1a pris •t· (Photos «- SU<f.:0tlest » 
grflce' au" tesffVBI des bat~ - · -OVB~t li.tis. ~ ~-Ma·caire. <:P. dateraans le calendrier des pre- a ;;. . ' JOtW.;J. -t:. Oliou.) 
• ' 19 1€. · 1

' • ~ r . .191092 &lu 

1;?1 



Saint-Macaire 

« Journee portes ouvertes » 
au prieure, dimanche 
CETTE ANNEE, le Foyer des 
jeunes et d'educalion populalre 
de Saint-Macaire a porte ses ef­
forts sur la mise en place d'actl­
vites diverses : danse, the4tre, -
musique et week-ends sportifs 
(canoe, ski). 

Afiq dei mieux vous faire 
conna~re et partlclper a ces 
nouvel~ activites, le F.J.E.P. 
organl~..;C,9 dlmanche 23 aoOt, 
une journee. c portes ouvertes •. 

De 14 heures a 19 heures, 
l'ecjuipe des jeunes fera vislter le 

prieure (amenagements et acti~ 
vites). 

A 20 heures : repas froid pris 
dans la cour du cloitre (assiette 
anglaise, salade composee, fro­
mage, fruit, vin du pays) . Reser­
vation au prieure (tel. 
63. ~4.52), avant le 21 aoOt. 

A 21 h 30 : animation entiere­
ment concue et reali• par le 
Foyer des jeunes : danses, va­
riates... et piece de the4tre : 
c Edouard et Agrippine •. 
d'apres Rene de Obaldia. 

Vers 23 h 30 : toas les partici-

pants, jeunes et moins jeunes, 
pourront denser sur des musi­
ques variees (disques de mu­
sette, etc.) . Tout un programme 
ou chacun pourra trouver son 
compte. ' 

La participation aux frais est 
de 35 francs (repas + anima­
tion des 20 heures) ou 
10 francs (animation a 
21 h 30). L'ensemble de la soi­
ree se dewulera dans la cour du 
cloitre, mais repli a la salle des 
flltes en cas de mauvals temps. 

4 EMAIN AU PRl~LJ~E 
Danses, musique 
et theatre 

Tout un programme 
C'EST DEMAIN SOIR, dimanche 
23 aoOt, que le Foyer des jeunes 
produit sa soiree d'ete. II s'agit 
bien d'une production. En effet, 
!'ensemble des numeros a ete 
entierement concu. mis en 
scene, realise par les jeunes du 
Foyer. Le programme s'annonce 
plein d'agrements : en premiere 
parlie, vous pourrez vous laisser 
prendre par la magie de la 
danse (ballets classique et mo­
derne), mais vous serez aussi 
sous le charme du c magicien • 
aux gants blancs et de sa colla-

, boratrice c Ludmilla •. Les va-
riates ne seront pas absentes et 

· gageons que vous reconnaitrez 
'. quelque chanteur ou chanteuse 
, bien connu I Apres un entracte 
. (vers 22 h 15) qul permettra a 
' chacun de se rafraichir, se si­
. tuera l'intermede the4tral : petite 
· piece en un acte ou les person­
. nages centraux, Edouard et 
. Agrippine, couple retraites dans 
· leur petit appartement blen pari­
: sien, nous ferons partager une 

aventure pas ordinaire... Mais 
place au suspense I. .. 

Pour vous remettre de vos 
emotions, la soiree se · prolon­
gera (ii sera alors aux environs 
de 23 heures) par une invitation 
a la danse' pour tous : disques 
de Jacques Helian, valses. 
tangos, cha-cha-cha, etc. , se­
ront a votre disposition afin de 
finir cette soiree dans la galete ... 

Rappelons que le prix-, d'en­
tree pour cette soiree proposee 
par le Foyer des jeunes est bien 
modeste ( 10 francs) et qu'il de­
vrait pouvoir permettre a tout un 
chacun de voir de quoi ii re­
tourne ! 

En raison du temps incertain 
et des conditions materielles po­
sees par le decor, la soiree se 
deroulera a la salle des flltes. 

Precisons que cette soiree 
clOt la journee c portes ou­
vertes • organisee par le Foyer 
des jeunes au Prleure. Des 
14 heures, ces jeunes vous y ac­
cueilleront -pour visiter et parler 
de leurs activites. 
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